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1. Notre chemin de vie

1.1. L’avenir immédiat de notre 
vie est imprévisible

On a coutume de dire que les êtres 
humains viennent et s’en vont ; les 
grands hommes ne font pas excep-
tion, pourrait-on ajouter. Il est impor-
tant de se rendre compte qu’en cet ins-
tant même, la marche de l’histoire et les 
mécanismes des principes célestes s’im-
posent à nous. Venir et partir, ce sera 
aussi notre lot. Quelles affinités intérieu-
res, quel ensemble de relations ont vou-
lu que nous soyons ici, nous ne le savons 
pas. Mais la réalité, nous la connaissons 
bien : on vient au monde, on se bat avec 
des phénomènes et des concepts philo-
sophiques en tout genre, et on finit par 
quitter ce monde.

S’il en est ainsi, qu’est-ce qui nous 
vaut d’être ici, et quel destin nous attend 
à la fin ? La volonté de résoudre ces pro-
blèmes a accaparé la vie de tant d’hom-
mes religieux et de philosophes, sans 
qu’ils connaissent le succès. L’histoire 
de l’humanité a suivi son cours jusqu’à 
nous, assombrie par cette succession de 
douloureux échecs. Et cela est loin d’être 
fini. (7-178, 6.9.1959)

Pourquoi avons-nous été mis au 
monde ? Nous devons vivre, mais pour-
quoi ? À quoi sommes-nous destinés ? 
Il ne faut jamais se laisser aller à croi-
re que nous sommes nés par notre pro-
pre volonté. Nous avons vu le jour en 
ce monde, mais nous ne connaissons 
pas la source à l’origine de notre nais-
sance, non plus que son but. Le mobile 
de notre existence, ainsi que sa finalité, 
nous échappent. En bref, nous sommes 
nés, mais sans avoir eu notre mot à dire ; 
nous vivons, mais sans avoir notre mot 
à dire ; et nous mourrons un jour sans 
avoir notre mot à dire. Dès lors, de quoi 
pouvons-nous être fiers ? Nous n’avons 
aucune prise sur notre naissance, nous 
ne sommes que les gérants de cette vie 
et nous ne pouvons éviter le chemin de 
la mort. Toute tentative de nous mettre 
en avant et de nous trouver quelque qua-
lité louable ne peut qu’inspirer la pitié. 
Une fois nés, nous voici destinés à vivre 
et voués à mourir. (7-178, 6.9.1959)

Nous allons bien quelque part, que 
nous en soyons conscients ou non. Nous 
y allons, que nous soyons en plein tra-
vail ou au repos ; cela ne fait aucune dif-
férence. Pas seulement chacun de nous, 
mais cette nation, ce monde et, au-
delà, le ciel et la terre vont aussi quelque 
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part. Eh oui, c’est comme cela. Où donc 
allons-nous au terme de cette vie ? C’est 
un point très important que l’humanité 
doit résoudre.

Pour percer cette énigme, les reli-
gions, la philosophie, l’histoire, toutes 
s’y sont mises. Alors, vous devez vous 
rendre à l’évidence : vous aussi, cette 
destinée vous étreint et vous entraîne. 
(8-194, 20.12.1959)

De nombreux penseurs, sages et fon-
dateurs de religion se sont arrêtés en 
chemin, ont interrompu le cours de leurs 
pensées et les inclinations de leur cœur, 
et se sont demandés : « Où vais-je ? » 
Nous savons leurs combats pour résou-
dre cette question. Ces gens ont beau-
coup investi pour trouver une répon-
se, mais nul jusqu’ici ne s’est enhardi à 
proclamer : « Mon corps, mon esprit, 
mon cœur, ma vie et mes idéaux se sont 
empressés d’atteindre la destination 
idéale. Par conséquent, que toute per-
sonne et toute chose au ciel et sur terre 
me suivent en ce lieu. » (8-194, 20.12.1959)

L’être humain vit aujourd’hui entre 
70 et 80 ans. Notre cœur sait que cet-
te brève existence de quelques 70 ou 
80 ans tout au plus serait bien en peine 
de restaurer tous les domaines du bien 
enchevêtrés dans l’histoire. Un million 
d’années n’y suffirait pas. Nous devons 
pourtant établir un lien durable avec le 
domaine du bien dans ce bref laps de 
temps de 70 ou 80 ans. Notre esprit et 
notre conscience se morfondent, tant la 
tâche paraît démesurée. Surtout, ne pas 
mourir ! Si nous mourons, nous ne pou-

vons pas l’accomplir. Nous devons forger 
ce lien de cœur durant notre vie et réta-
blir la souveraineté de notre patrie ori-
ginelle sur cette terre. Il nous faut trou-
ver la terre natale originelle, honorer 
le souverain du Ciel et vivre auprès de 
son peuple dans sa nation. Alors seule-
ment pourrons-nous aller au Ciel dans le 
monde spirituel. Combien notre déses-
poir sera grand si ce monde devait rester 
hors de notre portée ! (155-27, 6.10.1964)

Alors que nous avons une destinée, 
où ce corps veut-il aller ? Où mon esprit 
essaie-t-il d’aller ? Et ma vie, vers où 
met-elle le cap ? Où mon cœur essaie-
t-il d’aller ? Mes souhaits, mes espoirs, 
mes idéaux – où brûlent-ils d’aller ? 
Même sans pouvoir résoudre ces ques-
tions, nous sommes destinés un jour à 
quitter ce monde. Le jour de notre mort, 
notre corps sera inhumé. S’il en est ain-
si, le jour où la terre aura recouvert mon 
corps, est-ce que mon esprit, mon cœur, 
mon idéal et même mon espoir seront 
enfouis avec lui ? Vont-ils disparaître ? 
Sans avoir un contenu irréfutable, des 
réponses précises à nos interrogations et 
une idée claire du but à atteindre, nous 
sommes condamnés à devenir malheu-
reux. (8-194, 20.12.1959)

Alors, pourquoi notre naissance ? 
Vivre, mais pourquoi, progresser, mais 
vers où ? Sans Dieu, ces questions reste-
ront toujours sans réponse. Sans Dieu, 
le vrai motif de notre vie nous échap-
pe. Sans motivation, on ne peut récolter 
les fruits de son travail, ni voir sa valeur 
reconnue. Un bâtiment est érigé d’après 
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les plans de l’architecte. Un édifice qu’on 
bâtit au mépris de la maquette initiale ne 
saurait être ce que le concepteur voulait 
au départ. (21-100, 17.11.1968)

Si l’on fait fausse route dès le départ, 
on ne peut qu’aboutir au mauvais endroit. 
C’est pourquoi, quand un navire fend le 
vaste océan, il doit porter sa position sur 
la carte et suivre la boussole avec soin, 
depuis le moment où il quitte le port et 
prend la mer. Quel est le port d’embar-
quement de la vie humaine ? Qui le sait ? 
Où trouver la trajectoire et la boussole 
directrice pour atteindre notre destina-
tion, dans le monde de l’au-delà ? Faute 
de pouvoir trouver la solution, l’être 
humain a erré en long et en large. En 
ce sens, les êtres humains ont eu beau 
s’évertuer, ils ont été rattrapés par leurs 
limites humaines. (172-28, 3.1.1988)

1.2. Où allons-nous ?

Quel est le but de notre vie ? 
Reprenons cette discussion. Ma vie ne 
prend pas sa source en moi. Le but de la 
vie ne saurait donc être de mon seul res-
sort. L’idée d’une vie heureuse ne serait 
pas pour nous déplaire. Et qui tourne-
rait le dos à une vie faste ? Mais voilà, 
aucun d’entre nous n’est libre de vivre de 
la sorte. Pourtant, chacun de nous brû-
le d’être au premier plan, de vivre et de 
laisser à la postérité des accomplisse-
ments qui soient le fruit de notre propre 
volonté. Notre cœur est déchiré par les 
conflits entre toutes ces tendances.

Quand l’automne est là, la saison 
d’hiver s’annonce. Seuls ceux qui ont 

de la vitalité peuvent passer l’hiver. 
Dans ce cas, les êtres sans vitalité n’ont 
d’autre choix que de battre en retraite. 
Aussi est-il bon d’infuser une vie nou-
velle avant d’entrer dans l’hiver. La vie 
nouvelle doit avoir de nouvelles normes 
et pensées basées sur un amour nouveau 
et doit être armée d’un nouveau regard 
sur la vie, sur le monde et sur l’univers. 
Sans cela, pas question de survivre aux 
rigueurs de l’hiver. L’épreuve peut être 
rude, mais quand vous avez la vitalité 
pour traverser l’hiver, chaque jour vous 
rapprochera un peu plus du printemps. 
Le printemps fondra sur vous, avec ses 
jours cléments. L’Église de l’Unification 
est sur cette voie. (35-68, 3.10.1970)

Nous vivons dans ce monde tout en 
sachant que celui-ci n’est pas la seule réa-
lité, mais qu’il existe un monde spirituel. 
Loin d’être deux mondes séparés, ce 
monde et le monde spirituel sont reliés et 
forment un tout. Alors, où devons-nous 
aller précisément ? Nous finirons bien 
par nous établir, mais où cela ? Tout en 
vivant maintenant dans la chair sur cet-
te terre, nous sommes en route vers le 
monde éternel. Nous traversons l’ado-
lescence, fêtons nos vingt ans, puis nos 
trente ans ; la jeunesse passe, nous voici 
à la maturité, nous atteignons le sommet 
de notre vie avant d’aborder la vieillesse. 
Tel un soleil couchant, notre vie arrive 
ainsi à son terme. (140-121, 9.2.1986)

Quiconque connaît l’existence du 
monde spirituel comprend que notre vie 
dans ce monde est brève et que l’autre 
monde où nous allons après la mort 
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est éternel. La vie physique est donc un 
temps pour se préparer au monde éter-
nel. Les choses semblent faites ainsi, 
n’est-ce pas ? (140-121, 9.2.1986)

Où vont les gens ? Ils vont vers le 
monde spirituel. Celui-ci est comme 
l’océan : y aller, c’est notre destinée. Il 
y a différents courants dans la mer : de 
même le monde spirituel connaît des 
changements à l’infini. Les courants 
principaux de l’océan abritent beaucoup 
d’êtres vivant en harmonie, introuvables 
dans l’eau douce. Tout comme la mer 
recèle mille et une familles de poissons, 
il y a beaucoup de nouvelles familles 
qui s’harmonisent avec le ciel et la terre. 
Voilà ce que nous devons devenir lors-
que nous irons dans le monde spirituel. 
(141-306, 2.3.1986)

Où donc vont les gens alors ? Ils 
vont au ciel. Et les anges ? Ils vont aus-
si au ciel. Et votre père et votre mère ? Ils 
vont aussi au ciel. Et votre chien ? Il ne va 
pas en enfer. Pendant la guerre de Corée, 
une famille riche voulait fuir vers le Sud. 
Ils possédaient un chien dont ils avaient 
vanté le prix très élevé, or ils n’ont pas 
pris l’animal avec eux ; ils l’ont attaché à 
une porte et lui ont dit : « Adieu, on s’en 
va. » Nos membres ne devraient pas se 
comporter ainsi. Les chiens et toutes les 
choses peuvent désormais peuvent sui-
vre leurs maîtres au ciel ; ils peuvent sui-
vre leurs maîtres où qu’ils aillent. (78-336, 
10.6.1975)

Il faudrait trouver une solution à 
toutes les complications du monde spi-

rituel, du monde physique et des systè-
mes de pensée embrouillés de l’huma-
nité. Soyons bien conscients de ce fait 
étonnant que nous puissions suivre une 
direction simple et unique, avec un sys-
tème clair de valeurs. Nous traverserons 
inévitablement certaines étapes de pré-
paration et de développement dans nos 
vies. Une certaine force nous accompa-
gnera à chaque étape du parcours. La 
force motrice de l’amour peut être acti-
vée dans la sphère de notre vie. Ainsi, 
nous naissons dans l’amour, recevons 
de l’amour, en donnons aussi et allons 
vers le monde de l’amour. Nous retour-
nons à Dieu. L’être résultant retourne à 
l’être originel. Il s’agit donc de penser 
comme Dieu.

Alors où devons-nous aller ? Quel 
est cet endroit où nous allons en met-
tant même notre vie en jeu ? Le jour doit 
venir où nous pourrons trouver Dieu, Le 
servir et nous réjouir profondément, un 
jour où notre cœur se dira qu’il ne sau-
rait exister de plus grand espoir. Forts de 
cette conviction, nous devrions suppor-
ter la douleur, le ressentiment, les mau-
vais traitements et traverser patiemment 
la vie en ce monde. Si nous ne réussis-
sons pas notre passage en ce monde, 
nous périrons avec lui. (8-202, 20.12.1959)

Pourquoi les êtres humains ne sou-
haitent-ils pas mourir, même quand 
ils ont une vie médiocre ? « Pourquoi 
vivre ? Quelle est l’origine de la vie ? » 
Je suis certain que vous avez beaucoup 
de questions de ce genre. Toutefois, vos 
questions ne trouvent pas leurs répon-
ses uniquement dans des livres de philo-
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sophie. En fait, jusqu’ici, la philosophie 
a seulement recherché une route vers 
Dieu. Qu’est-ce que la religion, alors ? 
Une vie religieuse commence quand 
vous connaissez Dieu et vivez avec Lui. 
(186-12, 24.1.1989)

Le monde spirituel ne doit pas être 
ignoré. Nous avons été créés pour y aller 
un jour. Ainsi, même ceux qui vivent 
confortablement sur cette terre devraient 
vivre en accord avec le Principe, accom-
plir un idéal d’unité et d’équilibre entre 
le monde spirituel et le monde physi-
que. Un plan équilibré avec des relations 
réciproques entre les deux mondes peut 
se former. Il s’équilibre de lui-même en 
effectuant une rotation en douceur à 90 
degrés autour de l’axe vertical. Même 
en effectuant un tour complet de 360 
degrés, il ne doit pas rester coincé. Que 
Satan puisse faire ne fût-ce qu’un repro-
che minime, et tout se grippe. Une per-
sonne dont la vie tourne autour d’un 
axe vertical et qui ne vacille jamais doit 
apparaître. Le moment venu, la famille 
sera soumise à un examen sérieux. Ce 
sera le temps du grand examen pour 
l’Église de l’Unification. L’Église aura 
fait son temps. Ce sera l’âge originel où 
nous pouvons vivre au service de Dieu. 
(271-277, 28.8.1995)

Le monde entier connaît des situa-
tions similaires et des schémas de cor-
ruption affectent les domaines de la vie, 
de l’amour et du lignage. Tout s’enche-
vêtre selon les mêmes schémas dans les 
mêmes situations. Vous pouvez ainsi 
vous tenir dans la sphère du Royaume 

de Dieu sur la terre en renonçant à tou-
tes les choses du domaine satanique que 
votre corps désire et foncer vers la sphère 
à laquelle votre conscience aspire. Vous 
aurez ainsi carte blanche pour aller vers 
la nation de Dieu sans limites ni frontiè-
res, le monde du Royaume de Dieu sur 
terre et dans le monde spirituel. Alors, 
soyez conscients qu’il vous faut y arri-
ver. Ces questions ardues se posent et 
les gens ne le savent même pas. Les gens 
finissent en enfer, car ils se présentent 
dans le monde spirituel en n’ayant aucu-
ne idée de ce qui se trame dans les cou-
lisses. (258-343, 20.3.1994)

Une fois nés, nous sommes destinés 
à mourir. Où allons-nous après la mort ? 
Nous ne partons pas en fumée. Nous 
allons obligatoirement dans le monde 
spirituel. Et là, nous verrons une nation 
céleste. Quel est alors le maître du mon-
de spirituel ? C’est Dieu. Aussi devons-
nous devenir les fils et filles de Dieu. 
Sans devenir des enfants de Dieu, nous 
ne pouvons pas entrer au Ciel. (208-1090, 
17.11.1990)

S’il y a un monde spirituel, vous pen-
sez qu’il change sans cesse ? Il y a un dic-
ton : « L’esprit de l’être humain change 
du matin au soir, l’aspect des monta-
gnes ne change pas d’âge en âge. » Le 
monde spirituel aussi est immuable. Si 
Dieu existe, est-ce qu’Il change ? Dieu 
est immuable. S’il y a une nation dans 
le monde spirituel sous le règne de Dieu, 
cette nation sera immuable. La loi éta-
blie pour l’éternité y régnera, sans insa-
tisfaction ni mécontentement aucun. 
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Avec dignité et sans heurt, elle suivra 
son cours et évoluera en sachant s’adap-
ter et se purifier. Une révolution n’y sera 
d’aucune utilité. Tous ceux qui veulent 
amener une révolution périront. (203-326, 
28.6.1990)

Vous devez tous faire votre entrée 
dans la terre bénie de Canaan. L’ère du 
village planétaire est arrivée parce que 
la terre a été faite pour devenir la terre 
bénie de Canaan et que le monde physi-
que s’est rapproché du ciel. Avec l’avène-
ment des satellites artificiels, nous som-
mes entrés dans l’âge où nous pourrons 
voir l’univers depuis notre fauteuil. Le 
temps est proche où les satellites nous 
mettront en contact avec la sphère spiri-
tuelle. L’âge informatique viendra ensui-
te. Le monde spirituel a des ordinateurs 
qui affichent tous les dossiers de la vie 
d’une personne sur terre. Nous entrons 
dans un âge où l’histoire de la vie d’une 
personne sera révélée en un instant dans 
tous ses détails. De même, avec l’Égli-
se de l’Unification en position centrale, 
l’âge de l’expansion de l’enfer sur terre a 
laissé la place à l’âge de l’apparition du 
Ciel sur la terre. (266-296, 28.6.1990)

Adam et Ève devaient-ils s’acheter 
à manger dans le jardin d’Éden ? Tout 
était gratuit. On pourrait dire que Dieu, 
en créant dans l’environnement tout ce 
qu’il faut pour l’être humain, lui a don-
né une valeur infinie gratuitement. Par 
conséquent, quand nous partons vivre 
dans le monde spirituel, nous avons 
librement accès à toutes sortes de cho-
ses d’une valeur infinie. Dieu vit dans le 

monde spirituel, qui est Sa patrie origi-
nelle. L’argent n’y est pas nécessaire pour 
se procurer à manger. C’est un endroit 
où tout est disponible, vous ne sauriez 
imaginer à quel point.

Vous êtes comme vous êtes car vous 
ne connaissez pas le monde spirituel. 
Si vous étiez des descendants originels 
sans rapport avec la chute, vous connaî-
triez sûrement le monde spirituel. (263-
78, 21.8.1994)

Pourquoi la patrie originelle nous 
manque-t-elle ? C’est comme l’amour 
pour nos parents, nos frères et sœurs, 
ou notre conjoint ; c’est comme l’amour 
pour la terre, les collines et les ruis-
seaux de notre terre natale. Le mon-
de après la mort suit la même formule 
d’amour vrai. Dans notre patrie origi-
nelle, nous pouvons trouver nos parents, 
notre conjoint, notre fratrie. Tout est là, 
y compris des mets exquis. C’est une 
combinaison d’aliments physiques et 
d’aliments spirituels qui peut vraiment 
nourrir. Pourquoi souffrons-nous ain-
si ? C’est pour pouvoir regagner la terre 
de nos origines. Nous faisons cela pour 
hériter un monde spirituel plein d’es-
poir. (225-135, 5.1.1992)

Par terre natale, n’entendez pas un 
espace restreint. Il s’agit de vivre en tout 
lieu comme si c’était votre terre nata-
le. Où que vous alliez, sachez y vivre en 
vous disant que c’est votre terre natale 
adorée. Quiconque est capable de réunir 
l’ensemble des 40 millions de personnes 
de la République de Corée et de les fai-
re vivre en harmonie verra la valeur de 
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sa personnalité spirituelle accrue dans 
le monde spirituel. Gardez cela à l’es-
prit, et en pensant à votre terre natale, 
soyez certains de penser au monde spi-
rituel alors que vous essayez de vous for-
ger une personnalité aimante et de vivre 
pour les autres, comme s’ils étaient vos 
parents, un frère aîné ou une sœur aînée. 
En même temps, soyez résolus à investir 
tout votre amour et toute votre vie dans 
l’éducation de vos enfants ; vous laisse-
rez ainsi une noble descendance dans 
votre terre natale. Si vous avez vécu avec 
un tel mode de pensée, lorsque vous irez 
dans le monde spirituel, le monde entier 
sera votre terre natale. (209-17, 24.11.1990)

Alors, quel chemin les membres de 
l’Église de l’Unification doivent-ils sui-
vre ? Le chemin que Dieu désire. Ils doi-
vent suivre un chemin conforme à la 
volonté de Dieu. Quelle est la volonté 
céleste ? La volonté céleste consiste en 
un chemin pour l’individu, la famille, la 
société, la nation, le monde et même le 
monde spirituel. Vous ne connaissez pas 
grand-chose du monde spirituel, n’est-
ce pas ? Le spécialiste de ce domaine se 
tient là devant vous. Le monde spirituel 
est une certitude. (121-146, 24.10.1982)

1.3. Notre vie : un temps 
de préparation pour aller 
dans le monde spirituel

Quoi que vous en pensiez, vous ne 
pouvez rien changer aux lois du monde 
naturel. Vous souhaitez tous ne pas mou-
rir, j’en suis bien certain. Pensez-vous 
que vous pouvez éviter la mort ? C’est la 

nature qui en décide. Vous devez suivre 
les lois du monde spirituel. La logique est 
la même. (247-95, 25.4.1993)

Le monde spirituel est notre patrie, 
c’est la patrie originelle. La terre ici-bas 
est la patrie originelle de notre corps. 
Le monde spirituel est la patrie origi-
nelle de notre esprit. L’au-delà où nous 
devons aller est le monde du cœur, le 
monde spirituel. Donc, si nous prépa-
rons notre future entrée dans le monde 
spirituel, notre arrivée se fera sans pro-
blème. Les Américains raffolent de ham-
burgers et de fromage, n’est-ce pas ? Et 
les Coréens se gavent de gochujang et 
de gimchi. Ah ! S’il y avait des hambur-
gers et du gimchi dans le monde spiri-
tuel. Si nous vivons notre vie sur terre 
au même rythme que le monde spirituel, 
nous vivrons sans peine dans le monde 
spirituel.

Jusqu’ici, les gens ont cru que tout dis-
paraît avec la mort. Mais non, voyons : 
la vie continue dans le monde spiri-
tuel. Nous devons faire nos préparatifs 
sur terre en vue de notre départ pour le 
monde spirituel. C’est l’amour que vous 
respirez dans le monde spirituel. Aussi 
doit-on vivre avec amour sur cette ter-
re pour pouvoir respirer librement dans 
le monde spirituel. Si l’amour n’est pas 
au centre de votre vie terrestre, vous 
ne pourrez pas respirer librement dans 
le monde spirituel. Le monde spirituel 
est un monde où vous respirez l’amour. 
Vous pouvez vous le représenter comme 
un monde où l’amour tient lieu d’air. 
Avec la mort, la vie entre dans sa deuxiè-
me étape. Il n’y a donc rien à craindre. La 
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mort ouvre les portes vers un nouveau 
commencement. (249-280, 11.10.1993)

Le monde spirituel est notre terre 
natale originelle. Durant votre séjour 
terrestre, maintenez un niveau vous per-
mettant de revenir à votre terre nata-
le originelle et d’y vivre pour l’éterni-
té. Vous ne pouvez pas vivre sur terre 
comme bon vous semble. Vous ne pou-
vez pas vivre comme vos contemporains 
qui sont restés dans l’ignorance. Il vous 
faut connaître le monde spirituel et vous 
y ajuster. Dès lors, en quittant ce mon-
de, vous pourrez avoir accès à Dieu et 
être au contact du Ciel. Sans connaître 
le monde spirituel, ce lien ne pourra se 
faire. Aussi devez-vous avoir pleinement 
conscience de la réalité du monde spiri-
tuel. (295-120, 19.8.1998)

Le monde spirituel baigne dans une 
« atmosphère d’amour ». Un être spiri-
tuel non entraîné sera inapte à la respi-
ration dans le ciel. Le monde ici bas bai-
gne dans l’air, mais le monde de l’au-delà 
est le monde spirituel de l’amour. Il faut 
préparer votre être spirituel à pouvoir 
ressentir l’amour. Sans quoi, vous ne 
pourrez pas créer de liens dans le mon-
de spirituel. Voilà le problème, et il ne 
pourra alors qu’empirer. Dans ce cas, la 
solution peut prendre des millions d’an-
nées. (265-327, 1.12.1994)

Vous devez tous connaître l’amour 
originel. Dans le monde spirituel, 
l’amour a la fonction de l’air. Tout est 
naturel à condition pour vos cellules de 
goûter l’amour dans sa plénitude. Toutes 

les cellules respirent, n’est-ce pas ? Vous 
pouvez développer vos cellules d’amour 
en devenant un vrai couple et les amener 
à maturité avec l’amour de Dieu. Vous 
pourrez ainsi rejoindre le monde de Dieu 
et respirer l’atmosphère d’amour pour 
l’éternité. Alors, vous ne mourrez point. 
L’amour étant la base, le monde spirituel 
est un endroit où tout est possible grâce à 
l’amour. Vous pouvez tout faire sans res-
triction et créer tout ce que vous voulez 
pour vos proches. Ce monde spirituel-là 
est une réalité. Notre patrie originelle est 
une réalité. (283-267, 13.4.1997)

Quelle différence y a-t-il entre l’eau 
douce et l’eau de mer ? Elles ont une 
saveur différente. L’eau de mer est salée. 
L’eau douce n’a pas le moindre goût. 
Pareillement, cette terre manque de 
« saveur ». Mais le monde spirituel a 
toutes sortes d’arômes. L’eau a le don de 
maintenir la vie, mais il faut du sel pour 
générer la vie. (229-90, 11.4.1992)

L’eau de rivière doit atteindre la mer 
dans ses grandes profondeurs. L’eau dou-
ce d’un grand fleuve deviendra de l’eau 
salée en entrant dans la mer. Au contact 
de la mer, même une eau de rivière répu-
tée pour ses courants limpides ne tarde-
ra pas à se métamorphoser. Elle acquiert 
alors une coloration et une sapidité très 
différentes. De même, nous finissons 
tous par aller dans le monde spirituel. 
L’eau douce ne peut maintenir ses carac-
téristiques quand elle rejoint la mer. Elle 
devient inévitablement de l’eau de mer.

C’est pourquoi, durant leur vie, les 
personnes religieuses doivent se quali-
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fier en « ajoutant de l’eau salée ». Il n’y 
aura alors aucun conflit dans le monde 
spirituel. Si l’eau douce entre dans la mer 
en gardant ses propres caractéristiques, 
il y aura des problèmes. De même, qui-
conque entre dans le monde spirituel tel 
quel ira au devant de sérieux problèmes. 
(244-178, 7.2.1993)

Vers où s’écoule l’eau des fleuves ? 
Vers la mer. L’eau de mer est différente de 
l’eau des fleuves. Le monde physique est 
comme l’eau des fleuves, et le monde spi-
rituel est comme l’eau de mer. Toute per-
sonne qui vit sur terre ira dans le mon-
de spirituel. Quand l’eau douce et l’eau 
salée se mélangent, qu’arrive-t-il aux 
poissons d’eau douce placés en milieu 
salin ? Les poissons d’eau douce ne peu-
vent survivre en eau salée. Ils meurent 
de suffocation.

Aussi devraient-ils s’accoutumer à 
l’eau. Tant que l’eau maintient sa tem-
pérature et sa teneur, vous pouvez boire 
où vous voulez sans le moindre risque. 
Si le monde physique et le monde spiri-
tuel se rejoignent subitement, vous fini-
rez raide mort comme le poisson d’eau 
douce en milieu salin. Comment respi-
rer dans cette situation ? Un saumon qui 
remonte de l’eau salée vers l’eau douce 
a besoin de deux semaines pour s’habi-
tuer peu à peu à l’eau. Le saumon procè-
de par étapes pour pouvoir respirer sans 
peine. (256-61, 12.3.1994)

Que va ressentir l’eau douce de la 
rivière en entrant dans la mer ? Va-t-
elle résister et s’écrier : « Je ne veux pas y 
aller » ? Est-ce que toute l’eau de la riviè-

re va se dire cela ? Si je vous demande 
où vous irez après la mort, vous répon-
drez tous sûrement que vous irez dans 
le monde spirituel. Alors, comment va-
t-on dans le monde spirituel ? Pour y 
aller, il faut mourir. C’est comme cela, 
or personne ne veut mourir. Mais que 
se passe-t-il quand l’eau du fleuve finit 
par se jeter dans la mer ? Qu’arriverait-il 
si l’eau de mer engloutissait totalement 
l’eau du fleuve ? L’eau douce apprécie-
rait-elle cela ? Ce serait un choc com-
me si tout se contractait, ou, comment 
dirais-je, rétrécissait. Le choc serait très 
vif, comme si ce qu’il y avait eu de plus 
vaste au départ avait été réduit à ce qu’il 
y a de plus petit. (229-209, 12.4.1992)

Les gens n’ont peut-être pas envie 
d’aller dans le monde spirituel, mais il 
faut bien y aller tout de même. Parmi 
vous, levez la main si vous pensez ne 
jamais mourir. Vous pouvez toujours 
jurer du contraire et planter un couteau 
dans la table, la mort est inéluctable. Où 
allez-vous après la mort ? Dans le mon-
de spirituel. La vie est comme un grand 
fleuve. Si large que soit le fleuve, il se jette 
tout entier dans la mer. Ceux qui disent : 
« Je ne peux pas aller à la mer, je ne veux 
pas y aller », sont peut-être vivants, mais 
sont comme morts. Cela revient à ne pas 
saisir la valeur de leur existence. (229-88, 
11.4.1992)

En examinant de près le cours de 
notre vie avant d’aller dans le monde spi-
rituel, nous voyons que le problème est 
sérieux. Le monde spirituel est le mon-
de de l’inconnu. Or ce monde spirituel 
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inconnu est notre destination, un mon-
de qui s’étend à l’infini. Quand vous y 
serez, vous pourrez y rencontrer tous vos 
ancêtres. C’est un endroit où vous pou-
vez rencontrer vos ancêtres d’un seul 
coup, par milliers et dizaines de milliers. 
Lorsque vous les rencontrerez, vos ancê-
tres vous évalueront. (142-160, 9.3.1986)

Les préparatifs ne se font pas dans 
la facilité. Alors, considérant notre vie 
entière, ceux qui réalisent que le temps 
de leur jeunesse les prépare à devenir un 
jeune adulte, connaîtront la prospérité. 
La maturité nous prépare à nos vieux 
jours. Et nos vieux jours nous préparent 
au monde spirituel. Je sais très bien que 
la vie elle-même est une période d’en-
traînement et de formation pour se for-
ger une grande personnalité universelle. 
(147-188, 21.9.1986)

À l’heure actuelle, les visas et les 
frontières nationales posent des problè-
mes. Mais avec l’unification des langues, 
le temps viendra où nous pourrons vivre 
en tout lieu comme si c’était notre ville 
natale ou notre pays. Nous finirons bien 
par en prendre le chemin. Les peuples de 
l’Union soviétique et des États-Unis sont 
donc appelés à vivre tous ensemble com-
me dans une famille unie.

Bientôt, même votre écran de télévi-
sion sera réduit à la taille d’un portefeuille. 
D’ailleurs, c’est déjà le cas, non ? N’avons-
nous pas des minis téléviseurs de poche ? 
Nous sommes donc entrés dans un âge 
où vous pouvez voir tout ce qui se passe 
en tout lieu grâce aux satellites. Le monde 
vient à nous en format de poche.

La vie humaine deviendra si aisée 
qu’on pourra se déplacer partout. Le temps 
vient où, pour voyager, toutes ces petites 
choses tiendront dans une seule voiture. 
Vous pourrez quitter la Corée et parcourir 
le monde jusqu’à l’âge de 70 ou 80 ans. Ce 
temps viendra à coup sûr. Je fais des prépa-
ratifs pour cet âge. (238-361, 22.11.1992)

1.4. La vie est trop courte.

Notre vie humaine est trop brève. Dix 
ans peuvent s’écouler, on s’en aperçoit à 
peine. Tout se décidera dans les trente 
années qui suivront votre mariage.

Ainsi donc, le chemin de la vie ne 
vous attend pas. Il a son propre emploi 
du temps. Nous mourrons tous un 
jour. Croyez-vous échapper à la mort ? 
Pouvez-vous être certains de ne pas 
mourir ? Vous devez mourir. Où allez-
vous après la mort ? Savez-vous que le 
monde spirituel est une réalité ? Je mets 
toute ma vie dans cette œuvre à cause du 
monde spirituel – parce que je connais 
le monde spirituel – même en ayant le 
monde entier sur les bras. La vie sur cet-
te terre n’est qu’un instant. C’est com-
me les neuf mois que vous passez dans 
le sein maternel. (143-333, 21.3.1986)

L’Église de l’Unification est un lieu 
où l’on peut se préparer pour aller dans 
le monde spirituel. C’est donc une Église 
où la qualification pour le monde spiri-
tuel se joue.

Il s’agit donc de savoir si vous pas-
serez vos examens de façon parfaite ou 
bien imparfaite. Il y a aussi une possibi-
lité d’échouer et d’être recalé.



799Chapitre premier Le chemin de la vie

De ce point de vue, vous devez prépa-
rer sur la terre votre départ pour le mon-
de spirituel. La vie sur terre, ce n’est pas 
une simple promenade. C’est toute une 
série de parcours. En tant que femme, 
vous naissez de vos parents, vous vivez 
un certain temps avec eux et vous attei-
gnez un certain âge. Bien que vous ne 
connaissiez pas forcément pour quelle 
raison vous êtes née, vous rencontrez un 
homme, vous allez marcher à ses côtés 
et donnez naissance à un enfant par 
amour. Vous peinez dans la vie, comme 
vous peineriez à tirer un wagon sur la 
voie. Mais qui peut dire à quel moment 
le wagon va tomber en panne ? Il vous 
faudra parfois gravir des routes de pierre 
escarpées. Une seule erreur et tout peut 
casser. Que ferez-vous en cas de panne ? 
Vous n’irez pas plus loin. Vous devrez 
réparer. Si vous ne savez pas réparer, 
vous êtes dans de beaux draps.

Alors, si vous n’êtes pas doué, pas fort, 
il vous faudra un an, deux ans, voire dix 
pour effectuer le trajet. Si vous ne vous en 
sortez pas, vous êtes fichu. Voilà l’itinérai-
re de votre voyage. Vous ferez parfois hal-
te à l’auberge, pour y rencontrer bien des 
gens. C’est fou, tous les endroits où vous 
pouvez faire étape. La vie a tout d’un voya-
ge. Mais au bout du chemin, il y a le mon-
de spirituel. (229-209, 12.4.1992)

La vie file si vite. La jugeote commen-
ce à venir, les affaires du monde se met-
tent à avoir un sens, mais vous avez déjà 
passé quarante ans, puis cinquante. Une 
décennie passe en un clin d’œil. Dix ans de 
plus, et vous arrivez à la soixantaine, mais 
ça n’a qu’un temps. Après soixante ans, en 

un rien de temps vous êtes à soixante-dix. 
Tenez, en y songeant, je me reconnais bien 
dans le dicton : « La vie n’est qu’un songe 
creux. » (139-153, 31.1.1986)

Notre vie ne dure qu’un moment. 
Notre vie unique n’est qu’une oscillation 
à l’aune de l’éternité. Comme une balan-
ce, elle monte et descend. Voilà com-
ment ça se passe. (46-155, 13.8.1971)

Disons que votre vie dure environ 
quatre vingt ans. En retirant le temps de 
sommeil, cela ne fait plus que quaran-
te. Dormir, est-ce vivre ? Dormir, c’est 
comme être mort. Dormir, c’est mourir. 
Vous passez donc en tout et pour tou-
te la moitié seulement de vos vingt-qua-
tre heures à vous battre pour vivre. Et 
si nous retirons une heure de plus pour 
chaque repas ? Il vous faut une bonne 
heure pour chaque repas.

En outre, en ôtant le temps pour les 
soirées avec les amis, la célébration des 
soixante ans du voisin, les funérailles, les 
jours cloués au lit, et tout le tralala, croyez-
vous vivre ne serait-ce que la moitié de 
votre vie ? La dernière fois que j’ai calculé, 
j’ai vu que nous passons à peine sept ans 
à vivre véritablement. Sur ces sept années, 
combien de journées peuvent compter 
pour de bon comme des journées où vous 
avez vraiment vécu ? Combien de jours 
cela fait-il ? (49-336, 24.10.1971)

Notre vie sur cette terre est brève. 
On ne vit pas longtemps. En y pensant, 
le temps passé à dormir et manger coû-
te très cher. Vous mangerez en chemin. 
Vous dormirez en cours de route et vous 
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vous divertirez tout en avançant. C’est 
d’un tragique ! Or, en faisant cela, vous 
recevrez des bénédictions inouïes. Soyez 
bien conscients que tout cela entrera 
dans l’histoire. (80-226, 23.10.1975)

La destinée d’un être humain s’étire 
et se contracte à la façon d’un élastique. 
Si quelqu’un est né avec une fortune de 
valeur 100, et en dépense 120 au cours de 
sa vie, les descendants en pâtiront. S’il 
n’utilise que 80, il peut léguer les 20 qui 
restent à ses descendants. Cela devrait se 
passer ainsi. (78-333, 10.6.1975)

2. Comprendre correctement 
la mort

2.1. La vie sur terre mène 
inéluctablement à la mort.

Beaucoup ont vécu jusqu’ici en 
croyant que la mort est la fin de la vie 
et en se disant : « Si je vis 70 ou 80 ans, 
ça me va. Et si je meurs, c’est comme 
ça. » Au cours de l’histoire, certains 
ont mûrement réf léchi à la possibili-
té de l’immortalité. Ils se sont deman-
dés s’il y avait moyen de vivre après la 
mort. Plus quelqu’un s’accrochait à cet 
idéal, plus il se disait : « Quel est le sens 
de la vie humaine ? Pourquoi doit-on 
naître, et que fait-on sur la route, tels 
des vagabonds ? » De la vie, on disait 
tantôt qu’elle est « un océan d’amertu-
me », tantôt qu’elle est « fugace com-
me la rosée sur l’herbe ». Mais si l’on 
pouvait vivre à tout jamais, pour-
quoi s’inquiéter de ces choses ? (39-229, 
15.1.1971)

De nombreux penseurs, sages et fon-
dateurs de religion se sont arrêtés en 
chemin, ont interrompu le cours de leurs 
pensées et les inclinations de leur cœur, 
et se sont demandés : « Où vais-je ? » 
Nous savons leurs combats pour résou-
dre cette question. Ces gens ont beau-
coup investi pour trouver une réponse, 
mais nul jusqu’ici ne s’est enhardi à pro-
clamer : « Mon corps, mon esprit, mon 
cœur, ma vie et mes idéaux se sont hâtés 
vers la destination idéale. Par consé-
quent, que toute personne et toute cho-
se, au ciel et sur terre, me suivent en ce 
lieu. » (8-194, 20.12.1959)

Voulez-vous vivre ici-bas pour tou-
jours ou voulez-vous vivre éternellement 
dans un lieu où vous devenez une entité 
d’amour sans forme physique ? Quand 
Dieu veut vous montrer le monde infi-
ni de Sa création, pouvez-vous Le suivre 
avec votre corps ? C’est là qu’il vous faut 
une personne spirituelle. Ce n’est pas 
une hallucination mais un fait. Dieu est 
le centre de la spiritualité. S’Il lui faut un 
être avec lequel entrer en relation, Il vou-
drait alors prendre l’être humain avec 
Lui, lui dévoiler le domaine idéal éter-
nel de Sa création dans sa totalité et le lui 
donner. (111-112, 1.2.1981)

Supposons que votre garde-robe se 
limite à un seul vêtement. Si quelqu’un 
tente de vous le prendre par la force, 
vous résisterez farouchement. Disons 
que vous avez des habits pour chacu-
ne des quatre saisons : printemps, été, 
automne et hiver. On est donc au prin-
temps, or voilà quelqu’un qui s’habille 
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comme pour l’hiver. Vous pouvez aller 
lui dire : « C’est une tenue hivernale. 
Pourquoi garder cela ? » Si une person-
ne porte des habits de printemps en été, 
vous pouvez lui fournir une tenue esti-
vale et lui dire de se changer. Cette per-
sonne n’avait peut-être pas saisi qu’il fal-
lait se changer. Le problème de la mort 
est du même ordre. Il y a une vie dans 
l’au-delà, et les gens ne sont pas au cou-
rant. Ils ignorent qu’il y a quelque cho-
se d’une plus grande valeur que cette vie 
sur terre. (200-91, 24.2.1990)

C’est fou les efforts que Dieu a faits 
pour permettre à ceux qui vivent sur 
terre avec des espérances humanistes et 
profanes de vivre avec un nouvel espoir, 
celui de passer le cap de la mort et de pla-
cer leurs aspirations dans le monde éter-
nel. Ainsi, ceux qui ont vécu une vie de 
foi ont enseigné à ne pas vivre repliés sur 
des espérances terrestres. Nous ferions 
mieux de caresser l’espoir d’un monde 
éternel qui l’emporte sur la mort. (6-44, 
22.3.1959)

Un jour, vous devez tous rejoindre 
le monde spirituel. S’agit-il d’un seul 
domaine ou de deux ? C’est un seul 
monde. Alors comment se passera la vie 
dans ce monde ? Y avez-vous songé ? Les 
poissons qui vivent en milieu aquatique 
ne peuvent en être soustraits. L’eau est 
absolument vitale pour leur survie.

Les poissons de rivière ne devraient 
pas vivre uniquement dans les eaux de 
rivière. Ils devraient aussi aller et venir 
dans l’eau de mer. Pourquoi cela ? Les 
poissons d’eau douce ne devraient pas 

se multiplier sans goûter l’eau qui est 
au contact de l’eau de mer. Soyez-en 
conscients. Quant aux poissons vivant 
dans l’océan, ils devraient venir au 
contact de l’eau douce et la goûter pour 
pouvoir procréer. Les deux mondes sont 
à connaître. De la même manière, vous 
devez expérimenter les deux mondes 
physique et spirituel, correspondant à 
l’esprit et au corps. (210-128, 17.12.1990)

Il n’y a pas d’amis sur la route qui 
conduit à la mort. C’est un chemin 
qu’on emprunte seul sans les parents, 
sans les frères et sœurs bien aimés, sans 
le conjoint adoré, sans les enfants ché-
ris. Ce chemin-là, on le parcourt seul. 
C’est le chemin par lequel on ne repasse 
pas, et d’où l’on ne revient pas. Une fois 
que vous empruntez ce chemin, vous 
n’en revenez jamais. Dans quel état d’es-
prit serez-vous en suivant ce chemin ? Si 
vous n’avez pas l’espoir de pouvoir vain-
cre la mort au moment de l’affronter, ce 
sera fini pour vous. (6-53, 22.1.1959)

Si une personne meurt de vieillesse, 
on dit en coréen qu’elle est « retournée ». 
Quand on vous demande pourquoi vos 
grands-parents sont absents, vous dites : 
« Ils sont repartis. » Où sont-ils « repar-
tis » ? Ils ont regagné le monde spirituel.

Nous venons au départ du Dieu 
immatériel, et le monde immatériel est 
notre patrie d’origine. Du monde imma-
tériel, nous venons au monde matériel ; 
après nous être épanouis sur terre, nous 
regagnons le monde immatériel. Ainsi 
retournons-nous au monde spirituel. 
Nous avons notre origine dans le Père 
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immatériel, puis nous naissons à travers 
le corps du père charnel et vivons dans 
le monde matériel. Après quoi, nous 
laissons de côté notre corps physique 
et retournons au monde spirituel sous 
notre forme originelle. (242-166, 1.1.1993)

Les hommes et les femmes ont cinq 
organes sensoriels, dont quatre rien que 
pour le visage. Les yeux, le nez, la bou-
che, les oreilles et la main sont le siège 
de nos cinq organes sensoriels. Les plus 
importants occupent la tête. Les quatre 
organes des sens de la tête symbolisent 
le monde spirituel centré sur Dieu. C’est 
un monde distinct du corps. La tête est 
libre de ses mouvements. La raison de 
cette liberté de mouvement est de voir, 
entendre, sentir et parler dans les quatre 
directions. Que se passerait-il si notre 
tête ne pouvait bouger ? Ce serait bien 
fâcheux. (228-125, 27.3.1992)

Ceux qui vivent sur terre doivent ensui-
te revenir au monde originel. C’est le troi-
sième stade, après la vie physique. Ainsi, 
pour devenir une personne qui peut aller 
vivre dans le monde de l’amour, nous 
devons nous préparer avec un appareil res-
piratoire pour le monde de l’amour. Nous 
allons dans ce monde lorsque notre corps 
physique cesse de fonctionner, de même 
que le bébé doit déchirer le sac amnioti-
que et le détruire pour pouvoir naître. 
Voilà pourquoi la mère éprouve les dou-
leurs de l’enfantement. De même, la mort 
est un peu comme les deuxièmes douleurs 
de l’enfantement.

À quoi doit-on se préparer durant 
notre vie dans ce corps physique ? Lors du 

séjour dans l’utérus, les poumons se for-
ment pour être prêts à respirer l’air. De la 
même façon, durant notre séjour terres-
tre, nous devons nous préparer à respirer 
avec nos organes de respiration de l’amour 
après avoir gagné le monde spirituel. Ainsi, 
après avoir délaissé notre corps physique, 
nous devons respirer avec nos organes de 
respiration de l’amour, surmonter l’envi-
ronnement limité de votre vie passée et 
vivre comme une personne à la liberté illi-
mitée. (274-104, 29.10.1995)

Les êtres humains veulent ressembler à 
Dieu, et s’ils sont fils ou fille de Dieu, Dieu 
doit forcément avoir à l’esprit de leur per-
mettre de Lui ressembler. Je veux ressem-
bler à Dieu, et Dieu veut m’emmener avec 
Lui. Dieu fera donc en sorte qu’il en soit 
ainsi. On en vient donc à la conclusion que 
les êtres humains doivent naître munis 
d’une forme qui leur permette de ressem-
bler à Dieu. Dieu guette le jour de cette 
naissance. Les êtres humains aussi guet-
tent ce jour. Avons-nous besoin ou non 
d’un jour où nous naissons avec ce gen-
re de corps ? Ce jour serait celui de notre 
mort physique.

Mais alors, l’être humain doit-il 
accueillir la mort, oui ou non ? Quand 
on nous demande quel est le but de la 
mort, nous devrions dire : « Nous mou-
rons pour l’amour vrai de Dieu. » Si 
nous délaissons le corps physique, c’est 
pour prendre part à la sphère d’activi-
té de l’amour infini de Dieu, en vue du 
monde d’amour divin. (116-172, 1.1.1982)

Naître à l’amour de Dieu, la mort 
n’est rien d’autre. Mais dans le mon-
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de humain, on en fait tout un drame 
en disant : « Oh ! Je meurs ! » Voyant 
cela, Dieu va-t-Il partir d’un rire joyeux 
ou alors S’exclamer : « Oh non ! » En 
voyant les gens pleurer ainsi dans le 
monde humain, Dieu est-Il triste ou 
joyeux ? Quittant le monde de l’amour 
limité, nous accédons à la sphère joyeuse 
de l’amour infini. La mort n’est-elle pas 
l’occasion de connaître cette allégresse ? 
N’est-ce pas le moment de franchir le pas 
de la mort comme une deuxième nais-
sance ?

Si tel est le cas, Dieu Se réjouira-t-Il 
du jour où votre corps physique ne sera 
plus ? Est-Il joyeux quand quelqu’un va 
naître comme un fils qui peut agir au 
profit de l’amour dans le deuxième mon-
de à l’expansion infinie ? Pourquoi évo-
quer ces sujets ? Vous ne pouvez entrer 
en rapport avec Dieu sans vous affran-
chir de la crainte de la mort. Je vous en 
parle pour que vous saisissiez cette réa-
lité. (116-172, 1.1.1982)

Le jour où vous allez vraiment naî-
tre comme fils de Dieu. Parmi les astres 
si nombreux, y a-t-il un monde d’étoiles 
de diamant, à votre avis ? Pensez-y. Vous 
voulez avoir des diamants, non ? N’allez 
pas dire qu’il n’existe pas d’étoile en or 
massif. C’est possible. Dieu, Notre Père, 
est si riche ! Y avez-vous songé ? Ce vas-
te univers peut se parcourir d’un trait. 
Est-ce que cela vous intéresse ? Cela 
vous intéresse vraiment ? Alors, enga-
geons-nous à observer les règles dérivées 
des commandements de Dieu : « Ne fais 
pas ceci ! » ou « Fais cela ! » C’est possi-
ble uniquement si vous observez ce que 

Dieu demande de faire ou de ne pas faire. 
Mais forcément, si vous vivez selon vos 
désirs égoïstes, cela devient impossible.

Ce que Dieu permet ou défend, pou-
vez-vous le respecter ? L’être humain a 
la dualité, il comporte l’esprit et le corps. 
Puisque l’esprit est sujet et le corps objet, 
l’esprit et le corps doivent être unis. Est-
ce vrai ou faux ? (116-174, 1.1.1982)

Quel a été le profond tourment de 
Dieu ? Tout a commencé quand Il n’a pu 
éduquer Ses vrais fils et filles à devenir 
de parfaites personnes de cœur ; Il n’a 
pas pu leur donner d’éducation portant 
sur le cœur fraternel, ou encore le cœur 
conjugal. Il n’a pu leur transmettre le 
modèle de cœur qui dicte à quoi devrait 
ressembler un couple sur terre. Dieu n’a 
pu les éduquer à devenir un couple, puis 
des parents. Cette éducation aurait dû 
constituer la Bible de la vie humaine. 
Mais l’être humain a perdu cette Bible 
et s’est mis à mener une vie égocentri-
que. Aussi, lorsqu’un tel être humain va 
dans le monde spirituel, il se retrouve 
en enfer. Même quand on va en enfer, il 
n’y a pas qu’un seul endroit. En enfer, il 
y a toutes sortes de groupes qui errent. 
Adam et Ève étaient censés prendre en 
main cette éducation du cœur, mais par 
ignorance, ils ont chuté et n’ont pu se 
parfaire.

Par conséquent, le Dieu omniscient a 
du prendre responsabilité pour cela. Qui 
a entrepris la providence du salut ? C’est 
Dieu. Dieu a entrepris la providence de 
la restauration et Il a dû aussi entamer 
la providence de la recréation. (228-268, 
5.7.1992)
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2.2. La vie et la mort sont 
un processus pour relier 
trois mondes.

Notre vie comporte neuf mois dans 
le sein, cent ans dans le monde physique, 
et une éternité dans le monde spirituel. 
Notre visage comporte trois niveaux, la 
bouche, le nez et les yeux. Cela repré-
sente les trois étapes de la vie humaine. 
La bouche symbolise la période du sein 
dans le monde matériel. Le nez repré-
sente la période terrestre dans le mon-
de humain, et les yeux représentent la 
période céleste dans le monde spirituel. 
(298-304, 17.1.1999)

L’être humain vient au monde depuis 
les profondeurs de l’eau. La période de 
gestation est notre âge aqueux. Le fœtus 
baigne dans l’eau du sein maternel. À ce 
propos, on pourrait croire que le bébé a 
du mal à respirer dans le sein maternel. 
Mais pour le bébé, le sein est son uni-
vers. Certes il vit dans l’eau, mais pour 
le bébé, ce monde est son univers, et il y 
est libre. N’est-il pas naturel pour le bébé 
d’inhaler et d’exhaler de l’eau quand il 
vit en milieu aqueux ? Pour ce faire, le 
fœtus dans le sein vit grâce à un tuyau, le 
cordon ombilical qui est relié à son esto-
mac. (299-69, 4.2.1999)

La vie humaine passe par trois mon-
des : au stade de formation, l’être humain 
vit en milieu aqueux dans le sein mater-
nel, au stade de croissance, il vit dans ce 
monde sur terre et au stade d’accomplis-
sement, il finit par vivre dans le monde 
éthéré du ciel. Autrement dit, on passe 

par trois étapes : le monde aqueux dans 
le sein, une centaine d’années sur terre 
après la naissance, et enfin un monde 
éthéré où on peut voler.

Quand un bébé est dans le sein mater-
nel, essaie-t-il de s’échapper au dehors, 
ou bien veut-il rester là où il est ? S’il doit 
passer par un si petit trou, est-ce qu’il va 
dire : « Oh ! Non » ou bien : « Oh ! C’est 
formidable » ? Supposons que l’on vous 
dise : « Si tu veux sortir, la maison où tu 
es logé va être complètement détruite, 
et ton garde-manger bien au chaud sera 
anéanti. Ta tête et ton corps vont enfler. 
Tu as toujours envie de sortir ? » Allez-
vous dire oui ou non ? Juste avant l’ac-
couchement, la mère pousse désespéré-
ment et le bébé dit « Oh ! Non » jusqu’au 
moment de la naissance. Mais la mère 
le pousse enfin au dehors. Quand cela 
se produit, tout un monde disparaît : 
le bébé se met à respirer dans un autre 
monde. (116-174, 1.1.1982)

La terre est, sans aucun doute, com-
me le sein maternel. Par où se font l’ali-
mentation et la respiration quand on est 
dans les entrailles ? Respire-t-on par la 
bouche ? Ou bien par le nez ? Par où res-
pirons-nous ? Le nombril nous sert à la 
fois à manger et respirer, n’est-ce pas ? 
Puisque tout se fait par le nombril, nous 
n’avons pas besoin de bouche pour man-
ger ni de nez pour respirer. Avons-nous 
besoin d’un organe sensoriel pour voir ? 
Pourquoi avoir ces organes, alors que 
nous n’en avons pas besoin dans le sein ? 
Ils se développent pour que nous puis-
sions nous en servir en sortant du sein. 
(295-321, 24.9.1998)
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Est-ce que vous vous servez de vos 
cinq organes sensoriels quand vous 
êtes dans le sein ? Vous n’en avez guè-
re besoin. Vous n’urinez pas et n’avez 
pas besoin de vous soulager. Tous ces 
organes sont en sommeil. C’est un vrai 
mystère, ces neuf mois, non ? Même 
l’urine et les excréments ne peuvent pré-
céder l’amour vrai. L’urine et les excré-
ments eux-mêmes ne peuvent apparaî-
tre avant la personne. Seulement après 
qu’Adam soit né, il commencera à faire 
ces actions, mais pas avant. Tout est fait 
de cette façon. (297-12, 15.11.1998)

L’être humain doit absorber de l’eau 
quand il est dans le sein. Notre corps, 
c’est de l’eau, pour les trois quarts. Le 
monde terrestre est un monde d’air. 
C’est pourquoi, vous n’avez nul besoin 
d’yeux, d’oreilles, de nez ni d’autres 
organes sensoriels quand vous êtes dans 
l’eau du ventre de la mère. Vous vous 
tenez tranquille, les yeux clos, dans l’eau 
parce que vous n’avez pas l’usage de vos 
cinq sens physiques. Avez-vous jamais 
vu un fœtus respirer par le nez durant les 
neuf mois de sa gestation ? Ce serait la 
mort du fœtus s’il tentait de respirer par 
le nez. Il serait fichu. (302-166, 13.6.1999)

Alors pourquoi le fœtus a-t-il besoin 
d’un nez ? Pour se préparer au monde qui 
vient ensuite. Lorsqu’au terme d’une matu-
ration graduelle, l’appareil respiratoire est 
formé, le bébé doit venir en détruisant tout 
autour de lui. Il doit se couper de sa mère 
et détruire le sac amniotique pour s’extrai-
re. Cela veut dire que l’environnement du 
bébé – le placenta et le sac amniotique – est 

complètement détruit. Cela revient à mou-
rir. C’est comme annoncer la destruction 
et la fin du monde aqueux et le commence-
ment d’une vie nouvelle. (122-327, 27.3.1982)

Le cordon ombilical va-t-il resservir 
ou doit-on le couper ? Il faut le couper. 
Vous pouvez dire : « Ce cordon est vital 
pour l’enfant. Comment peut-on détrui-
re un lien aussi vital entre deux êtres ? 
Pourquoi le couper ? » Voyant cela, le 
bébé pleure, se croyant déjà mort. Mais 
Dieu, Lui, va-t-Il rire ou pleurer ? Eh 
bien, dans le monde de l’air, c’est exac-
tement la même chose : la personne spi-
rituelle est reliée à la personne physique 
comme l’embryon dans le sein. Quand le 
corps physique vieillit et que la personne 
spirituelle veut se dégager en rejetant le 
corps physique, celui-ci peut dire : « Oh ! 
Non. Je ne veux pas mourir ! Je ne vais 
pas mourir ! » Quand Dieu voit cela, est-
ce qu’Il compatit, est-ce qu’Il sourit ou 
est-ce qu’Il dit : « Espèce de fou ! » ?

En naissant dans le monde physique, 
le bébé peut devenir l’objet de l’amour 
de son père et de sa mère. Il sera le com-
pagnon de ses parents dans l’amour. Les 
bébés viennent au monde pour pou-
voir connaître un amour réciproque 
avec leurs père et mère dans leur vie ter-
restre. De même, vous devez renaître 
dans le monde spirituel afin de parta-
ger l’amour avec Dieu, le Parent éternel 
qui est en relation avec le monde spiri-
tuel infini. (116-174, 1.1.1982)

Ceux qui respirent l’amour sur terre 
ne sont pas morts mais en vie. Un fœtus 
peut respirer dans le sein grâce au cordon 
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qui est son lien avec le futur monde atmos-
phérique. Le fœtus vit par ce cordon ombi-
lical, mais quand il détruit le placenta et 
surgit dans le monde nouveau de dimen-
sion plus élevée, qu’est-ce que cela chan-
ge ? Ses besoins sont satisfaits à un niveau 
supérieur. Il sort pour être approvisionné 
en air. Après avoir quitté le sein, comment 
le bébé va-t-il se développer ? Par l’amour. 
Il recevra des éléments d’amour. Vous ne 
devez pas seulement manger de la nour-
riture. La partie charnelle de l’être, qui 
consomme des aliments, est sur le che-
min de la mort. Ce corps qui absorbe des 
liquides, de sorte qu’il puisse vivre, est 
déjà en route vers la mort. De quoi devez-
vous subsister durant votre séjour terrestre 
et dans quel but ? Pendant cette période, 
vous devez développer une personnalité 
pleine d’amour. (139-214, 31.1.1986)

Quand vous êtes sorti du sein pour 
arriver dans le monde atmosphérique, 
tout ce qui assurait auparavant votre 
ravitaillement, comme le cordon ombi-
lical et le sac amniotique, a été détruit. 
Ces organes, y compris le cordon ombi-
lical et le placenta, sont détruits et 
réduits à néant. Qu’est-ce qui apparaît 
au moment même où ces organes meu-
rent ? Un bébé fait son apparition dans 
l’univers, sur la terre nourricière. Et dès 
cet instant, le bébé vit en faisant provi-
sion d’aliments ingérés par la bouche. 
(139-212, 31.1.1986)

Avant de se métamorphoser en ciga-
le, la larve pourrait se dire : « Je veux res-
ter une larve. Je n’ai pas envie de briser 
mon cocon. » Mais une fois extraite de 

son cocon, la voilà qui bat des ailes et 
vole. Pensez-vous que la larve ait envie 
de changer de peau pour muer en ciga-
le ? Est-ce qu’elle va dire : « Oh ! Je détes-
te tout ça, la terre, l’air – tout » ? Ou bien, 
à votre avis, elle va se dire : « Bon, allez ! 
Assez de cette enveloppe » ? Elle ne va 
pas songer à voler. Les libellules nagent 
sur l’eau dans leur état larvaire, puis 
viennent sur terre et rampent sur le sol 
quelque temps. Puis les voilà qui volti-
gent de-ci de-là. Une foule d’insectes 
connaît ainsi trois cycles d’existence.

Les insectes sont ailés, pour la plu-
part, n’est-ce pas ? Les insectes, on l’a 
vu, vivent dans l’eau, sur terre et dans 
l’air. Comme seigneurs de la création, 
les êtres humains doivent-ils vivre seu-
lement sur la terre. La plupart d’en-
tre vous n’ont pas forcément le cœur à 
mourir, mais une fois morts et libérés de 
votre chair, vous pourrez voler à loisir. Et 
vous ne seriez pas d’accord ? C’est com-
me cela. Sachez bien que ce n’est pas une 
fable mais un fait. L’être humain aussi a 
trois stades dans sa vie. Sachez que pour 
nous la mort est la porte bénie vers notre 
deuxième naissance. (49-286, 17.10.1971)

Les insectes et les oiseaux savent 
voler. Une personne ne voudrait-elle pas 
voler, elle aussi ? Il y a même des graines 
qui volent au vent, je parle des graines 
de pissenlit. Elles sont faites pour s’envo-
ler naturellement et sont adaptées au vol. 
Ainsi donc, les oiseaux volent, les insec-
tes volent, et les graines volent aussi, et 
l’être humain, seigneur de la création de 
surcroît, ne saurait pas voler ? Devrait-
on s’en remettre à Dieu sans broncher ? 
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N’auriez-vous pas envie de protester : 
« Eh ! Dieu, tous les autres volent ; pour-
quoi ne m’as-tu pas donné la capacité de 
voler, à moi aussi ? » Alors Dieu dirait : 
« Eh ! Attends un peu, veux-tu ? Encore 
quelques décennies, et tu feras pareil, 
alors un peu de patience. » À quoi vous 
pourriez répondre : « Oh ! Je vois, c’est 
comme cela. » Et que faire d’ici-là ? Et 
bien s’entraîner ici bas en vue de s’adap-
ter à l’autre monde quand il faudra y 
aller. C’est seulement quand vous pou-
vez apprécier votre mère et votre père 
que vous pouvez connaître la félici-
té avec Dieu. Ce n’est qu’en appréciant 
votre conjoint que vous pouvez aimer 
Dieu en gagnant l’au-delà. Le monde 
physique est le terrain d’entraînement 
pour le monde spirituel. Pouvez-vous 
recevoir ce qui vous plaît sans mourir ? 
Est-ce possible sans la mort ? Est-ce pos-
sible sans vous dévêtir de ce corps char-
nel ? Ce corps charnel, faut-il le délais-
ser, oui ou non ? (116-163, 1.1.1982)

Vous avez vécu dans un monde 
aqueux, puis dans le monde terrestre, 
n’est-ce pas ? Bon, alors voulez-vous 
savoir ce qu’est la vie dans le monde éthé-
ré, oui ou non ? Quand vous étiez sur le 
point de naître en sortant du sein, aviez-
vous des pensées du genre : « Je vais être 
sur le plancher des vaches, et à moi les 
gâteaux de riz, le bœuf, et tant d’autres 
choses » ? Croyez-vous que cela vous soit 
venu à l’esprit ? Vous respiriez par le cor-
don ombilical, vous voyant déjà mort à 
la sortie du ventre. Pourtant, cette vie 
intra-utérine, comme elle peut paraître 
frustrante ! En y pensant maintenant, ça 

paraît oppressant. Malgré tout, quand 
un bébé est sur le point de quitter le sein, 
il pourrait se dire : « Oh ! Sortir, très peu 
pour moi. » Bien qu’il ait pu se dire qu’il 
ne sortirait pas, quand le temps est venu, 
tout se déchire. Il va arriver sain et sauf 
avec les eaux du liquide amniotique. Et 
voilà bébé qui arrive en toute sécurité. 
(49-286, 17.10.1971)

Durant notre séjour terrestre, nous 
avons « l’univers mère » ou « la création 
mère ». C’est la terre. Cette planète terre 
est notre mère. Elle vous donne ses élé-
ments, n’est-ce pas ? La terre est la mère 
qui vous nourrit d’éléments sur un autre 
plan que votre maman. En croissant 
dans les entrailles maternelles, com-
ment faites-vous pour respirer ? Vous 
vous servez du cordon ombilical, non ? 
C’est votre lien avec le corps maternel. 
Gardez bien cela à l’esprit. Mais en quit-
tant le sein maternel, vous savez que vous 
êtes lié au deuxième monde, le monde de 
l’air. Quand vous avez fini de séjourner 
dans le sein et en sortez, votre environ-
nement ancien est détruit. À quoi êtes-
vous relié au moment de vos premiers 
pleurs ? Vous vous raccordez au monde 
de l’air où vous respirez de l’air grâce à 
votre système respiratoire. Une fois que 
vous êtes lié au monde de l’air, ce sont 
vos narines qui servent de canalisation. 
(139-212, 31.1.1986)

L’eau symbolise la période fœtale. 
Votre nez symbolise la période aérien-
ne. Une fois sorti du sein maternel, vous 
vivez dans l’atmosphère. Commence 
alors la période des yeux, votre séjour au 
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soleil et à la lumière. L’amour est aussi 
appelé une lumière. On dit que l’amour 
illumine, n’est-ce pas ? L’amour est le 
monde de la lumière.

La vie passe par trois phases. Même 
une libellule passe du temps dans l’eau, 
puis sur terre ; une fois affranchie de son 
cocon, elle vole en se nourrissant d’autres 
insectes. Elle passe par trois phases. Il en 
est de même pour l’être humain, le sei-
gneur de la création. Après l’âge fœtal, 
sortons-nous du sein maternel les bras 
chargés de toutes sortes de denrées, ou 
est-ce que nous arrivons en détruisant 
et en nous coupant de tout ? Ça ferait 
de gros dégâts si nous arrivions avec ne 
serait-ce qu’un seul produit.

Nous étions habitués à manger et 
respirer par le cordon ombilical. Le cou-
per, n’est-ce pas mourir ? Pourtant, il 
faut bien le couper pour pouvoir sortir 
du sein maternel. Il faut trancher dans 
le vif. Nous devons tout détruire en sor-
tant. (299-37, 1.2.1999)

Quelle est la signification de la mort ? 
On vit sur terre, entouré d’air, com-
me on nageait dans le sein maternel. 
L’être humain vit dans une cloche d’air. 
C’est cela, n’est-ce pas ? Qu’est-ce que 
la mort ? Ce n’est rien d’exceptionnel, à 
vrai dire, il s’agit simplement de renaître 
dans la troisième phase de la vie. C’est 
ce moment de transition qu’on appel-
le « mourir ». En voyant les choses de la 
sorte, vous vous sentez déjà mieux, n’est-
ce pas ? (49-286, 17.10.1971) 

Que doit faire notre corps à présent ? 
Alors que vous respiriez par le cordon 

ombilical dans le sein, vous étiez aussi 
en train de préparer les narines qui sont 
comme des tuyaux d’air. Puis, une fois 
expulsé du sein maternel, vous com-
mencez à utiliser cet autre organe et 
vous commencez à respirer. De même, 
une fois né, il vous faut expérimen-
ter l’amour au plus profond de vous-
mêmes. Vous devez respirer l’air de 
l’amour. Vous devez inhaler l’atmosphè-
re d’amour émanant de votre mère et de 
votre père. Vous devez passer par tous 
les stades de la vie, alimentés par l’air de 
l’amour.

Après la naissance d’un bébé dans 
une famille, sa vie est comme une cour-
be sinusoïdale, où l’on finit par vieillir 
et éventuellement disparaître physique-
ment. Après votre venue au monde, vous 
grandissez, et tout finit par votre décès. 
Vous êtes né à l’état de bébé et vous 
reprenez cet état de bébé en arrivant au 
monde spirituel. Quand cela arrive, vous 
devez vous détacher du deuxième monde 
et vous raccorder à la sphère du troisiè-
me niveau, où vous pouvez respirer des 
éléments d’amour. Vous laissez derrière 
vous l’amour parental et l’amour frater-
nel, et entrez dans le monde d’amour qui 
est en harmonie totale avec l’Être origi-
nel du vaste cosmos, à savoir Dieu.

Le monde spirituel est constitué par 
une atmosphère d’amour. Il est entière-
ment rempli par l’air de l’amour ! C’est 
pourquoi, pendant que vous séjour-
nez dans le monde terrestre, vous devez 
préparer votre dispositif pour respirer 
l’amour. Vous avez donc besoin d’expé-
riences du monde spirituel. Vous pou-
vez être immortel à condition de devenir 
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une personne capable de sentir l’amour 
spirituel et de respirer l’air de l’amour. 
(139-212, 31.1.1986)

Nous devrons tous un jour délais-
ser notre corps physique et passer dans 
le monde spirituel. En tant qu’êtres 
humains vivant sur terre, nous devons 
donc nous préparer à la mort. Il faut, à 
force de travail, parfaire notre moi idéal, 
notre deuxième moi - celui qui vivra 
dans le monde éternel.

Nous ne pouvons naître comme un 
beau bébé en pleine santé qu’en recevant 
une bonne influence prénatale dans le 
sein de notre mère. Notre vie sur ter-
re est semblable à notre vie dans le sein. 
Nous devons donc grandir en ressem-
blant à Dieu, à Son image, mais aussi à 
Son cœur et Son caractère divin. Après 
notre croissance, nous devons mettre 
notre vie en jeu pour triompher de tous 
les obstacles. (14-17, 19.4.1964)

2.3. La mort : une transition vers 
un monde meilleur

Quand les gens voient les choses de leur 
point de vue, on dirait qu’ils ont de l’espoir. 
Or il leur manque cet espoir qui permet de 
franchir le cap de la mort. Les gens dispa-
raissent sans avoir un tel espoir. Mourir 
ainsi sans espoir, est-ce là notre modèle 
de vie ? Ou bien allons-nous être en quête 
d’un espoir unique grâce auquel nous pou-
vons conquérir la mort et nous en jouer, 
et continuer à vivre portés par cet espoir ? 
C’est un problème fort important. Ceux 
qui vivent aujourd’hui sur terre feraient 
bien de s’en soucier. (6-45, 22.3.1959)

Où devons-nous aller en définitive ? 
Dans le monde spirituel. Qu’entendons-
nous par là ? On a l’habitude de dési-
gner par là le monde des défunts, mais 
il ne s’agit pas de cela. Pourquoi ne peut-
il pas s’agir du monde post mortem ? 
Parce que le monde spirituel a directe-
ment trait à l’amour.

Ce monde qui a trait à l’amour ne 
peut être le monde d’après la mort. Le 
monde spirituel a pris naissance à par-
tir de l’amour vrai. Aussi, dès l’instant 
où nous nous situons dans une sphère 
d’amour vrai, le monde spirituel com-
mence. Le monde spirituel et le monde 
physique, ces deux mondes, n’en consti-
tuent plus qu’un. Toute la grandeur de 
l’amour est là. (144-199, 24.4.1986)

Vos premiers parents sont les parents 
qui vous ont engendré. Votre deuxiè-
me parent est notre planète terre. Son 
sol apporte à votre croissance physique 
tous les éléments essentiels. La terre est 
le deuxième parent de votre corps physi-
que. Après avoir vécu avec votre deuxiè-
me parent, la mort physique vous donne 
accès à la sphère éternelle du troisième 
parent. Mais vous ne pouvez pas aller 
vers le troisième parent tel que vous 
êtes. Pour retourner au troisième parent, 
vous devez ressembler à Dieu, qui est le 
parent originel. (138-98, 19.1.1986)

Avez-vous jamais songé : « Je suivrai 
ce chemin jusqu’à mes 70 ans ? » Avez-
vous jamais songé : « Je suivrai ce che-
min même après 80 ans et jusqu’à l’ar-
ticle de la mort » ? Même au moment de 
votre mort, vous devez pouvoir appor-
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ter les preuves que vous le ferez dans le 
futur en disant : « Voilà comment j’ai 
éclairé l’histoire, voilà ce que j’ai fait de 
ma vie. » Cela ne doit pas être seulement 
des paroles. Il faut plus que des paroles. 
C’est pourquoi, après la mort d’une telle 
personne, les gens voudront s’accrocher 
à lui en disant en larmes « Tu as vécu 
dans le bien ! » (73-116, 16.8.1974)

Notre cours dans la vie doit être de 
chercher le Dieu infini d’amour. Quand 
bien même il faudrait affronter dix ou 
cent fois le moment crucial de la mort, 
nous devons chercher Son amour. Le 
plus beau chemin à prendre dans la vie 
est de chercher constamment cet amour, 
même dans la mort. (39-210, 10.1.1971)

Il y a un but que les êtres humains 
doivent accomplir au cours de leur vie. 
Ce but doit rester au centre de leur exis-
tence pendant 10 ans, 20 ans, 30 ans, 70 
ans, toute leur vie. Plus le but est vaste, 
plus ils doivent s’engager fermement en 
leur for intérieur. Sans quoi, ils ne peu-
vent atteindre ce but. Les gens ne peu-
vent atteindre leurs buts sans maintenir 
une très grande résolution intérieu-
re durant la période nécessaire. (31-149, 
24.5.1971)

Quelle est la destination ultime de 
l’esprit ? Autrement dit, quel est l’abou-
tissement du désir humain ? Il culmi-
ne en captivant l’amour de Dieu. Même 
en ayant Dieu avec vous, sans cap-
ter l’amour de Dieu, le bien le plus pré-
cieux, Dieu ne peut pas être vôtre. Il faut 
donc accaparer l’amour de Dieu. Faites 

le, et tout ira bien, même si Dieu n’est 
pas là. Quand ce qui appartient à Dieu 
devient mien et que ce qui m’appartient 
lui appartient aussi, l’intérieur et l’ex-
térieur peuvent s’unir pour la première 
fois. Une nation de ce genre deviendra 
la patrie idéale sans classes supérieures 
et inférieures.

Quand vous êtes dans cette posi-
tion, tout dans l’univers vous semblera 
bon, et vous sentirez que tout existe pour 
vous. Si le monde spirituel est la sphère 
de l’amour de Dieu, à quoi ressemble-t-
il, ce ciel où doivent aller toutes les per-
sonnes vivant aujourd’hui ? C’est un lieu 
rempli d’amour.

Même moi, le maître de l’Église de 
l’Unification, je mourrai. Mais dans quel 
genre de cadre ma vie prendra-t-elle 
fin ? J’étreindrai la République de Corée 
et son peuple, et je mourrai pour le mon-
de. Si les Coréens s’unissent et donnent 
leurs vies pour le monde, cela ouvrira le 
chemin permettant de vivre ensemble 
avec le monde. Voilà pourquoi je cher-
che ce chemin. (39-210, 10.1.1971)

Le cours type pour la vie éternelle est 
universel. Il s’applique aux grands-pères 
et grands-mères, ainsi qu’à leurs des-
cendants mille ans plus tard, et même à 
ceux qui sont actuellement dans le mon-
de spirituel. Il existe un portail que seul 
peuvent franchir ceux qui ont vécu pour 
les autres. Sachez que des gardes se tien-
nent là. Veuillez comprendre que toutes 
les choses que j’attends de vous ont pour 
seul objectif de vous aider à franchir cet-
te porte. (203-193, 24.6.1990)
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2.4. La mort est une ascension 
(seunghwa) vers une plus 
haute dimension.

Si l’humanité n’avait pas chuté, le 
décès d’une personne aurait été une 
occasion de se réjouir. Aussi ai-je ensei-
gné à l’Église de l’Unification de ne pas 
voir la mort de façon lugubre. La mort est 
donc appelée seunghwa (ascension vers 
un état plus élevé). (199-353, 21.2.1990)

Sans doute qu’aucun d’entre vous 
n’aime l’idée de délaisser sa chair et de 
mourir. Mais une fois mort et délesté de 
la chair, vous devenez une personne spiri-
tuelle, qui peut rapidement s’envoler pour 
franchir les portes bénies de la deuxième 
naissance. Au départ, nous sommes liés 
au placenta et au cordon ombilical dans le 
sein maternel. Nous sommes élevés dans 
ce placenta qui nous enveloppe comme un 
vêtement. Nous naissons en rejetant et en 
rompant tout ce qui nous entoure quand 
nous sortons de ce vêtement. De même, 
notre corps physique est comme un vête-
ment enveloppant notre être spirituel. 
Nous nous libérons de tout cela et pre-
nons notre envol. Et voilà : après être pas-
sés par la phase aqueuse, la phase terrestre 
et la phase éthérée de lumière, nous vivons 
enfin dans le monde éternel de l’amour 
vrai. (298-311, 17.1.1999)

L’Église de l’Unification ne fait pas des 
funérailles ordinaires pour un défunt. 
Au lieu de cela, nous avons la cérémo-
nie Seunghwa. Avons-nous quelque cho-
se à craindre dans ce monde ? Qu’y a-t-il 
donc de redoutable dans cet univers ?

Nous pouvons quitter ce monde 
chaotique et pécheur et gagner en posi-
tion verticale la sphère d’amour de Dieu, 
en devenant une entité autonome répon-
dant aux critères du ciel et de la terre. 
Pourquoi entrer à la verticale ? Parce que 
cela ne crée pas d’ombre. Peut-on trou-
ver de l’ombre à la verticale ? Tout est 
rendu parfait. Avec l’effet de la rotation, 
tout l’environnement s’aligne à la verti-
cale.

Le jour de votre mort, la façon de 
partir, de vous élever et de monter au ciel 
à la verticale sera le défi. On ne va pas 
au ciel sur une trajectoire à 45 degrés. 
Seule une ascension à 90 degrés vous 
fera devenir le partenaire de l’amour 
de Dieu. L’amour de Dieu prend le plus 
court chemin. Il n’y a donc pas d’autre 
chemin que la perpendiculaire. L’amour 
de Dieu ne peut se mouvoir qu’à la ver-
ticale. (198-124, 25.1.1990)

Dans l’Église de l’Unification, on 
appelle les funérailles la cérémonie seun-
ghwa. L’esprit d’un défunt se lamentera s’il 
voit des gens en pleurs se cramponner à 
son cadavre. Il pensera : « L’ignorance de 
ces gens est un boulet qui me retient en bas 
et entrave ma progression. » Sachant cela, 
nous donnons à la mort le nom de seun-
ghwa. Seunghwa signifie s’élancer vers le 
ciel dans la gloire. La force de notre amour 
donne au défunt une poussée vers le mon-
de spirituel. Ne le retenez pas, poussez-le 
au contraire. Qu’est-ce que la cérémonie 
seunghwa ? Cela signifie se transformer 
pour passer à une étape supérieure. (199-
130, 16.2.1990)
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Les gens ne savent pas de nos jours 
ce que veut dire mourir. Il ne s’agit pas 
d’un moment triste. L’affliction n’y a pas 
sa place. Il faut y voir une transition d’un 
monde de dimension inférieure vers un 
monde de dimension supérieure par la 
passerelle de l’amour. Voilà pourquoi 
l’Église de l’Unification parle de la mort 
comme d’une cérémonie seunghwa. La 
mort est une ascension vers une dimen-
sion plus haute. Ce n’est possible que par 
l’amour. (137-316, 5.1.1986)

Pour qui Dieu existe-t-Il ? Dieu, 
le sujet de l’amour, voue Son existen-
ce entière à chercher un partenaire en 
amour pour l’élever. Comment peut-Il 
faire cela ? Il fera cela en mettant l’amour 
vrai au centre. L’amour vrai, c’est vivre et 
s’investir pour les autres en oubliant que 
l’on a donné. C’est ainsi que l’on trou-
ve la vie éternelle. Le monde entier est 
constitué de la sorte. Je suis comme cela 
moi-même. Comme je connais la valeur 
de la vie éternelle, la potence ne me fait 
pas peur. Il n’y a rien à craindre. D’où, 
dans l’Église de l’Unification, le vocable 
de seunghwa pour la mort et de cérémo-
nie seunghwa pour les funérailles.

Les membres de l’Église de l’Unifi-
cation vivent en communication avec 
leurs conjoints dans le monde spirituel. 
L’ignorance du monde spirituel chez 
nos contemporains me laisse sans voix. 
À votre avis, cet accès à la connaissan-
ce du monde spirituel peut-il se mon-
nayer ? (209-160, 28.11.1990)

La cérémonie seunghwa a commencé 
avec la mort de mon fils, Heung-jin. Elle 

fut instituée à ce moment-là. À l’hôpi-
tal, j’ai dû retirer le masque à oxygène, et 
lui laisser la voie libre pour aller dans le 
monde spirituel. Ce faisant, il a été libé-
ré de la sphère déchue. D’ailleurs, quand 
Heung-jin est revenu en esprit, il a dit 
qu’il ne savait pas comment rembour-
ser sa dette envers moi. Il était le pre-
mier dans la famille des Vrais Parents à 
partir dans le monde spirituel en plei-
ne jeunesse. Heung-jin est allé dans le 
monde spirituel comme messie du mon-
de spirituel, dans la même position 
que le Seigneur du second avènement. 
Unissez-vous à lui, et cela vous donnera 
accès à un lieu élevé dans le monde spi-
rituel (225-136, 5.1.1992)

Notre départ vers le monde spirituel 
n’est pas un moment lugubre. Hissez 
l’étendard du ciel au son des trompet-
tes de la libération. Allez avec cran, 
sans vous laisser abattre. Hissez le dra-
peau signalant votre glorieux retour à la 
maison. Tel est le chemin qui vous per-
met d’entrer fièrement dans votre terre 
natale originelle. La nation et l’humani-
té entière vous accueilleront par des cla-
meurs. Ce n’est pas le moment de s’affli-
ger. Nous ne versons pas de larmes dans 
l’Église de l’Unification à cette occasion. 
Comment appelons-nous cela ? La céré-
monie seunghwa. L’ascension de Heung-
jin fit tomber les murs de la mort. Voilà 
pourquoi nous parlons de cérémonie 
seunghwa.

La mort ne doit susciter ni abatte-
ment ni désespoir. Ce n’est pas un plon-
geon mais un bond. Il n’y est question 
que d’ascension. Les membres de l’Égli-



813Chapitre premier Le chemin de la vie

se de l’Unification n’ont donc rien à 
craindre de la mort. Celle-ci est dans le 
cours naturel des choses. Ce n’est qu’un 
processus de transfert vers un monde 
meilleur. (196-270, 2.1.1990)

L’amour a vaincu toutes les sphères de la 
mort. « L’amour vrai, vainqueur du royau-
me de la mort ». C’est le Principe de la créa-
tion. C’est pourquoi j’ai déclaré le Jour de 
la Victoire de l’Amour. Avec l’ascension de 
Heung-jin dans le monde spirituel, Satan 
n’a aucun chef d’inculpation contre les fils 
et filles des familles de l’Église de l’Unifi-
cation quand elles tiennent une cérémonie 
seunghwa. Même quand vous vous embar-
querez vers l’autre rive, tous les justes du 
monde spirituel viendront vous accueillir. 
Il est temps de s’inscrire dans cette dimen-
sion historique et révolutionnaire. (242-278, 
2.1.1993)

Que signifie le Jour de la Victoire de 
l’Amour ? Vous devez le savoir. Je n’ai 
pas versé une seule larme entre le décès 
de Heung-jin et le jour où je l’ai envoyé 
dans le monde spirituel. Il fallait vain-
cre l’empire de la mort. Sans cette décla-
ration de l’amour vainqueur de la mort, 
la cérémonie seunghwa n’aurait pu être 
établie.

La cérémonie seunghwa a commen-
cé avec Heung-jin, n’est-ce pas ? Que 
signifie « victoire de l’amour » dans 
« Jour de la Victoire de l’Amour » ? Cela 
signifie victoire sur la mort. S’il s’agis-
sait de n’importe qui d’autre, la mère se 
tordrait de douleur, gémissant et pleu-
rant tout son soûl. Mais notre Mère ne 
put verser une seule larme. La cérémo-

nie devait être organisée dans les trois 
jours. Je devais proclamer que la mort 
était vaincue.

Ce furent les débuts de la cérémo-
nie seunghwa dans l’Église de l’Unifica-
tion. Dans cette cérémonie, l’élan vers 
la joie dépasse la mort. Ceux qui traver-
sent la cérémonie seunghwa franchissent 
aisément toutes les vallées dans le mon-
de spirituel. Bien sûr, certains échoue-
ront et resteront entre deux. C’est bon à 
savoir. La cérémonie seunghwa a com-
mencé avec Heung-jin. (212-96, 2.1.1991)

Nous avons la cérémonie seunghwa 
quand quelqu’un de l’Église de l’Uni-
fication meurt, n’est-ce pas ? C’est le 
moment de partir en prenant son envol 
vers un monde distinct. Aussi devriez-
vous exulter de joie en y allant. Le mon-
de spirituel se révèle aux yeux d’une 
personne qui meurt, lorsqu’elle y arri-
ve. Vous n’y allez pas pour pleurer, mais 
vous allez vers la joie. Ce fait nous échap-
pait car la chute avait complètement obs-
curci notre vision. (255-294, 11.3.1994)

La démence survient quand la 
conscience d’une personne perd sa 
sensibilité à ce monde et s’unit avec le 
corps. Il y a démence quand la conscien-
ce est paralysée et entre en contact des 
êtres spirituels de l’enfer. Avec des bons 
esprits, il faut aider cette personne à se 
remémorer l’idéal du Ciel pour qu’elle 
puisse se purifier graduellement et mon-
ter au ciel. (258-136, 17.3.1994)

Dans le livret familial sont consi-
gnés la naissance, le mariage et la mort 
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de tout un chacun. Nous devons faire de 
même, mais il nous manque la nation 
de Dieu. Si nous avons une nation, 
nous devons enregistrer notre naissan-
ce, notre mariage et notre ascension. 
En mourant, vous entrerez tous dans le 
monde spirituel en tant qu’Américains. 
Le gardien vous demandera d’où vous 
venez. Vous lui direz que vous venez 
des États-Unis. Il vous demandera aus-
si : « Voulez-vous aller au Ciel ? » Aller 
au Ciel ne posera pas la moindre diffi-
culté si vous pouvez répondre : « Je viens 
du Royaume de Dieu sur terre, j’y étais 
au service des Vrais Parents », quand on 
vous demandera d’où vous venez. Le fait 
est là. Je ne parle pas d’un concept mais 
d’un fait. (278-36, 28.4.1996)

2.5. Notre attitude face à la mort

Qui invoque-t-on en mourant ? On 
invoque Dieu. Il faut bien se rendre à l’évi-
dence : on cherche Dieu quand on est placé 
dans les plus grandes difficultés. La voie du 
pardon peut s’ouvrir à ceux qui invoquent 
réellement Dieu au moment de la mort. 
Pourquoi cela ? Le chemin de la mort est 
ainsi fait. Si vous savez mourir en adhé-
rant à ce Principe ou sans vous en éloigner 
beaucoup, le chemin s’ouvrira pour votre 
résurrection.

Alors, quand la mort approche, les 
gens se mettent tous à chercher Dieu en 
disant : « Mon Dieu ! » Il n’y pas de leçon 
plus vraie. Au moins les mourants tien-
nent-ils en général des propos justes au 
moment ultime. Cet indice montre que 
l’être humain a reçu la bonne éduca-
tion, encore qu’on ne sache pas toujours 

qui l’a éduqué. Que voulez-vous dire de 
plus ? (26-297, 10.11.1969)

Nous devons former un fondement de 
quatre positions avant de mourir. Celui 
qui meurt sans l’avoir établi ne prendra 
pas le bon chemin dans la mort. Ainsi, 
les esprits errent même après la mort. 
Vous qui connaissez ce principe, à qui 
allez-vous vous accrocher en mourant ? 
Vous devez d’abord vous appuyer sur 
Dieu, puis sur les Vrais Parents. Étant 
tous nés de Dieu, nous devons mourir 
en Lui pour vivre éternellement avec Lui 
dans le monde spirituel. Nous sommes 
nés de Dieu, aussi faut-il mettre le point 
final à notre vie en étant avec Dieu. La 
piété filiale et la loyauté passent par une 
vie qui épouse ce principe.

Venons-en à la conclusion : Si quel-
qu’un remplit son devoir de piété filiale et 
de loyauté, on peut dire qu’il s’est acquitté 
des responsabilités qui incombent à l’être 
humain dans le cours de la vie. Alors vivez 
de cette façon. (26-297, 10.11.1969)

Sur quoi serez-vous concentrés au 
moment de mourir ? L’amour tombe-
ra-t-il dans l’oubli complet ou allez-vous 
mourir en l’étreignant ? Sur quel amour 
pourrez-vous vous appuyer au moment 
de la mort ? Vous devez d’abord vous 
accrocher à l’amour des parents, ensui-
te à l’amour entre mari et femme, puis à 
l’amour des enfants. La mort doit aussi 
se conformer au principe du fondement 
des quatre positions. (26-297, 10.11.1969)

Quelles seront vos dernières paroles 
à vos enfants ? Toute la question est là : 
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quels seront vos tous derniers mots ? Un 
parent peut-il dire à ses enfants de faire 
quelque chose que lui-même n’a jamais 
mis en pratique ? Il n’aurait alors pour 
mobile que d’exploiter ses enfants. Par 
conséquent, vous devez tous commen-
cer par mettre en pratique ce que vous 
croyez. Ensuite vous direz à vos enfants 
avant de mourir : « J’ai vécu ainsi de 
façon irréprochable. Faites de même, 
vous aussi. » Dans ce cas, Dieu protége-
ra vos dernières paroles pour l’éterni-
té. Avez-vous confiance de pouvoir lais-
ser de telles paroles à vos descendants 
au moment de mourir ? Le problème est 
sérieux. (26-300, 10.11.1969) 

En général, historiquement parlant, 
quand l’être humain a pensé à la vie 
éternelle, il n’y pensait pas seulement en 
termes de décennies ou de siècles, mais 
de millénaires, voire de dizaines de mil-
liers, de centaines de millions d’années. 
Mais pour ce qui est de mourir, rien ne 
différencie l’être humain de l’animal. À 
quoi peut servir la dépouille ? De nos 
jours, même ceux qui ne croient pas en 
Dieu se disent : « Bien ! Je dois laisser 
derrière moi un héritage honorable. » 
Mais à quoi bon laisser cela après soi ?

Même si un Américain a servi sa 
patrie et qu’un monument honore sa 
mémoire, ce monument pourrait tom-
ber en ruine avec la chute des États-Unis. 
Seuls les Américains le connaîtront. 
Cela n’apporte pas grand-chose de lais-
ser un nom derrière soi. Même si vous 
le faites, les aléas de l’histoire peuvent 
changer les bonnes réputations en mau-
vaises. Nos dirigeants s’en vont tous en 

moins d’un siècle, et les nations ne tien-
nent guère plus que quelques siècles ou 
millénaires. Que feriez-vous s’il existait 
quelqu’un sur qui ni la mort ni l’oubli 
n’auraient jamais de prise, de toute éter-
nité ? Si une telle personne existait, vous 
voudriez lui apporter toute votre réputa-
tion et votre héritage et tout laisser entre 
ses mains. Y avez-vous jamais songé ? 
(103-16, 28.1.1979)

Il faut donc mourir dans le domai-
ne du Royaume de Dieu. Le Royaume de 
Dieu surpasse n’importe quelle nation 
sur terre, n’est-ce pas ? Vous devez mou-
rir dans le Royaume de Dieu, qui n’est 
qu’une seule réalité au ciel et sur terre. 
Où mourrez-vous ? Il y a un endroit où 
mourir. Ne mourez pas de façon bana-
le, à la coréenne. De la façon coréenne, 
vous auriez beau mourir maintes fois, 
cela n’aurait pas de sens. Vous devez 
mourir dans la position la plus haute, 
centrés sur la nation du cœur de Dieu, 
qui s’étend au ciel aussi bien que sur ter-
re. Il s’agit de mourir au beau milieu 
du Royaume de Dieu. Le Royaume de 
Dieu est l’endroit idéal pour mourir. Si 
le monde entier se dresse contre vous, 
que ferez-vous ? Prendrez-vous la fui-
te ? Non. Vous devez persévérer et mou-
rir dans une posture où tout le monde au 
ciel vous accueillera et vous rendra hom-
mage. (34-185, 6.9.1970)

Beaucoup de ceux qui ont cru en 
Dieu et ont suivi Sa volonté n’étaient pas 
du genre à reculer face à la mort. C’était 
au contraire des gens qui tournaient la 
mort en dérision et l’ont vaincue digne-
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ment. On sait bien que, tout au long de 
l’histoire, ces personnes ont fait hon-
neur à la voie céleste.

Chacun de vous doit garder l’espoir 
de vaincre la mort, même quand elle est 
bien là devant vous. Vous devez avoir 
l’espoir et le désir de vous tenir devant le 
Ciel de manière digne quand vous serez 
arrivés au terme de ce chemin. Et vous 
devez savoir accourir avec joie dans ce 
monde originel que vous portez dans 
votre cœur. Soyez bien conscients que 
vous pouvez vaincre la mort seulement 
si l’espoir de voir le monde idéal de Dieu 
est à son comble dans votre cœur. (6-53, 
22.3.1959)

Quel genre de personnes vivent avec 
l’espoir de Dieu ? Ils sont du genre à 
franchir la vallée de la mort dans la joie, 
quand l’humanité le fait dans la tristes-
se. Ces personnes-là portent bien haut 
l’espoir de Dieu.

Ne devenez donc pas des personnes 
de ressentiment qui se lamentent sur 
tout ce qui se passe dans le monde avant 
de mourir ; Soyez au contraire quelqu’un 
qui peut se tenir devant le Ciel avec joie 
et afficher fièrement la valeur de sa mort. 
Sachez que Dieu recherche ces fils et ces 
filles de l’espoir. S’il y a une person-
ne qui ressent la joie du Ciel dans cet-
te situation, Dieu ne peut que l’aimer. Si 
un groupe de personnes crie vers Dieu 
dans cette position, Il ne pourra que les 
exaucer. (6-54, 22.3.1959)

Qui perdra sa vie pour la volonté de 
Dieu la préservera, qui cherchera à épar-
gner sa vie la perdra. Que veulent dire 

ces paroles ? Vous devez mourir dans 
une position qui équivaut à être mort 
pour la volonté de Dieu. Qu’arrivera-
t-il après votre mort en ce cas ? Avant 
la mort, vous n’appartenez qu’à vous-
mêmes, mais après la mort vous appar-
tiendrez à Dieu. C’est parce que nous 
avons hérité d’un lignage déchu.

Voilà pourquoi, avant la mort, notre 
vie entière ne peut échapper au joug de 
Satan. Mais notre lien avec Dieu s’établit 
après la mort. Qu’est-ce qui est plus fort, 
la vie ou la mort ? La vie est-elle plus for-
te que la mort ou la mort plus forte que la 
vie ? La mort est plus forte que la vie dans 
le monde satanique. Aussi, après avoir pris 
connaissance de la volonté de Dieu, vous 
ne devez pas mépriser la mort lorsqu’elle 
se présente à vous. (34-47, 29.8.1970)

Quand feu Monsieur Eu Hyo-Won, 
l’ancien président de l’Église de l’Uni-
fication, était sur le point de quitter ce 
monde, je lui ai demandé : « Tu es sur 
cette voie depuis que tu m’as rencontré, 
mais comment vas-tu conclure ta vie ? » 
Le révérend Eu est parti en disant qu’il 
ne changerait pas pour l’éternité. Il doit 
en être ainsi. Le monde satanique doit 
en tout cas disparaître. À moins de mou-
rir, il ne peut pas ressusciter. Tant qu’un 
âge n’est pas révolu, nous ne pouvons 
accueillir un nouvel âge. (34-47, 29.8.1970)

Que signifie alors la mort dans la 
Bible ? Il ne s’agit pas de détruire la 
vie éternelle vécue en Dieu. Il s’agit 
de détruire la vie qui est l’héritière du 
lignage déchu du monde satanique. C’est 
pourquoi, qui est prêt à mourir pour la 
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volonté de Dieu vivra. Ces mots tien-
nent du paradoxe, mais la restauration 
ne peut se faire sans vivre ainsi du point 
de vue de la chute et de la restauration.

C’est la logique normale de la restaura-
tion. La question majeure est donc de savoir 
si nous pouvons offrir nos vies. Comment 
était-ce, quand je me suis lancé sur ce che-
min ? Je me suis demandé si j’étais capable 
d’offrir ma vie. (34-47, 29.8.1970)

Que ferez-vous de votre vie ? Vous 
devez laisser un mausolée d’amour der-
rière vous. Voilà la conclusion. Laissons 
un mausolée d’amour derrière nous ! Si 
vous vivez dans le mausolée de l’amour, 
vous n’aurez pas de ressentiments. 
Même si vous en avez assez de vivre dans 
un lieu tel qu’un mausolée, vous n’avez 
pas de ressentiment si vous vivez dans 
l’amour. Vivons en laissant un mausolée 
d’amour derrière nous ! Votre vie sera 
alors une réussite pour l’éternité. Si vous 
mourez après avoir vécu ainsi, Dieu vous 
bénira et vous accueillera dans le mon-
de spirituel comme Ses fils et Ses filles. 
Si votre main n’a jamais porté de bague, 
Dieu mettra à votre doigt un diamant du 
Royaume de Dieu. Si vous n’avez jamais 
porté de beaux habits, Il vous revêtira 
des plus beaux habits de la famille roya-
le du Royaume de Dieu.

Que restera-t-il de toute votre vie 
après votre départ ? Un mausolée 
d’amour. Sachez cela, s’il vous plaît et ne 
l’oubliez jamais. Levez les mains, ceux 
qui sont déterminés à vivre ainsi. Je vois 
que toutes les mains sont levées. Que la 
bénédiction de Dieu soit sur vous tous. 
(97-169, 12.3.1978)

2.6. La Bénédiction ouvre la voie 
de la vie éternelle

2.6.1. L’importance de la vie 
éternelle

Tout le monde veut vivre sa vie com-
me il l’entend. « Vivre » signifie ici votre 
vie quotidienne. « La vie » se réfère à 
l’ensemble de votre existence. À cela, 
les hommes religieux ajoutent la notion 
de « vie éternelle ». La vie éternelle, c’est 
tout autre chose que le cours d’une vie : 
c’est une vie qui se poursuit éternelle-
ment. Ce qui importe est le lien entre 
votre cheminement dans la vie et la vie 
éternelle. Cela est la responsabilité de 
toute votre vie. (197-186, 14.1.1990)

Combien de temps pensez-vous 
vivre ? Combien ? Tout le monde se dit : 
« Nous vivrons peut-être jusqu’à 70 ou 
80 ans. » Ne pensez-vous pas que vous 
pouvez être morts bien avant ? Vous êtes 
gourmands. Même si vous croyez de tou-
tes vos forces que vous vivrez jusqu’à 80 
ou 100 ans, la mort peut venir demain 
ou même aujourd’hui. Peut-être mour-
rez-vous en plein repas. Ou alors, vous 
revenez chez vous le soir, vous ôtez vos 
chaussures, vous vous mettez au lit, et 
vous mourrez durant votre sommeil.

Tout le monde se dit : « Je suis jeu-
ne, je vivrai bien encore 40 ou 50 ans. » 
Vous avez tous ce désir, n’est-ce pas ? 
Dieu vous en a-t-il donné la garantie ? 
Vous devez tous vous dire que vous pou-
vez mourir bientôt, peut-être dans l’an-
née qui vient. Vous devez vous préparer 
comme s’il ne vous restait plus que ce 
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temps-là à vivre. Vous devez garder cela 
à l’esprit toute votre vie. Plus vous pen-
sez que le délai est bref, plus vous serez 
heureux. Moins vous pensez que vous 
avez de temps, moins vous avez à per-
dre. Ce que vous préparez sincèrement 
durant cette période vous permettra de 
construire votre maison dans la vie éter-
nelle. (102-122, 27.11.1978)

Quand vous allez au lit le soir après 
avoir retiré vos chaussures, êtes vous 
bien certain de pouvoir les remettre le 
lendemain matin ? Même en étant com-
plètement débordé, rien n’importe plus 
ici-bas que la vie éternelle. Si des gens 
quittent notre Église, c’est qu’ils ne sen-
tent pas l’importance de résoudre la 
question de la vie éternelle alors qu’ils 
sont dans ce monde. (10-249, 21.10.1960)

Si quelqu’un a confiance qu’une vie 
de foi n’est pas une préparation pour cet-
te vie présente � la vie physique � mais 
une préparation pour la vie dans le mon-
de éternel, il maintiendra sa vie de foi, 
même s’il est livré à lui-même. Plus les 
jours passent � 40 ans puis 50 � plus le 
jour de la mort approche, et plus nous 
prenons au sérieux le concept de la vie 
éternelle. Plus on avance en âge, et plus 
on devient sérieux. Les pensées se font 
moins vives, quand on vieillit. Mais 
quand la vie éternelle est en jeu, nous 
devenons plus sérieux.

Ainsi, à l’avenir, seule une pensée 
religieuse peut guider ce monde. Nous 
sommes si souvent devant des situations 
mauvaises et des changements chao-
tiques ! Si vous pouvez aller au-delà et 

vous situer au-dessus de ces change-
ments fréquents de circonstances en 
gardant un concept absolu de vie éter-
nelle, en dépit des situations tragiques 
ou joyeuses de toutes sortes qui se pré-
sentent à vous, rien ne sera pour vous 
un problème insurmontable. (230-22, 
15.4.1992)

En nous créant, quel genre d’être 
Dieu avait-Il en vue ? Dieu a fait de nous 
l’objet de Son amour, pour que nous 
puissions posséder la valeur absolue et 
unique de Dieu. C’est un fait extraor-
dinaire. Quelle valeur peut avoir la vie 
d’un être humain aujourd’hui ? Quelle 
valeur monétaire a-t-elle ? La valeur 
d’un être humain ne se mesure pas en 
termes d’argent. L’étonnant est que Dieu 
ait créé l’homme et la femme pour être 
des partenaires en amour dont la valeur 
est telle qu’on ne saurait les échanger 
contre l’univers entier ! C’est formida-
ble ! (142-143, 8.3.1986)

Nous, les êtres humains, ressem-
blons à Dieu, en étant les chefs-d’œuvre 
de Sa création. Dieu étant l’Être éternel, 
nous devons immanquablement avoir 
nous aussi une nature éternelle et donc 
notre esprit ne vieillit pas. Nous devons 
donc vivre éternellement. C’est seule-
ment parce que nous avons la vie éter-
nelle que notre valeur est celle d’un chef 
d’œuvre (159-281, 19.5.1968)

Toute personne cherche à être la 
meilleure. Quand quelqu’un se tient dans 
la plus haute position, Dieu lui appar-
tient et il appartient à Dieu. Il devient 
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donc l’enfant de Dieu et devient com-
me Dieu Lui-même. À qui alors l’uni-
vers appartient-il ? Si Dieu a quelque 
chose qu’Il aime par dessus tout et juge 
des plus précieux, est-ce qu’Il le créerait 
pour le jeter une fois qu’il aurait passé 
un jour, dix ans ou cent ans avec lui ? 
Ou alors, le créerait-Il pour être éternel-
lement avec Lui ? Il le créerait pour être 
avec Lui de toute éternité. C’est la même 
chose pour l’humanité. Quand quel-
qu’un meurt, vaudrait-il mieux qu’il res-
te mort ou qu’il vive éternellement ? Il 
doit vivre éternellement. Pourquoi ? Les 
êtres humains sont les partenaires objets 
du Dieu absolu, qui nous a créés avec un 
amour absolu, pour pouvoir ressentir de 
la joie. (39-342, 16.1.1971) 

Si Dieu est l’Être éternel et absolu, l’ob-
jet de Son amour doit aussi vivre éternel-
lement. Aussi l’être humain désire-t-il une 
vie éternelle depuis la nuit des temps. C’est 
pourquoi, Dieu, en tant qu’Être absolu, ne 
pouvait que chercher un fils ou une fille 
bien-aimé qui ait la valeur de posséder la 
vie éternelle. (39-343, 16.1.1971) 

Plus on s’aime, et plus on veut res-
ter ensemble. Il était une fois un homme 
dont la femme était morte jeune et qui 
resta seul tout le reste de sa vie, portant 
le mouchoir de son épouse défunte. Un 
homme comme Nehru perdit sa femme 
quand elle était jeune. Il porta des roses 
sur ses habits tout le reste de sa vie par-
ce que sa femme aimait les roses. Quand 
Dieu créa Son fils unique et Sa fille uni-
que si précieux, les créa-t-Il pour périr 
au bout de 100 ans ? C’est donc bien une 

règle fondamentale que l’être humain 
vive éternellement. (39-342, 16.1.1971)

Les êtres humains naissent de 
l’amour, croissent dans l’amour, vivent 
avec l’amour et meurent dans l’amour. 
Mais ils ne disparaissent pas comme cela. 
Dieu, qui est le sujet, est éternel, immua-
ble et unique. Donc, les êtres humains 
peuvent eux aussi vivre éternellement 
en se tenant en position d’objet d’amour 
vis-à-vis de Dieu. C’est là que la vie éter-
nelle prend sa source. Elle ne commence 
pas avec la vie. (142-143, 8.3.1986)

Puisque Dieu est éternel et absolu 
et qu’Il vit pour toujours, quand nous 
disons que les êtres humains furent 
créés à cause de l’amour, il est logique 
que quiconque est uni à l’amour vrai 
puisse atteindre la vie éternelle. Par 
conséquent, pour atteindre la vie éter-
nelle, nous devons vivre dans la sphère 
de l’amour vrai. (211-272, 30.12.1990) 

Nous pouvons vivre pour toujours ! 
Nous voulons atteindre la vie éternel-
le ! Nous désirons la vie éternelle. Alors 
qu’est-ce qui est immuable ? La réponse 
est l’amour. C’est ainsi. Toutes les autres 
choses changent en fonction de leur envi-
ronnement. Et l’amour, lui, pourquoi ne 
change-t-il pas ? L’amour ne change pas 
car il constitue le noyau de la puissan-
ce pour toute vie. Pourquoi l’amour ne 
change-t-il pas ? Parce qu’il occupe la 
position centrale dans l’environnement 
idéal. Le centre ne disparaît pas tant que 
tous les éléments périphériques n’ont 
pas été détruits. L’amour est le centre de 
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l’univers. Puisque cet amour est uni à 
l’amour de Dieu, tout ce qui s’unit à cet 
amour peut perdurer aussi longtemps 
que Dieu existe. (157-267, 10.4.1967)

La vie éternelle ! Dire que nous 
vivons éternellement ! Nous sommes en 
outre ceux qui pratiquent l’amour vrai. 
Nous pratiquons donc le chemin de la vie 
éternelle et de l’amour vrai ici sur cette 
terre. Tout ce que nous faisons ici, tra-
vailler dans une usine par exemple, peut 
être matière à contribuer à l’épanouis-
sement de notre vie éternelle. Veuillez 
croire que votre travail est là afin de vous 
entraîner pour la vie éternelle et de pro-
duire de quoi embellir votre vie éternel-
le. Vous avez tous besoin de vie éternel-
le et d’amour vrai à tout moment. Vous 
en aurez besoin pour l’éternité. (216-127, 
9.2.1991)

La perfection du corps et de l’esprit 
est devenue possible avant tout grâce à 
l’amour vrai. La cause originelle infinie 
a créé le processus de développement 
afin que rien ne puisse porter de fruit 
idéal, si ce n’est à travers l’amour. Dieu 
existe pour toujours seulement grâce à 
l’amour vrai et en prenant celui-ci pour 
centre.

Pour que le Père céleste existe à tout 
jamais, qu’est-ce qui doit être le centre ? La 
vie éternelle est liée à l’amour. C’est pour-
quoi vous devez vivre en prenant pour 
centre un environnement d’amour afin de 
créer un environnement de vie éternelle. 
Pour vivre dans le domaine substantiel de 
l’amour, nous devons avoir une expérience 
substantielle de l’amour. (218-134, 14.7.1991)

Si on vous demande comment obte-
nir la vie éternelle, quelle réponse ferez-
vous ? Suffit-il de croire en Jésus pour 
obtenir la vie éternelle ? Êtes-vous sau-
vés par votre foi ? Cela n’a guère de sens. 
On ne peut être sauvé que par l’amour.

L’essence du Principe de la création de 
Dieu est que seule une personne vraie est 
le partenaire d’amour de Dieu. Par consé-
quent, si quelqu’un possède l’amour vrai, 
il peut vivre pour l’éternité. Une fois dans 
l’orbite de cet amour, que vous soyez dans 
le monde spirituel ou sur terre, vous pour-
rez voir où vous allez vivre dans le monde 
spirituel. (215-53, 6.2.1991)

2.6.2. Le concept de vie éternelle 
découle de l’amour.

À quoi ressemblent les attributs de 
Dieu ? Ils sont mystérieux. Dieu est abso-
lu, unique, éternel et immuable. Cela, on 
ne peut le nier. La félicité que connaîtra 
une personne ayant cette qualité d’amour 
sera une félicité absolue, unique, éternelle 
et immuable. En outre, elle connaîtra une 
liberté éternelle, absolue, immuable, et 
unique. À partir de là, l’accès à la vie éter-
nelle est garanti. Voilà comment ça se pas-
se. (279-73, 24.7.1996)

Si vous avez l’amour, qu’importe que 
vous mangiez ou pas. Quand on aime, 
on n’est pas fatigué même si on ne dort 
pas, et on n’a pas faim même s’il n’y a 
rien à manger. Ceux qui aiment peuvent 
transcender le temps et l’espace. Quand 
le partenaire d’amour de Dieu vient à 
Lui, pensez-vous que Dieu s’endormira 
à la nuit tombante ? Qu’importe la nuit 
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quand l’objet aimé est là ! C’est ici que 
le concept de vie éternelle prend nais-
sance. Tant que le pouvoir de l’amour 
éternel se maintient, vous pouvez vivre 
pour l’éternité. Une vie éternelle joyeuse 
est possible parce que l’amour peut tout 
dépasser et absorber. (277-22, 17.3.996)

Si Dieu est l’amour absolu, la conclu-
sion s’impose toute seule : en deve-
nant le partenaire absolu par rapport 
à cet amour et en nous unissant à Lui, 
nous vivons pour toujours � aussi long-
temps que Dieu existe éternellement. 
L’humanité ne savait pas cela. Les gens 
n’étaient pas conscients du fait que nous, 
les êtres humains, avons été créés com-
me des partenaires objets dont Dieu a 
absolument besoin. Sinon, la logique 
voudrait que Dieu vive seul. Mais ce 
n’est pas le cas. (262-137, 23.7.1994)

Le critère de valeur absolue est Dieu. 
En prenant pour centre l’amour absolu, 
la personne qui cherche Dieu et l’amour 
absolu ne peut jamais nier la prépondé-
rance de l’amour dans la relation sujet-
objet. Même Dieu, en tant qu’être abso-
lu, ne peut nier cela. La position que 
nous avons atteinte ne peut donc être 
niée. C’est quelque chose de fermement 
établi. Ainsi, l’amour de Dieu est éter-
nel. Puisque Dieu est un être éternel, à 
partir d’une telle relation d’amour, la vie 
éternelle est une réalité logique et un fait 
établi. Ainsi, le chemin de vie d’une per-
sonne avec un amour vrai restera pour 
toujours sur la terre, dans le monde phy-
sique et dans le monde céleste. Telle est 
la réalité indéniable. Comme il n’y a pas 

de relations d’amour vrai dans le mon-
de déchu, les gens vont en enfer. (272-63, 
30.8.1995)

L’amour est de nature éternelle. Les 
partenaires répugnent à se séparer. 
L’amour vrai est un amour éternel. Il y a 
un refus persistant à être séparés. Voilà 
pourquoi la vie éternelle peut se trou-
ver dans l’amour vrai. La vie éternel-
le ne peut se trouver là où il y a sépara-
tion. Oui, l’amour est grand. L’amour est 
immuable et éternel. Lorsque nous éta-
blissons un lien de sang en prenant pour 
centre l’amour vrai, nous vivrons natu-
rellement pour toujours.

Dieu est le sujet de l’amour immua-
ble. L’amour est uni à Dieu, le partenai-
re sujet. Puisque Dieu est immuable et 
éternel, la conclusion s’impose : le par-
tenaire objet de Dieu qui s’unit à Son 
amour est aussi immuable et éternel. 
(289-133, 1.1.1998)

Si les parents se donnent et se sacrifient 
inlassablement pour leurs enfants, tant que 
l’amour vrai est en toile de fond, l’enfant 
sera infiniment reconnaissant pour cet 
amour vrai, et le sacrifice des parents aura 
pour salaire une grande joie. Quand l’ac-
tion de donner et recevoir l’amour sacrifi-
ciel est développée au maximum de sa for-
ce, nous entrons dans une relation de joie 
et de paix éternelles dans la vraie famille 
et le vrai monde. Le monde idéal de la vie 
éternelle se manifeste dans de telles cir-
constances. (288-199, 28.11.1997)

Partant d’un simple point, l’univers a 
accru sa taille. Dès l’instant où des rela-
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tions réciproques sont apparues, le mou-
vement perpétuel s’est enclenché et l’uni-
vers s’est mis à exister. L’univers est dès 
lors engagé dans un mouvement perpé-
tuel grâce à l’existence de l’inertie dans 
l’espace.

Autrement dit, ces relations récipro-
ques sont le modèle. Prenons par exem-
ple le système solaire : il a pu être créé, 
atteindre sa maturité et s’engager dans 
un mouvement perpétuel. Pareillement, 
quand Adam et Ève ne font plus qu’un en 
donnant la primauté à un amour où l’on 
vit complètement pour l’autre, ils enta-
ment un mouvement perpétuel : c’est le 
point de départ de l’éternité, de la vie 
éternelle. L’éternité ne se trouve pas en 
ligne droite. La ligne droite n’est pas le 
domaine de la vie éternelle. Pour qu’il y 
ait éternité, il faut qu’il y ait rotation. De 
même, le phénomène du développement 
historique a-t-il graduellement pris de 
l’ampleur grâce au mouvement de rota-
tion. Il n’y a qu’un seul centre. (261-151, 
9.6.1994)

Être en harmonie avec la source des 
grands principes de cet univers, c’est 
pouvoir exister pour l’éternité. Tout le 
reste est voué à la perdition éternelle. 
Puisque Dieu existe pour toujours, Son 
partenaire objet qui vit pour les autres 
existe éternellement. En toute logique, 
nous en venons à cette conclusion en ce 
qui concerne les principes de la vie éter-
nelle. Est-ce clair ? (260-254, 19.5.1994)

L’entité appelée « moi-même » fut 
créée pour être un objet de l’amour de 
Dieu. Nous sommes en position de par-

tenaire objet pour le Dieu absolu, qui est 
Lui le partenaire sujet. Nous sommes les 
partenaires de Dieu dans l’amour. Dieu 
exalte la notion d’amour vrai plus que 
Lui-même.

Dieu est le centre de la vie absolue et 
éternelle. C’est pourquoi, l’idéal de Dieu 
est encore plus éternel, et au centre de cet 
idéal il y a l’amour vrai. Nous sommes 
les partenaires de cet amour. Comment 
pouvons-nous entrer dans ce lieu éter-
nel ? La position de partenaire éternel 
de Dieu est si précieuse ! C’est là que le 
partenaire sujet et le partenaire objet ne 
font plus qu’un. Quand cela se produit, 
nous pouvons être chez nous en tout 
lieu, et suivre Dieu où qu’Il aille. Toute 
la richesse de Dieu peut nous échoir en 
héritage.

Nous pouvons hériter la demeure de la 
vie éternelle de Dieu, et jusqu’à Son cœur. 
Le cœur d’amour de Dieu, le cœur de 
Dieu qui fait partie de la création, le cœur 
de Dieu de vouloir être dans le cœur de 
chaque personne en particulier – tout cela 
peut être à nous. Aussi est-ce si précieux ! 
Quelle joie de découvrir une telle valeur ! 
C’est la position la plus sublime et la plus 
noble, rien ne peut la remplacer. C’est une 
grâce prodigieuse. (216-115, 9.3.1991)

Quand l’atmosphère se dépressurise 
à 100 % et crée une zone de basse pres-
sion absolue, une haute pression se crée 
automatiquement et un mouvement cir-
culaire se forme. Dieu est le roi de la vraie 
sagesse. Pourquoi doit-on tout donner, 
puis oublier ? La théorie de la vie éter-
nelle repose sur une base logique, car 
du principe de circulation découle auto-
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matiquement le principe de mouvement 
de rotation éternel. À force de donner, 
donner encore et toujours, vous mettrez 
en action le principe de vie éternelle. 
Vivez pour les autres, et vous ne périrez 
pas. Les petites choses vont aux choses 
plus grandes et les choses plus grandes 
reviennent au centre. (204-107, 1.7.1990)

Quand Dieu cherche un objet 
d’amour absolu, qui cherche-t-Il ? La 
conclusion ne fait pas de doute : c’est 
l’être humain. Nous retrouvons ici l’an-
cien dicton : « Dans la création tout 
entière, ce sont les êtres humains qui ont 
le plus de prix. » Qu’est-ce que cela veut 
dire ? On aboutit à la conclusion logique 
que l’être humain peut être le partenai-
re d’amour éternel du créateur, et il est 
donc naturel que le partenaire qui s’unit 
à l’amour de Dieu vive pour toujours.

La vie éternelle découle naturelle-
ment de cette logique. Si quelque chose 
est vraiment précieux pour la religion, 
c’est d’arriver à établir une explication 
rationnelle de la vie éternelle basée sur 
la relation d’amour. La vie éternelle ne 
peut se trouver ni en l’homme ni en la 
femme. Dieu ne possède pas non plus la 
vie éternelle par Lui-même. La conclu-
sion, c’est que la vie éternelle se trouve 
dans l’amour de Dieu. (218-211, 29.7.1991)

Vous pouvez vous tenir à présent 
dans la même position que Dieu � au 
point de pouvoir vous trouver là où se 
trouve l’amour vrai. Vous ne pouvez pas 
trouver ce concept de vie éternelle où 
que vous alliez dans le monde profane. 
Étant nés comme des êtres éternels, vous 

mourrez et irez dans le monde spirituel 
à la fin de votre vie. Vous ferez un saut 
prodigieux en une seconde. Le monde 
spirituel est dans une tout autre dimen-
sion que ce monde terrestre limité. On 
est ici trop à l’étroit pour avoir une vraie 
liberté de mouvement. Le monde spiri-
tuel, c’est autre chose : un lieu de dimen-
sion plus élevée, où l’on peut tout faire. 
Vous pouvez sauter au-delà du temps. Si 
vous avez un désir pour quoi que ce soit 
avec pour centre l’amour vrai, vous pou-
vez l’obtenir à tout moment, en tout lieu. 
On est dans une dimension infinie. (216-
115, 9.3.1991)

Je vis pour l’éternité ; je suis lié à 
l’amour vrai centré sur Dieu ; je suis lié 
à la vraie vie centrée sur Dieu ; je suis 
lié au vrai lignage centré sur Dieu. La 
conclusion est simple. Je vis pour l’éter-
nité en prenant pour centre l’amour vrai, 
comme Dieu. Dieu m’a créé comme cela. 
Si vous vous acquittez de votre part de 
responsabilité, vous pourrez vraiment 
réussir. (216-115, 9.3.1991)

Même Dieu respire. Il respire dans 
l’amour. Puisque Dieu est en phase avec 
l’univers, ce dernier peut continuer 
pour l’éternité en prenant pour centre 
l’amour. C’est dans l’amour que l’on peut 
trouver la vie éternelle. Vous devez tous 
y trouver votre place. Alors seulement 
vous pourrez entrer dans le domaine du 
souffle divin et vous trouver rapidement 
en harmonie. (201-191, 1.4.1990)

En partant du raisonnement que la 
providence de Dieu progresse et influence 
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l’histoire sur la terre, afin d’ouvrir la voie 
à l’éternité, vous comprenez alors que ce 
processus est facilité par la foi religieuse. 
Sans quoi, le fondement pour faire de ce 
concept une réalité et le fondement pour 
répandre la foi sur terre ne pourront se 
réaliser. En enseignant clairement la por-
tée de cet âge, une lame de fond de la foi 
s’imposera irrésistiblement.

Parce que je contribue à l’œuvre de 
Dieu sur terre, le monde spirituel qui a 
accompli la volonté de Dieu peut être en 
contact avec notre vie actuelle, nous per-
mettant de bien appréhender le concept 
de la vie éternelle avec Dieu. Cette vie 
terrestre est donc là pour nous prépa-
rer à la vie éternelle. Elle est directement 
connectée à cela. Nous ne pouvons pas 
mener une vie de foi sans comprendre 
cette réalité. (198-7, 20.1.1990)

2.6.3. Bénédiction et vie 
éternelle

Les personnes déchues doivent chan-
ger de lignage. Tout le problème est là. 
Dieu et l’humanité ont un rapport de 
parent à enfants. Puisque tous ces faits 
étaient restés des mystères, les problè-
mes de l’histoire ne pouvaient trouver de 
solution et les gens sont restés ignorants 
de la providence de Dieu jusqu’à ce jour. 
Le changement de lignage doit se faire à 
tous les niveaux : individu, famille, race, 
nation et monde. Le Messie doit venir 
faire cela. Sans un parent, on ne peut 
changer de lignage.

La responsabilité de tous ces problè-
mes incombera à un seul individu, qui 
devra persévérer pour trouver une solu-

tion à toutes ces choses. Puisque les êtres 
humains étaient ignorants de ces choses, 
le Messie, qui les connaît, vient faire tout 
cela pour eux. (161-147, 18.1.1987)

Vous devez tous hériter un nouveau 
lignage. Pour que vous puissiez le faire, 
le messie vient comme le père ; avec Ève, 
il doit restaurer ce lignage par l’indem-
nité sur un fondement individuel victo-
rieux allant au-delà du niveau mondial, 
où Satan n’a pas son mot à dire. Il établi-
ra des fils et des filles grâce à des familles 
ayant pour centre le lien entre mari et 
femme, et il entreprendra horizontale-
ment la tâche de la greffe.

Voilà pourquoi nous avons la céré-
monie de Bénédiction dans l’Église de 
l’Unification. Cette Église est unique. 
D’où est venu le lignage de l’Église de 
l’Unification ? Il est venu de Dieu. Nous 
mettons donc le monde satanique au défi 
de nous combattre. Quand il s’oppose à 
nous, il lui faut payer des dommages et 
intérêts. (169-37, 4.10.1987)

Les êtres humains ont reçu le lignage 
de Satan, et ils ne peuvent donc pas reve-
nir à Dieu par eux-mêmes. Le Messie doit 
absolument restaurer et recréer le ligna-
ge contaminé par Satan. Il lui faut chan-
ger ce lignage. C’est tout le but de la venue 
du messie. Le lignage ne peut être restauré 
qu’avec la venue du Messie. Le lignage doit 
être restauré. (172-53, 7.1.1988)

Quel genre d’époque sera les derniers 
jours ? On s’accouplera avec des gens de 
sa parenté. L’inceste se répandra. Être de 
la même parenté ou de la même famille 
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ne fera guère de différence. Pourquoi les 
choses évolueront-elles ainsi ? Qui était 
le père de Jésus ? Il s’agissait de Zacharie. 
Le christianisme parle de la concep-
tion de Jésus par le Saint-Esprit, mais 
c’est une erreur. Savez-vous ce qu’est un 
œuf non fécondé ? Qu’est-ce qu’un œuf 
non fécondé ? Comme pour l’œuf d’une 
poule, le sperme n’est pas entré dans cet 
œuf. L’être humain déchu aujourd’hui 
fait figure d’œuf non fécondé. Il n’a rien 
à voir avec Dieu. Il n’a donc pas la vie 
éternelle. (274-256, 3.11.1995)

Quelle mission ont les Vrais Parents ? 
Ils doivent corriger le faux lignage qui 
est la racine du monde satanique, trans-
former la vie fausse en vraie vie, et rec-
tifier le cours faussé de l’amour. La Bible 
dit que celui qui cherchera à épargner sa 
vie la perdra, et qui la perdra la préser-
vera. À quoi tient ce propos paradoxal ? 
C’est que le monde satanique doit périr. 
(169-37, 4.10.1987)

Qui va changer le lignage ? Ce n’est 
pas monsieur tout le monde. Sachez que 
cette œuvre m’a valu bien des larmes et 
un chemin de croix. Grâce à ce modè-
le de cœur, vous pouvez hériter la nou-
velle tradition de la Bénédiction, sans en 
avoir le mérite.

Dieu a dû peiner pendant des mil-
liers d’années. Comme manifestation 
substantielle de Dieu, j’ai dû moi-même 
traverser une vie de souffrance pour éta-
blir l’autorité victorieuse de ce change-
ment de lignage. C’est sur le fondement 
de ces efforts que vous vous tenez tous à 
présent. La Bénédiction signifie recevoir 

une greffe du lignage de Dieu. Le chan-
gement de lignage revient à une greffe.

C’est donc seulement quand le Parent 
vertical et les Parents horizontaux se 
joignent harmonieusement en prenant 
pour centre l’amour vrai que peut peu-
vent se mêler en un seul lieu l’amour fer-
mement établi, l’origine de la vie et le lien 
au lignage. Naître à partir de là, c’est être 
des fils et filles nés dans l’amour de Dieu, 
et devenir des êtres qui peuvent vivre 
pour l’éternité dans la lignée de Dieu. 
On devient ainsi une famille royale qui 
peut assurer la succession pour les futu-
res générations dans le royaume éternel 
de Dieu. (245-94, 28.2.1993)

Vivre ensemble dans l’amour vous 
relie à la vie éternelle. L’amour vrai est 
l’amour que Dieu désire. Dieu étant 
absolu, immuable et éternel, nous en 
concluons que les êtres humains, com-
me objets de l’amour de Dieu, vivent 
aussi pour toujours. Cette conclusion 
logique ne laisse guère de place au dou-
te. (247-223, 9.5.1993)

Je suis certain qu’en recevant la 
Bénédiction, vous avez tous fait la céré-
monie du changement de lignage. Vous 
devez croire en cela plus qu’en votre pro-
pre vie. Il s’agit certes d’une cérémonie 
de l’Église de l’Unification, mais gardez-
vous d’y voir un simple rite religieux. 
C’est comme une injection pour arra-
cher quelqu’un à la mort. C’est l’antido-
te. (216-109, 9.3.1991)

Changer le lignage est peut-être du 
ressort du Messie ; mais à chacun de fai-
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re la démarche pour que son lignage soit 
changé. Sans créer un modèle de ce type, 
vous ne pouvez pas rejoindre le chemin 
vers le salut. On n’y arrive pas facile-
ment. Il faut passer par la phase où l’on 
ne sait plus si l’on va vivre ou mourir. 
Changer de lignage n’est possible qu’en 
effectuant, par exemple, 40 jours de jeû-
ne, ou bien en traversant une situation de 
mort où vous vomissez du sang. Il faut, 
pour commencer, avoir dans votre cœur 
un désir éperdu pour les Parents. Vous 
passerez à côté du salut si vous ne servez 
pas loyalement les Parents avec l’attitude 
qu’ils sont la source de votre vie, la tota-
lité de vos espoirs et l’origine de tous vos 
idéaux et de votre bonheur.

Avez-vous jamais honoré les Parents 
comme cela ? Comprenez bien cela. 
Vous devez donc avoir la ferme convic-
tion d’être les fils et filles capables d’être 
unis éternellement aux Vrais Parents, au 
point de sublimer la conscience de votre 
propre existence. Une conviction de ce 
genre doit vous habiter.

La chute a été en fait un mariage erroné 
dans le jardin d’Éden. Aux Vrais Parents 
de redresser cela en conduisant un maria-
ge correct. En effaçant les fautes commi-
ses par le faux parent, le Vrai Parent peut 
abolir l’enfer. Sa Bénédiction en mariage 
peut s’étendre jusqu’aux millions et mil-
liards d’ancêtres dans le monde spirituel. 
Grâce au fondement familial de leurs des-
cendants sur terre axé sur l’amour vrai, les 
ancêtres dans le monde spirituel et leurs 
descendants sur terre peuvent se réunir au 
plan vertical ; en outre, avec ce fondement 
familial comme point de départ, l’Est et 
l’Ouest peuvent entrer en relation.

À quel point devez-vous m’aimer ? Cela 
repose le problème fondamental. Vous ne 
devriez pas aimer dans une position où 
subsistent des traces du monde de Satan et 
qui est contaminée par l’amour de ce mon-
de. Vous devez être dans une position plus 
élevée. De quelle position s’agit-il ? Vous 
devez m’aimer plus que vous n’aimez vos 
parents, votre conjoint et vos enfants nés 
dans le monde de Satan.

C’est pourquoi on trouve dans la 
Bible ces paroles de Jésus : « Qui aime 
son père ou sa mère plus que moi n’est 
pas digne de moi. Qui aime son fils ou 
sa fille plus que moi n’est pas digne de 
moi. » Cette conclusion est valable pour 
tout le monde. Plus tard, il déclara aus-
si : « Si quelqu’un veut venir à ma suite, 
qu’il se renie lui-même, qu’il se charge 
de sa croix, et qu’il me suive. » Il par-
lait de prendre sa propre croix. Prendre 
sa croix, c’est surmonter la puissance 
qui vous attire dans la direction oppo-
sée. Ici, vous devriez verser des larmes 
amères. (178-97, 1.6.1988)

Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, voilà comment ça va se passer : là, il 
n’y a point d’ombre ; l’endroit regorge de 
la lumière d’un éternel matin. La lumiè-
re blanche devient si étincelante qu’elle 
mue en lumière violette. Puis elle prend 
des teintes argentées et dorées. La lumière 
de l’électricité est la lumière de l’amour. 
Des éclairs surgissent quand l’électricité 
positive entre en contact avec l’électrici-
té négative. De même, la nature intérieu-
re de Dieu et sa forme extérieure s’unis-
sent et se manifestent comme l’éclair. 
L’éclair est la lumière de l’amour vrai 
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éternel. Telle est l’essence de la vie éter-
nelle. Vous devez atteindre cette desti-
nation finale. (292-265, 26.4.1998)

3. La valeur de la vie terrestre

3.1. La terre est l’endroit où 
se récoltent les fruits de 
l’amour.

La vie terrestre est d’une importance 
absolue. Vous devez savoir toute l’impor-
tance de la terre. Les chrétiens croient pou-
voir aller au Ciel en renonçant à ce monde, 
n’est-ce pas ? Ils se leurrent. On doit se parfai-
re sur la terre. Vous devez savoir la valeur de 
la vie terrestre. Ouvrez les yeux sur la valeur 
de la vie terrestre et ne l’oubliez jamais. Votre 
vie sur terre se reflètera dans le monde spi-
rituel éternel à tout moment. Chaque chose 
est une graine. Les graines que vous plantez 
ici porteront des fruits dans le monde spiri-
tuel. Il faut donc semer des graines parfaites. 
Encore une fois, saisissez l’importance de la 
vie terrestre. (232-322, 10.7.1992)

Sur terre, les gens ont un corps, mais 
tout dans leur vie est limité. Les esprits 
sont désincarnés mais vivent dans le 
monde infini. Sur terre, nous avons un 
corps, mais ce n’est pas notre demeure 
éternelle. Les esprits n’ont pas de corps 
de chair, mais ont leur place dans leur 
résidence éternelle. On n’en finirait pas 
d’énumérer ainsi les points de compa-
raison pour souligner le contraste entre 
les personnes terrestres et les esprits.

Observons les correspondances entre 
les êtres humains sur terre et les esprits : 
la vie sur terre et la vie de ceux qui sont 

dans le monde spirituel ne représentent 
chacune que la moitié. Chaque côté ne 
peut donc accomplir que cette partie. 
Alors, comment le corps et l’esprit peu-
vent-il porter chacun un fruit parfaite-
ment mûr ? Pour produire un fruit mûr, 
il faut mener sa vie sur terre à la réus-
site avant que les personnes spirituel-
le et physique ne se séparent. Un esprit 
qui va dans le monde spirituel sans avoir 
atteint la pleine maturité aura des pro-
blèmes. (293-256, 1.6.1998)

Les graines d’un fruit doivent assimi-
ler de façon condensée toutes les pério-
des de son développement à travers le 
temps et l’espace. La graine, la racine, les 
branches et les fruits, tout doit se trou-
ver là. La fleur et le fruit y sont égale-
ment inclus. Sachons donc devenir ceux 
qui peuvent commencer leur vie de cet-
te façon. Alors seulement, nous pour-
rons dire que Dieu est nôtre en prenant 
l’amour pour centre. Ceci ne souffre pas 
d’objection. (137-330, 5.1.1986)

Quel est le but de la vie ? C’est de por-
ter des fruits d’amour. Quand les fruits 
de l’amour de quelqu’un sont engrangés 
dans les entrepôts du Royaume de Dieu, 
Dieu dira-t-Il : « Non, cela ne me convient 
pas ! » ? Où qu’il aille, le fruit de l’amour 
dira : « Il m’est égal d’être placé n’impor-
te où dans cet univers. » Ce serait formi-
dable de se dire que ce fruit d’amour peut 
être au cœur de tout ce qui l’entoure, dût-
il rejoindre la réserve secrète du Royaume 
de Dieu ! Ayant été semé dans l’amour, ne 
devrait-il pas être récolté dans l’amour ? 
(139-219, 31.1.1986) 
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À quoi tient votre valeur ? Vous avez 
hérité de la tradition de l’amour, c’est ce 
qui fait votre valeur. L’amour est pré-
cieux et vous avez de la valeur parce que 
vous occupez le cœur de l’univers, en 
position d’hériter la tradition du noyau 
de toutes les forces idéales de cet uni-
vers. Vous avez de la valeur parce que 
vous êtes nés de cet amour et vous êtes 
liés à cet amour ; de surcroît, vous avez 
pu porter le fruit qui vient de l’expan-
sion de cet amour. Savez-vous pourquoi 
vous devez respecter vos parents et leur 
être dévoués ? Vos racines doivent être 
profondes. Je parle des racines vertica-
les. (166-217, 7.6.1987)

Avec l’amour de Dieu comme centre, 
l’esprit et le corps d’un homme et d’une 
femme doivent être à 90 degrés par rap-
port à la verticale, de manière équilibrée. 
Quand un homme et une femme appa-
raissent et se polarisent à l’est et à l’ouest 
comme êtres vivants enracinés dans 
l’amour de Dieu, un embrasement de la 
nature originelle de l’univers se produi-
ra, dans un déchaînement d’éclairs et de 
tonnerre. Quand cela se produit, Dieu, 
l’homme et la femme seront rassemblés 
dans une complète unité. Qui les sépare-
ra ? L’homme peut-il causer la rupture ? 
Ou bien la femme ? Même Dieu ne peut 
pas S’extraire de là.

Cet amour est la norme de la natu-
re originelle de l’humanité ; il devient 
la racine de l’esprit de l’homme et de la 
femme. La fleur de l’amour éclot et porte 
son fruit. L’idéal des lois de la circulation 
sphérique imprime à l’amour une for-
me de tourbillon en spirale pour s’éten-

dre au monde. Amen ! Essayez d’étudier 
tout ce que cela signifie. (173-109, 7.2.1988)

Comment transmettez-vous la vie ? 
Est-ce par un corps vivant ou par le 
sang ? Nous connaissons le mot « ligna-
ge » mais on ne parle pas de « ligna-
ge de vie » ou de « lignage d’amour ». 
Il n’y a que l’expression « lignage de 
sang ». La vie apparaît quand les sangs 
se mêlent. En combinant le sang d’un 
homme à celui d’une femme, la vie se 
forme. Quand cette vie est investie, elle 
porte ensuite du fruit comme substan-
ce de l’amour. Puis, que se passe-t-il ? Le 
sang et la vie de votre mère et le sang 
et la vie de votre père portent du fruit 
par l’amour qui se manifeste en chacun 
d’entre vous. Vous qui êtes là, le sang de 
vos parents coule dans vos veines, n’est-
ce pas ? La vie de votre mère et de votre 
père est en vous. L’amour de vos parents 
est en vous. C’est pourquoi, sans votre 
mère et votre père, il n’y a rien dont vous 
puissiez vous vanter. (225-52, 2.1.1992)

Nous sommes les fruits de l’amour. 
Tous les éléments caractéristiques de 
la racine centrale, du tronc, des bran-
ches, des fleurs et des bourgeons, qui 
ont évolué sur une histoire de plusieurs 
millénaires, sont à l’intérieur de vous 
qui en êtes le fruit. Lorsque vous avan-
cez avec cette position, c’est comme si 
vous portiez l’histoire avec vous. Quand 
vous plantez ce fruit, cette histoire peut 
continuer à se développer en tout lieu. 
Comment est-ce possible ? Par l’amour. 
Ce fruit est relié à l’amour entre hom-
me et femme, à l’amour entre le parte-
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naire sujet et le partenaire objet. Violer 
cet amour, c’est donc mériter d’aller en 
enfer, car c’est agir comme la personne 
la plus licencieuse qui détruit l’ordre de 
l’univers. (226-53, 1.2.1992)

Le lien d’amour entre parents et 
enfants fait mûrir le fruit de l’amour que 
la mère porte à son fils et de l’amour que 
le fils porte à sa mère. Quand ces deux 
formes d’amour parvenues à maturi-
té seront apparues, Dieu voudra cueillir 
ce fruit. Le maître de l’amour est Dieu. 
Pour cette raison, Il travaille au mûris-
sement parfait du fruit de l’amour de 
la mère pour son enfant et du fruit de 
l’amour de l’enfant pour sa mère.

Est-ce que Dieu cueille ce fruit par-
fait pour en manger ? Ou le récolte-t-Il 
pour parfaire l’amour ? Après avoir créé 
Adam et Ève, Dieu, en tant que Parent, 
voulait obtenir le fruit de l’amour que 
sont les enfants, tout en laissant les 
enfants obtenir le fruit de l’amour qu’est 
le Parent. Dieu voulait parfaire ces deux 
fruits à la fois. C’est pourquoi, nous pou-
vons dire que Dieu voulait, par ce pro-
cessus, récolter les deux fruits à la fois 
et pouvoir profiter des deux. (222-309, 
6.11.1991)

Nous naissons et vivons dans l’amour 
de Dieu, nous donnons naissance à des 
enfants, nous arrivons à la destination 
de l’amour et retournons pour l’éterni-
té vivre avec Dieu. Autrement dit, notre 
vie germe dans l’amour, mûrit dans 
l’amour, puis elle est récoltée comme le 
fruit de l’amour. Notre décès correspond 
à la récolte de ce fruit de l’amour.

Comme nous recevons l’amour 
parental, partageons l’amour entre 
époux et aimons nos enfants, tout ce que 
l’amour de Dieu a semé dans le monde 
intérieur du cœur peut porter des fruits 
durant notre vie et être récolté lors-
que nous rejoignons le monde spirituel. 
Ainsi, quand les gens sont complète-
ment unis dans l’amour, ils en viennent 
à ressembler à Dieu. Quand un couple 
parvient à l’unité, accomplit parfaite-
ment ces trois étapes et rejoint le monde 
spirituel, il devient un Dieu objet éter-
nel devant le Dieu sujet éternel. C’est ce 
qui arrive quand un couple part dans 
le monde spirituel après avoir pratiqué 
l’amour vrai. Ainsi, nous commençons 
notre vie avec Dieu et l’achevons avec 
Dieu. (298-311, 17.1.1999)

Si le fruit de l’amour avait été cueilli 
et mis en réserve, le Ciel aurait pu s’éta-
blir ; une famille, une nation et un peu-
ple du Ciel seraient apparus. Mais à mi-
chemin, ce fruit fut gâté, tomba à terre 
et devint complètement mauvais ; ainsi 
furent créés une famille de l’enfer et un 
peuple de l’enfer. Cet accident s’appel-
le la chute. Les êtres humains ont chu-
té et vivent maintenant en enfer. Même 
s’ils répugnent à l’admettre, ils devraient 
reconnaître ces deux faits. Les gens 
étaient censés porter le fruit de l’amour 
et rejoindre le grenier du Royaume de 
Dieu. Mais au lieu de cela, ils pourris-
sent dans les caves de l’enfer à cause de 
la chute. (282-15, 16.2.1997)

Les enfants, les frères et sœurs, les cou-
ples et les parents s’unissent tous en un 
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point et portent des fruits. Cet accomplis-
sement doit tout à l’amour vrai. Le cœur 
d’un enfant, le cœur d’un frère ou d’une 
sœur, le cœur d’un mari et d’une femme, 
et le cœur d’un parent sont liés entre eux 
par l’amour vrai. C’est le point de mire. 
L’esprit et le corps peuvent se parfaire en 
s’unissant à Dieu dans l’amour. À par-
tir de là, les parents apparaissent et don-
nent naissance aux enfants. Dieu nous a 
fait don des enfants afin que nous puis-
sions revivre ce qu’Il a vécu au moment de 
la création. (244-310, 1.3.1993)

Le monde spirituel est un entrepôt 
où les fruits de l’amour vrai doivent être 
engrangés. Jusqu’ici ces fruits n’ont encore 
jamais été produits. C’est la première fois 
que j’évoque l’amour vrai et ses fruits ; ces 
derniers ne peuvent donc se trouver dans 
le monde spirituel. Chacun d’entre vous a 
une telle valeur ! (245-172, 7.3.1993)

La femme, et non l’homme, prê-
te attention à chaque recoin du logis. 
L’homme se tient au centre et ne tou-
che à rien. Mais l’épouse touche à tout. 
Qu’est-ce à dire ? Cela signifie aimer la 
terre et aimer l’univers. Plus les choses 
reçoivent son empreinte, plus elles s’im-
prègnent d’amour, et deviennent ainsi 
le centre d’attention essentiel de l’uni-
vers. Quant au mari, il se doit de com-
bler son épouse avec vigueur en l’aimant 
de façon absolue. Seule une telle famille 
peut entrer au grenier de Dieu dans le 
Ciel. Quel est ce grenier du Ciel ? Le Ciel 
est le grenier où Dieu entrepose les fruits 
parvenus à maturité. (244-120, 1.2.1993) 

Il existe un cycle saisonnier pour 

l’amour. Il ne peut y avoir de bon équilibre 
que s’il y a quatre saisons. Si la chaleur se 
répand, le froid aussi. Dès lors, dans la vie 
commune du couple qui s’aime, il doit y 
avoir l’automne, l’été, le printemps, et quoi 
d’autre ? Il doit aussi y avoir la saison d’hi-
ver. C’est seulement en digérant tout cela 
que vous pouvez faire bonne figure quand 
vous vous rendez dans le monde spirituel. 
(223-180, 10.11.1991)

Le père ne doit pas rougir d’appeler le 
grand-père « père » ; le père ne doit pas 
rougir d’appeler ses enfants par leur nom ; 
et le fils ne devrait pas être gêné d’appe-
ler son père et son grand-père. Sur quoi 
devraient-ils se réunir pour dépasser toute 
gêne ? Un père qui ramène peu d’argent et 
a des dettes auprès du grand-père, n’a pas 
pour autant failli à sa responsabilité.

Vous ne pouvez pas reprocher au 
père de ne pas ramener d’argent ou de 
manquer de connaissances. Pourquoi ? 
Parce que la transmission du sang, de 
l’amour, et de la vie ne sont pas une affai-
re d’argent, de puissance ou de connais-
sances. Par quoi sont-ils transmis alors ? 
Par l’amour ! Le fruit est produit par 
l’amour. Le fruit de la vie est produit par 
cet amour et le lignage est en rapport 
avec cet amour. L’argent n’a rien à voir 
là-dedans. (213-190, 20.1.1991)

Pourquoi Dieu a-t-Il créé le ciel et la 
terre ? Réfléchissons un peu : sur quoi 
repose la relation entre Dieu, l’humani-
té et le monde créé ? Il est clair qu’il ne 
s’agit pas de la connaissance, le pouvoir 
ou l’argent. Ces relations ont été établies 
pour l’amour.
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Par conséquent, vous êtes tous nés 
pour réaliser l’amour. Vous êtes nés à 
cause de l’amour ; l’amour est le centre 
de votre vie ; et vous allez vers le mon-
de où l’amour s’épanouit, le monde des 
fruits de l’amour. Et quel est donc ce 
monde des fruits de d’amour ? C’est le 
monde spirituel. Le monde spirituel est 
notre destination commune, l’endroit 
où les fruits de l’amour sont moissonnés. 
Le monde spirituel est un lieu où vous 
êtes évalués en fonction de la teneur en 
amour qui se dégage de votre vie sincè-
re sur terre. Alors, qui donc est le maî-
tre qui conduit cette évaluation ? À vrai 
dire, c’est Dieu. (214-8, 1.2.1991)

Devenez des graines d’amour. Telle 
est la conclusion. En devenant des graines 
d’amour vrai, par la religion vous pouvez 
entrer la sphère unifiée de l’ère historique 
à venir. Vous comprenez ? Des graines. 
Les graines ont-elles des racines ou non ? 
Ont-elles des troncs ? Des branches ? Des 
fleurs ? Ont-elles un parfum ? Un nectar ? 
Ont-elles un fruit, oui ou non ? Ont-elles 
une vie ? Elles ont tout.

Alors, êtes-vous tous devenus des 
graines ? Voyez notre époque. Pour ce 
qui est du climat, l’antiquité s’est dérou-
lée dans des régions tropicales, et l’épo-
que médiévale vit la civilisation fleurir en 
zone tempérée. Puis, les zones froides, le 
vent septentrional de Sibérie. Appliqué 
à la vie humaine, il y a cette rotation des 
quatre saisons pour une période de 60 à 
70 ans. Cette période est un temps pour 
enrichir le monde. (182-90, 14.10.1988)

Quelle est la grandeur de l’être humain ? 
Il est à la tête d’un orchestre d’amour. Le 

fait que l’être humain se nourrisse d’ani-
maux et de végétaux, où l’amour soutient 
l’univers entier à travers tous les cycles de 
la vie, signifie que l’être humain vit du 
fruit de l’amour. Oui, il jouit de son fruit. 
Même s’il ne reste qu’une miche de pain 
dans la cantine, dites vous bien en la man-
geant : « Pour arriver jusqu’ici, ce pain est 
passé par bien des mains dans le monde. Il 
a dû emprunter des moyens de transport 
en tout genre et connaître bien des avanies 
pour se trouver là. Tout ceci a été fait pour 
moi et m’a été donné comme le fruit des 
efforts de tant de gens, et comme le fruit 
de leur amour. En tant que souverain de 
l’amour, je vais le manger en pensant à la 
valeur de mon partenaire. »

Ceux qui n’aiment pas cette idée ris-
quent de tomber malade. Mais ceux qui 
l’aiment sont assurés de repousser la 
maladie. Qu’en dites-vous ?

Ces maîtres spirituels qui ont man-
gé les fruits du monde rempli d’amour 
étaient de simples mortels ! Qu’en pen-
sez-vous ? Ceux qui peuvent aimer en 
ayant à l’esprit cette notion de manger 
et digérer les aliments comme des fruits 
d’amour, et qui le font dans une position 
de gratitude par rapport à l’amour essen-
tiel de Dieu, ne tomberont pas malades. 
C’est notre conclusion logique. (217-307, 
12.6.1991)

3.2. Les habitants du ciel sont 
créés sur la terre.

La terre est la chaîne de fabrication 
qui produit les personnes du Royaume de 
Dieu. Les gens ne sont pas produits dans 
le monde spirituel. Ils viennent de la terre. 
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La terre où nous vivons fut créée comme 
l’usine de production du peuple de Dieu. 
Alors pourquoi Dieu a-t-Il créé Adam et 
Ève en les séparant comme homme et 
femme avec la conséquence que l’on sait : 
la chute, suivie d’une déchéance jusqu’à la 
situation actuelle ? La base de la reproduc-
tion ne peut pas se trouver dans la position 
verticale de Dieu, qui est sans forme physi-
que. (201-44, 28.2.1990)

Pourquoi Dieu a-t-Il créé l’être 
humain ? Il lui fallait une base hori-
zontale et une dimension spatiale. Les 
cellules peuvent se diviser à l’infini 
et se multiplier à partir d’une dimen-
sion spatiale et d’une forme sphérique. 
Dieu avait donc besoin de cette dimen-
sion spatiale parce qu’il Lui fallait géné-
rer les personnes du Royaume de Dieu à 
partir des corps d’Adam et Ève dans le 
monde humain. Notre vie maritale sert 
d’unité de production pour ces person-
nes. Ne le sachant pas, les gens ont bras-
sé beaucoup d’air. Qu’est-ce que c’est que 
cette comédie ? Tout en étant complète-
ment aveugle, on se permet de grands 
discours. Dans le monde spirituel, cet-
te réalité sera exposée immédiatement. 
Dans le monde spirituel, l’enseignement 
du révérend Moon se révélera être la réa-
lité. (233-89, 30.7.1997)

Pourquoi Dieu créa-t-Il Adam et Ève 
comme des êtres substantiels ? Le mon-
de spirituel est un monde de relations 
verticales. Il est dépourvu de dimen-
sion spatiale horizontale. Il n’y a pas de 
reproduction dans le monde spirituel.

Le ciel est un espace sans limites. 

Après avoir créé le ciel, Dieu projetait 
que la famille d’Adam et Ève, puis les 
familles de leurs descendants, servi-
raient de base pour produire les person-
nes du ciel. Si Dieu avait besoin d’Adam 
et Ève dans un corps physique, c’est que 
les enfants directs de Dieu occupent 
simplement un point sur l’axe vertical 
et n’ont donc aucune dimension spatia-
le. Il n’y a pas de base pour se reproduire. 
Mais lorsque toute la création est divi-
sée et mise en rotation autour de l’axe 
vertical, en relation avec l’est et l’ouest, 
l’avant et l’arrière, une forme sphérique 
se forme pour devenir l’univers infini. 
Un espace infini se crée.

Dieu a créé Adam et Ève comme usi-
ne pour créer le peuple qui puisse rem-
plir le Royaume de Dieu, sur la base 
des familles descendant d’Adam. Vos 
familles sont des succursales pour créer 
les personnes du Royaume de Dieu. 
Adam est la maison mère. Le produit 
est le même, qu’il vienne de la maison 
mère ou d’une succursale. La valeur est 
la même. (262-229, 23.7.1994)

Le monde spirituel est le vaste 
Royaume de Dieu. C’est la patrie ori-
ginelle et le palais originel où nous 
vivrons. Dieu a créé un vaste monde. 
Mais ce n’est pas là qu’Il donne naissan-
ce à Ses enfants. Un espace infini se crée 
lorsque, à partir de l’axe vertical, le mou-
vement de rotation de gauche à droite et 
d’avant en arrière engendre une forme 
sphérique. L’espace de l’univers a été créé 
ainsi. Comme cet espace est énorme, 
une quantité innombrable de personnes 
peut y être produite puis amenée dans 
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le monde spirituel. Les succursales pour 
produire les personnes du Royaume de 
Dieu sont vos familles. (261-220, 16.9.1994)

On ne produit personne dans le 
monde spirituel. La terre est le centre de 
production du peuple du Ciel ; en effet, 
à partir de la position verticale, Dieu 
ne peut effectuer de reproduction. La 
dimension spatiale lui est donc néces-
saire. Dieu créa Adam et Ève comme 
entités substantielles pour pouvoir mul-
tiplier le peuple de Sa nation. Ne sont-
ils pas les fils et les filles du Royaume 
de Dieu ? Quand le troisième et le qua-
trième fils dans la lignée collatérale du 
deuxième fils le suivent, ils deviennent 
le peuple du Royaume de Dieu Les des-
cendants en ligne directe hériteront la 
royauté du monde terrestre et la royauté 
du monde céleste. (229-349, 13.4.1992)

Cet univers est un musée d’amour. 
Aux êtres humains d’en devenir les rois.

Dans le monde minéral et le monde 
végétal, la multiplication se fait par des 
relations d’amour. Sans amour, l’histoi-
re s’arrêterait net. Si elle continue, c’est 
qu’il y a multiplication. Aussi l’homme 
et la femme doivent-ils se marier et don-
ner naissance à des enfants. Sans quoi, ils 
ne trouveront pas leur place dans le mon-
de spirituel. Quand un bébé naît, il devient 
le présent que vous offrirez à Dieu quand 
vous irez devant Lui. Sans ce présent, vous 
ne pouvez pas sauver la face.

Quand vous regagnez votre ville 
natale, que mettez-vous en avant en pré-
sence de vos parents ? Vous tirez fier-
té de la bonne éducation donnée à vos 

enfants. Dans le monde spirituel, il en 
est de même. Quand vous allez devant 
Dieu, il n’est pas de plus grand pré-
sent que d’amener les enfants de Dieu, 
le peuple du Ciel, que vous avez éduqué 
sur cette terre. L’argent, le pouvoir et la 
connaissance n’ont pas d’importance. 
(229-15, 9.4.1992)

La terre est un centre de production 
des descendants royaux et du peuple du 
Royaume de Dieu, qui est donc un monde 
infini. Ceux qui ont eu beaucoup d’enfants 
sur terre et ont pu apprendre à aimer de 
multiples façons, ont eu l’expérience d’as-
similer des personnes de tout genre et de 
s’unir à elles dans l’amour, au nord comme 
au sud, à l’est comme à l’ouest, devant et 
derrière, à gauche et à droite, au-dessus et 
en dessous. L’étendue d’activité de ces per-
sonnes dans le monde spirituel s’en trouve 
ainsi élargie. (209-99, 27.11.1990)

Vous ne trouverez pas de centre de 
production dans le Royaume de Dieu. 
Pourquoi Dieu a-t-Il créé l’être humain ? 
C’est que la multiplication en position 
verticale n’est pas possible. La position 
verticale se ramène à un point. Comme 
Dieu aime à partir d’un seul point, à 
partir de cette position verticale, Il ne 
peut pas multiplier. Il n’y a pas de mul-
tiplication dans le monde spirituel. Dieu 
a donc besoin des 360 degrés de la posi-
tion horizontale. Le monde horizontal 
offre plein de lieux pour se reproduire 
au nord, au sud, à l’est et à l’ouest.

C’est pourquoi, en allant dans le mon-
de spirituel, les femmes et les hommes 
deviennent un seul corps et se mettent à 
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ressembler à Dieu. Plus tard, ils devien-
nent comme Dieu. Vous devez ressem-
bler à Dieu. Ne disons-nous pas que Dieu 
a des caractéristiques duales ? Celles-ci 
ont pour point de départ l’amour. Une 
fois l’amour accompli, nous ressemblons 
au Dieu originel et revenons vers Lui. 
Voilà pourquoi, même Dieu éprouvera la 
solitude s’Il reste seul. (206-137, 3.10.1990)

Peut-on procréer dans le monde spi-
rituel ou non ? Pourquoi ne peut-on y 
donner naissance à des bébés ? Le mon-
de spirituel est un monde vertical. Il a 
la forme d’un cercle avec Dieu en son 
centre. Il n’est donc point nécessaire 
d’y avoir des enfants. Dieu a créé l’être 
humain – le corps physique – car Il lui 
fallait un fondement horizontal.

Pourquoi pratiquer la limitation des 
naissances, alors ? Sur décret du Ciel, il 
y a ordre de cesser la multiplication du 
lignage mauvais. Pensez-y. Je suis sûr que 
bien des femmes, de nos jours, ignorent 
qui est le père de leur bébé. Les femmes 
rencontrent chaque jour, chaque semai-
ne, des hommes différents. Rien que d’y 
penser, je ne trouve pas les mots pour 
décrire ce genre de saleté. Songez donc� 
si ces gens avaient des enfants. Pour cet-
te raison, ces personnes pratiquent la 
contraception. (205-97, 7.7.1990)

Quel genre d’endroit est cette ter-
re ? Il n’y a pas de multiplication dans 
le monde spirituel. Allez voir par vous-
même. Vous ne trouverez pas de mul-
tiplication. Si vous allez dans le monde 
spirituel sans enfants, vous ne pourrez 
pas en avoir là-bas. Il faut d’abord avoir 

des enfants sur cette terre, puis aller dans 
le monde spirituel. Alors seulement vous 
pourrez vous joindre à la sphère du cœur 
qui représente l’idéal de la création basé 
sur le cœur de Dieu, et vivre en éprou-
vant la stimulation de l’amour. Aussi ne 
devez-vous aller dans le monde spirituel 
qu’après avoir eu des enfants.

Il faut aussi aimer son conjoint avant 
d’aller dans le monde spirituel. Le mariage 
est absolu et produire des enfants sur terre 
est une règle absolue. (264-150, 9.10.1994)

Quel genre d’endroit est le mon-
de spirituel ? On ne peut se reproduire 
dans le monde spirituel. C’est la terre qui 
produit les personnes qui vivront dans 
le monde spirituel. Pourquoi ? C’est que 
Dieu existe comme un être vertical. Tout 
ce qui est vertical se concentre en un seul 
point. Cela ne crée pas de surface.

Le vertical ne manifeste sa valeur qu’en 
se reliant à l’horizontal. Le vertical a besoin 
de l’horizontal. L’horizontal a besoin du 
vertical. On retrouve le principe de vivre 
pour les autres. Pourquoi le vertical exis-
te-t-il ? Pour l’horizontal. C’était depuis le 
départ l’idéal de la création. Le vertical fut 
créé pour le partenaire horizontal. Il faut 
d’abord affermir cette logique pour éviter 
des contradictions dans notre système de 
pensée. (252-114, 14.11.1993)

La reproduction n’est pas possible 
dans le monde spirituel. La reproduc-
tion s’appuie sur un support horizontal. 
Par conséquent, en multipliant les sup-
ports horizontaux, ce vaste monde � le 
monde spirituel infini � se remplit de 
tribus, de peuples et de nations de tou-
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tes sortes. On ne peut pas le remplir avec 
seulement une ou deux personnes.

Aussi les personnes générées par l’ex-
pansion au niveau mondial de cette base 
familiale horizontale doivent être parfai-
tes sur cette terre. Le Ciel est la patrie qu’on 
rejoint après sa vie sur terre, pour ceux qui 
ont atteint la perfection individuelle et réa-
lisé une famille, une tribu, une nation par-
faites et le monde du désir de Dieu � ceux 
qui ont vécu comme la parenté de Dieu 
partout dans le monde. Venus de Dieu, ils 
s’en retournent à Ses côtés. Tel est le mon-
de spirituel. (245-188, 7.3.1988)

3.3. Les possessions dans le 
monde spirituel se décident 
sur terre.

Pourquoi est-ce que Dieu a créé ? Son 
but était de donner la vie à Ses enfants 
sur cette terre. Ainsi, quand nous allons 
devant Dieu dans le monde spirituel, 
si nous laissons derrière nous de tels 
enfants sur terre, nous pouvons nous 
tenir sur un pied d’égalité avec Dieu. 
C’est tout le sens du passage biblique : 
« Soyez féconds, multipliez et soumettez 
la terre. » Qu’essayez-vous de laisser der-
rière ? Il ne reste rien d’autre, à part une 
vie heureuse auprès de votre femme et 
avoir des enfants. (146-223, 1.7.1986)

Qu’avez-vous fait depuis votre adhé-
sion à l’Église de l’Unification ? C’est 
une question sérieuse, non ? Vous avez 
dépassé la cinquantaine à présent ; cela 
vous fait combien d’années de travail 
pour l’Église de l’Unification ? À com-
bien de gens avez-vous témoigné pendant 

tout ce temps ? Combien chaque année ? 
C’est une question sérieuse. Quand vous 
irez dans le monde spirituel, vos droits 
de propriété seront fonction du nombre 
de personnes que vous aurez amenées au 
Royaume de Dieu. Elles seront votre tré-
sor éternel. Le moment est venu d’exa-
miner tout cela. Le temps est proche où 
il sera possible de témoigner à des mil-
lions de personnes en un seul jour. Voilà 
le potentiel extraordinaire de L’Église de 
l’Unification.

Regardez le monde. Combien de 
gens mettent fin à leurs jours après 
avoir erré comme des insensés, inca-
pables de trouver leurs marques, ne 
sachant pas s’il vaut mieux vivre ou 
mourir, se demandant à quoi peut ser-
vir cette vie ? (218-227, 19.8.1991)

Une fois que vous allez dans le monde 
spirituel, plus vaste est votre giron d’amour, 
plus on se bousculera pour y entrer. Voilà 
qui vaudra le respect dans le monde spi-
rituel. Si on vous entoure par milliers et 
dizaines de milliers, en disant : « Oh ! Je 
voudrais vivre avec cette personne », vous 
serez riche et aurez un plus grand domai-
ne. Alors, sur cette terre, quand vous pas-
sez devant le portail de quelqu’un, ne pas-
sez pas comme cela, sans rendre visite. La 
personne qui a entretenu de nombreux 
liens d’amour et qui se sent obligé dans 
son cœur de faire halte dans une maison, 
sans pouvoir simplement continuer son 
chemin, devient une personnalité modè-
le dans le monde spirituel. L’ensemble du 
domaine auquel elle aura accédé par des 
liens d’amour sera sa propriété dans l’autre 
monde. (205-347, 2.10.1990)
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Il n’y a rien à signaler sur les gens 
riches dans l’autre monde. Ceux qui ont 
beaucoup donné pour aimer sont riches. 
Rien qu’à Séoul, douze millions d’ha-
bitants attendent de recevoir des béné-
dictions de vous. Pourquoi ne pas éta-
blir de bons rapports avec eux ? Il faut 
leur rendre visite et dire que vous prierez 
pour qu’ils reçoivent des bénédictions. 
Si les chiens aboient, dites leur : « Vous 
les chiens, ne savez pas comment rece-
voir des bénédictions. J’amène chez vous 
toute une profusion de bénédictions. Je 
suis un aimant, un pôle positif parfait 
qui attire à lui toutes les bénédictions. Je 
prendrai tous les éléments moins et ne 
laisserai que les plus de Satan. Puisque 
ces éléments plus ne se trouvent que 
dans la sphère satanique, ils ne peuvent 
occuper que l’enfer. » C’est comme cela 
qu’il faut voir les choses. Vous faites la 
tournée pour collecter des bénédictions. 
(205-347, 2.10.1990)

Pour pouvoir franchir les douze 
portes du monde spirituel, la question 
est combien de personnes vous restau-
rez sur cette terre en les ramenant de la 
domination satanique pour en faire des 
citoyens du Royaume de Dieu. Ça ne 
se fait pas sans verser des larmes, de la 
sueur et du sang. En vous appuyant sur 
le cœur d’amour vrai de la recréation, 
vous devez y mettre plus de cœur que les 
parents, les époux ou encore les enfants 
du monde satanique. Il faut traverser ce 
cours où vos larmes, votre sueur et votre 
sang s’entremêlent. Sans passer par là, 
vous ne pouvez pas revendiquer vos gens 
dans le Royaume de Dieu. Sachez que 

toutes les conditions pour asseoir votre 
position glorieuse dans l’autre monde et 
être proche de Dieu seront décidées par 
rapport à ce résultat. (211-252, 1.1.1991)

Quand vous irez dans le monde spi-
rituel, à l’avenir, vous n’irez pas avec de 
l’argent. Vous n’irez pas non plus au nom 
de l’Église de l’Unification. Vous pour-
rez toujours invoquer que vous étiez un 
directeur régional, ce sera sans impor-
tance. Dorénavant, tâchez de voir com-
bien vous pouvez créer de fils et filles que 
Dieu peut aimer, avant de partir là-bas.

Le nombre de bébés qu’on peut met-
tre au monde est quand même limité. Et 
puis, c’est à la portée de tous. Que faut-
il accomplir dans le processus de la res-
tauration à présent ? Si vous créez beau-
coup d’enfants que Dieu peut aimer 
dans le monde satanique, cet accomplis-
sement vous lie à vos ancêtres, ouvrant 
la voie à leur libération. Le cours de la 
restauration vous offre là le plus somp-
tueux cadeau. Comprenez-vous de quoi 
je parle ? Je dis bien un cadeau. (230-25, 
15.4.1992)

Manger, vivre et élever des enfants, 
cela ne pèsera pas lourd une fois que vous 
irez dans le monde spirituel. C’est pour-
quoi nous devons trouver les personnes du 
Royaume de Dieu. Ces personnes seront à 
vous dans le Royaume de Dieu.

Alors hâtons-nous de gagner les cinq 
milliards de personnes de ce monde. Si 
nous y arrivons rapidement, les esprits du 
monde spirituel ressusciteront tous grâ-
ce la résurrection par retour. Si le droit 
d’aînesse du fils premier-né qui est deve-
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nu le fondement satanique est restauré, 
et si Adam s’empare de ce droit d’aînes-
se, l’archange écoutera Adam et le suivra. 
N’est-ce pas vrai ? Si l’archange maintient 
une position d’obéissance absolue, il vien-
dra dans l’orbite de l’amour de Dieu et de 
l’amour d’Adam. Il suivra alors naturelle-
ment Adam au Ciel. Tel est le chemin du 
Principe. (230-25, 15.4.1992)

Pas de quoi être fiers du nombre d’an-
nées passées dans l’Église. Ce qui comp-
te, c’est combien de directeurs régionaux 
vous avez éduqués, combien de person-
nes vous avez bénies ou encore combien 
de gens vous avez su unir à la tribu et au 
lignage de notre Père. C’est un sérieux 
problème. Il y a ici Pak Bo-hi, Kwak 
Chung-hwan, et Yu Jeong-ok. Ils font 
maintenant partie de ma belle-famille, 
mais ont-ils pour autant atteint leur 
objectif ? Ils doivent se dépêcher d’éten-
dre des milliers de fois la sphère du mes-
sie tribal et d’éduquer des personnes 
du Royaume de Dieu qui n’auront pas à 
avoir honte dans les temps historiques à 
venir. (230-27, 15.4.1992)

Ne laissez pas les mois et les années 
filer sans but. C’est seulement en don-
nant naissance à des enfants et en les 
élevant durant votre jeunesse que vous 
pourrez laisser derrière vous un fon-
dement dont vous puissiez être fiers 
devant vos descendants. De même, seu-
lement quand ces enfants deviendront 
des personnes importantes, vous pour-
rez être fiers devant l’histoire. Sans avoir 
de résultats dont vous puissiez être fiers, 
vous pourrez peut-être vous joindre au 

groupe de votre famille et de votre ville, 
mais pas de la nation. Pour atteindre le 
niveau national, il vous faut des résultats 
qui puissent rester dans la tradition his-
torique. Voilà pourquoi chacun entend 
bien laisser quelque chose à la nation, au 
monde, au ciel et à la terre. C’est la même 
logique.

Le but de toute votre vie est d’établir 
le territoire de votre propriété : ce doit 
être clair dans votre esprit. Dès lors, sur 
le chemin de la volonté de Dieu, vous ne 
pouvez pas renoncer, même si ça ne vous 
plaît pas. (230-27, 15.4.1992)

Que fait Dieu ? Il sauve le monde. 
Une fois dans le monde spirituel, vous le 
verrez bien : les œuvres de toutes les per-
sonnes d’envergure du monde spirituel 
sont leurs œuvres sur terre. Qu’est-ce la 
terre au juste ? C’est l’usine qui produit 
les citoyens du Royaume de Dieu. Le ciel 
est vaste et étendu, il est infini, immense. 
Les gens sont venus et partis depuis cent 
millions d’années, mais le ciel est si vas-
te que vous ne savez pas où ils sont tous. 
Même si chacun devait avoir une centai-
ne d’enfants, le Royaume de Dieu est si 
vaste qu’il n’y aurait jamais de surpopu-
lation. Il y a de la place pour un nombre 
illimité de personnes dans l’autre mon-
de. Alors, faut-il vraiment pratiquer la 
limitation des naissances ? Une fois que 
vous allez dans le monde spirituel, la 
question devient combien de citoyens 
du Royaume de Dieu vous avez créés et 
amenés là-bas.

Amener beaucoup de vrais fils et 
filles dans le Royaume de Dieu tourne-
ra à votre privilège, sachez-le. C’est aus-
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si ce qui jouera pour établir l’échelle des 
distinctions honorifiques dans le monde 
céleste. (202-40, 1.5.1990)

Faire moisson de gens pour le 
Royaume de Dieu est plus important 
que d’avoir ses repas. Ce n’est pas assez 
clair dans l’esprit des membres. Pensez-
y. C’est notre profession principale. 
C’est la tâche prioritaire des membres 
qui vivent sur terre. Nous avons plein de 
choses à faire dans la vie, mais celle-ci 
est la plus importante. Réussir dans une 
société et gravir les échelons de votre 
carrière, ou encore amasser de l’argent 
dans ce monde, toutes ces choses passe-
ront. Vous pouvez amasser toute la for-
tune que vous voulez, cela vous avancera 
à quoi dans l’au-delà ? Les biens maté-
riels n’y sont pas nécessaires ; le savoir y 
est inutile. Même en étant inculte, vous 
comprenez par le cœur sur-le-champ. 
Vous aurez fait le tour du savoir en une 
semaine. (230-28, 15.4.1992)

Plus tard, en allant dans l’autre mon-
de, que direz-vous à Dieu qui a lut-
té pour guider l’histoire de la restaura-
tion jusqu’à ce jour à la recherche d’un 
seul Adam ? Depuis l’aube des temps, 
ne cherche-t-il pas la personne parfai-
te d’Adam ? À présent, vous connaissez 
tous le Principe. C’est votre arme pour 
sauver les gens par milliers et dizaines 
de milliers.

Jusqu’ici, Dieu n’a pas pu enseigner 
l’humanité. On ne peut pas laisser Dieu 
guider la providence dans l’angoisse et 
les ténèbres, et il faut donc faire de plus 
grandes choses que Lui sur cette ter-

re. Nous avons le chemin pour éclairer 
et ramener des centaines et des milliers 
d’Adams, par le Principe. Vous connais-
sez un autre endroit où nous pouvons 
mener à bien une tâche plus grande que 
celle-ci ? (230-28, 15.4.1992)

Combien avez-vous créé de fils et 
de filles que vous pouvez amener au 
Royaume de Dieu ? Vous n’avez que cela 
à faire. Même si vous avez des centai-
nes de millions de dollars et vivez dans 
l’opulence, tout cela n’aura qu’un temps. 
Il faut investir tous vos biens matériels, 
votre savoir et jusqu’à vos vies – oui, vos 
vies de personnes déchues – dans cet-
te tâche. Vous devez tout investir d’un 
coup. Plus votre investissement aug-
mente, plus sa valeur croîtra en propor-
tion. (230-28, 15.4.1992)

Le ciel est un monde infini. Mais 
il doit exister un pont pour faire le 
lien entre les personnes avec un cœur 
d’amour. Dès lors, si vous avez témoigné 
à des personnes éparpillées tout autour 
du monde, vous aurez une plus grande 
liberté de manœuvre pour vos allées et 
venues dans le monde spirituel, tout en 
couvrant un territoire plus vaste. Tous 
souhaiteront entrer en contact avec vous 
et créer des liens avec vous. Cela revient 
à les connecter en les armant de notre 
philosophie sur cette terre, et vous serez 
le centre de cette sphère de relations. 
(230-25, 15.4.1992)

Quiconque a élevé beaucoup d’en-
fants aura en lui une vaste réser-
ve d’amour, qui l’accompagnera dans 
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l’au-delà. Rien d’autre ne sera du voya-
ge. L’argent, le renom et la richesse dans 
ce monde ne sont pas une bénédiction. 
Quand vous élevez des enfants, si vous 
créez un monde basé sur les quatre sai-
sons et les quatre grands types de carac-
tères humains, son sol s’adaptera à vous 
et trouvera son équilibre. Quand vous 
êtes en mesure de donner librement dans 
toutes les directions, au nord, au sud, à 
l’est et à l’ouest, vous connaissez un plus 
grand épanouissement. Mais si vous ne 
pouvez pas vous tenir dans cette posi-
tion, vous resterez toujours coincé dans 
une seule direction. (233-247, 1.8.1992)

Cette terre est le centre de produc-
tion illimitée pour les personnes du ciel. 
Nul n’en avait conscience. Pour le couple 
originel vivant sur cette terre, le cours 
de l’existence consiste à donner naissan-
ce à des enfants qui soient les personnes 
du Royaume de Dieu, et à les éduquer 
en vue de la perfection. Aussi la naissan-
ce d’un enfant est-elle le présent qu’on 
remet à Dieu lorsqu’on va à Sa rencon-
tre. Sans ce cadeau, vous ne pouvez pas 
être fiers.

Quand vous revenez dans votre ville 
natale, quelle est votre plus grande sour-
ce de fierté devant vos parents ? Vous 
tirez fierté de l’excellente éducation que 
vous avez donnée à vos enfants. Il en est 
de même dans le monde spirituel. Quand 
vous allez devant Dieu, il n’y a pas de pré-
sent plus grand que d’avoir éduqué des 
enfants de Dieu, des personnes célestes, 
sur cette terre et de les amener avec vous. 
L’argent, le pouvoir et la connaissance ont 
peu d’importance. (229-15, 9.4.1992)

Les parents qui ont beaucoup d’en-
fants en connaissent un rayon sur les 
rapports affectifs. Alors, quand ils vont 
au ciel, ils peuvent rencontrer qui ils 
veulent dans toutes les directions. On 
n’a jamais vu de mauvaise personne 
parmi les mères qui ont eut beaucoup 
d’enfants. Pourquoi cela ? Elles ont l’es-
prit d’une mère qui aime ses enfants et 
elles comparent et considèrent toujours 
les autres enfants comme si c’était les 
leurs. Autant dire qu’elles sont automa-
tiquement amenées à s’élever à un haut 
degré d’amour dans le domaine de la vie 
quotidienne. Ainsi, avoir élevé beaucoup 
d’enfants vous amène forcément dans les 
plus hautes sphères du monde spirituel. 
(239-156, 24.11.1992)

En tant que messies tribaux, vous 
devez tous élever de nombreux citoyens 
du Ciel avant de mourir. C’est ce qui 
compte le plus dans votre vie, votre vœu 
le plus cher. Ce capital là est votre tré-
sor. Il n’y a jamais eu de personne sem-
blable dans le monde spirituel. Aussi 
devez-vous amener plus de cent person-
nes dans le monde spirituel, voire des 
milliers, si bien que vous serez entourés 
de très nombreux amis dès que vous les 
appellerez. (227-208, 11.2.1992)

Donnez tous une bonne éducation à 
vos enfants sur cette terre avant de les 
quitter pour le monde spirituel. Un jour, 
vos enfants aussi iront tous dans le mon-
de spirituel pour y devenir citoyens du 
Ciel. Pensez au nombre de personnes 
que vous avez offertes comme citoyens 
du Ciel : cela était peut-être une tâche 
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laborieuse, mais dans le monde éternel, 
cela devient le sentier d’une noble gloi-
re. (218-319, 22.8.1991)

3.4. Notre vie sur terre 
consignée dans les détails

Tant votre personne spirituelle que 
votre corps physique doivent être lim-
pides comme du cristal durant votre 
vie. Alors, vous n’aurez aucun problème 
dans le monde spirituel. Être admis au 
Ciel suppose que vous soyez sans défaut. 
C’est pourquoi votre vie sur terre est si 
importante. Tel vous étiez sur terre, tel 
vous irez dans le monde spirituel. Nul ne 
fait exception à la règle. Votre être tout 
entier pourra être vu en transparence. 
Vous comprenez ? (294-26, 5.6.1998)

Dans l’autre monde, un homme 
répond au nom de Kim : en appuyant 
le bouton pour Kim, l’histoire de sa vie 
apparaîtra sur-le-champ. Le monde spi-
rituel transcendant le temps et l’espa-
ce, votre intuition s’en apercevra vite. 
L’éviter ? Pas moyen. Ainsi donc, votre 
conscience sert à enregistrer le contenu 
de votre vie physique pour le moment de 
votre ascension dans le monde éternel. 
Tout est mis en ordre aussi bien que sur 
un ordinateur. Tout figure là sans erreur 
possible. (275-36, 30.10.1995)

Chaque acte, chaque expression 
d’une personne est enregistrée comme 
sur une cassette vidéo. Comment pou-
vez-vous cacher quoi que ce soit dans le 
monde spirituel ? Vous ne pouvez pas 
cacher cet enregistrement, de même que 

vous ne pouvez pas cacher ce que vous 
avez à l’esprit. Le monde spirituel est 
plus clairement palpable que l’esprit ; 
c’est un endroit où tout est exposé. Il n’y 
a pas de place pour les excuses. Vous ne 
pouvez pas chercher à vous justifier. Plus 
vous ouvrirez la bouche, plus la honte 
de l’univers s’approchera de vous. Vous 
ne pourrez donc pas progresser dans 
ce monde. Vous ne pourrez que battre 
en retraite. Nous entrons dans un âge 
redoutable. (208-37, 15.11.1990)

Votre conscience sait tout. Du 
moment que votre conscience sait, tout 
est enregistré dans l’ordinateur du mon-
de spirituel, qui est le palais originel du 
monde de la conscience. Quand une per-
sonne est appelée, les antécédents des 
ancêtres de cette personne se déroule-
ront sous vos yeux. Tout ce que la mère 
ou le père de cette personne ont fait, que 
ce soit en bien ou en mal, tout sera révélé. 
Il ne faudra pas des années pour dévoiler 
la totalité de votre vie, un instant suffira. 
Ce sera révélé en un instant, vous sau-
rez en un clin d’œil. Vous entrez dans 
un monde humain qui a un tel degré de 
développement. (263-127, 21.8.1994)

Quand vous irez dans le monde spi-
rituel, vous découvrirez que votre vie a 
été enregistrée intégralement sur ordi-
nateur. Elle sera révélée en totalité. La 
conscience est comme un disque dur 
d’ordinateur qui expose tout dans le 
monde éternel. Tout est sur ce disque. Il 
suffit d’appuyer sur un bouton pour que 
tout ce que vous avez fait durant votre 
vie, depuis que vous étiez un nourrisson 
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au sein de votre mère, soit connu par des 
images de votre esprit. Chaque jour, ce 
monde enregistre votre vie afin de per-
mettre une évaluation complète de ce 
que vous êtes.

C’est ce qui se passe le jour de votre 
mort. Nul ne peut mentir devant le tout-
puissant ordinateur qui évalue les per-
sonnes. Les images du monde spirituel 
apparaissent comme dans un miroir. 
Tout est consigné. (246-188)

Votre conscience sait tout ce que 
vous avez fait au cours de votre vie. Elle 
sait tout sur vous et en communique 
une version intégrale à l’ordinateur du 
monde spirituel. Vous le verrez bien en 
allant dans le monde spirituel. (218-63, 
16.3.1994)

Les gens prétentieux sont infidèles et 
font toutes sortes de choses. Ils ne peu-
vent aller au Ciel. Plus tard, quand ils 
sont examinés sous toutes les coutures 
dans le monde spirituel, ils réalisent ces 
choses et s’écrient : « Oh ! J’aurais pré-
féré ne jamais savoir. » Savez-vous com-
bien de personnes sont ainsi ? Le mon-
de spirituel fourmille de gens comme 
cela. Ils vivent en prison, perpétuelle-
ment assiégés, car ils ont cédé l’amour à 
Satan. (290-17, 2.2.1998)

Je suis certain que votre esprit, même 
votre esprit déchu, sait ce que vous avez 
fait dans votre vie. Savez-vous quel genre 
de personne vous êtes, oui ou non ? Vous 
ne pouvez pas vous abuser vous-même. 
Vous savez tous qui vous êtes vraiment. 
Ne soyez pas trop fier de vous-même.

Tout sera révélé intégralement dans 
le monde spirituel. Vos méfaits seront 
révélés en premier. Vous devez d’abord 
effacer vos méfaits, avant d’entrer dans 
le monde spirituel. Sans quoi, vous n’en-
trerez pas dans le monde spirituel céles-
te. Même si les gens ont les yeux clos, vos 
méfaits seront révélés, appelant un châ-
timent. Par conséquent vous devez être 
éduqués jusqu’à ce que vous vous débar-
rassiez de vos mauvaises habitudes. Vous 
devez recevoir une formation. Vous 
devez subir un entraînement intensif. Le 
monde spirituel dans son ensemble est 
maintenant en train de s’organiser pour 
créer un système d’éducation autour de 
Heung-jin. (287-203, 30.10.1997)

La conscience ne peut pas être trom-
pée. Tout ce qui vous concerne est enre-
gistré comme sur une cassette vidéo. 
Dans le monde spirituel, il sera possible 
de voir comment vous avez vécu, sui-
vant un numéro qui vous sera assigné. 
Quelqu’un connaissant déjà le niveau 
de rayonnement de votre esprit, viendra 
vous conduire à l’endroit où vous rece-
vrez un numéro. Si votre numéro est 
18, en appuyant sur le numéro 18, tout 
sera su en un instant. De votre naissan-
ce jusqu’à ce moment-là, tout sera révé-
lé. Il est hors de question de se dérober. 
Votre conscience sanglotera amèrement. 
Vous n’avez pas conscience du fait que 
la quantité de bien et de mal que vous 
avez fait déterminera de quel côté de la 
frontière entre le Ciel et l’enfer vous vous 
retrouverez. Les mouvements du mon-
de spirituel n’ont rien d’arbitraire. C’est 
un monde mathématique. Il est mû par 
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la logique. Dieu est le roi de savants. Le 
Ciel ne peut pas faire ce qu’il veut. (284-
23, 15.4.1997)

Les habitudes peuvent durer pour 
l’éternité. On en change difficilement, 
mais on peut les corriger tant qu’on est 
sur terre. Vous pouvez venir à bout des 
vieilles habitudes en en créant de nou-
velles qui supplantent les anciennes. Il 
faut s’en occuper maintenant. Si vous ne 
le faites pas, vous aurez des problèmes 
quand vous irez dans le monde spirituel. 
Une fois dans le monde spirituel, vous 
serez bloqués. (289-208, 2.1.1998)

Pour se débarrasser de sa peau, un 
serpent essaiera de coincer sa queue dans 
un interstice ou déploiera toute sa force 
pour s’enrouler autour d’un arbre, jus-
qu’à saigner dans son effort pour quit-
ter cette peau. Sans passer par un cours 
qui semble irrationnel, vous ne pouvez 
pas suivre un cours conforme à la rai-
son. Pour un être humain qui reconnaît 
la chute, il est inévitable qu’il suive un 
cours modèle. Les individus qui unissent 
leur esprit et leur corps, forment un cou-
ple, puis deviennent des parents en sui-
vant un point de vue conforme à la rai-
son, ne se laisseront pas entraîner dans 
des situations contraires au Principe.

Le monde spirituel est un lieu où 
vous pouvez être tirés en arrière par vos 
mauvaises actions et les accusations des 
autres, comme un arbre qu’on arrache 
avec violence. Si l’on arrache un arbre 
comme il faut par la racine, tout ira bien, 
mais si on tire sur ses branches, il sera 
endommagé. C’est en suite très difficile 

de réparer les dégâts. C’est exactement 
ce qui se passe dans le cours de la restau-
ration. (285-74, 21.4.1997) 

Il n’y a pas de pardon dans le mon-
de spirituel. Les mensonges ne passe-
ront pas. Vous avez tous vu des cassettes 
vidéo, n’est-ce pas ? Si vous riez, la situa-
tion réelle est montrée telle quelle. Une 
vidéo ordinaire ne peut pas transcender 
les limites du temps et de l’espace, mais 
dans le monde spirituel, c’est tout à fait 
possible.

D’un claquement de doigts, toute 
vie, toutes les années passées, sont pro-
jetées. Après cela, personne ne vous dira 
où aller. Chaque personne trouve sa pro-
pre place. Vous êtes poussé à votre insu. 
Vous êtes poussé, et vous pensiez peut-
être vous retrouver dans un bon endroit, 
mais vous êtes sans cesse poussé en avant. 
Finalement, vous vous retrouvez dans 
un espace clos que vous ne pouvez pas 
quitter. Vous pousserez sûrement alors 
un profond soupir. Si je fais ces choses et 
vous enseigne ainsi, c’est que je connais 
le monde spirituel. Voilà ce qui se pas-
se quand on entre dans le monde spiri-
tuel. Est-ce que vous réalisez la chance 
que vous ayez ? (163-308, 1.5.1987)

Quand vous en venez à compren-
dre la corrélation étroite entre ce mon-
de-ci et le monde d’après la mort, vous 
ferez beaucoup plus attention à la façon 
dont vous vivez, parce que vous saurez à 
peu près à quoi vous attendre dans l’au-
delà. Gardez à l’esprit combien notre vie 
sur terre est redoutable. Les gens vivent 
comme ils l’entendent faute de savoir 



843Chapitre premier Le chemin de la vie

que leur vie sur terre conditionne leur 
situation dans la vie éternelle. (295-127, 
19.8.1998)

Efforcez-vous de bien faire pendant 
votre vie terrestre. Vous devriez montrer 
votre ferveur et faire le point sur votre 
vie plusieurs fois par jour par rapport 
à la norme du Principe. Pour ce faire, 
je vous demande instamment de vivre 
sans enfreindre la loi céleste 24 heures 
sur 24, du matin jusqu’au déjeuner, puis 
jusqu’au soir. (294-26, 5.6.1998) 

Quand vous allez devant le Ciel, après 
avoir mis de l’ordre dans tout ce que vous 
avez fait sur terre, ne mentionnez pas seu-
lement ce que vous avez fait en bien. Vous 
devez rapporter d’abord ce que vous avez 
mal fait, et ensuite, vous pourrez évoquer 
les bonnes choses. C’est un peu l’inverse 
dans ce monde, n’est-ce pas ? Quand on 
leur demande ce qu’ils ont fait, les gens 
disent en général « J’ai fait telle ou telle 
chose » et cachent leurs méfaits. Mais le 
monde spirituel n’est pas ainsi.

Dans le monde spirituel, vous devez 
d’abord rapporter vos erreurs. C’est l’or-
dre des choses. Quand on vous demande 
ce que vous avez fait, tout apparaît com-
me à la télévision. Vous devez rapporter 
ce que vous avez fait de mal. Pourquoi ? 
Caïn vient en premier. Le mal vient en 
premier, les mauvaises choses se mani-
festent les premières. Alors, pourquoi 
est-ce que le bien vient après cela ? Les 
choses de type Abel apparaissent en 
deuxième lieu. Si les bonnes choses, de 
type Abel, sont plus nombreuses que les 
mauvaises, il est possible de rééduquer 

Caïn et, à partir de là, de lui enseigner le 
monde spirituel. (196-283, 2.1.1990)

3.5. Les péchés commis dans 
la chair doivent être 
indemnisés sur terre.

Ce qui est lié sur la terre doit être délié 
sur terre. Si vous allez dans le monde spi-
rituel sans faire cela, vous allez au devant 
de sérieux ennuis. En vous plongeant dans 
l’action, vous pouvez éviter cette situation. 
Faute de quoi, vous basculerez en enfer 
pour l’éternité. (229-27, 9.4.1992)

Que nous le voulions ou non, en tant 
que descendants déchus, nous som-
mes désormais destinés à franchir le 
col de l’indemnité, même au risque de 
notre vie. Rien ne sert de nier cela. Nous 
devons surmonter ce chemin. Si vous 
allez dans le monde spirituel sans avoir 
surmonté cela de votre vivant, Dieu seul 
sait combien de millions d’années cela 
prendra.

Il n’y a pas d’indemnité dans le mon-
de spirituel. Il y a le domaine libéré de 
la perfection, balayé par des vagues 
d’amour. Les notions d’indemnité ou de 
recréation n’y existent pas. Il n’y a pas de 
reproduction non plus. Puisque aucun 
dispositif n’est prévu pour stimuler ces 
processus, une fois que vous êtes fixé 
dans une position, c’est définitif. C’est 
un sérieux problème. Connaissant cet 
état de fait, Dieu a envoyé le Messie sur 
la terre. (229-243, 12.4.1992)

Est-ce que le serpent rétrécit ou aug-
mente de taille quand il mue ? S’il vous 
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est possible de changer votre peau de 
péché dix fois par jour, faites-le, afin 
d’éliminer graduellement le poids de vos 
péchés passés. Dans le monde spirituel, 
il n’y a pas de stimulation de ce genre. 
Un dispositif de cette sorte n’existe pas. 
Vous avez beau vouloir ardemment reve-
nir sur terre pour libérer vos transgres-
sions passées, c’est impossible. Une fois 
partis, vous ne pouvez pas revenir com-
me bon vous semble. (242-305, 2.1.1993)

Dans le monde spirituel, vous pouvez 
trouver des éléments stimulants d’amour, 
mais vous ne pouvez pas offrir d’indem-
nité qui puisse ôter vos péchés. Cela peut 
donc prendre énormément de temps pour 
indemniser vos péchés dans le monde spi-
rituel. Connaissant ces choses, j’ai éta-
bli tous les fondements pendant quaran-
te ans. J’ai vécu sans savoir si c’était le jour 
ou la nuit. En général, je prenais un seul 
repas par jour, le matin ou le soir. Voilà 
comment j’ai vécu. (243-177, 3.1.1993)

Même si ce n’est pas facile, nous 
avons mille moyens durant notre vie 
sur terre de nous embrasser mutuelle-
ment, de pleurer ensemble et de toucher 
le cœur des gens. Mais depuis le monde 
spirituel, il est beaucoup plus difficile de 
toucher le cœur des personnes sur terre. 
(250-112, 12.10.1993)

Quelle est l’importance de cette vie 
sur terre ? Elle ne vient à vous qu’une seule 
fois. Ce n’est qu’un instant, mais il ne sur-
vient qu’une seule fois. La vie terrestre n’est 
qu’un point comparé à la vie éternelle. Elle 
est trop courte. La vie terrestre n’est pas 

ce qu’il y a d’important. Ce qui l’est, c’est 
d’utiliser ce temps si court à vous prépa-
rer pour le monde spirituel. Avec ce genre 
de pensée directrice, vous devez être capa-
ble de vous tenir au centre pour contrô-
ler toutes les choses et les soumettre. Faute 
de quoi, vous ne pouvez pas vous parfaire. 
(207-99, 1.11.1990)

Les choses les plus détestées dans le 
monde spirituel sont les coutumes et 
habitudes du domaine déchu. Les habi-
tudes naissent des coutumes. Quel est le 
plat préféré d’un Japonais né au Japon ? 
De la soupe et du riz. Les Américains 
aiment les hamburgers et les Coréens 
aiment le gochujang et le gimchi. Mais si 
nous vivons en pensant de la sorte, nous 
ne pourrons jamais nous défaire de ces 
habitudes.

Comment s’en défaire alors ? Vaincre 
nos mauvaises habitudes sur terre est 
certes très ardu, mais notre situation 
sera bien plus difficile encore dans le 
monde spirituel, si nous y allons avec 
une nature déchue endurcie et des habi-
tudes incrustées ! Il nous faut résou-
dre ces questions sur cette terre. C’est si 
difficile dans le monde spirituel ! Alors 
votre mari n’est pas la priorité. Vos fils et 
vos filles ne sont pas la priorité. Ce n’est 
qu’après avoir trouvé un remède à tou-
tes vos habitudes, que vous devez trou-
ver un mari ou une femme pour avoir 
des enfants. (228-114, 26.3.1992)

Ce qui est lié sur terre doit être délié 
sur terre. Si vous essayez de le faire dans 
le monde spirituel, vous découvrirez 
qu’il n’offre pas un environnement sti-
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mulant pour résoudre vos problèmes. Il 
n’y aura là aucune personne malfaisan-
te pour s’opposer à vous, ni aucun mon-
de pour défier votre bonté. Si quelque 
chose est mauvais, au lieu de le confron-
ter, vous essaierez de le faire dévier de sa 
course. Il vous faudra vous en dissocier 
complètement. (256-28, 12.3.1994)

Dans le monde spirituel, vous vivrez 
dans un cadre limité. Il vous faudra 
attendre là des milliers d’années. Dans 
le futur, même les personnes bénies… 
Ne pensez-vous pas que tous vos fils et 
filles seront contrariés et vous diront : 
« Maman, pourquoi m’as-tu don-
né naissance comme une telle person-
ne ? Pourquoi m’avoir entraîné dans ce 
lieu ? » Croyez-vous que vos enfants se 
tiendront tranquilles ? Vos familles sont 
toutes à des niveaux différents. Vous 
allez donc dans l’endroit correspondant 
à votre niveau et vous y restez longtemps. 
Alors vos ancêtres et vos enfants vous 
accuseront en disant : « Pourquoi as-tu 
fait cela ? Pourquoi ne pas avoir mieux 
fait ? Qu’est-ce que c’est que ça ? » Le 
degré de cette accusation fixera la durée 
de votre séjour dans cet endroit. Ce n’est 
pas une chose facile. C’est pourquoi vous 
devez vous en occuper sur la terre. Vous 
devez faire tout ce que je vous demande 
de faire. (207-99, 1.11.1990) 

Vous n’êtes pas encore devenus de 
vraies familles, n’est-ce pas ? Quand vous 
irez dans le monde spirituel, vous serez 
tous divisés. Ceux qui n’ont jamais chuté 
et ont créé des familles célestes sont faits 
pour aller dans le Royaume de Dieu. En 

définitive, vous êtes tous destinés à res-
ter dans le monde spirituel pour l’éter-
nité. Les problèmes qui surviennent sur 
cette terre peuvent se résoudre en 70 ou 
80 années. Mais dans le monde spirituel, 
où vous résiderez pour l’éternité, c’est un 
chemin difficile qui prend des millions 
d’années. Vous devez mettre de l’ordre 
dans tous vos méfaits alors que vous êtes 
sur cette terre. Vous devez résoudre ces 
choses sur cette terre. La Bible dit que 
ce qui est délié sur terre est délié dans 
le ciel, et ce qui est lié sur terre est lié 
au ciel. Si vous avez perdu quelque cho-
se sur cette terre, vous devez le retrouver 
sur cette terre. (283-184, 12.4.1997)

Si vous contrôlez votre corps et le 
châtiez pendant trois ans ou plus, vous 
entrerez alors la sphère d’accomplisse-
ment du stade de croissance. N’est-ce 
pas ? Si vous donnez trop de volume à ce 
qui est physique, le spirituel va en dimi-
nuant. Si vous vous délestez des choses 
physiques, les choses spirituelles iront 
en augmentant. C’est pourquoi, pour 
la même raison, quand vous ignorez les 
choses superficielles et donnez la prio-
rité aux aspects plus profonds de l’exis-
tence, le monde spirituel se rapproche de 
vous. En vous greffant aux critères origi-
nels de la conscience, il y aura alors un 
grand jaillissement, comme lorsque le 
plus et le moins interagissent dans une 
centrale électrique. Par conséquent, des 
changements se produisent au ciel et sur 
terre. Prenez conscience que vous avez 
besoin de ce genre d’expériences spiri-
tuelles. (282-308, 7.4.1997)
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La Bible dit : « Tout ce que vous lierez 
sur la terre sera lié au ciel. Tout ce que vous 
délierez sur la terre sera délié au ciel. » La 
conclusion s’impose à nous : même cet-
te logique peut s’expliquer en compre-
nant l’unité de la structure duale. Les êtres 
humains aujourd’hui doivent mesurer 
toute l’importance de la période où l’on 
vit dans la chair. La conclusion est que la 
période où nous sommes incarnés est la 
seule où nous pouvons faire revivre Dieu 
et cet univers, et unir tout le ciel et toute la 
terre. Dieu et la création ne peuvent rem-
placer ce monde physique. Pourquoi cela ? 
Dieu et cet univers ne peuvent être ren-
dus parfaits sans les êtres humains dans la 
chair. Ainsi, nous devons saisir toute l’im-
portance du corps humain de notre vivant 
sur terre. Comme c’est extraordinaire ! (91-
191, 13.2.1977)

S’il y a deux chemins, l’un qui va au 
Ciel et l’autre qui va en enfer, lequel des 
deux chemins est le plus emprunté ? Il 
y a plus de gens en route vers l’enfer. De 
quel cœur Dieu voit-Il cela ? Quelle est 
son amertume ! Combien Dieu est atter-
ré de voir Ses fils et filles, censés aller au 
Ciel, prendre tous la direction de l’enfer ! 
Ils devaient former le peuple d’une grande 
nation sans lien aucun avec l’enfer, et vivre 
avec Dieu dans l’amour. Que ressentiriez-
vous si vos enfants devaient aller à la ren-
contre de la mort ? Vous finirez tous par 
savoir ces choses quand vous irez dans le 
monde spirituel. (244-25, 29.1.1993)

Dans le monde spirituel, on vous pose-
ra de nombreuses questions : « Le Père a 
enseigné telle et telle chose, mais as-tu pas-

sé la barre ou bien échoué ? Est-ce que tes 
cinq sens spirituels et tes cinq sens phy-
siques se sont unis ou bien est-ce que tu 
as peiné pour t’ajuster à cette norme ? » 
Vous tous, qu’en dites-vous ? Le ciel n’est 
pas un endroit où vous vous pouvez aller 
à votre guise. Ce n’est pas un lieu pour des 
familles bénies qui ont vécu une vie de 
patachon. C’est un lieu où se retrouvent 
des gens qui ont pris la volonté de Dieu au 
sérieux. Vous devez tous être plus sérieux 
que notre Père. (246-191, 16.4.1993)

Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, quelle est la première personne que 
vous souhaiteriez rencontrer ? Qui vou-
driez-vous rencontrer ? Y avez-vous déjà 
songé ? Même si vous souhaitez profon-
dément rencontrer votre mère, vous ne 
pourrez pas. Vous ne pouvez pas la ren-
contrer tant que les Vrais Parents ne l’ont 
pas libérée. Il ne vous sera pas permis 
de rencontrer même les personnes que 
vous aimez intensément. Vous pourrez 
les voir de loin, mais sans pouvoir vous 
approcher d’eux. (285-125, 21.4.1997)

Quand les êtres humains s’enregis-
trent dans le monde spirituel, il leur faut 
aller avec une attestation consignant les 
détails de leur vie sur cette terre. Je parle 
d’un certificat portant sur votre vie entiè-
re, avec lequel vous pouvez dire : « Voilà 
comment j’ai vécu. Voilà ce que j’ai fait. » 
Ce n’est pas vous qui écrivez ce genre de 
document. Satan doit d’abord l’écrire 
pour vous. C’est à Satan de vous donner 
d’abord un certificat, puis Jésus vous 
donnera le sien. Enfin, vous recevrez le 
certificat de Dieu. (299-77, 4.2.1999)



847Chapitre premier Le chemin de la vie

Dans le futur, vous devrez tous écri-
re votre autobiographie. Vous aurez à 
rédiger une autobiographie. Vous devez 
composer une autobiographie sincère de 
votre vie après avoir rencontré l’Église 
de l’Unification. Quand vous irez dans le 
monde spirituel, vous devez être capable 
de pleurer devant votre autobiographie, 
en disant : « Ai-je vraiment été capable 
de faire de telles choses ? » Vous devez 
l’écrire sur la terre et quand vous irez 
dans le Royaume de Dieu, vous devrez 
vous aligner et passer devant 160, 240 
et 360 gardes spirituels. Si vous men-
tez, vous serez frappés par l’éclair sur-
le-champ. Vous ne pouvez pas les trom-
per. (297-120, 19.11.1998)

Quand vous irez dans l’autre monde, 
un enregistrement de toutes vos actions, 
de votre vie entière pourra être visualisé 
à tout moment en appuyant sur un bou-
ton. N’est-ce pas terrifiant ?

Si notre Père vous accorde son par-
don pour tout ce que vous avez fait, cet 
enregistrement sera complètement effa-
cé. Le saviez-vous ? (165-90, 20.5.1987)

3.6. Vivre en harmonie avec 
la nature est précieux.

Une personne qui travaille en étant 
proche de la nature est généralement 
plus religieuse. Les religions constituent 
un monde sans ostentation. La terre et la 
nature ne mentent pas.

Si vous vous donnez à fond dans 
l’effort, les résultats de cet effort vous 
reviendront. Il n’est pas question de spé-
culer. Vous ne ferez pas fortune sans rien 

faire. Il ne s’agit pas de jouer sa chan-
ce. Quand vous atteignez l’âge de 50 ans, 
vous retournez à la nature. Rien ne vaut 
une vie de foi en pleine nature pour se 
préparer à aller dans le monde spirituel. 
(244-322, 1.3.1993)

Dans le futur, je bâtirai une ferme ici 
et j’y emmènerai tous les membres du 
monde. Quand vous vieillirez et irez sur 
vos 60 ou 70 ans, vous mettrez le même 
cœur à cultiver des choses dans la natu-
re qu’à élever des enfants, et vous pour-
rez ainsi expérimenter toute la gamme 
des sentiments de Dieu au moment de 
la création du monde. Après cela, quand 
vous irez dans le monde spirituel, vous 
aurez accès à un niveau plus élevé. De ce 
fait, pour ceux qui traversent des épreu-
ves dans l’Église de l’Unification, je pro-
jette de les amener dans une ferme sur 
la fin de leur vie et de les laisser vivre 
en autonomie dans une maison de cam-
pagne. C’est la patrie idéale. Voilà quels 
sont mes plans. (246-216, 16.4.1993)

Passé l’âge de 60 ans, vous devriez 
regagner un village de paysans de votre 
région natale, vous retirer de la vie publi-
que, labourer la terre et préparer votre 
départ pour le monde spirituel. Vous 
ferez vos préparatifs pour aller dans le 
monde spirituel. Voilà pourquoi vous 
devrez vous dévouer sincèrement, en 
vous impliquant sérieusement dans ce 
village de paysans et en prenant respon-
sabilité pour guider ses habitants selon 
mon exemple.

Vous devriez aller dans le monde 
spirituel après avoir touché à l’industrie 
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des loisirs et pratiqué vos propres pas-
se-temps. Alors seulement, vous pouvez 
accéder à un niveau supérieur dans le 
monde spirituel, développer de profon-
des émotions et être capable de faire bon 
usage de la grande arène du monde spi-
rituel. Qu’en pensez-vous ? (289-193)

Vous travaillez jusqu’à 60 ans. Après 
avoir travaillé jusqu’à cet âge, vous êtes 
libéré de votre mission publique. Puis 
vous travaillez publiquement trois ans 
de plus sans être payé. Pour vous prépa-
rer à aller dans le monde spirituel, vous 
ne devriez rien vouloir en retour. C’est 
une période de préparation. Si vous avez 
de bons résultats, cela peut se prolonger 
pendant sept années. Quel âge aurez-
vous alors ? Pour établir le fondement 
pour aller dans le monde spirituel, vous 
pouvez travailler jusqu’à 67 ans ; tra-
vailler jusqu’à l’âge de 60 ans, et sept en 
plus. Faites-le et vous pourrez être fier de 
vous où que vous alliez.

Lorsque des personnes iront dans 
le monde spirituel sur le fondement de 
l’Église de l’Unification, les gens pour-
ront vous recevoir comme mon repré-
sentant en disant : « Bienvenue à toi, 
sujet méritant. » Lorsque vous pensez 
à aller dans le monde spirituel sur le 
fondement d’une vie pour les autres, il 
vous faudra avoir ce genre de maturité. 
Amen ! (289-195, 2.1.1998)

C’est mieux de gagner le monde spiri-
tuel après avoir expérimenté les voyages 
sur terre, sous l’eau et dans l’espace. C’est 
pourquoi, je suis en train d’élaborer un 

projet pour que les gens puissent vivre sous 
la mer. J’ai commandé une recherche sur 
un sous-marin qui permettra à cinq per-
sonnes de vivre librement sous l’eau. Vous 
commencez à voyager après vous être éta-
blis dans la vie sur cette terre. Dans l’idéal, 
vous devriez aller dans le monde spirituel 
après avoir voyagé sur terre, sous l’eau et 
dans l’espace. (279-200, 4.8.1996)

Vous pouvez faire l’élevage d’animaux, 
comme les cerfs, puis les remettre en liber-
té, ou de poissons, et les relâcher. Vous 
pouvez mettre en application de nouvelles 
technologies pour développer des cultures 
ou d’autres ressources naturelles, et faire 
plein d’autres choses utiles à l’amélioration 
de l’environnement. Ce serait vraiment 
formidable ! Vous pouvez reproduire tout 
ce que Dieu a créé à l’origine. Vous pou-
vez penser à Dieu, en contemplant votre 
création, et vous mettre en harmonie avec 
la nature. Toutes les personnes vivront en 
coopération les unes avec les autres tout 
en se distrayant, après quoi, lorsqu’elles 
auront vieilli, elles iront finalement dans 
le monde spirituel. Voilà comment nous 
pouvons décongestionner le monde urba-
nisé. Vous comprenez ? (252-210, 30.12.1993)

Quel genre de système familial Dieu 
désire-t-il pour le futur ? À cette fin, 
notre Père a pensé à l’industrie des loi-
sirs et au monde des distractions. Dans 
le futur, quelle organisation adopte-
rez-vous dans chaque nation ? Il vous 
faut établir un système de copropriété, 
et vous former à l’intérieur de ce gen-
re de système où quatre familles se ras-
semblent pour vivre. Elles devront par-
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tage leurs ressources, manger ensemble, 
éduquer leurs enfants ensemble et vivre 
comme une seule famille. Si elles ne 
savent pas vivre ensemble en harmonie, 
ces familles seront réduites à un envi-
ronnement limité dans le monde spiri-
tuel. Et là, elles ne pourront pas vivre 
avec les autres en harmonie. (278-327, 
23.6.1996)

Cette culture des distractions et des 
loisirs se retrouve partout. Depuis le 
temps de la création jusqu’au temps de la 
restauration et de la perfection, la vie sur 
terre et dans le monde spirituel est fai-
te pour être intéressante. Il est déraison-
nable que seuls les Américains puissent 
vivre dans l’abondance. Les Africains, 
veulent-ils une vie meilleure ? Et si on 
laissait la personne la plus pauvre d’Afri-
que vivre dans la maison de l’homme le 
plus riche d’Amérique pendant un mois ? 
Si vous n’arrivez pas à le faire, c’est moi 
qui le ferai. (278-123, 1.5.1996)

Quand vous vous installez dans votre 
patrie originelle, le ciel et la terre tout 
entiers deviendront votre terre natale. 
Puisque toutes les choses du ciel et de la 
terre y sont disponibles, vous n’avez rien 
à amener avec vous quand vous y allez. Il 
faut tout laisser derrière soi. Vous pouvez 
malgré tout garder un lien spirituel avec 
ces choses. Vous pouvez recréer les cho-
ses du monde terrestre dans le monde 
spirituel. Quand vous allez là-bas, vous 
pouvez recréer la même maison où vous 
viviez sur terre et la faire vôtre. Est-ce 
nécessaire ou non de l’amener avec vous 
quand vous partez ? (289-144, 1.1.1998)

Si vous avez un bateau, c’est bon pour 
aller méditer en solitaire. Vous pouvez 
dresser une petite tente et y dormir. Vous 
pouvez aller faire du tourisme, comme 
dans le ciel. Pour vous immerger dans 
la nature et faire du tourisme de cette 
façon, il vous faut un bateau. Vous avez 
absolument besoin d’un bateau. Est-ce 
ainsi ou non ? Sinon, vous devez faire en 
sorte qu’il en soit ainsi. (262-270, 1.8.1994)

Le monde spirituel est un monde où 
vous pouvez vous déplacer sans dormir 
ni manger. Vous pouvez faire un très 
long aller-retour en un instant. Votre 
rayon d’action peut alors couvrir l’uni-
vers entier. Si découvrir la nature vous 
intéresse, l’Amérique du Sud regorge 
d’arbres et d’oiseaux singuliers. Vous 
trouveriez cela très intéressant et exci-
tant. Il y a quelque temps, j’ai attrapé un 
serpent géant d’un brun jaunâtre d’à peu 
près huit mètres de long. Est-ce que vous 
n’aimeriez pas attraper un tel serpent ? 
En attraper un encore plus grand serait 
formidable. (276-77, 4.2.1996)

Tout au long de votre existence, votre 
vie quotidienne et vos activités de loi-
sirs doivent s’harmoniser avec l’histoire 
humaine et le style de vie humain idéal, 
les mettant ainsi en relation avec le mon-
de spirituel. Elles doivent être liées avec 
le monde du bonheur naturel. (278-123, 
1.5.1996)

Les changements de temps que nous 
voyons sur la terre, les belles journées 
ensoleillées et le ciel nuageux, sont une 
œuvre plus artistique que s’il faisait tou-
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jours beau. Quand vous vous sentez aimé 
dans cet environnement, vous pouvez 
clairsemer de nuages les clartés du mon-
de spirituel sur un simple désir ; à la seu-
le pensée de brumes, elles seront là. Vous 
pouvez devenir une personne investie 
de ce pouvoir spécial de créer toute une 
gamme de manifestations de l’esprit par 
l’amour. Pour cette raison, tout le monde 
spirituel s’intéressera à ce genre de per-
sonne. Tout le monde dira : « Eh bien ! 
On s’amuse beaucoup avec cette person-
ne-là. » (201-102, 11.3.1990)

Quand je vais sur la montagne et que 
je vois l’herbe, je sais ce qui est comes-
tible. Quand des bourgeons s’ouvrent, 
ils sont essentiellement comestibles. Les 
veaux et les agneaux broutent tous ces 
bourgeons. Même des plantes vénéneu-
ses peuvent être mangées, car elles ne 
contiennent pas de poison à ce stade. J’ai 
appris toutes ces choses par moi-même. 
Il y a toutes sortes de choses à manger 
dans les montagnes.

C’est agréable de faire un somme dans 
un endroit envahi par les herbes. Comme 
c’est merveilleux d’être allongé à l’ombre 
fraîche, le ventre à l’air, lorsque l’été se fait 
chaud et humide. Même s’il pleut, on se 
sent bien au frais. Si une nonne bouddhis-
te passe par là, elle verra un homme allon-
gé, bras et jambes écartés sous une glycine, 
lâchant des pets et ronflant tout en dor-
mant. Alors elle se dira : « Bonté divine ! 
… » Pourquoi ? Parce que c’est formida-
ble. Elle n’est pas une simple statue de pier-
re bouddhique. Vous comprenez ce que je 
veux dire ? Une femme qui ne ressent rien 
devant une telle scène n’est pas tout à fait 

humaine. Elle ne pourrait pas avoir d’en-
fants et ne pourrait même pas se marier.

Mais quand la nonne bouddhiste 
dit « Bonté divine ! » en regardant fixe-
ment cet homme, sa poitrine et ses han-
ches vont être stimulées. Quand cela se 
produit, même une nonne Bouddhiste 
pourra s’élever à une dimension supé-
rieure. C’est la vérité. C’est ainsi dans 
le monde spirituel. Un moine boudd-
histe ou une nonne qui ne connaît pas 
l’amour conjugal n’est pas qualifié pour 
le royaume. Il est inutile de vous dire que 
vous irez au Ciel simplement en croyant 
en Jésus ? J’ai fouillé le monde spirituel 
de fond en comble. Savez-vous où se 
trouve Kim Hwal-lan désormais ? Elle 
est dans un monde de tourment (hwal-
lan en coréen). (202-231, 24.5.1990) 

4. Le secret pour aller au Ciel

4.1. Le Ciel est un lieu où l’on 
entre avec les honneurs 
d’une famille royale.

Vous ne pouvez pas entrer au Ciel 
sans vous conformer aux critères requis. 
On n’entre pas au Ciel comme on veut. Il 
y a un modèle. Le mètre étalon se trou-
ve près du musée du Louvre. Il ne chan-
ge pas avec le climat et la température. Il 
y a un grand nombre de règles métrées, 
mais chacune a son propre modèle. Dans 
ce cas, inutile de débattre pour savoir si 
la longueur est correcte ou pas. La déci-
sion doit se faire par comparaison avec le 
mètre étalon. Il est bon de savoir qu’un 
modèle de ce type existe. N’importe qui 
ne va pas au Ciel. (248-299, 3.10.1993)
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Je suis certain que vous voulez tous 
aller au Ciel. Si vous voulez aller au Ciel, 
vous devez avoir les qualifications qui 
vous permettent d’y entrer. Faut-il un 
ticket à l’entrée du Ciel ? Un simple lais-
sez-passer fera-t-il l’affaire ou bien cer-
tains aspects seront-ils soumis à vérifi-
cation ? Il n’y a pas de laissez-passer. Ils 
sauront immédiatement. Croyez-vous 
qu’il y a des ordinateurs dans le monde 
spirituel, ou pas ? L’être humain fabrique 
des ordinateurs étonnants, mais les ordi-
nateurs dans le monde spirituel peuvent 
montrer votre vie entière en une minute, 
sur simple pression d’un bouton. Vous 
ne pouvez pas mentir. Votre naissance 
comme fils ou fille de tel ou tel, comment 
vous avez vécu votre vie – tout sera révé-
lé. Tout ce qu’une femme malveillante 
a pu faire, ou une femme qui a collec-
tionné les expériences déplaisantes et les 
méfaits – tout sera exposé dans le monde 
spirituel. (250-110, 12.10.1993)

Si les êtres humains n’avaient pas chu-
té, ils seraient entrés au Ciel comme fils et 
filles nés de Dieu en ligne directe. Cette 
famille originelle serait allée au Ciel. Or, 
cette famille-là chuta et hérita du ligna-
ge de l’ennemi. Le critère pour être accep-
té dans la nation originelle de Dieu ne 
peut s’établir qu’à partir d’une position où 
Dieu peut oublier que l’humanité a hérité 
du lignage de l’ennemi et est devenue par 
là même l’ennemie de l’amour de Dieu, 
pour voir au contraire en elle Ses enfants 
en ligne directe. La personne qui a, pour 
sa part, aimé les enfants de Dieu, ses pro-
pres enfants qui appartiennent à la lignée 
de Dieu, peut entrer au Ciel. Mais, sans le 

tremplin d’avoir su aimer encore davanta-
ge les enfants de l’ennemi dans le monde 
satanique, elle ne peut véritablement aller 
au Ciel. Par conséquent, vous ne pou-
vez gagner la qualification pour entrer au 
Ciel sans avoir aimé les enfants de l’enne-
mi plus que vos propres enfants. (262-304, 
1.8.1994)

Le problème principal est que les 
êtres humains ont hérité du lignage de 
l’ennemi Satan. Les êtres humains doi-
vent hériter du lignage de Dieu et être en 
rapport direct avec le Ciel dans le monde 
spirituel. Les êtres humains doivent unir 
leur esprit et leur corps dans l’amour de 
Dieu, former des couples unis, s’unir avec 
leurs enfants, vivre une vie céleste dans 
le Royaume de Dieu sur la terre, puis 
entrer dans le Royaume de Dieu au ciel. 
Tels sont les principes fondamentaux de 
la création. En tant que lignée directe de 
Dieu, les êtres humains auraient dû éta-
blir parfaitement des relations d’amour 
vrai, vivre sur la terre avec comme cadre 
l’individu unifié, le couple unifié et la 
famille unifiée, puis entrer au Ciel. Voilà 
qui répond au critère du Principe et de la 
loi. (264-168, 9.10.1994)

L’enfer fut créé après la chute, n’est-
ce pas ? Le Ciel est une sphère où des 
personnes du monde spirituel comme 
du monde physique entrent par la por-
te de l’amour des Vrais Parents. Si Adam 
et Ève n’avaient pas chuté, mais étaient 
entrés au Ciel en ayant l’amour de vrais 
parents, ils seraient devenus le modèle 
pour toutes les familles. Un modèle ori-
ginel de la famille serait entré au Ciel. De 
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cette façon, toutes les familles se seraient 
reliées à la sphère d’amour émanant de 
cette famille royale héritière de la tradi-
tion originelle et seraient devenues com-
me des branches s’étendant au nord, au 
sud, à l’est et à l’ouest, en lien avec un 
tronc central. À partir de là, ces familles 
seraient entrées au Ciel selon le principe 
d’intégration de ces sphères. Un mon-
de unifié se serait naturellement déve-
loppé. Comprenez bien ce point. (231-76, 
31.5.1992)

Avez-vous un grand-père dans votre 
famille ? Les Vrais Parents sont dans la 
position de grands-parents dans votre 
famille. S’il y a un vrai parent dans vos 
familles, vos familles bénies seront au-
dessus de la simple position de parents. 
N’êtes-vous pas tous nés comme de vrais 
enfants ? Je suis sûr que vous avez aussi 
donné naissance à beaucoup d’enfants. 
Ils deviendront la famille royale dans le 
futur.

Dieu créera des familles royales pour 
la première fois dans l’histoire, les guide-
ra vers la perfection et les amènera dans 
le monde spirituel. N’est-ce pas ainsi ? 
Elles deviendront les familles idéales du 
Très Haut. Ce seront les familles royales 
du Ciel. L’Adam et l’Ève originels seront 
ainsi rendus parfaits. Ces familles roya-
les seront basées sur l’amour vrai. Après 
avoir atteint la perfection, elles iront 
au Ciel. Ne serait-ce pas merveilleux si 
notre Vrai Père venait vivre dans vos 
maisons ? Pourquoi ? Si vous vivez au 
service des Vrais Parents durant votre 
vie, vous irez automatiquement au Ciel. 
Telle est la tradition céleste.

Voilà le genre de vie que les Vrais 
Parents ont vécu. Ils sont donc automa-
tiquement reliés au Ciel. En conséquen-
ce, vous tous y serez aussi connectés. 
N’êtes-vous pas étonnés et ravis par un 
tel trésor ? Vous ne l’échangeriez pour 
rien au monde. (230-110, 26.4.1992)

Laissez-moi ajouter un point sur le 
Principe de la restauration par l’indem-
nité. Le Principe de la restauration par 
l’indemnité est une vérité immuable. 
Ève ne peut être restaurée à moins que 
le crime qu’elle a commis dans l’Éden 
ne soit indemnisé dans le monde d’Ève 
des générations suivantes. Vous savez 
tous cela, j’en suis certain. En restau-
rant cela, le monde satanique commen-
cera à disparaître. Quand le critère ori-
ginel de relation entre Adam et Ève sera 
établi dans le monde entier basé sur les 
Vrais Parents, le Ciel originel sans rap-
port avec la chute, c’est-à-dire le mon-
de idéal, sera créé. Vous devez réaliser 
que les êtres humains peuvent seule-
ment espérer entrer ce monde de paix 
en suivant une direction unique et uni-
fiée. (262-214, 23.7.1994)

S’unir aux Vrais Parents, hériter leurs 
traditions, devient le fondement pour 
que votre famille puisse gouverner tou-
tes les nations par cette tradition sujet. 
Lorsque votre famille peut garder cette 
subjectivité, vous pouvez être enregistré 
dans le cercle de la famille royale dans 
le Royaume de Dieu. De cette manière, 
vous entrez au Ciel. Tout le monde n’en-
tre pas au Ciel. Trois générations doi-
vent être résolues à suivre ce chemin. La 
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grand-mère et le grand-père, la mère et le 
père, le mari et la femme, ainsi que leurs 
enfants, constituent quatre niveaux. Cet 
ensemble comporte trois générations de 
couples. (228-295, 5.7.1992)

Sans la chute, nos premiers ancêtres 
seraient devenus le fils et la fille de Dieu 
et le prince et la princesse du Royaume 
de Dieu sur terre et dans le monde spiri-
tuel. Cet événement aurait eu une portée 
mondiale. Cela aurait été le début et la 
fin, l’alpha et l’oméga. Mais puisque les 
mauvais parents sont apparus à la place 
des bons parents en alpha, tout cela doit 
être abandonné. Aussi de vrais parents 
doivent-ils apparaître qui puissent digé-
rer tout ce qui a commencé à partir des 
parents mauvais. (226-319, 9.2.1992)

Originellement, Adam et Ève étaient 
fils et fille de Dieu, n’est-ce pas ? En tant 
que fils et fille de Dieu, ils étaient le prince 
et la princesse du Royaume de Dieu dans le 
ciel comme sur la terre. Ils étaient le prince 
et la princesse du royaume dans le monde 
spirituel, mais en même temps, ils devai-
ent croître pour devenir le roi et la reine 
sur cette terre. Ils étaient de sang royal. 
En se conformant aux lois du palais dans 
le Royaume de Dieu, et en pratiquant ces 
lois, ils seraient devenus un modèle idéal 
basé sur l’amour de Dieu dans toutes les 
directions – en haut, en bas, devant, der-
rière, à gauche et à droite. Où qu’ils aillent, 
que ce soit à l’est, à l’ouest, au sud, au nord, 
et devant ou derrière, ils seraient devenus 
le modèle idéal.

La raison en est qu’ils avaient été 
créés comme le centre de toute la créa-

tion. Cette position centrale est au cœur 
de toutes les relations est, ouest, nord, 
sud, dessus et dessous. De ce point de 
vue, vous devez tous devenir un modèle, 
où que vous alliez. (226-258, 9.2.1992)

Sur la base de la possession de l’amour, 
la terre natale et la famille peuvent deve-
nir ma propriété. Là, les enfants peuvent 
devenir parfaits, les frères et sœurs peu-
vent se parfaire, le couple se parfait et 
les parents se rendent parfaits. À travers 
les Vrais Parents aujourd’hui, toutes les 
choses présentées dans le manuel de la 
création de Dieu qui sont restées inac-
complies, peuvent réapparaître, et être 
connues. Quand cela est accompli, Dieu 
peut surmonter Ses profonds sentiments 
de souffrance et apporter une éducation 
bien définie à l’humanité qui se tient 
dans sa position originelle d’avant la 
chute. Nous nous qualifions ainsi com-
me le peuple du Ciel et devenons une 
famille qualifiée. Le monde spirituel est 
relié à l’océan d’amour sur cette terre. 
C’est le Royaume de Dieu spirituel. Par 
conséquent, vous ne pouvez pas survivre 
dans ce Royaume sans avoir un cœur qui 
incarne l’amour. (226-73, 2.2.1992)

Les cinq milliards d’êtres humains 
sont tous destinés à faire partie de la 
royauté ; ils hériteront la royauté de la 
ligne directe de la sphère du fils pre-
mier-né de Dieu. Ceux qui ont l’ex-
périence du cœur de la famille royale 
céleste iront au Ciel. C’est pourquoi, en 
nous unissant au domaine de la famille 
royale qui, par expansion horizontale, a 
gagné le monde entier, nous devons en 
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incarner dans notre vie la substance, le 
domaine du cœur de l’unification du 
monde. À partir de là, les Vrais Parents 
se tiennent au-dessus du fils aîné com-
me les Vrais Parents. C’est la royauté des 
Vrais Parents. Les familles royales envi-
ronnantes doivent être guidées avec cet-
te royauté en position centrale.

Le Ciel est un endroit où vous entrez 
en servant la royauté à la tête de votre pro-
pre famille royale, qui inclut vos frères et 
sœurs aussi bien que vos parents. Le Ciel 
est là où vous allez après avoir vécu ave 
un tel cœur. Quel genre d’endroit est le 
Ciel ? Adam et Ève naquirent comme des 
jumeaux ; ils devaient mûrir, se marier et 
devenir des parents. De la même manière, 
ceux qui ont fait l’expérience de ce domai-
ne du cœur, établi la royauté, et qui se tien-
nent à la tête de leurs familles royales avec 
cette autorité, peuvent entrer au Ciel. Vous 
pouvez entrer au Ciel avec votre famille 
royale, après que le roi originel y soit entré. 
De cette façon, au niveau horizontal, qua-
tre grandes souverainetés se forment. (247-
265, 9.5.1993)

Désormais, alors que nous entrons 
dans l’âge du royaume de Dieu sur ter-
re, nos familles deviennent des foyers 
royaux. Comme vous devez devenir 
exemplaires ! Le roi peut-il vivre com-
me il l’entend ? Une reine peut-elle vivre 
comme elle l’entend ? Leurs fils et filles 
peuvent-ils vivre comme ils l’enten-
dent ? Le roi, la reine, le prince et la prin-
cesse doivent tous suivre les lois de cette 
nation. En outre, le palais a ses lois. Dans 
le code de lois, il y a les lois du palais. 
N’y avait-il point de lois pour les nobles 

qui vivaient à la cour ? La vie doit être 
si difficile pour les descendants royaux 
dans des endroits comme l’Angleterre et 
la Corée.

Notre Père a parcouru tout le che-
min, ce chemin de restauration. Sans 
faire de même, vous ne pouvez pas aper-
cevoir le Ciel. Vous ne pouvez pas vous 
élever à la position du roi qui règne sur 
le Ciel. Comment pouvez-vous devenir 
le roi des êtres humains sans savoir com-
ment servir la reine ? N’êtes-vous pas 
d’accord ? (232-326, 10.7.1992)

Désormais, il vous faut tous devenir 
une famille royale fondée sur l’amour 
vrai. Si Adam, qui est de sang royal, est 
l’enfant héritier direct, alors ses frères et 
sœurs deviendront tous naturellement 
son peuple.

Ainsi, pour pouvoir entrer au Ciel, 
vous devez atteindre l’amour de princes et 
princesse du Royaume de Dieu, et entrer 
au Ciel avec cette autorité et cette dignité. 
Qu’il soit bien clair que le Ciel est la nation 
de la patrie originelle où nous entrons de 
cette façon. (220-219, 19.10.1991)

4.2. Ceux qui incarnent l’amour 
des quatre grandes sphères 
du cœur peuvent entrer 
au Ciel.

Quel genre de personne entrera au 
Ciel ? Ceux qui incarnent l’amour qui 
peut parfaire les quatre grandes sphères 
du cœur peuvent entrer au Ciel. Dieu 
brûle que Son partenaire soit des milliers 
de fois meilleur que Lui. En tant que par-
tenaires objets de l’amour de Dieu, vous 
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devez être conscients que chacune de vos 
familles est la famille centrale qui repré-
sente les trois royautés : le Royaume de 
Dieu au Ciel, le royaume sur terre, et le 
royaume du futur. Puisque tout cela a été 
perdu, nous devons pratiquer ces idéaux 
et ces valeurs et les amener à maturité 
au sein de la famille restaurée. Votre res-
ponsabilité est de transmettre cela à tra-
vers vos fils et filles.

Puisque le chemin originel a été per-
du, nous devons le parfaire et retourner 
à l’origine. Vous devez savoir que c’est le 
chemin de la restauration et le chemin 
de la recréation. Amen ! Ce n’est pas le 
révérend Moon qui dit cela. Ce sont les 
paroles de Dieu. (238-254, 22.11.1992)

C’est la première fois que vous tous 
entendez cela, n’est-ce pas ? Le Ciel est 
la patrie où vous devez vous rendre avec 
l’amour de la famille royale, en res-
taurant les quatre grandes sphères du 
cœur et les trois grandes souveraine-
tés. Si grands que vous soyez ici, vous 
serez pris en défaut dans le monde spi-
rituel. Au lieu de vous morfondre dans 
les regrets une fois que vous arrivez là-
haut, en vous disant : « J’aurais mieux 
fait d’écouter le révérend Moon ! » vous 
devriez vous décider rapidement à rece-
voir la Bénédiction. C’est le moyen le 
plus rapide de résoudre ces problèmes. 
C’est à travers la Bénédiction que vous 
pouvez apprendre.

L’homme et la femme doivent se 
retrouver en harmonie, trouver la 
famille perdue du Royaume de Dieu et 
servir Dieu comme le roi. C’est pour-
quoi le grand-père est le représentant de 

Dieu. Vous devez servir votre grand-père 
en qualité de substitut de Dieu. Votre 
mère et votre père sont le roi et la rei-
ne représentant les familles de l’ensem-
ble des cinq milliards d’être humains. Il 
faut servir leurs fils et filles comme de 
futurs rois. Vous devez hériter la voie des 
parents en servant les parents qui sont 
comme Dieu et comme des rois représen-
tant les familles d’aujourd’hui. Le mon-
de auquel vous léguez le chemin paren-
tal pour tous les âges à venir deviendra 
le Royaume de Dieu sur terre ! Amen ! 
(239-76, 23.11.1992)

La famille qui peut parfaire les qua-
tre grandes sphères du cœur et les trois 
grandes souverainetés est la famille 
idéale. Le grand-père se tient comme 
Dieu, les parents comme les souverains 
des familles de ce monde et vous, en tant 
qu’enfants, comme les futurs souverains 
qui hériteront de la royauté dans le mon-
de spirituel et sur cette terre. Vous deve-
nez les souverains qui héritent de tout 
cela. La famille idéale est l’endroit où les 
trois grandes souverainetés doivent por-
ter leurs fruits. (239-185, 24.11.1992)

Le but de la restauration du droit des 
parents est de restaurer la royauté ; restau-
rer la royauté a pour but la restauration du 
droit de la famille royale. Cela comprend 
les quatre grandes sphères du cœur. Le 
grand-père, le père et votre couple symbo-
lisent les trois grandes souverainetés. Le 
grand-père symbolise le passé, vos parents 
symbolisent le présent et votre couple, en 
tant qu’enfants, symbolise l’avenir, n’est-ce 
pas ? Le grand-père joue chez vous le rôle 
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d’envoyé spécial du monde spirituel. C’est 
pourquoi, la famille qui se conforme abso-
lument aux paroles du grand-père prospé-
rera. (249-306, 11.10.1993)

Notre vie sur terre est transférée dans 
le monde spirituel telle quelle. Il faut que 
vous le sachiez. Dans ce cas, quand vous 
allez dans le monde spirituel, comment 
établissez-vous des relations horizonta-
les ? Vos relations familiales sur terre 
seront transférées dans le monde spiri-
tuel et étendues pour embrasser tous les 
êtres et former la famille élargie de l’uni-
vers. Dans ce monde terrestre, vous et 
votre famille vivez avec pour centre les 
Parents horizontaux et le Parent vertical, 
ce qui veut dire avec pour centre la sphè-
re de Dieu. Après cela, vous allez dans 
le monde éternel et vertical, le monde 
parental. Puisque ce monde est le Ciel, 
cela ne s’applique pas seulement à une 
génération. Des milliers de générations 
entreront dans le Royaume de Dieu.

Le monde spirituel est un monde qui 
élargit votre vie sur terre : celle que vous 
avez vécue auprès de vos grands-parents, 
de vos parents et de vos fils et filles, avec 
Dieu pour centre. Aussi, pour pouvoir 
entrer dans ce monde et y vivre librement, 
vous devez vous harmoniser avec les autres 
par des liens semblables aux rapports res-
ponsables et affectueux que vous aviez 
expérimentés sur terre dans votre famille : 
comme grande sœur, jeune sœur, épouse 
et mère, et comme frère aîné, frère cadet, 
mari et père. (247-308, 6.1.1993)

Dans le mariage, l’homme doit abso-
lument ne faire qu’un avec sa femme ; la 

femme doit absolument ne faire qu’un 
avec son époux. Les parents et leurs fils 
et filles, Dieu et Ses fils et filles, doivent 
absolument parvenir à l’unité. Les frè-
res et sœurs doivent également absolu-
ment arriver à s’unir. Le monde spiri-
tuel est l’endroit où vous êtes transférés 
après avoir vécu une vie de famille ayant 
Dieu et Son amour pour centre. (279-114, 
1.8.1996)

Adam est Dieu Lui-même. Il est le 
maître de la famille, mais aussi le corps 
de Dieu. Le centre de la nation est aus-
si Dieu Lui-même. Le centre de l’univers 
est aussi Dieu Lui-même. Donc, après 
qu’une personne est née, elle doit passer 
par les trois stades de la réalisation de 
l’unité avec sa famille, avec sa nation et 
avec le monde spirituel. (278-169, 5.5.1996)

Adam reçut seulement l’amour 
de Dieu. Mais les fils et filles d’Adam 
purent recevoir deux types d’amour : 
l’amour de Dieu et l’amour d’Adam. Ils 
pouvaient hériter de la royauté du mon-
de spirituel et de la royauté de la terre. 
Alors seulement, ils pouvaient entrer 
dans le Royaume de Dieu dans le monde 
spirituel, après avoir vécu dans le royau-
me sur terre. Donc, ces royautés ne peu-
vent pas être séparées. (278-161, 5.5.1996)

Vous devez aimer votre nation plus 
que votre famille tout en gardant un 
cœur qui sait que vous avez absolument 
besoin de votre grand-père et de votre 
grand-mère, de votre mère et votre père, 
de votre mari et votre femme et de vos 
enfants. Aimez le monde plus que votre 
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nation, sachant que l’humanité est fai-
te de ces quatre stades. Si vous souhai-
tez aller vivre harmonieusement dans le 
monde spirituel, vous devez l’aimer plus 
que le monde terrestre. C’est en effet un 
lieu où sont allés tous ceux que vous 
avez aimés ayant traversé ces quatre sta-
des, qui combine le passé, le présent et 
l’avenir. Le Royaume de Dieu sur ter-
re est un tel monde établi sur cette ter-
re. Le Royaume de Dieu dans le monde 
spirituel se crée automatiquement avec 
le Royaume de Dieu sur terre. (277-192, 
15.4.1996)

Les quatre grandes sphères du cœur 
portent des fruits quand un couple s’unit 
dans l’amour. Les trois grandes souverai-
netés sont accomplies seulement quand 
Adam et Ève donnent naissance à des 
fils et des filles. Le monde spirituel est 
représenté par le grand-père, qui repré-
sente Dieu. Adam et Ève, en tant que 
parents, représentent le présent. Les fils 
et filles, qui représentent l’avenir, appa-
raissent en prenant pour centre Adam et 
Ève. Cela veut dire que le passé, le pré-
sent et puis l’avenir sont tous représen-
tés. L’origine (jeong : 正), qui a été divi-
sée (bun : 分) doit être unie (hab : 合) à 
nouveau. (270-258, 16.7.1995)

À travers leurs sentiments au moment 
de leur union dans le mariage, Adam et 
Ève sont unis verticalement avec Dieu 
et horizontalement entre eux, manifes-
tant ainsi tout ce que Dieu avait ressen-
ti dans le passé, mais qu’Il n’avait pas pu 
manifester même dans le monde spiri-
tuel. À partir de là, des frères et sœurs 

sont créés et une sphère originelle de 
relations apparaît. Cette sphère originel-
le crée le domaine de la famille royale, au 
sein de laquelle le couple établit la royau-
té. Le domaine d’unité des trois généra-
tions est créé. Trois générations s’unis-
sent. (270-268, 16.7.1995)

Le grand-père est le roi du passé. Se 
tenant dans la position de Dieu, il est 
l’envoyé spécial du Ciel représentant le 
monde spirituel. Le domaine du père 
et de la mère, d’Adam et Ève, relève du 
roi et de la reine des nations de ce mon-
de. Le grand-père et la grand-mère se 
tiennent dans la position de roi et rei-
ne du Ciel. Le père et la mère sont le roi 
et la reine représentant les familles de 
ce monde. Les descendants sont ceux 
qui sont appelés à hériter de l’union de 
ces deux royautés : la royauté du grand-
père, représentant le monde spirituel, 
et la royauté actuelle, représentant le 
Royaume de Dieu sur terre.

Ainsi, les fils et filles doivent tou-
jours être unis à leurs parents et leurs 
grands-parents. Les grands-parents 
doivent toujours être unis à leurs petits-
enfants en prenant les parents pour cen-
tre. Les parents, de même, doivent être 
unis avec les grands-parents. Le fonde-
ment du Ciel ira de travers si vous déviez 
de ce chemin. (246-74, 23.3.1993)

Si grande que soit la différence de 
dimension entre le ciel et la terre, tout ce 
qui réside dans ces deux mondes compor-
te quatre stades. Il y a des grands-parents 
même dans le monde spirituel. Il y a des 
personnes qui ont l’âge de votre mère et 
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de votre père, l’âge de jeunes adultes, et 
l’âge des adolescents. Si nous comprimons 
cela un peu plus, cela fait deux personnes. 
Deux personnes ! (253-132, 23.1.1994)

Vous connaissez, j’en suis certain, les 
quatre grandes sphères du cœur et les trois 
grandes souverainetés. En tant que cou-
ples, vous devez accomplir cela. Si vous le 
faites, vous pourrez à tout moment des-
cendre sur terre librement depuis le mon-
de spirituel. (253-71, 7.1.1994)

La perfection des quatre grandes 
sphères du cœur est possible lorsqu’un 
couple marié devient un dans l’amour. 
Si cette unité est brisée, les sphères du 
cœur des enfants, des frères et sœurs, des 
couples et des parents resteront inache-
vées. Il vous faut parfaire ces domaines 
du cœur pour pouvoir aller dans le mon-
de spirituel sans difficulté. Mais, à cau-
se de la chute de l’homme, nul n’a jamais 
établi la perfection dans ces domaines 
du cœur. C’est pourquoi nous devons 
accomplir la restauration par l’indem-
nité. (249-289, 11.10.1993)

4.3. Le corps doit s’harmoniser 
avec l’esprit.

Vous ne saviez pas que la conscience 
était votre deuxième Dieu, l’aspect central 
de notre existence. Vous devez en pren-
dre soin plus encore que de Dieu. Suivez 
votre conscience plus que vous ne suivez 
les chefs religieux, même Jésus. Vous pou-
vez alors gagner une position plus hau-
te que lorsque vous croyez en Jésus. Ne 
croyez pas en moi, le fondateur de l’Égli-
se de l’Unification. Si vous acceptez mes 

préceptes et devenez complètement unis à 
votre conscience, vous pouvez aller au Ciel 
sans même me suivre.

Achetez tous les manuels et étu-
diez-les. Une personne qui n’arrive pas 
à ouvrir sa conscience, s’établir comme 
une personne libérée et atteindre l’uni-
té entre son corps et sa conscience, ne 
peut aller au Ciel. J’ai bien cherché au 
Ciel, mais n’y ai trouvé personne qui s’y 
soit rendu de cette façon. Même main-
tenant, dans le monde spirituel, les gens 
se lamentent et se plaignent alors qu’ils 
poursuivent des efforts pour développer 
leur personnalité. Parmi les pasteurs, les 
doyens d’église et ceux qui étaient rem-
plis d’orgueil, il en est beaucoup à être 
attachés la tête en bas. (253-45, 1.1.1994)

Vous devez libérer votre conscien-
ce. Votre esprit est la sentinelle du Ciel. 
Votre corps est la sentinelle de l’enfer. 
Est-ce votre corps qui entraîne votre 
esprit ou bien est-ce votre esprit qui 
mène la danse ? Pour ceux qui croient à 
la religion, leur esprit a la haute main sur 
le corps ; pour ceux qui n’y croient pas, 
leur corps sera toujours le maître de l’es-
prit. Ils vivent de façon égoïste. Toute la 
différence est là.

C’est bien pourquoi le point de 
départ de l’enfer, c’est moi. Mais le point 
de départ du Ciel, c’est moi aussi. Si 
vous vivez selon votre conscience, vous 
irez au Ciel ; si vous vivez selon la chair, 
vous irez en enfer. Si vous vivez pour les 
autres, vous irez au Ciel ; si vous insis-
tez pour vivre en étant centrés sur vous-
même, vous irez en enfer. De retour chez 
vous aujourd’hui, vous devez déclarer la 
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libération de votre conscience. (252-257, 
1.1.1994)

Quelle est la relation entre l’esprit et 
le corps ? Ils sont des partenaires sujet 
et objet. Les deux existent l’un pour 
l’autre. L’esprit vit pour le corps et le 
corps pour l’esprit. Quand ils s’unissent, 
vous n’aurez pas cinq, mais dix organes 
sensoriels. Vous verrez et connaîtrez le 
monde spirituel céleste. Tout le mon-
de entendra la musique qui provient du 
Ciel. (283-253, 13.4.1997)

À l’avenir, lorsque les personnes 
entreront dans le royaume sur terre, les 
spiritualistes s’avanceront et transper-
ceront ceux qui ont fait le mal avec un 
bâton épineux, tels les soldats romains 
qui percèrent le flanc de Jésus d’un 
coup de lance. Soyez conscients qu’un 
âge sans pitié viendra. Nous avons eu 
des tribunaux populaires, n’est-ce pas ? 
Nous n’irons pas jusque là, mais vous ne 
pourrez pas éviter ces choses-là, même si 
vous essayez, et vous ne pourrez jamais 
mentir. Sachant que cette ère-là viendra 
sûrement, votre esprit et votre corps doi-
vent ne faire qu’un. (252-140, 14.11.1993)

Si Dieu existe en unité, tout être 
déchu en proie à une lutte intérieu-
re ne peut qu’aller dans un lieu opposé 
à Dieu. Cet endroit, que ce soit dans le 
monde spirituel ou dans le monde phy-
sique, nous l’appelons l’enfer. Ce qui est 
mauvais doit aller en enfer. Tout doit 
être mis en ordre selon des principes. 
Comprenez-vous clairement ? Si votre 
conscience et votre corps continuent de 

lutter sans arriver à s’unir, serez-vous 
placés en enfer, ou bien alors au Ciel ? 
Ce sera l’enfer ! Vous devez les réu-
nir, un jour ou l’autre, avant de mourir. 
Ceux qui pensent aller au Ciel sans les 
rassembler sont dans l’absurdité. Voilà la 
conclusion. (258-309, 20.3.1994)

Satan ne se trouve pas loin. Il est en 
rapport avec le moi. Chacun d’entre vous 
est la frontière entre le Ciel et l’enfer. On 
peut trouver l’enfer et le Ciel en vous. 
Votre conscience est le Ciel, et l’enfer est 
votre corps physique. Votre conscience 
est le partenaire sujet, mais nous avons 
chuté… Par la pratique de l’amour, votre 
conscience doit s’unir avec l’amour et se 
tenir entièrement dans la position de 
sujet spirituel, intellectuel, et éternel du 
Royaume de Dieu sur terre et au Ciel. 
(256-51, 12.3.1994)

Qu’est-ce que le corps humain ? C’est 
le noyau central de l’enfer, le cœur du 
noyau. Alors qu’est ce que la conscien-
ce ? C’est le noyau central du Ciel. Ces 
deux-là se livrent un combat continu. 
C’est le problème. Comment résoudre 
ce conflit, voilà bien la tâche suprême 
de toute votre vie. Aussi devriez-vous 
considérer le fait de frapper et contrô-
ler votre corps comme l’un de vos passe-
temps favoris. Votre conscience a pour 
mission de sans cesse occuper le terri-
toire de l’adversaire et d’élargir ce ter-
ritoire pour s’en rendre maître. Alors la 
prédominance du corps physique ira en 
s’amenuisant.

C’est pourquoi, nous élargissons 
un territoire limité vers le monde infi-
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ni. Nous vivons pour le monde éternel. 
Nous continuons donc à dominer notre 
corps physique et faisons tout le chemin 
vers le monde spirituel. Nous devons 
continuer jusqu’à ce que le corps puis-
se suivre naturellement la conscience. 
Faute de quoi, le Royaume de Dieu sur 
terre ne pourra se faire. Nous ne serions 
alors pas capables de restaurer la posi-
tion originelle où le corps et l’esprit 
peuvent s’unir en prenant pour centre 
l’amour vrai originel qui n’a rien à voir 
avec la chute. (254-221, 13.2.1994)

L’enfer est là où règne le diable et le 
Ciel est là où règne le Dieu de bonté. À 
quoi ressemble le Ciel ? C’est là où l’on 
bâtit. L’enfer est là où l’on détruit. C’est la 
différence. Dans ce cas, la collision entre 
cette construction et cette destruction 
en vous-mêmes c’est la lutte entre votre 
corps et votre esprit. (261-196, 19.6.1994)

Puisqu’en Dieu, le corps et l’esprit 
sont unis, ceux qui naissent comme fils 
et filles idéaux de Dieu ont une unité 
naturelle entre leur esprit et leur corps. 
Ils vivent en harmonie sur cette terre 
pour passer ensuite dans le monde spi-
rituel céleste. Les gens dont le corps et 
l’esprit sont en conflit ne peuvent y aller. 
Dieu n’aime pas voir de telles formes 
d’existence.

Que souhaite alors l’humanité ? La 
venue d’un maître et parent qui puisse 
mettre fin à ce combat. Puisque la divi-
sion humaine a pour origine de faux 
parents, de vrais parents doivent venir 
et enseigner ces faits avec clarté et logi-
que. Puisque l’humanité est tombée en 

panne quelque part, si un mouvement ne 
se dessine pas sur cette terre pour élimi-
ner le facteur essentiel de cette panne, 
le Ciel restera éternellement à l’écart de 
cette terre. (261-300, 24.7.1994)

Combien la conscience a-t-elle été 
sacrifiée pour le corps ? Savez-vous dans 
quelles circonstances la conscience a été 
bafouée toute votre vie ? Votre conscien-
ce s’épuise à veiller sur vous jour et nuit. 
Pourtant, sans se lasser, elle empêche le 
corps de se livrer aux mauvaises actions. 
N’est-elle pas en train de dire : « Tu en as 
fait assez. N’est-il pas temps d’arrêter ? 
Allons, il faut m’écouter maintenant. » 
L’être qui vous est le plus proche et qui 
agit comme substitut de votre professeur 
idéal, de vos parents idéaux et de Dieu, est 
votre conscience. L’esprit lui-même n’a pas 
besoin d’être éduqué. Mais le corps, il faut 
absolument l’éduquer. (214-282, 2.3.1991)

Tous les gens ont dans leur cœur le 
plus précieux des enseignants, toute leur 
vie. Ils continuent pourtant de maltraiter 
cet enseignant, de le bafouer et de l’offen-
ser. Cet enseignant, c’est notre conscien-
ce. Le discours de notre conscience est 
toujours pour notre bien, et elle s’éver-
tue à nous relier à l’amour vrai. Comme 
un parent, notre conscience nous enjoint 
à devenir des êtres bons et désintéres-
sés. Elle nous guide d’après la volon-
té de Dieu. Mais chacun de nous cache 
un rebelle dans son cœur qui va tou-
jours contre la voix de notre conscience. 
Ce rebelle, ce sont nos désirs physiques. 
(201-208, 9.4.1990)
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Votre corps et votre esprit ne peu-
vent parvenir à l’unité sans l’amour vrai. 
Ainsi, l’esprit se sacrifie pour le corps, et 
oublie encore, encore et encore. L’esprit 
est dans la position de représentant de 
Dieu. Il est donc bien votre principal 
enseignant. L’esprit est votre centre ; 
Dieu vous l’a envoyé comme Son substi-
tut. Il est le moi vertical. (226-60, 1.2.1992)

Dans ma jeunesse, je faisais tout mon 
possible pour contrôler mon corps. Il 
m’est arrivé de dormir les yeux ouverts 
chaque nuit pendant une semaine. 
Même si vous deviez dormir avec de très 
nombreuses jolies femmes, le membre 
de l’homme ne doit pas broncher même 
s’il touche ces belles femmes au niveau 
de leur petit triangle. Ceux qui ne savent 
pas contrôler leur corps ne peuvent aller 
au Ciel. (263-100, 21.8.1994)

Où est la racine de l’enfer, la racine 
du Ciel ? Elle n’est pas dans ce monde. Le 
monde des derniers jours n’est ni l’enfer, ni 
le Ciel. Où est la racine de l’enfer et du Ciel ? 
Comprenez bien qu’elle sera toujours dans 
votre corps et votre esprit. Les gens ne l’ont 
pas su jusqu’ici. Tant de saints sont venus 
prodiguer leurs enseignements, mais ont 
voulu l’appliquer au monde des relations 
humaines. Ils n’ont pas pu détruire la raci-
ne des combats intérieurs. L’unité doit 
d’abord se faire ici. Elle doit commencer à 
la racine. (263-199, 4.10.1994)

Le monde satanique va en enfer. Le 
monde de Dieu va au Ciel. Un monde 
qui vit pour lui-même ira en enfer, alors 
que celui qui vit pour l’ensemble ira au 

Ciel. Le bien et le mal se croisent d’abord 
en moi.

Lorsque l’esprit et le corps se réunis-
sent, le premier s’efforce de vivre pour le 
bien public, alors que l’autre veut vivre 
pour l’individu. L’esprit et le corps sont 
toujours en lutte, l’un orienté vers le 
public et l’autre tourné vers soi-même. Il 
vous faut renier votre propre naissance 
issue de l’amour faux, de la vie fausse et 
du faux lignage. Il faut couper toutes ces 
choses et être restauré à la vie en rece-
vant la greffe de l’amour vrai, de la vraie 
vie et du vrai lignage. C’est le chemin que 
chaque individu et toute l’humanité doi-
vent prendre. Voilà la conclusion.

La religion est apparue dans le but de 
subjuguer le corps et de faire qu’il soit un 
avec l’esprit. À partir de cette position, 
vous devez vous unir à l’amour vrai, et 
donner naissance à des fils et filles qui 
peuvent aller au Ciel après avoir vécu sur 
cette terre. Sans croire et mettre en pra-
tique la parole de Dieu, les gens ne peu-
vent pas donner naissance à de vrais fils 
et filles qui puissent aller au Ciel. Ainsi, 
une religion doit apparaître pour subju-
guer le corps, faire qu’il soit un avec la 
conscience. Quand les gens ne font plus 
qu’un avec les Vrais Parents et reçoivent 
leur greffe, les oliviers sauvages devien-
dront de vrais oliviers et donneront 
naissance à de vrais fils et filles. Après 
leur vie sur cette terre, ils seront élevés 
dans le monde spirituel et entreront au 
Ciel pour l’éternité. Tel est l’idéal de la 
création. (263-281, 15.10.1994)

Vous devez trouver une solution à 
votre guerre intérieure au plus vite. Vous 
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ne pouvez pas aller au Ciel sans mettre 
fin à cette guerre tant que vous êtes tou-
jours vivant sur terre. Autrement, vous 
serez capturé à tout jamais dans l’autre 
monde. C’est un problème sérieux. Le 
problème n’est pas vos parents, ni vos 
familles, ni votre tribu. C’est vous-
mêmes qui serez capturés en un instant. 
(264-121, 9.10.1994)

Ceux qui ne peuvent pas unir leur 
esprit et leur corps ne peuvent aller au 
Ciel. Ce sont des imposteurs. Même si une 
nation céleste se construit, sachez qu’il 
reste un cours de sept ans basé sur votre 
famille à accomplir. Vous devez tous pas-
ser par ce cours impitoyable. Un serpent 
doit passer par un interstice étroit entre 
les rochers pour se défaire de sa peau. Plus 
le serpent est gros, plus c’est pénible. C’est 
facile pour les plus petits, mais pour les 
gros, c’est douloureux. Y a-t-il une fissure 
qui permette à un gros serpent de muer en 
passant par là ? Le serpent doit donc reti-
rer toute sa peau en restant à ras du sol. 
Ainsi, plus il est gros, et plus cela est ardu. 
Est-ce que l’unification du monde est dif-
ficile ? Pensez combien ce sera alors diffi-
cile d’unifier le monde spirituel. (303-264, 
9.9.1999)

Vous devez tous garder à l’esprit à tout 
moment que c’est le sang de Satan qui 
coule dans vos veines. Comment mettre 
un terme à cela et comment éliminer la 
racine de ce problème est la mission qui 
va nous occuper tout au long de notre vie. 
Cela commence dans nos vies quotidien-
nes. Sans éliminer tout cela, nous serons 
prisonniers dans le monde éternel.

Il doit y avoir un cours modèle pour 
pouvoir entrer au Ciel. Vous devez sui-
vre le modèle que Dieu a établi. Ne pen-
sez-vous pas qu’il doit en être ainsi ? 
C’est un modèle. Si vous voulez être 
diplômé d’une école, vous devez pas-
ser par toutes les classes, décrocher vos 
unités de valeur et recevoir votre diplô-
me. Pareillement, il y a un cours qui 
vous permet de dire : « Avec ceci, j’en ai 
fini. » C’est la même chose. Il faut bien 
une formule pour entrer au Ciel. (263-81, 
21.8.1994)

Dans le monde spirituel, votre 
conscience devient comme votre corps, 
et Dieu apparaît comme la conscience 
de ce corps. Votre conscience devient le 
corps de Dieu. Quand vous entrez dans 
le monde mystique et demandez : « Dieu, 
où es-Tu ? » Il répondra de l’intérieur de 
vous : « Ici, Je suis ici ! » Certaines per-
sonnes en ont fait de nombreuses expé-
riences. Pour cette raison, on a pu pré-
tendre que l’humanité est Dieu. (250-156, 
14.10.1993)

Quand vous entrez dans le mysté-
rieux monde spirituel et priez : « Où est 
Dieu ? », la réponse : « Pourquoi deman-
des-tu cela ? » viendra du plus profond 
de vous-même. Vous aurez ce genre d’ex-
périence. Même à votre insu, Il parlera : 
« Ne vas pas là. » Si vous y allez quand 
même, vous aurez des ennuis. Qui par-
le ? C’est Dieu. Si vous priez avec ardeur, 
vous entrerez dans un état propice à de 
telles expériences mystiques. (249-223, 
10.10.1993)
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4.4. Le caractère sacré 
des relations conjugales

C’est au moment de leur premier 
amour que l’homme et la femme ren-
contrent Dieu. Au moment de sa pre-
mière expérience de l’amour après son 
mariage, l’homme entre dans la perfec-
tion. Il règne sur le monde entier de Dieu 
comme l’antenne qui représente tous les 
êtres de type masculin et correspondant 
au côté droit. C’est exactement comme 
à l’endroit où des charges électriques 
négatives et positives se rencontrent au 
faîte de l’antenne. Là où une femme et 
un homme s’accouplent, tous les deux 
deviennent parfaits.

Pour la première fois, le palais royal 
de l’amour peut, à partir de ce point, 
s’établir sur terre comme le centre du ciel 
et de la terre. L’origine de l’amour parfait 
apparaît pour la première fois, et la vie 
peut en découler. N’en est-il pas ainsi ? 
Le lignage est aussi lié à cet endroit. En 
même temps, c’est là qu’une nation céles-
te se crée. Le Royaume de Dieu sur ter-
re et dans le monde spirituel commence 
avec la première relation d’amour, à cet 
endroit où s’ouvrent les portes du pre-
mier amour. L’humanité ne l’avait pas 
compris. (261-16, 15.5.1994)

Connaissez-vous le palais originel de 
l’amour ? L’origine de ce premier amour 
est le point de départ du Royaume de Dieu 
sur terre et dans le monde spirituel. C’est 
là où l’homme et la femme sont absolu-
ment unis. Depuis l’état d’unité absolue 
de la masculinité et la féminité de Dieu, 
Sa nature intérieure invisible et Sa forme 

extérieure se sont scindées pour com-
mencer le processus de la création des 
êtres humains. Pareillement, la femme 
et l’homme donnent naissance à des fils 
et filles en devenant un dans l’amour. Ce 
qui fut créé par le Dieu invisible est alors 
créé par les êtres humains comme une 
entité visible et substantielle.

L’amour est le pouvoir qui unit les 
lignages. Où est cet axe qui peut ainsi 
mêler les lignages de sang ? Où est cet-
te centrale électrique ? On peut la trou-
ver sur le lieu du premier amour entre les 
organes concave et convexe de la femme 
et de l’homme. De là, pour la première 
fois, l’électricité commence à être géné-
rée par la première relation d’amour. 
Cet endroit est l’épicentre pour générer 
l’amour vrai, la vraie vie, le vrai lignage 
et une vraie famille sur terre, ainsi que 
le Royaume de Dieu sur terre et dans le 
monde spirituel. Ceux qui l’ignorent ne 
peuvent pas vraiment exister. Ils peuvent 
seulement aller en enfer. Il n’y a aucun 
moyen d’y échapper. (259-229, 10.4.1994)

Vous devez saisir toute l’importan-
ce des organes d’amour de l’homme et de 
la femme. Dieu descend à travers eux. La 
libération de Dieu commence en ce point. 
Il peut se mettre à chanter et danser en 
ce lieu, qui est rattaché au palais royal de 
l’amour, au palais royal éternel. Les por-
tes de la relation de premier amour du 
Royaume de Dieu sur terre et dans le mon-
de spirituel s’ouvrent à cet endroit. Est-ce 
que cela semble vrai ou faux ?

Étiez-vous tous conscients de cette 
valeur, quand vous étiez célibataires ? 
Votre premier amour est si important. Si 
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votre premier amour va de travers, l’uni-
vers entier va en enfer. C’est là où tout a 
été perdu ; le palais royal de l’amour, le 
palais royal de la vie, l’histoire à venir 
du vrai lignage et l’origine du Royaume 
de Dieu sur terre et dans le monde spi-
rituel. Où cette personne, dont le pre-
mier amour s’est mal passé, pourrait-elle 
aller ? Il existe un ensemble de principes 
et de lois, mais où ira-t-elle ? Elle n’aura 
nulle part où poursuivre son existen-
ce. Elle ira à la poubelle. Les gens furent 
créés pour vivre à tout jamais, mais vont 
à la poubelle. Ils se retrouvent là, à vivre 
comme des personnes sens dessus des-
sous. (261-27, 15.5.1994)

Où est l’endroit originel pour parfai-
re l’homme, la femme et même Dieu ? 
Où l’amour de Dieu peut-il être parfait, 
et où l’homme et la femme peuvent-ils 
être parfaits ? Où est l’endroit central 
pour s’établir ? C’est le problème. Sans 
savoir cela, le Ciel qui émerge de l’idéal 
d’amour ne peut s’étendre sur cette ter-
re. S’agit-il de vos yeux, de votre nez, de 
votre main, de vos pieds ? Où est-ce ? 
[Ce sont les organes concave et conve-
xe.] (261-167, 9.6.1994)

L’unité de l’homme et de la femme, 
du convexe et du concave, est là où Dieu 
est parfait, et où la femme, qui est une 
moitié, et l’homme, qui est l’autre moi-
tié, sont parfaits. La terre de l’établis-
sement, où l’idéal de l’amour de Dieu 
peut se parfaire, commence à l’endroit 
où le concave et le convexe s’unissent et 
une relation de premier amour est éta-
blie après le mariage. La première rela-

tion d’amour de l’homme et de la fem-
me représente le lieu de la perfection du 
partenaire objet de Dieu. C’est le noyau 
de l’univers. Quand il bouge, l’univers 
entier va d’arrière en avant en harmonie. 
C’est la base pour le Royaume de Dieu 
sur terre et dans le monde spirituel.

Puisque c’est l’origine de l’amour, on 
l’appelle le palais originel de l’amour. 
Parmi les nombreux palais royaux, le 
palais central est appelé palais originel. 
C’est le palais originel de l’amour, de la 
vie et du lignage, et l’origine du Royaume 
de Dieu sur terre et dans le monde spi-
rituel. Là commencent la liberté, le bon-
heur et la paix auxquels aspire l’huma-
nité. Cet endroit est le palais royal pour 
l’amour, la vie, le lignage et toute la créa-
tion ; l’individu, la famille, la tribu et la 
race se connectent à partir de là. Sachez 
que c’est la source originelle et l’origine 
du Royaume de Dieu sur terre et dans 
le monde spirituel. C’est aussi l’origine 
de la liberté, du bonheur et de la paix. 
Si une femme n’a pas d’homme, elle est 
dans l’obscurité absolue. Si un homme 
n’a pas de femme, il est dans l’obscurité 
absolue. (261-173, 9.6.1994)

Quel est l’endroit qu’un homme vénè-
re le plus ? Est-ce le visage d’une femme ? 
Est-ce sa poitrine ? Est-ce son corps ? Où 
est-ce ? Il n’y a qu’un endroit où le conca-
ve et le convexe peuvent s’assembler. 
L’environnement naturel, la société, la 
nation, le monde, l’univers et le Royaume 
de Dieu sur terre et dans le monde spirituel 
entrent tous en relation avec cet endroit. 
C’est la loi absolue et la formule pour le 
monde existant. (262-55, 23.7.1994)
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Le fondement de la paix et tout ce 
qui constitue le Royaume de Dieu sur 
terre et dans le monde spirituel naissent 
de l’amour. Quel genre d’amour ? Est-
ce l’amour de l’homme, l’amour de la 
femme ou l’amour combiné des deux ? 
C’est l’amour combiné. Où l’amour d’un 
homme et d’une femme se réunissent-
ils ? Est-ce sur le visage ou au bout des 
doigts ? La combinaison se fait au niveau 
des organes concave et convexe. (263-52, 
16.8.1994)

Le mariage de Dieu est le maria-
ge d’Adam et Ève. Par conséquent, le 
Royaume de Dieu sur terre et le Royaume 
de Dieu dans le monde spirituel sont 
créés en même temps. Tout commence 
à partir du nid d’amour.

Le moment où un homme et une 
femme s’unissent au niveau des organes 
sexuels sans commettre la chute est le 
point de départ du Royaume de Dieu sur 
terre et dans le monde spirituel. C’est là 
la base sur laquelle les trois grandes sou-
verainetés doivent s’établir. Tout autre 
configuration et le nid d’amour ne peut 
se faire. (263-57, 16.8.1994)

Puisque la première relation d’amour 
est l’origine pour établir le Ciel idéal, c’est 
le site royal de l’amour. C’est le palais 
royal. Les organes sexuels sont le site 
royal de l’amour. Pour qu’ils deviennent 
un palais royal, vous devez être mariés 
avec Dieu au centre. Le palais royal de 
l’amour est créé par la vie conjugale. 
Comment un couple s’unit-il ? Sont-ils 
unis par les lèvres, quand un homme 
embrasse une femme ? Ils sont unis par 

les organes concave et convexe. C’est une 
découverte fantastique. Par cette rela-
tion d’amour, tout l’être d’un homme 
et tout l’être d’une femme sont complè-
tement unis. À partir de là, les lignages 
de l’homme et de la femme sont réu-
nis. Les lignages se combinent et, pour 
la première fois, dans un tourbillon, une 
nouvelle histoire est liée et établie autour 
d’une nouvelle vie. Elle ne s’achève pas 
avec une génération. L’histoire éternelle 
est établie. Le Royaume de Dieu sur terre 
et dans le monde spirituel commence à 
partir de cet endroit. (263-122, 21.8.1994)

Une femme vit pour ce qui est unique 
en son mari. Elle vit pour l’amour, pour 
la vie et pour ses fils et ses filles. Toutes 
les femmes aiment les bébés. C’est pour 
les bébés que les femmes sont fortes des 
hanches et de la poitrine. Leurs attri-
buts doivent être enfermés. Alors, où 
pouvons-nous trouver l’origine des trois 
grands palais de l’amour vrai, de la vraie 
vie et du vrai lignage ? C’est le problè-
me fondamental pour les êtres humains. 
C’est la racine de la famille, de la socié-
té et de la nation, et la racine et l’origine 
de cette terre, du monde spirituel et du 
Royaume de Dieu. (252-104, 14.11.1993)

Le palais originel de l’amour est le 
palais royal qui peut parfaire Dieu et lui 
apporter le réconfort. Comment est-ce 
accompli ? Le palais royal apparaît au 
point de rencontre des organes sexuels 
convexe et concave d’Adam et Ève. C’est 
vraiment un endroit d’une grande valeur. 
Ainsi, les organes sexuels sont appelés le 
palais originel de l’amour. Ce sont des 
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mots formidables. Le palais originel de 
l’amour est le palais royal qui peut par-
faire toute la création du ciel et de la ter-
re et apporter à tous, y compris Dieu, un 
endroit pour s’établir. Le Royaume de 
Dieu dans le monde spirituel et sur ter-
re ne vient pas en premier. Le Ciel com-
mence dans la famille. C’est le palais ori-
ginel. Ce sont des mots formidables.

Le lieu de l’unité conjugale est le 
palais originel basé sur l’amour vrai, la 
vraie vie, le vrai lignage, et c’est l’origi-
ne du Royaume de Dieu sur terre et dans 
le monde spirituel. Sans cette unité, le 
monde originel du Royaume de Dieu, le 
domaine spirituel et le domaine terres-
tre des êtres humains, ne peuvent être 
établis.

Ce formidable temple de l’amour 
vrai est devenu un vocable vulgaire. 
Ayant mené les nations à la ruine, et 
ayant détruit le ciel et la terre, il a été 
traité comme la chose la plus vile jusqu’à 
aujourd’hui. Originellement c’était quel-
que chose de sacré. Vous les professeurs, 
vous comprenez ? Quand vous vous levez 
le matin, vous devriez saluer votre orga-
ne d’amour et lui dire : « Bonjour ! » Il 
vous faut comprendre que cet endroit est 
celui qui vous permet de servir l’amour 
de vos plus grands ancêtres plus que ces 
ancêtres eux-mêmes. (263-347, 27.10.1994)

Si vous êtes volage avec l’organe de 
l’amour, vous serez châtié. C’est le palais 
royal de l’amour, le jardin ancestral de 
l’amour. L’amour, la vie et même l’his-
toire ont commencé là. C’est l’origine du 
Royaume de Dieu sur terre et dans le monde 
spirituel. Là se forme l’origine du bonheur 

de Dieu. C’est la base pour que Dieu puisse 
commencer à sourire. C’est vraiment l’en-
droit où Dieu peut trouver l’amour et dan-
ser de joie. Il nous faut chercher et trouver 
cet endroit. N’est-ce pas vrai ? Telle en est 
la valeur. (256-199, 13.3.1994)

Le fait que la fleur de Dieu et la fleur 
des êtres humains s’épanouissent à par-
tir de l’amour permet au Royaume de 
Dieu sur terre et dans le monde spiri-
tuel d’apparaître. Ainsi, l’expression 
« l’amour vrai est la fleur de toute per-
fection » est juste. À cet égard, par le lien 
conjugal, Dieu donne à chacun de nous 
la capacité de créer une vie nouvelle. 
Quelle position merveilleuse et glorieu-
se que de pouvoir ressentir la joie que 
Dieu a éprouvée et de faire substantiel-
lement l’expérience de l’existence éter-
nelle de Dieu ! (256-235, 13.3.1994)

Pour devenir une belle personne au 
Ciel, il faut être en harmonie avec la fleur 
de l’amour qui s’épanouit dans toute sa 
gloire, exprimer la beauté de la fleur et 
son parfum dans le monde relationnel, 
et vivre sur cette terre sous une forme 
qui peut abriter les nouvelles graines de 
cette fleur.

Si vous gagnez le monde spirituel 
après avoir vécu ainsi, vous apparaîtrez 
de façon similaire dans le monde éter-
nel. (256-170, 13.3.1994)

Les organes sexuels de la femme sont 
la source de l’univers. L’endroit où vous 
avez une relation d’amour devient le 
palais originel de l’amour. C’est le palais 
originel. L’amour y a son commence-
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ment. Le premier acte d’amour d’un 
mariage béni est le commencement du 
palais originel de l’amour. La vie de la 
femme et la vie de l’homme ne font plus 
qu’un pour la première fois. Aussi cet 
endroit est-il le palais originel de la vie 
idéale, et le lignage originel y a son point 
de départ. Cet endroit devient donc le 
palais originel du lignage.

Et parce que le Ciel commence là, 
cet endroit devient aussi le palais origi-
nel pour le Royaume de Dieu sur terre et 
dans le monde spirituel, et le palais ori-
ginel pour la perfection humaine et pour 
la perfection de Dieu. (257-324, 16.3.1994)

Quand l’humanité chuta, ce fut à cau-
se de l’amour. Ainsi, les organes sexuels 
sont ce qu’il y a de plus redoutable. La 
religion tient l’acte d’adultère pour le 
péché le plus abominable. Donc, est-ce 
que la licence sexuelle aux États-Unis 
fait partie de la doctrine du diable pour 
étendre l’enfer, ou est-ce une doctrine 
pour étendre le Ciel ? Cela fait partie 
de la doctrine du diable. C’est le royau-
me de l’enfer sur terre, et le royaume de 
l’enfer dans le monde spirituel. Tout cela 
sera détruit. (261-302, 24.7.1994)

J’ai cherché tous les types de vérité. 
J’ai regardé dans le monde spirituel et 
le monde physique, et j’ai enquêté dans 
toutes les écritures. Or je n’y ai pas trou-
vé de solutions à mes questions. Dieu 
existe-t-Il ou pas ? Si Dieu existait, Il ne 
laisserait pas le monde dans cet état. Je 
me suis battu pour mettre un terme à ces 
questions. Quels sont les principes fon-
damentaux concernant la naissance de 

l’humanité ? Pourquoi l’humanité est-
elle née ? L’homme est né pour la fem-
me. C’est la vérité suprême de toutes les 
vérités. L’homme idéal est la plus grande 
vérité pour une femme. Vous devez com-
prendre que telle est l’essence de la véri-
té de l’idéal qui parfait l’univers entier. 
Pour un homme, une femme idéale est 
aussi l’essence de la vérité de l’univers. 
Elle est une incarnation absolue de la 
vérité. (267-230, 8.1.1995)

Je n’avais jamais imaginé combien le 
problème fondamental avec lequel l’hu-
manité s’est battue jusqu’à aujourd’hui 
avait uns solution si ridiculement simple 
et évidente. J’ai connu des épreuves ter-
ribles. Sans savoir combien les solutions 
étaient simples, j’ai parcouru le monde 
spirituel et recherché au cœur de choses 
si repoussantes, et ai traversé toutes sor-
tes de difficultés. Au final, j’ai découvert 
que les solutions existaient à l’intérieur de 
chacun d’entre nous. Je me suis exclamé : 
« Ah ! Voilà ce que je ne savais pas ! » Les 
réponses sont en nous. N’est-ce pas inspi-
rant ? L’univers entier est en vous. Il est en 
chacun d’entre nous. (199-314, 21.2.1990)

La vérité ne se trouve pas ailleurs. 
Chacun de nous est pourvu de la vérité. 
Ce n’est pas quelque chose qui peut être 
appris ailleurs. J’ai moi-même recher-
ché la vérité en tout lieu, mais je n’ai pu 
la trouver nulle part dans l’univers. J’ai 
fouillé l’ensemble du monde spirituel, le 
monde terrestre, et j’ai souffert à la pour-
suite de sa découverte, mais à la fin, j’ai 
réalisé que Dieu nous avait tout donné. 
Ce fut une grande surprise. Je ne le savais 



868 La vie humaine et le monde des esprits Livre VI

pas jusqu’alors, mais toutes les réponses 
sont en nous. (263-97, 21.8.1994)

4.5. L’amour conjugal est la fleur 
centrale de l’idéal d’amour.

Dieu a pour attributs les caracté-
ristiques duales verticales et les êtres 
humains sont des entités substantielles 
ayant pour attributs les caractéristiques 
duales horizontales. L’idéal du couple est 
de créer une sphère parfaite en forme de 
pomme par l’unité entre Dieu et les êtres 
humains et de parvenir au corps paren-
tal comportant les quatre formes de 
nature intérieure, qui peuvent rassem-
bler les idéaux d’amour du nord, du sud, 
de l’est et de l’ouest. (127-98, 5.5.1983)

Une fois mariés, ce n’est plus seulement 
dans la dimension horizontale que vous 
existez. Même si votre base ne comporte 
que deux dimensions, le concept vertical 
entre en scène quand ce qui est plus haut se 
lie à ce qui est plus bas. Une histoire à deux 
dimensions pourrait mettre le monde en 
ordre, mais pas l’univers. Quand le verti-
cal rencontre l’horizontal et crée un angle 
de 90 degrés, tout s’adapte bien, que vous 
remplaciez le ciel par la terre, ou la terre 
par le ciel, ou que vous permutiez l’avant 
et arrière, ou l’arrière et l’avant, ou enco-
re tout autre aspect corrélatif – la gauche, 
la droite, le haut, le bas, l’avant et l’arriè-
re. L’idéal pour la perfection de ce monde 
physique débouche sur la perfection totale 
dans le monde spirituel. (230-259, 8.5.1992)

Il s’agit sur cette terre de peindre 
l’idéal absolu entre mari et femme, de 

mettre l’art dans le couple, et de dessi-
ner un tableau de l’amour jamais créé 
auparavant. Le passage dans le monde 
spirituel est le début d’un voyage, avec 
ce tableau, au cœur d’un monde infi-
ni, éternel et céleste. Là, vous n’avez pas 
besoin d’argent. Vous n’avez pas besoin 
de nourriture. Vous n’avez pas besoin de 
vêtements. Si vous voulez donner quel-
que chose à votre partenaire bien-aimé, 
il vous est déjà octroyé comme votre pri-
vilège. Voulez-vous le vêtir d’or ou bien 
encore de parures sorties de votre imagi-
nation quand vous étiez sur terre, l’objet 
sera là, pourvu que votre cœur soit tout 
entier à aimer, et votre amour tout entier 
à donner. Vous pouvez vous rendre là où 
vous voulez. Vous êtes libre partout où 
vous allez. (271-281, 28.8.1995)

Faites de votre vie de famille une 
œuvre d’art. Il vous faut devenir un mari 
artiste et qui sache se montrer agréable. 
Si vous tombez sur quelque chose de bien 
dans un magazine, prenez-le pour le lire 
de votre plus belle voix à votre épouse 
qui est sur le point de s’endormir. Si vous 
pouvez rêver que votre femme s’endort 
après en avoir été profondément émue, 
ce rêve-là deviendra réalité. Ce gendre 
de vie se prolongera dans le monde spi-
rituel. N’est-ce pas admirable ? Vous 
aimeriez vivre ainsi ou vous préférez 
vivre comme de simples couples sans 
aucun style ? Si vous voulez vivre ain-
si, vous devez faire le choix d’une gran-
de fraîcheur d’esprit vous permettant de 
trouver en vous une bonne vitalité. C’est 
la condition de base. (271-282, 28.8.1995)
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Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, vous n’aurez pas besoin de cultiver la 
terre ; il vous suffira de manger et de fai-
re ce qui vous plaît. Comment allez-vous 
profiter de la vie alors ? Il serait bon que 
vous y songiez. Ne pensez-vous pas que 
vous allez vous ennuyer ? Il va vous falloir 
vivre sans pouvoir vous mettre la moindre 
dispute sous la dent. La question est alors 
de savoir comment profiter de la vie.

Comment arriver à vivre avec quel-
que chose dont vous ne vous lasseriez 
pas même pendant mille ans, que vous 
aimeriez toucher pendant mille ans, 
entendre pendant mille ans, quelque 
chose qui vous plairait pendant des mil-
liards d’années ? Manger, vous pour-
rez le faire tous les jours. Vous pouvez 
manger tout ce que vous voulez ; c’est un 
endroit où l’on peut trouver facilement 
de quoi manger. C’est un endroit où vous 
pouvez faire ce qui vous plaît. Votre vie 
n’y sera qu’excursions. (279-21, 9.6.1996)

Au bout d’un mois à regarder la télé-
vision, vous finissez par tout savoir sur la 
façon dont vivent les gens dans ce mon-
de. Les choses deviennent parfaitement 
prévisibles. Vous vous en lasserez. C’est 
pour cela que vous devez vous intéresser 
au monde spirituel. Vous devez connaî-
tre le monde spirituel.

Quand vous offrez toute votre priè-
re sincère, l’image du monde spirituel se 
déroulera. Ce sera formidable ! Les anges 
descendront danser. Même les célébrités 
des siècles passés se joindront à la danse. 
Ce sera vraiment fantastique ! Ce ne sont 
pas de simples chimères. (203-57, 14.6.1990)

Dans le monde spirituel originel, 

tous les éléments ont des liens entre eux. 
C’est comme toutes les parties d’une 
plante qui sont reliées à la racine. Si la 
racine est la même, la sève, les feuilles et 
les fleurs seront de la même espèce, n’est-
ce pas ? Si vous pouvez vous harmoniser 
avec les éléments essentiels, alors, s’il y a 
unité, vous n’aurez rien à apprendre.

Les gens ne peuvent pas dessiner leurs 
propres visages avec une totale précision, 
n’est-ce pas ? Pourquoi avoir besoin d’un 
dessin quand chacun de vous a quelque 
chose de plus grand qu’un dessin ? N’est-
ce pas vrai ? Un beau couple resplendit 
de l’idéal d’amour qui émane de la rela-
tion entre homme et femme. À quoi bon 
faire un dessin ? C’est tellement pré-
cieux. Les tableaux eux-mêmes aspirent 
à louer l’amour du couple idéal. Vous 
n’en réalisez pas la valeur.

Quand les gens portent des vêtements 
colorés, ils font cela pour s’harmoni-
ser avec l’environnement en fonction des 
saisons. Tous les arts et toutes sortes de 
cultures se sont développés au diapason 
et comme une expression de l’amour dans 
l’environnement. (202-92, 6.5.1990)

Si votre personne spirituelle vit pour 
l’éternité après être entré dans le monde 
spirituel, qui allez-vous chercher ? Votre 
mère, votre père ? Votre frère aîné, votre 
sœur aînée ? Vos enfants ? Ce ne serait 
pas vos enfants. Ce ne serait pas votre 
frère ou votre sœur aînés, ni votre mère 
ou votre père. Ce serait votre conjoint. 
Pourquoi ? Vous éprouvez une joie et 
une plénitude immenses d’avoir don-
né naissance à des enfants et de les avoir 
éduqués.
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La joie de donner naissance à un bébé 
pour la première fois, après avoir vécu en 
couple, est ce qu’il y a de plus stimulant. 
Dans le registre de cette joie, votre cœur 
a le plus d’allant pour le premier fils. Le 
mari et la femme s’unissent en esprit et 
donnent tout leur cœur pour le bébé. De 
là vient cet amour privilégié que vous 
avez pour l’enfant à qui vous avez don-
né naissance en tout premier. La diffé-
rence entre le premier fils et le deuxiè-
me fils est que le premier fils a reçu plus 
d’amour. On peut en dire autant de la 
première fille. Le premier fils et la pre-
mière fille sont sans aucun doute l’ex-
tension du père et l’extension de la mère. 
(258-242, 20.3.1994)

Quand l’être humain atteint la per-
fection, la nature intérieure de Dieu 
pénètre dans l’esprit de l’homme et la 
forme extérieure de Dieu pénètre dans 
l’esprit de la femme. L’union substan-
tielle d’Adam et Ève dans la cérémonie 
nuptiale devient la cérémonie de maria-
ge de Dieu. Vous le verrez avec netteté 
en allant dans le monde spirituel. Nul 
ne connaît cette théorie, mais elle est 
tout à fait correcte. Alors, où est Dieu ? 
Où peut-Il Se trouver dans le couple ? Il 
est dans la matrice. C’est là que Dieu se 
trouve. C’est là où se trouve la racine de 
l’amour. Pour la première fois dans his-
toire, la configuration systématique du 
monde spirituel et sa composition ont été 
révélées grâce à moi. (252-119, 14.11.1993)

Pensez-vous que Dieu ne regar-
de pas votre couple en train de faire 
l’amour ? Tout ceci est dans le domai-

ne public. D’un bout à l’autre de l’uni-
vers c’est au grand jour. C’est une gros-
se erreur de prétendre que Dieu ne sait 
pas cela. Vos ancêtres sont tous là à vous 
regarder. Même dans le monde spirituel, 
vous pouvez le voir sous vos yeux. Vous 
êtes observés comme si la paume de leur 
main était la scène de l’action. C’est donc 
une grosse erreur d’en éprouver de la 
gêne. (250-244, 15.10.1993)

Tous les phénomènes harmonieux de 
ce monde qui naissent de l’amour mon-
tent tel un parfum vers Dieu. Dieu veut 
vivre parmi ces agréables senteurs et 
donc Il les recherche. L’amour de Dieu 
descend vers le lieu de la relation sexuel-
le entre mari et femme. C’est là que toute 
la création et l’univers s’harmonisent.

En termes de palais royal bâti sur 
l’amour, il y a un palais royal dans le 
monde spirituel et un palais royal sur la 
terre. Où ces palais sont-ils en contact ? 
Là est la question. En d’autres mots, où 
Dieu et l’être humain se rencontrent-ils ? 
Les organes sexuels qui réalisent l’unité 
de l’amour vrai sont la terre originelle. 
Puisqu’il s’agit de la terre originelle, en 
termes de palais, ils deviennent le palais 
originel. C’est le palais que Dieu initie, et 
le palais qu’Il initie en premier. C’est le 
palais originel. (265-215, 21.11.1994)

À quoi penserez-vous en mourant, 
après avoir eu une vie heureuse avec 
votre mari ? Vous penserez toujours à 
l’organe de l’amour. Vous vous souvien-
drez de son visage et de ses baisers. Les 
seuls souvenirs qui demeurent après être 
allé dans le monde spirituel sont ceux qui 



871Chapitre premier Le chemin de la vie

ont trait à l’union des organes sexuels, 
quand le mari et la femme se couvraient 
de baisers et faisaient l’amour. Voudriez-
vous mourir en tenant et embrassant 
l’organe sexuel ? (269-57, 7.4.1995)

Nous naissons de l’amour comme 
représentants de Dieu et vivons dans 
l’amour, nous donnons naissance à des 
fils et des filles pour atteindre la desti-
nation de l’amour, et retournons à Dieu 
pour vivre avec Lui éternellement. Ainsi 
donc, quand nous devenons complète-
ment unis dans l’amour, nous en venons 
à être comme Dieu. Quand un cou-
ple parvient à l’unité, remplit parfaite-
ment ces trois étapes de la vie et rejoint le 
monde spirituel, il devient pour l’éterni-
té un dieu relatif devant le Dieu éternel et 
sujet. Cela se produit quand un couple vit 
et meurt en prenant pour centre l’amour 
vrai. Ainsi, les êtres humains commen-
cent leur vie avec Dieu et terminent leur 
vie avec Dieu. (207-36, 21.10.1990)

L’amour conjugal est ce qui doit eni-
vrer l’existence des hommes et des fem-
mes. Voilà leur aspiration. S’ils veillent 
sur leurs parents, il leur faut vivre en bai-
gnant dans l’amour de leurs parents et 
de leur famille. L’idéal et le bonheur sont 
là, le bonheur ne se trouve pas ailleurs. Si 
fort que vous aimiez le monde spirituel, 
une fois là-bas, que ferez-vous ? Autant 
que je sache, et si vous le désirez, vous 
chercherez votre mère. Vous chercherez 
la maman, votre mère. Il y a deux mères. 
L’une qui vous a donné naissance en tant 
que bébé, et l’autre qui vous a donné vos 
fils et vos filles. Deux mères vivent sous 

un même toit. N’est-ce pas ainsi ? Votre 
mère qui vous a donné naissance et la 
mère de vos fils et filles. Il y a aussi la 
mère de votre père, votre grand-mère. 
Voici pourquoi vous aimez votre mère, 
n’est-ce pas ? (174-250, 1.3.1988)

Chacun de vous ressemble à Dieu et 
ressemble à Adam et Ève parfaits. Vous 
tenez de vos deux parents. Puisque tout 
ceci ne fait qu’un, votre esprit et votre 
corps ne sont pas en lutte l’un contre 
l’autre. L’homme et la femme ne sont 
pas en lutte l’un contre l’autre. Ils sont 
parfaitement unis. Une fontaine nouvel-
le jaillit à l’endroit parfait où le monde 
spirituel et le monde physique sont uns, 
où Dieu le créateur et Sa création sont 
dans l’unité et la plénitude. C’est le point 
de départ de la paix. C’est le commence-
ment de la paix. C’est le commencement 
du bonheur. C’est le commencement de 
l’idéal et de l’espoir. Mais puisque nous 
avons perdu tout cela, nous devons le 
restaurer. (254-281, 15.2.1994)

Dans le monde spirituel, on voit que 
ceux qui sont nés hommes, ont vécu 
seuls et sont morts célibataires, ne sont 
pas dans un bon endroit. Ils ne peuvent 
aller en un lieu exaltant. Dans ces cir-
constances, face au regard de Dieu, ils 
gardent la tête basse. Dieu demande : 
« Eh toi ! Pourquoi ces yeux baissés ? » 
Si l’organe viril pend vers le bas, l’hom-
me ne peut que baisser le regard. Qu’est-
ce que cela veut dire ? Qu’est-ce qu’un 
moine, né comme un homme, mais ne 
connaissant pas l’harmonie du ciel et 
de la terre, l’union du yin et du yang et 
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l’amour conjugal, peut bien entendre à la 
voie de l’amour, le cœur même du grand 
principe du ciel et de la terre ? (197-24, 
7.1.1990)

Si vous allez dans le monde spirituel 
sans avoir donné naissance à des fils et 
filles et les avoir éduqués, vous reste-
rez sur la touche. Vous n’aurez pas de 
liberté de mouvement. Ce sera la hon-
te pour vous. Les tenants du célibat sont 
donc du diable en ligne directe. Le dia-
ble, Satan, sera mis dehors dans les der-
niers jours, et ces gens-là à sa suite. Le 
diable fut jadis l’archange. La notion du 
partenaire idéal lui est étrangère. Par 
conséquent, quand cet âge viendra, les 
jeunes rejoindront le néant, leurs aînés 
des deux sexes, las d’aimer, et sombrant 
dans l’amour du diable, iront vers le céli-
bat. La voie du célibat mène tout droit en 
enfer. (228-263, 5.7.1992)

Vivre en célibataire s’oppose de 
façon criminelle à la volonté originel-
le de Dieu. Les tenants de la limitation 
des naissances, qui déclarent qu’ils ne 
feront pas d’enfants, iront dans l’au-delà 
pour y recevoir des paroles de jugement : 
« Par vos fils et vos filles, J’allais envoyer 
le prince et la princesse qui doivent régir 
l’univers. L’opprobre soit sur vous ! » Une 
fois dans le monde spirituel, cela se saura 
en un instant. Une seconde suffira à vous 
en convaincre. Dieu s’est efforcé d’ame-
ner des bénédictions à votre génération 
et votre tribu grâce aux mérites de vos 
ancêtres, qui ont travaillé dur pendant 
des milliers et dizaines de milliers d’an-
nées d’histoire d’amer chagrin. Et voilà 

que le lignage a été coupé par votre fau-
te. (264-150, 9.10.1994)

Les veuves passeront un mauvais 
moment dans l’autre monde. J’entends 
non pas les veuves au sens littéral, mais 
celles qui vivent seules. Comment les 
appelez-vous ? Je parle de ces fem-
mes célibataires qui ne se sont jamais 
mariées, et de ces hommes qui meu-
rent dans le célibat. Comment les appe-
lez-vous ces gens-là ? Après la mort, on 
parle d’eux comme de « fantômes de 
célibataires ». Mais comment les appel-
le-t-on de leur vivant ? Ne parle-t-on 
pas de fantômes à propos de ceux qui 
sont morts ? Il y a un mot pour ceux qui 
sont en vie ? Comment les appelle-t-on ? 
Une femme célibataire ? Les célibataires 
auront la vie dure dans le monde spiri-
tuel. Ils ne seront pas capables de s’har-
moniser avec qui que ce soit, où qu’ils 
aillent. Quand une femme célibataire ira 
vers les groupes de femmes, ou un hom-
me célibataire vers les groupes d’hom-
mes, ils ne sauront pas où se mettre. Ils 
n’auront nulle part où aller. Alors ils se 
dirigeront vers un lieu obscur, un mon-
de de pénombre. Ils ne peuvent pas se 
retourner. L’harmonie est possible en 
prenant l’amour pour centre dans tou-
tes les directions : est, ouest, sud et nord. 
Comme ils sont coincés dans une direc-
tion, les célibataires ne peuvent pas se 
retourner. Vous le constaterez par vous-
même, lorsque vous irez dans le monde 
spirituel. (194-42, 15.10.1989)

Vous ne devez pas souiller votre 
lignage de la Bénédiction. Soyez en tous 



873Chapitre premier Le chemin de la vie

pleinement conscients. Votre lignage 
vous sert de réserve pour vous permet-
tre de réussir et d’hériter le Ciel. C’est 
comme un document de votre parenté, 
ou des actes pour ce lignage. C’est l’équi-
valent de votre généalogie. La question 
est de savoir comment protéger votre 
pureté. (263-62)

4.6. Entrer au Ciel en famille

Nos familles et le Royaume de Dieu 
ont des caractéristiques similaires. Il y 
a les parents, le mari et la femme, les 
enfants et les frères et sœurs dans une 
famille. Nous pouvons unir notre foyer 
par l’amour. Dans une famille, l’unifi-
cation peut se faire, la vie peut circuler 
et l’idéal peut se réaliser. Vous gagnez 
donc la qualification pour entrer dans 
le Royaume de Dieu quand vous respec-
tez l’amour conjugal et l’amour paren-
tal. Les grands-parents ont transmis 
l’amour aux parents, les parents ont 
transmis l’amour à un mari et une fem-
me, et le couple a transmis l’amour à ses 
enfants.

Niez l’un de ces liens et le Royaume de 
Dieu ne peut s’établir. On doit aimer ses 
parents plus que son mari ou sa femme, 
et aimer les grands-parents davantage que 
les parents. C’est l’essence du Royaume de 
Dieu et la devise idéale. (48-10, 31.8.1971)

Puisque Dieu est l’essence de l’amour 
vrai, chacun devient une partie d’un 
seul corps, en se liant à l’amour vrai. Les 
parents sont des dieux vivants représen-
tant Dieu sur terre ; le mari et la fem-
me sont des dieux l’un pour l’autre ; et 

les fils et filles sont des petits dieux. En 
ce sens, l’institution familiale qui se 
fonde en prenant pour axe l’amour vrai 
sur trois générations, est la base pour 
le Royaume de Dieu. Sans établir cet-
te base, le Royaume de Dieu ne peut pas 
s’établir. La famille est le centre de l’uni-
vers. La perfection de la famille devient 
la base pour la perfection de l’univers. 
Donc, s’il y a de l’amour dans la famille 
et de l’amour pour l’univers, vous pou-
vez aller librement partout. Dans ce 
cas, Dieu existe comme le concentré de 
l’amour et comme le parent de l’univers 
entier. (298-306, 17.1.1999)

Le fondement des quatre positions 
du Principe de l’Unification est la sphère 
de l’amour de trois générations. Quand 
trois générations vivent ensemble sous 
un même toit dans l’amour et le bon-
heur, l’idéal de la création du ciel et de la 
terre se réalise. Naturellement, le mari et 
la femme doivent s’aimer l’un l’autre. En 
outre, ils doivent prier pour leurs enfants 
avec amour et en prendre sincèrement 
soin pour pouvoir créer une famille heu-
reuse et harmonieuse. Quand ceci est 
accompli au plan vertical sur trois géné-
rations et lié ensuite au plan horizontal 
avec la parenté, l’amour parfait est éta-
bli. L’amour doit unir de la même façon 
jusqu’aux cousins et cousins issus de 
germains pour pouvoir revêtir une for-
me parfaite. (101-64, 28.10.1978)

La famille est la cellule de base du 
Royaume de Dieu. Quand vous visitez 
le Royaume de Dieu, vous ne voudriez 
jamais en revenir, car « l’Être » que vous 
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aimeriez rencontrer des dizaines de fois 
et même des centaines de fois, y demeu-
re. Si toute l’humanité avait le désir 
commun d’y entrer, et voulait rencon-
trer « l’Être » et vivre avec Lui, le mon-
de serait unifié sur-le-champ. L’Église 
de l’Unification regroupe ceux qui vont 
droit vers cette destination. Mais cela 
ne vient pas d’un coup. Un fondement 
individuel doit d’abord être établi, sui-
vi du fondement familial, qui doit ensui-
te s’étendre au peuple, à la nation et au 
monde. (12-180, 1.4.1963)

Où commence la vie du Royaume de 
Dieu ? Dans une famille. Elle ne com-
mence pas ailleurs. Le Royaume de Dieu 
a la forme d’une famille étendue sphéri-
quement ; ce n’est pas quelque chose de 
totalement étranger au domaine d’une 
famille. Vous devez donc vous dire que 
vous serrez votre conjoint dans vos bras 
pour que les hommes et les femmes du 
monde entier puissent s’unir. Prenez 
appui sur le socle de la famille pour 
aimer toute l’humanité. (30-82, 17.3.1970)

Quel est le monde de l’idéal de Dieu 
pour la création ? C’est là où le Royaume 
de Dieu sur la terre comme dans le monde 
spirituel s’établit sous l’autorité des Vrais 
Parents. Le Royaume de Dieu peut seule-
ment s’établir sur le fondement de l’amour. 
Dans le monde déchu, nul n’a reçu l’amour 
de vrais parents ; il n’y en a pas trace. 
Puisqu’il en est ainsi, après que les gens 
sont partis dans le monde spirituel, ils 
retrouvent la même situation. L’amour de 
l’homme, l’amour de la femme, l’amour 
du fils, et l’amour de la fille, l’amour des 

parents et l’amour de Dieu font tous partie 
du fondement originel de niveau familial 
dont Dieu est le centre. Quiconque aime 
ses parents, son conjoint et ses enfants de 
cette façon harmonieuse, mène la vie du 
Royaume de Dieu.

Quelle est la mission de l’Église de 
l’Unification ? À la différence des autres 
religions du passé, qui mettaient l’ac-
cent sur le salut individuel, l’Église de 
l’Unification veut bâtir le monde origi-
nel idéal d’avant la chute. Quand les per-
sonnes peuvent parfaire leur cœur et se 
marier dans l’amour de Dieu et donner 
naissance à des enfants, elles peuvent 
entrer dans le Royaume de Dieu qui est 
le monde idéal originel. Comment peut-
on parler de Royaume de Dieu si le père 
va en enfer alors que la mère va au Ciel, 
ou si les parents vont au Ciel alors que 
les enfants vont en enfer ? Le Royaume 
de Dieu est là où tous trouvent leur pla-
ce - parents et enfants, tribus, peuples et 
nations. (42-286, 27.3.1971)

L’idéal de Dieu pour le Royaume de 
Dieu sur terre peut s’établir pour la pre-
mière fois là où le Royaume de Dieu 
s’établit au niveau familial. Ceci doit 
devenir un fondement des quatre posi-
tions. Dans le Principe de l’Unification, 
la perfection de l’idéal de la création est 
la perfection du fondement des quatre 
positions. Pourquoi en est-il ainsi ? C’est 
parce que le fondement des quatre posi-
tions s’établit quand le monde des rela-
tions verticales et le monde des relations 
horizontales sont créés en trois stades, 
avec pour centre Dieu et Adam et Ève. 
Le monde horizontal ne peut se déployer 
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que grâce aux fils et filles d’Adam et Ève. 
Quand cela se fait, le monde vertical se 
forme naturellement. Les enfants sont 
l’extension horizontale du corps, et le 
monde spirituel est l’extension horizon-
tale de l’esprit. Dieu peut descendre là 
pour la première fois. Ainsi, le Royaume 
de Dieu se manifeste sur la terre. (96-29, 
1.1.1978)

Dans sa vision du salut, l’Église de 
l’Unification n’est pas d’avis que le mari 
puisse aller seul dans le Royaume de 
Dieu, alors que la femme se retrouve en 
enfer. Tous deux doivent y aller ensem-
ble. Nous ne pouvons pas laisser notre 
mère et notre père aller en enfer. Il faut 
les amener dans le Royaume de Dieu, 
ainsi que nos fils et filles. L’Église de 
l’Unification se situe sur un autre niveau 
d’enseignement que toute autre religion, 
puisqu’elle montre la voie pour aller au 
Royaume de Dieu avec la famille et la tri-
bu que nous aimons.

Aussi l’Église de l’Unification met-
elle l’accent sur la famille, là où d’autres 
religions insistent sur le célibat. Nous 
prenons le chemin qui place la famille 
au centre. Ce genre de famille vit pour 
Dieu et pour le monde. C’est la voie que 
suivent les membres de l’Église de l’Uni-
fication. (34-359, 20.9.1970)

L’Église de l’Unification enseigne 
qu’il ne saurait absolument pas y avoir 
de salut pour vous tout seul. Vous ne 
pouvez pas entrer dans le Royaume de 
Dieu en tant qu’individu. On n’y entre 
pas en solitaire. Tel est le Principe. Dans 
le jardin d’Éden, Adam et Ève auraient 

pu entrer dans le Royaume de Dieu 
ensemble. Le mari, Adam, ou la femme, 
Ève, auraient-ils pu entrer seul dans le 
Royaume de Dieu ? Vous ne pouvez pas 
entrer dans le Royaume de Dieu sans 
l’unité du mari et de la femme, et l’uni-
té dans la famille. Tel est l’idéal. De quel 
Ciel parlons-nous, si le père va en enfer et 
la mère dans le Royaume de Dieu ? Vous 
devez entrer dans le Royaume de Dieu 
en tant que couple et en tant que famille, 
et plus encore, avec toute la parenté et la 
tribu et, au final, avec toute la nation. (50-
63, 31.10.1971)

Il faut servir votre grand-père com-
me Dieu, et servir votre mère et votre 
père comme les parents capables d’uni-
fier le monde. Votre grand-père est l’en-
voyé spécial du monde céleste. Votre 
père est l’ambassadeur plénipotentiai-
re dans ce monde. Considérez que vous 
êtes en préparation pour votre rôle de 
futur ambassadeur plénipotentiaire, de 
fils ou fille et successeur des deux royau-
mes : le Royaume de Dieu sur la terre et 
le Royaume de Dieu dans le monde spiri-
tuel. Vous irez alors sûrement tout droit 
au Royaume de Dieu.

Originellement, c’est ce genre de per-
sonnes qui aurait dû aller dans le royau-
me. Le christianisme, cependant, affir-
me aujourd’hui que vous pouvez aller au 
Ciel par la foi, mais il ferait mieux d’ar-
rêter de raconter des sottises pareilles. 
Essayez d’aller dans le monde spirituel 
et vous verrez bien. Vous serez stupéfaits 
Vous direz : « Je n’avais jamais su que ce 
serait ainsi. Comment est-ce possible ? » 
Qu’est-ce que cela veut dire ? C’est ce qui 
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arrive si vous déviez des principes. Il y a 
des principes célestes.

Ils peuvent bien être des milliers, voi-
re des dizaines de milliers, s’ils ont tort, 
ils iront tous dans la fosse à purin. Bons à 
brûler, vous ne trouvez pas ? Vous devez 
chercher une manière de vivre fondée 
sur le Principe. (249-265, 10.10.1993)

Votre grand-père est l’envoyé spé-
cial du Ciel. Si la famille d’Adam n’avait 
pas chuté, le grand-père aurait été hono-
ré comme Dieu. Votre grand-père est le 
dernier patriarche vivant, parmi tous 
vos ancêtres qui sont allés dans le mon-
de spirituel au cours de l’histoire. Par 
conséquent, il est le représentant de Dieu 
et votre père est le roi des familles de ce 
monde. Vos parents sont les souverains 
des familles de tous les 6 milliards de vos 
contemporains. (246-198, 16.4.1993)

Votre grand-père symbolise le mon-
de spirituel, le monde céleste. Vous 
devez donc l’honorer comme Dieu. Il est 
l’ambassadeur plénipotentiaire du Ciel. 
Puisque votre mère et votre père symbo-
lisent le présent, ils sont le roi et la reine 
représentant toutes les familles de l’hu-
manité dans ce monde. Vos parents sont 
le roi et la reine qui représentent l’huma-
nité. Et vos fils et filles sont le futur. Ils 
sont les futurs princes et princesses qui 
hériteront les royautés des deux mon-
des : le monde spirituel et le monde ter-
restre. (246-256, 18.4.1993)

Votre grand-père symbolise le passé. 
Le partenaire sujet des âges passés est 
le ciel, le monde spirituel. Votre grand-

père peut être appelé le représentant qui 
relie le monde spirituel à la terre. Il est 
l’ambassadeur de Dieu qui relie Dieu 
et toutes les bonnes choses du ciel à sa 
famille sur terre. Qui est l’ambassadeur 
pour le Royaume de Dieu ? C’est votre 
grand-père. (249-304, 11.10.1993)

La famille est le modèle pour former 
une nation. La famille est la premiè-
re étape. La nation commence à partir 
du fondement de la famille. Comprenez 
bien cela. À l’intérieur de la famille, nous 
trouvons trois étapes ; le grand-père et 
la grand-mère, le père et la mère, et les 
enfants. Mais quand il y a expansion, ils 
sont trois, quatre… Ces trois stades de 
la famille peuvent être étendus pour for-
mer la nation et le monde. Par la famille, 
non seulement vous pouvez vous relier à 
ce monde, mais vous pouvez aussi vous 
relier au monde spirituel. En observant 
le monde, nous découvrons un niveau 
de grands-parents, un niveau de parents 
et un niveau d’enfants. Si vous pouvez 
étendre au monde tout ce qui se prati-
que dans la famille, vous pouvez facile-
ment trouver votre place partout où vous 
allez. (225-166, 12.1.1992)

En observant une famille, vous trou-
vez un grand-père et une grand-mère, 
une mère et un père, et des fils et filles. 
Cela fait trois générations. Tout au long 
de l’histoire, il en a toujours été ainsi. Le 
grand-père représente vos ancêtres au 
ciel, qui sont partis dans le monde spi-
rituel. Il est l’ambassadeur plénipoten-
tiaire envoyé dans votre maison. Alors, 
comment devez-vous servir votre grand-
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mère et votre grand-père ? Vous devez 
les honorer comme Dieu. En les servant 
de cette façon, le Ciel pourra commen-
cer. (226-56, 1.2.1992)

Il y a un principe qui stipule que vous 
devez entrer dans le monde spirituel avec 
votre famille. Pourquoi avez-vous besoin 
de fils et de filles ? Originellement, vos 
descendants devaient être nés de la 
combinaison de l’amour venant verti-
calement de Dieu et horizontalement 
des parents, c’est-à-dire du mélange des 
lignages de sang vertical et horizontal de 
Dieu et des parents.

Ne pas avoir de descendants, c’est 
donc ne pas pouvoir harmoniser le ciel 
et la terre une fois dans le monde spi-
rituel, et ne pas non plus être en phase 
avec le nord, le sud, l’est et l’ouest. Sans 
avoir de descendants, vous ne pouvez 
pas avoir d’endroit dans l’autre monde 
où vous pouvez jouir de la vie en paix. 
(297-269, 19.12.1998)

Vous devez engendrer des fils et filles 
que vous pouvez former dans le moule 
de la tradition familiale. Après avoir pris 
la tête de votre tribu, vous devez un jour 
entrer dans le monde spirituel. À votre 
entrée dans le monde spirituel, la per-
fection des enfants, des frères et sœurs, 
des couples et des parents, devrait être 
accomplie. (226-156, 4.2.1992)

Il s’agit d’abord de devenir un modè-
le de piété filiale envers les parents dans 
la famille. Puis il s’agit de devenir un 
patriote pour la nation. Il s’agit ensui-
te de devenir un saint pour le monde. 

Un saint est une personne qui aime le 
monde.

Un fils divin est un fils de Dieu. Par 
conséquent, il aime Dieu, les lois du palais 
dans le Royaume de Dieu et les person-
nes qui vivent dans le palais. Puisque ces 
personnes-là vivent en ayant l’amour de 
Dieu pour centre, ils respectent la vie 
d’amour et le lignage de l’amour. La terre 
idéale que les êtres humains recherchent 
doit être un endroit où ils respectent ces 
choses et où ils peuvent vivre partout 
sur cette terre comme si c’était leur ter-
re natale. Quand les gens qui vivent ain-
si vont dans le monde spirituel, ils iront 
directement devant Dieu sans contesta-
tion possible. (209-16, 24.11.1990)

4.7. Le Ciel, c’est vivre pour les 
autres.

Le Royaume de Dieu est là où ceux qui 
se sont sacrifiés pour les autres devien-
nent les maîtres. La famille doit se sacri-
fier pour la tribu, la tribu pour la société, 
la société pour la nation, la nation pour le 
monde, le monde pour l’univers et l’uni-
vers pour Dieu. Le but ultime est d’at-
teindre Dieu et de L’occuper. L’idéal le 
plus élevé pour tous les êtres vivants est 
d’accaparer l’amour de Dieu. C’est leur 
but le plus élevé. Ce privilège a été donné 
aux êtres humains. (249-49, 7.10.1993)

Dans le monde spirituel, ceux qui 
chérissent ceux qui les entourent, et qui 
servent et se sacrifient pour l’ensemble, 
peuvent aller vers un endroit plus éle-
vé. C’est le trait commun aux personnes 
du Ciel. Le type de personnes qui vont 
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vers un monde spirituel plus élevé sont 
ceux qui investissent tout, qui se don-
nent comme Dieu, et qui s’investissent 
en oubliant ce qu’ils ont donné. Ceux 
qui ont amené beaucoup de personnes 
à Dieu et œuvré au salut de l’humani-
té, peuvent entrer dans le Royaume de 
Dieu. Votre position et votre situation 
dans le monde spirituel sont détermi-
nées en fonction du nombre de citoyens 
du Royaume de Dieu que vous avez édu-
qués. (249-80, 8.10.1993)

En allant dans le monde spirituel, 
vous verrez tout le malheur de ces hom-
mes et de ces femmes qui n’ont pas su 
vivre pour les autres, qui n’ont pas su 
vivre avec amour. Au Ciel, il n’y a que 
des personnes qui vivent pour les autres. 
Si vous pouvez vivre ainsi ici-bas, vous 
vous élèverez promptement vers Dieu 
tels que vous êtes. Sachant cela, je n’ai 
pas voulu me mettre en avant jusqu’ici. 
J’ai laissé tous mes disciples aller devant 
moi, les laissant se tenir dans une posi-
tion glorieuse. (202-249, 24.5.1990)

Si vous cherchez ce qui est vrai, il 
faut que votre corps vive absolument 
pour votre esprit. Quand l’unité est là, 
vous pourrez vous tenir dans une posi-
tion spirituelle droite, reliée au ciel et à 
la terre avec Dieu pour centre, et vous 
saurez tout ce qui se passe où que vous 
alliez, que ce soit au nord, au sud, à l’est, 
à l’ouest, en haut ou en bas. Vous ferez 
automatiquement le lien avec le mon-
de spirituel. Vous saurez sans avoir à 
apprendre. Comment en suis-je venu à 
tout connaître des secrets du ciel et de la 

terre ? J’ai tout trouvé après avoir atteint 
ce genre d’état.

Après être entré dans un état de réso-
nance entre le corps et l’esprit centré sur 
l’amour vrai, tout est devenu clair. J’ai pu 
voir Dieu, j’ai pu voir le monde du Ciel, 
j’ai pu voir l’histoire, j’ai pu tout voir. 
Pourquoi ? Les principes de Dieu pour 
Son idéal originel de la création offrent 
l’environnement approprié nous per-
mettant de bâtir des relations et créer 
des liens d’amour vrai et de mener une 
vie idéale. En entrant dans cet état, par 
conséquent, il n’est rien auquel je n’ai eu 
accès. Je pouvais convoquer mes ancêtres 
dans le monde spirituel et ils venaient 
immédiatement, et je pouvais tout leur 
demander. (199-372, 21.2.1990)

Comment décrire Dieu, qui créa cet 
univers et ses lois ? Il est celui qui se tient 
dans la position représentative d’avoir 
vécu pour les autres plus que quiconque. 
Voilà Dieu. Et donc, pour pouvoir Le ren-
contrer, vous devez vivre pour les autres. 
Il a beau être le grand roi de la connais-
sance, Il ne nous demande pas de venir à 
Lui avec le savoir. Dieu est aussi le grand 
roi du pouvoir, mais Il ne nous demande 
pas de venir avec le pouvoir. Il est aussi 
le maître et le grand roi de l’autorité, de 
l’argent et des choses matérielles, mais 
Son désir n’est pas que les gens amassent 
ce genre de choses. Si vous vivez pour 
les autres, tout peut venir à vous. (133-16, 
1.7.1984)

La patrie originelle est l’endroit où 
n’entrent que ceux qui ont vécu pour 
Dieu, sont nés pour les autres, ont vécu 



879Chapitre premier Le chemin de la vie

et sont morts pour les autres. Telle est 
la nature fondamentale de la patrie ori-
ginelle. Dieu a donc guidé maintes reli-
gions au cours de l’histoire afin de for-
mer les personnes à chercher la patrie 
originelle.

Les religions nous enseignent à cher-
cher l’humilité et le sacrifice car ce sont 
les principes du monde spirituel, où 
nous sommes tous destinés à nous ren-
dre. Les religions ont dû former des per-
sonnes durant leur vie terrestre à se qua-
lifier pour le monde spirituel. Ainsi, les 
religions les plus avancées mettent l’ac-
cent sur un haut niveau de sacrifice et 
de service, pour élever les personnes au 
niveau du monde céleste dans leurs vies 
quotidiennes. (75-320, 16.1.1975)

Ceux qui poursuivent l’argent ne peu-
vent aller sur la voie de la vie éternelle. 
Ceux qui poursuivent le savoir ne peu-
vent pas aller sur la voie de la vie éternel-
le. Où pouvez-vous trouver la vie éternelle 
dans le savoir et la connaissance ? Plus on 
a de connaissance, plus on en sait, plus on 
se fait arrogant. Le maître de l’arrogance, 
le chef de bande des arrogants, est Satan. 
C’est aller près du monde satanique. Que 
les professeurs veuillent bien me pardon-
ner. C’est la vérité que je connais. Vous 
verrez bien en mourant. Une fois que vous 
irez dans le monde spirituel, vous verrez 
si mes propos étaient erronés. Une fois là-
haut, vous pourrez m’adresser vos repro-
ches. En tant que maître, j’ai raison, puis-
que ce que je vous ai enseigné est juste. Je 
suis un professeur là-bas ; je suis un pro-
fesseur ici. Et je ne suis pas un mauvais 
professeur. (200-127, 24.2.1990)

Dans le monde spirituel, l’entêtement 
est l’ennemi numéro un. Ceux qui furent 
parlementaires auront vraiment des dif-
ficultés dans le monde spirituel. Il est bon 
que vous le sachiez. Les professeurs sont 
bons à rééduquer. C’est bien pour cela 
que je les fais sortir de leur coquille et les 
fais à nouveau verser de la sueur, tels des 
ouvriers. Ils doivent suer et labourer la 
terre, voilà ce qu’il leur faut. À cet égard, 
j’ai tissé des liens entre ces professeurs 
et les ai chaleureusement accueillis jus-
qu’ici. Mais si je continue ainsi à bien les 
traiter, ils finiront par m’accuser dans le 
monde spirituel. Ils diront : « Pourquoi 
avoir agi ainsi en connaissant toutes 
ces choses ? Pourquoi ne pas nous avoir 
enseigné ce qu’il fallait ? » C’est véridi-
que. Essayez un peu de voir dans le mon-
de spirituel si mes propos sont fondés. 
(201-257, 28.4.1990)

Ceux qui vivent pour les autres vont 
dans le monde céleste ; ceux qui deman-
dent aux autres de vivre pour eux ne 
peuvent y aller. Pour cette raison, ceux 
qui dans ce monde deviennent érudits, 
présidents et rois, vont en enfer. Ils n’ont 
pas vécu pour les autres. Observez bien 
dans les Églises le cœur des pasteurs, il 
est patent qu’ils ne songent qu’à acqué-
rir quelque chose pour eux-mêmes, 
pas à donner aux autres. Même après 
avoir beaucoup donné à leur enfant, les 
parents essaient de trouver quelque cho-
se de plus à lui donner. De tels efforts, 
qui ont pour fondement un cœur géné-
reux, ne peuvent que s’épanouir. (276-303, 
10.3.1996)
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Quand le monde spirituel et les êtres 
humains établissent un lien, nous réali-
sons que rien ne peut être caché. Regardez 
l’eau : vous la voyez toujours couler de 
haut en bas. S’il y a un espace vide, l’air 
s’y engouffre pour le combler. De même, 
le monde spirituel est une entité en mou-
vement et, partout où il va, le vide n’exis-
te pas. Il remplit tout. Si vous voulez met-
tre de l’eau dans un récipient, il faut qu’il 
soit vide. Si vous le remplissez, il ne peut 
se remplir qu’en fonction de l’espace dis-
ponible. De même, l’air s’engouffre dans 
les espaces vides, mais s’ils sont obtu-
rés, l’air ne peut pas s’y infiltrer. (280-11, 
13.10.1996)

Si vous allez sereinement dans le 
monde spirituel, des personnes décé-
dées depuis des milliers et des dizaines 
de milliers d’années voudront se ras-
sembler autour de vous. Quand vous 
bougerez, ils se rassembleront et afflue-
ront vers vous. Vous voulez tous vivre 
près de moi, n’est-ce pas ? Quand vous 
êtes à proximité, vous pensez tous : « Je 
veux vivre en regardant notre Père com-
me cela. » Qui fait les choses ainsi ? Ce 
n’est pas vous. La fortune céleste et les 
lois de l’univers essaient de réunir tout 
les gens autour de ce genre de person-
ne pour qu’ils s’unissent à lui. C’est la 
loi. Vous avez beau vouloir vous tenir 
à l’écart, vous n’y arrivez pas. (255-170, 
10.3.1994)

Devenez une personne qui vit pour 
les autres ! C’est la racine de la création 
et de la formation de l’univers. Dieu Lui-
même existe pour les autres. De cette 

manière, le monde de paix se déploiera 
sous vos yeux. Il n’est rien dans l’univers 
qui aille contre ce principe. Quiconque 
se tient dans cette position sujet essen-
tielle, qui est au cœur même, à la racine 
de la création, sera accueilli par l’univers 
et même par Dieu. Je suis ce genre de 
personne. Vous ne sentez pas que vous 
devriez vivre pour les autres, parce que 
vous ne connaissez pas ces choses. Même 
le monde spirituel bouge en fonction de 
moi. N’avez-vous pas conscience d’un tel 
monde ? C’est pour cela que vous allez à 
l’aveuglette. (255-176, 10.3.1994)

Ceux qui vivent pour les autres dans 
l’amour vrai seront accueillis, nuit et 
jour, où qu’ils aillent dans l’univers. Vous 
finirez tous par être exposés au grand 
jour dans la galerie du monde spirituel. 
Le monde spirituel organise des expo-
sitions d’êtres humains. La façon dont 
une personne a mené sa vie sur terre sera 
immédiatement affichée dans le mon-
de spirituel. Voulez-vous être parmi les 
derniers ou aimeriez-vous être une per-
sonne louée de tous ? Lequel des deux ? 
Ne voulez-vous pas être quelqu’un qu’on 
loue comme le meilleur ? Pour pouvoir 
devenir une telle personne, vous devez 
vivre comme je vous l’enseigne. Afin de 
pouvoir être louée comme la personne la 
plus haute, vous devez vivre en fonction 
des critères les plus élevés. Cette per-
sonne-là deviendra sûrement la person-
ne centrale. (255-179, 10.3.1994)

Les jeunes ne connaissent pas ce 
principe. Si vous avez vingt amis, qui 
donc devient le centre de tous vos amis ? 
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Si vous insistez : « Vous devez tous vivre 
pour moi ! », ils vont tous s’éloigner de 
vous.

Si une personne vit pour ses amis pen-
dant dix ans, vingt ans, jusqu’à la fin de 
sa vie, et même en mourant, alors, s’il y 
a un monde spirituel, tout le monde vou-
dra faire bloc autour de cette personne. 
C’est une vérité indéniable. La personne 
qui vit davantage pour les autres et qui 
se sacrifie plus que les autres deviendra 
la personne centrale. (257-44, 13.3.1994)

Ceux qui vivent pour les autres ne péri-
ront pas. En outre, ceux qui vivent pour les 
autres seront constamment pris en charge 
par le monde spirituel. Ils seront constam-
ment mis en relation avec de nouvelles 
choses. En établissant ces relations, ils s’at-
tirent naturellement la célébrité et la noto-
riété mondiale. (292-26, 27.3.1998)

Les parents pensent d’abord à leurs 
fils et filles qui traversent des épreuves. 
Quelle est alors la principale préoccupa-
tion dans le cœur des personnes ? Vous 
devez savoir comment repérer les per-
sonnes malheureuses et faire en sorte de 
les élever à votre niveau. Quand cela se 
produit, le monde entier peut bien aller 
contre vous et vous traiter par le mépris, 
Dieu et le Ciel vous protégeront. Les 
esprits autour de Dieu dans le monde 
spirituel se mobiliseront pour votre pro-
tection. Ils vous protègeront comme une 
nuée. Si vous êtes ce genre de personne, 
vous ne périrez pas.

Quand cela se produit, les nuées 
éclairciront toutes les circonstances et y 
mettront de l’ordre. Vous pouvez ainsi 

générer des résultats à la mesure de ce 
que vous avez investi en travaillant dur. 
Même si vous traversez des épreuves et 
des persécutions, le soutien et la protec-
tion céleste vous suivront et établiront ce 
fondement. Les saints ont été persécutés 
de leur vivant, mais dans les générations 
suivantes, ils ont laissé un nom derriè-
re eux. De tels phénomènes se produi-
sent parce que le monde spirituel, le Ciel 
et la fortune céleste œuvrent en ce sens. 
(207-99, 1.11.1990)

Ceux qui souhaitent entrer dans le 
Royaume de Dieu doivent vivre de façon 
misérable, mourir de façon misérable et 
partir de façon misérable. Ces paroles 
sont-elles bonnes ou mauvaises ? Elles 
sont bonnes. Alors, dire qu’il faut sortir 
et mourir pour amener des gens à l’égli-
se est aussi un bon discours. Vous devez 
mourir pour les autres. Si vous mou-
rez non pour vous-même, mais pour les 
autres, pour le monde et pour le ciel et la 
terre, vous serez élevé comme le maître 
du grand univers. (49-303, 17.10.1971)

Ce qui reste à tout jamais est la souf-
france d’une vie publique. Si, en allant 
dans le monde spirituel après avoir subi 
toute la souffrance d’une vie publique, 
vous vous retrouvez dans une situation 
misérable, vous pourrez vous en plain-
dre à moi. Ceux qui sont persécutés en 
travaillant pour les autres, pour le mon-
de et pour le Ciel, sont des sages. (19-30, 
10.12.1967)

Qui se met à suivre la voie religieuse 
doit aller sur le chemin de la mort jus-
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qu’à son dernier souffle. Vous devriez 
traverser des difficultés même après la 
mort, mais pour pouvoir payer indem-
nité de votre vivant, il faut suivre ce che-
min. Cela veut dire que l’indemnité peut 
être accomplie de votre vivant afin de 
réduire la période de souffrance de mil-
liards d’années, qui aurait dû venir après 
la mort. Par conséquent, la voie religieu-
se c’est indemniser sur terre le cours de 
souffrance qu’il faudrait payer éternelle-
ment. (31-320, 7.6.1970)

Ainsi, l’Église de l’Unification n’en-
seigne pas à mener une vie riche et 
confortable sur terre. Même si vous 
devez mener une vie misérable et pau-
vre, et mourir dans la rue de telle sor-

te que même les chiens ne veulent pas 
toucher à votre cadavre, le jour viendra 
où des fleurs s’épanouiront à l’endroit de 
votre mort. Toutes les personnes saintes 
viendront s’y rassembler pour y créer 
une capitale.

Ma croyance est de laisser les mem-
bres de l’Église de l’Unification traver-
ser d’énormes difficultés pour la nation 
et le monde, pour en faire des enfants de 
piété et de loyaux sujets du Royaume. Je 
châtierai ceux qui ne veulent pas aller 
dans cette direction. Même si je vous 
donne des coups de pied aux fesses, c’est 
par amour, pour vous permettre de sur-
monter votre situation actuelle tragi-
que et vos difficultés du moment. (49-303, 
17.10.1971)



1. La réalité du monde spirituel 
et ses lois

1.1. Le monde spirituel 
est un monde infini qui 
transcende le temps 
et l’espace.

Savez-vous à quel point le monde 
spirituel est infini et immuable ? Même 
l’univers actuel est devenu si vaste. Sa 
taille dépasse les 22 milliards d’années-
lumière. Quelle taille cela fait-il ? En une 
seconde, la lumière franchit 300 000 
kilomètres, soit sept fois et demi le tour 
de la terre. La distance que parcourt la 
lumière à cette allure en un an est une 
année-lumière. Pour traverser l’univers, 
elle met 22 milliards d’années-lumière ; 
pas 200 jours. Alors, quelle est l’immen-
sité de l’univers ? L’univers entier est le 
théâtre de nos activités. (206-83, 3.10.1990)

Dieu est un être dont l’existence 
transcende le temps et l’espace. Il exis-
te en transcendant le temps et le monde 
de l’espace dont nous avons aujourd’hui 
connaissance. Une année, cela n’exis-
te pas dans le monde spirituel. Un an, 
deux ans ou bien un jour, rien de tel n’a 
cours dans ce monde. N’est-ce pas com-
mode ? On n’a même pas besoin de dor-

mir. Une fois dans le monde spirituel 
vous pouvez vivre sans sommeil. Vous 
pouvez vivre sans manger. Vous pouvez 
manger et vous nourrir à la seule force 
de vos pensées. Si quelque chose a cap-
té votre regard et votre mémoire visuel-
le vous dit que c’était bon, mille ou dix 
mille ans plus tard, le souvenir en est 
intact. Ne serait-ce pas fantastique qu’il 
en soit ainsi ? (176-294, 13.5.1988)

Le ciel ne comporte pas 365 jours par 
an comme le système solaire, et n’a que fai-
re d’un jour de 24 heures. Un an, ou bien 
deux ans, c’est un langage de terrien. Une 
année est fonction de la position des pla-
nètes dans le système solaire, et un jour est 
fixé par la rotation de la Terre sur son axe. 
Il est hors de question pour le monde spi-
rituel d’effectuer une rotation par jour sur 
son axe, comme la Terre, ou une révolution 
sur son orbite en un an autour du Soleil. Si 
c’est le matin, cela peut être le matin éter-
nellement. Il n’y a pas de concept de jour 
et d’année dans le monde spirituel. (175-196, 
17.4.1988)

Le monde spirituel transcende le 
temps et l’espace, on peut y parcourir 
des milliards de kilomètres à la secon-
de. Ce vaste monde transcende le temps 
et l’espace. Vous pouvez voir les cho-

Ch a pItR E II

À quoi ressemble le monde spirituel ?
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ses d’il y a mille ans et d’il y a dix mille 
ans. Vous voyez ces choses, mais qu’es-
sayez-vous de voir ? Vous ne regardez 
rien d’autre : que voulez-vous voir au 
juste ? Si vous êtes né homme, l’être que 
vous voulez rencontrer est une femme. 
Et après l’avoir rencontrée, vous voulez 
saisir la taille de l’amour originel dans le 
cœur de cette personne, ou encore toute 
la quantité d’amour qui émane de cette 
personne. L’amour sert d’unité de mesu-
re. (209-17, 24.11.1990)

Quel est le centre du monde spirituel ? 
Le monde spirituel est structuré autour du 
Dieu absolu qui en est le centre. Si le Dieu 
absolu existe, Il serait à l’origine de l’uni-
vers depuis le commencement. Il n’est rien 
qu’Il n’ait créé. Puisque toutes les créatu-
res Lui appartiennent, tout ce qui fait par-
tie de Dieu ressent ce qu’Il ressent et exis-
te par rapport à Lui. Par exemple, nous 
avons 400 trillions de cellules dans notre 
corps. Chaque fois qu’une cellule ressent 
quelque chose dans une certaine zone, cela 
se communique directement au cerveau. Il 
en est de même de tous les êtres existants 
qui sont en relation avec le créateur origi-
nel. La condition humaine est donc d’exis-
ter comme un être du monde phénoménal 
où l’on peut se relier à son origine en tra-
versant un certain cours. (140-123, 9.2.1986)

Quel genre d’être est Dieu ? Dieu est 
comme l’esprit de tout ce que l’univers 
comporte d’existences. Dieu est com-
me l’esprit de l’univers. Pouvez-vous 
voir votre esprit ? Le monde spirituel 
est comme le monde de l’esprit. C’est un 
endroit qui transcende le temps et l’es-

pace. Vous pouvez librement y manger 
ce que vous voulez. Vous n’avez pas à 
vous en faire pour la nourriture. Vous 
n’avez pas à vous en faire pour l’eau. 
Se vêtir n’est pas non plus une préoc-
cupation. Vous êtes au-dessus de tou-
tes ces contingences de la vie. Dans le 
monde spirituel, l’aller-retour de plus 
d’un milliard de kilomètres peut se fai-
re en un instant. Par quelle puissance ? 
Vous pouvez le faire avec la puissance de 
l’amour. Si vous souhaitez voir une per-
sonne que vous aimez, elle sera là sur le 
champ. (210-225, 23.12.1990)

Les animaux peuvent voler, et l’être 
humain, ce seigneur de la création, ne 
voudrait pas également voler ? Les êtres 
humains étaient faits pour voler.

Le monde spirituel est tel que les 
déplacements s’y font en un instant sur 
des trajets de plusieurs centaines d’an-
nées-lumière, sans l’aide d’un avion. 
Cela vous dirait de le visiter ? (199-128, 
16.2.1990)

Demandez un peu à Dieu : « Les 
insectes volent, même ces volatiles de 
pigeons peuvent voler, mais pourquoi 
pas nous ? » Que répondra-t-Il à votre 
avis ? Quand Dieu descend vous rendre 
visite des hauteurs du monde spirituel, 
le trajet se fait-il à pied, ou en vol instan-
tané ? Le monde spirituel est un mon-
de infini. De nos jours, l’être humain 
fabrique des vaisseaux spatiaux pour 
aller jusqu’à Vénus. Il peut arriver que 
les satellites suivent des objets mobiles 
pendant 14 ans et prennent des images 
pour nous les retransmettre. Mais il ne 
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faut pas 14 ans au monde spirituel. Un 
instant suffit. L’être spirituel va plus vite 
que l’éclair. Par conséquent, si vous sou-
haitez suivre Dieu qui Se déplace com-
me une personne spirituelle, et devenir 
l’objet de ce sujet d’amour et vivre avec 
Lui, allez-vous voler ou marcher ? Vous 
faites à peine quelques pas avec ce corps 
physique. (298-289, 16.1.1999)

En observant cet immense univers 
qu’est le monde spirituel, ne croyez- vous 
pas qu’il puisse y avoir des étoiles de dia-
mant ? Et des étoiles en or, il n’y en aurait 
pas, à votre avis ? Toutes ces étoiles sont 
à vous. Vous pouvez ressentir cette joie. 
Vous regardez la création étonnante que 
Dieu a faite et… c’est le monde idéal où 
toutes les communautés aimantes – la 
famille aimante de Dieu – s’harmoni-
sent comme un tout et font l’expérien-
ce d’une vie de découverte itinérante. 
Aimeriez-vous être en leur compagnie 
et faire partie de cette famille ? (126-145, 
12.4.1983)

Savez-vous que le monde spirituel 
existe ? Quelle certitude en avez-vous ? 
Ce monde-là est plus certain que celui-
ci. Quel genre de monde est le monde spi-
rituel ? C’est un monde où tout est possi-
ble en s’appuyant sur le dessein agréé par 
Dieu. (107-56, 20.1.1980)

Le monde spirituel est si peuplé ; or 
c’est un monde remarquable, idéal : un 
instant suffit pour convier à un festin 
des peuples de différentes nations et des 
milliards de gens du monde spirituel, 
et il y aura encore plein de restes. Voilà 

le genre de monde vers lequel je vais. Je 
n’avance pas avec mon regard fixé sur le 
monde physique. Je me prépare ici, pour 
aller dans l’autre monde éternel. (107-56, 
20.1.1980)

Une fois que vous êtes dans le mon-
de spirituel, chaque couple aura l’air 
d’une seule personne immense. À quoi 
ressemble-t-on dans le monde spiri-
tuel ? Chacun de nous formera comme 
une cellule. L’univers entier sera sembla-
ble à des hommes et des femmes. Voilà 
à quoi il ressemblera. Tout est organique. 
Si vous marchez de cette façon, l’univers 
marche. Être dans l’univers, c’est com-
me être des cellules de Dieu. Les êtres 
humains forment un seul corps. (207-97, 
1.11.1990)

Le monde spirituel se passe d’explica-
tions et d’excuses. D’un seul regard, vous 
savez tout. En un instant vous pouvez dis-
cerner si cette personne est en-dessous de 
vous, au même niveau, ou plus haut que 
vous. Même quand vous rencontrez des 
anciens, qui vécurent il y a des millions 
d’années, vous voyez aussitôt leur rang 
dans la hiérarchie de l’amour. Ce rang est 
absolu. Ceux qui sont d’un haut niveau 
tiennent naturellement leur rang et occu-
pent la position qui leur sied. Ceci ne se 
fait pas arbitrairement. C’est différent de 
ce monde. Ceux qui réussissent dans la vie 
en calomniant les autres et en leur voulant 
du mal seront retournés. Ils se retrouve-
ront en position contraire. C’est pourquoi 
je vous dis de chercher la voie de la droi-
ture. Croyez-moi, il faut chercher le droit 
chemin. (194-133, 17.10.1989)
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À quoi peut-on aspirer dans le mon-
de spirituel ? Le monde spirituel est un 
monde où vous êtes fournis en fonc-
tion de vos besoins, selon votre niveau. 
Vous voulez quelque chose, cette cho-
se est déjà là. C’est un monde où rien 
n’est impossible pour une personne qui 
a l’empressement et le sens de l’initia-
tive. Si vous voulez convier un million 
de personnes à une réception, cela peut 
se faire très vite car un million de per-
sonnes apparaîtront aussitôt et tous les 
préparatifs seront terminés à l’instant 
même où vous y pensez. Voilà à quoi res-
semble ce monde. Comment est-ce pos-
sible ? L’énergie atomique produit de la 
chaleur quand les atomes se divisent. De 
même, quand vous entamez le proces-
sus de division créatif de l’amour, tout 
sera possible en un instant. Pouvez-vous 
imaginer cela ? (141-278, 2.3.1986)

Dans le monde spirituel, quand vous 
décidez d’aller quelque part, vous êtes 
déjà en route. C’est comme cela. Dites-
vous que cet immense univers est le théâ-
tre de vos activités. L’amour doit avoir la 
priorité. Alors, il vous suffit de dire : « Je 
veux le voir. Je veux le voir ! » Si vous 
désirez voir quelqu’un autant que votre 
conjoint ou quelqu’un que vous aimez, 
vous irez en un instant à la rencontre de 
cet être. Si vous rencontrez un artiste 
dans le monde spirituel, vos dons artis-
tiques seront aussitôt portés à un niveau 
comparable à cet artiste. Tout est possi-
ble dans le monde spirituel. Quand vous 
allez dans le monde spirituel, vous pou-
vez chanter et danser dans tous les lieux 
que vous voulez. Tout le monde se réjoui-

ra, et votre esprit et votre corps seront en 
harmonie pour danser et chanter. C’est 
beau à voir.

Si Dieu faisait un dessin, n’empoche-
rait-Il pas le premier prix ? D’accord ? 
Est-ce que Dieu prend en photo le chef-
d’œuvre de quelqu’un, pour le placer sur 
un mur et le regarder ? Ou bien obser-
ve-t-Il Sa création qui tient lieu de chef-
d’œuvre ? Où va la préférence de Dieu, 
à votre avis ? Les chefs-d’œuvre ne sont 
pas nécessaires, n’est-ce pas ? Et puisque 
ce monde occupe une position suprême 
où votre cœur est grisé d’amour, vous ne 
vieillissez pas dans le monde spirituel. 
Ma mère doit être âgée à présent, mais 
dans le monde spirituel, elle a l’air qu’el-
le avait quand elle était au mieux à mes 
yeux. (201-101, 11.3.1990)

Des journées claires et ensoleillées 
à longueur de temps, on s’en lasserait. 
Il faudrait du brouillard, une lune cer-
née d’un halo de nuages, parfois même 
cachée à notre regard. Ces variations 
multiples que le temps nous donne à 
voir ont quelque chose de si artistique ! 
Pensez-y. C’est un monde d’art. C’est 
l’art devenu monde. Vous pouvez deve-
nir une personne comme cela, qui peut 
transformer une belle journée du mon-
de spirituel en un jour de brume, ou fai-
re affluer le brouillard à votre guise ; qui 
se distingue par ses dons artistiques de 
créer tout un bouquet d’émotions variées 
avec l’amour. Alors, tout le monde spi-
rituel s’intéressera à vous. Ils diront en 
chœur : « On s’amuse tellement avec cet-
te personne. » (201-101, 11.3.1990)
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Le monde spirituel transcende les 
distances et le temps. La notion de temps 
y est absente. À la simple pensée de voir 
une chose, elle est déjà là. Un instant 
suffit pour être en rapport avec le vaste 
Royaume de Dieu. Même sur terre, la dis-
tance n’est pas un problème avec le télé-
phone, n’est-ce pas ? De la même façon, 
tout lieu du monde spirituel devient 
accessible. Ce monde existe tel le mon-
de causal derrière les coulisses et telle la 
source d’énergie. (283-126, 8.4.1997)

Est-ce qu’il fera nuit dans le monde spi-
rituel, ou non ? Une fois dans le monde spi-
rituel, vous pouvez librement vous mettre 
en rapport avec la terre et rester au contact 
direct du monde matériel. En esprit, vous 
pouvez traverser l’eau et traverser directe-
ment la terre vers un autre continent, une 
autre région. Il y a quantité d’étoiles dans 
l’univers, mais toutes les routes vous sont 
ouvertes quand vous allez comme parte-
naire de l’amour vrai de Dieu. La vites-
se de l’amour est de loin la plus rapide. Il 
faut une seconde à la lumière pour couvrir 
300 000 kilomètres, soit sept fois et demi le 
tour de la terre. Mais l’amour est mille fois 
plus véloce que cela. Si l’amour vrai décide 
de parcourir des millions de milliards de 
kilomètres, il couvrira cette distance en un 
instant. Ce vaste monde spirituel peut être 
activé en un instant. (294-310, 9.8.1998)

Quel genre de travail pensez-vous 
faire en allant dans le monde spirituel ? 
Qu’y a-t-il à faire dans ce monde ? Allez-
vous y gagner de l’argent ? Vous faudra-
t-il des vêtements et une maison ? Tout 
ce que vous voulez sera fourni aussitôt. 

Dans le monde spirituel, vous aurez beau 
faire du vacarme et proférer des menaces 
pour satisfaire un désir égoïste, rien n’y 
fera. Il est bon que vous le sachiez. Par 
contre, tout sera là en un instant si vous 
dites que vous en avez besoin parce que 
vous aimez Dieu, vous aimez le monde 
et vous êtes au service du roi en qualité 
de prince du Royaume de Dieu. Tout ce 
que vous n’avez jamais pu avoir aupara-
vant dans le monde terrestre sera à vous 
en un instant. Sachez-le : tout ce qui est 
imaginable est possible dans le monde 
spirituel. (129-101, 1.10.1983)

On compare l’amour à la chaleur. 
Vous en parlez comme s’il s’agissait 
d’une chaleur, n’est-ce pas ? Vous parlez 
de la flamme de votre cœur, non ? Dans 
le monde spirituel, Dieu, étant l’essen-
ce de l’amour, apparaît comme lumière 
et chaleur.

Quand vous voyez avec vos yeux 
spirituels, vous êtes censé connaître la 
lumière dans tout son éclat, ses tons, 
son scintillement, et si elle se diffracte 
en couleurs de l’arc-en-ciel. La famille 
doit être en communion pour devenir 
une étoile scintillante. Les étoiles aus-
si deviennent toutes comme des lunes. 
Il y a même des astres qui sont ceints 
d’autres astres, comme le soleil. (303-42, 
4.7.1999)

En se mettant à créer, pensez-vous que 
Dieu commença par créer Sa couleur pré-
férée, ou est-ce qu’Il a d’abord créé la cou-
leur qui lui déplaisait le plus ? Si c’est le 
cas, de quelle couleur est la fleur qui s’épa-
nouit au début du printemps ? Elle est vio-
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lette. La couleur violette inclut le rouge et 
le rose, et quelle autre couleur encore ? Elle 
a toutes les couleurs en elle. Vous aimez le 
violet, non ? Le violet sied bien à ce qui est 
élégant. Le violet est la plus belle teinte du 
monde spirituel. (197-49, 7.1.1990)

Le monde spirituel pourrait appa-
raître sans couleurs. Ça brille telle-
ment, on dirait presque de l’argent. Cela 
ressemble à de l’argent, mais d’un éclat 
si intense et radieux qu’il tire au violet. 
Quand le courant passe dans un fila-
ment, le fil noir s’allume et donne une 
intense lumière blanche. Pareillement, 
dans le monde spirituel il n’y a pas de 
gens à la peau foncée. Ceux qui avaient 
une pigmentation foncée sur cette terre 
n’apparaissent pas ainsi dans le monde 
spirituel. Ceux qui vécurent avec une 
vraie conscience vont dans une clas-
se élevée du monde spirituel. On n’y 
trouve pas de personnes handicapées 
non plus. Les personnes difformes et 
infirmes ne présenteront plus de mal-
formation après avoir quitté leur chair. 
(293-223, 26.5.1998)

Quel âge avez-vous quand vous vivez 
dans le monde spirituel ? Vous vivez en 
paraissant l’âge où votre beauté était à 
son zénith. C’est l’air que vous auriez 
dans le Royaume de Dieu. Vous res-
tez ainsi pour l’éternité. Plus le fil de 
votre pensée est beau, plus votre visa-
ge et votre apparence gagnent en beau-
té. Voilà comment toutes les choses sont 
liées entre elles, quand vous connaissez 
le monde spirituel. (294-309, 9.8.1998)

Une fois dans le monde spirituel, vous 
ne vous souvenez pas de la terre. Qu’allez-
vous faire sur cette terre étouffante qui n’a 
que la taille de votre paume ? Le grand 
univers est devant vous. Est-ce que vous 
garderiez le souvenir d’une chose qui doit 
avoir la taille d’un grain de sable ? La Terre 
est pourtant le seul lieu équipé d’une usi-
ne de production des citoyens du monde 
spirituel. L’univers ne comporte qu’un seul 
endroit comme celui-là. Quoi, vous pen-
siez que Vénus était habitée ? C’est le seul 
endroit de l’univers à être habité vous dis-
je. (198-367, 11.2.1990)

1.2. Suprématie de l’amour 
dans le monde spirituel

Le monde spirituel est un lieu où 
prévaut le concept d’amour vrai. Le 
Royaume de Dieu est là où vous allez 
après avoir fait pleinement l’expérien-
ce de l’amour vrai avec vos cinq orga-
nes des sens, pourrait-on dire. Quand 
vous atteignez cette position, vous pou-
vez tout faire dans le monde spirituel. 
L’environnement idéal pour la vie tient 
là son point de départ. Vous ne savez pas 
à quel point c’est une merveille. (246-44, 
23.3.1993)

Quel genre d’endroit est le mon-
de spirituel ? C’est un monde d’harmo-
nie où tout regorge et déborde d’amour. 
Vous croyez bien que le courant puis-
se atteindre des millions de foyers 
new-yorkais en un instant rien qu’en 
appuyant sur un bouton, non ? Alors, ai-
je l’air de mentir ou bien est-ce la véri-
té de dire que cet univers peut fonction-
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ner d’une seule pression sur le bouton de 
l’amour ? Le Royaume de Dieu sur terre 
est un lieu où toutes les lampes ont des 
ampoules d’amour. Alors, qu’est-ce que 
le Royaume de Dieu dans le monde spi-
rituel ? C’est un endroit où tout s’allume 
avec les ampoules de l’amour.

Donc, tant que vous gardez un cœur 
aimant et tirez la corde de l’amour, vous 
pouvez tirer dans tous les sens. Tirez-la 
en arrière, elle ira en arrière. Tirez-la de 
côté, elle ira de côté. Quand vous la tirez 
de cette façon, elle essaie d’aller com-
me cela. Si vous tirez de cette façon, elle 
essaie d’aller vers le haut. Vous pouvez 
la contrôler à votre gré. Elle bouge sans 
offrir de résistance, mais naturellement. 
Elle devient automatiquement comme 
cela. Vous comprenez ? (112-17, 15.3.1981)

Il n’y a rien à envier dans le mon-
de spirituel. Allez-vous comparer votre 
incarnation d’amour à un diamant, à 
une once d’or ou à une perle ? Ne vous 
en faites pas pour les pierres précieuses, 
vous rendez un plus bel éclat. Une incar-
nation d’amour a davantage de beauté.

Y a-t-il des diamants d’amour parmi 
les diamants ? Et des diamants de vie ? 
Nous sommes des êtres de valeur et nous 
pouvons même émouvoir le cœur des dia-
mants et influencer toutes les choses. Nous 
sommes un précieux diamant d’amour. 
Nous sommes un précieux diamant de vie. 
Voilà ce que nous sommes. Nous sommes 
de pures merveilles ! (201-101, 11.3.1990)

Le monde spirituel est un endroit 
rempli de l’électricité de l’amour. C’est 
le monde spirituel que je connais. On 

essaie aujourd’hui d’établir des liens 
d’amour avec tout. Pourquoi vouloir éta-
blir des relations d’amour ? C’est pour 
être en phase avec le monde spirituel. 
Voilà qui confirme exactement la théo-
rie. Puisque les choses sont ainsi, nous, 
les êtres existants, n’avons d’autre choix 
que d’y répondre. Sachez que c’est notre 
position, et nous ne pouvons pas l’éviter. 
(112-17, 15.3.1981)

C’est fou le nombre de mines inima-
ginables, faramineuses, qu’il peut y avoir 
dans le monde spirituel. Or, argent, pier-
res précieuses y sont en quantités infinies. 
Avec les belles fleurs qui s’y trouvent, si 
une personne qu’elles aiment s’approche, 
la fleur endormie ouvrira grand la bou-
che et les yeux pour accueillir cette per-
sonne. Mais si vous passez votre chemin 
alors que la fleur vous demande de rester 
encore un moment, elle dira : « Oh ! » et 
se fanera. (213-277, 21.1.1991)

Quand Dieu rit, le monde entier rit 
en chœur. C’est comme cela dans le 
monde spirituel. Quand vous allez dans 
le monde spirituel, c’est comme le mon-
de de l’intuition. Vous savez déjà si Dieu 
est heureux ou non, et s’Il est de bon-
ne humeur ou pas ce jour-là. Si quelque 
chose se passe dans le monde physique 
et que vous voyez Dieu S’en réjouir, alors 
le monde spirituel tout entier enfle et se 
met à flotter. (193-264, 8.10.1989)

Qu’allez-vous faire dans le monde 
spirituel céleste ? Vous aurez des mots 
d’amour et des chants d’amour. Dans 
le monde spirituel, si on vous adresse 
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la parole sur un air d’opéra, vous devez 
répondre à la personne sur le même ton 
de l’opéra. Si on vous parle sous forme 
de danse, la réponse doit être dansée. 
Vous serez dans une allégresse éternelle 
et jamais lassé de danser. Si on se met à 
danser quelque part, tout le Royaume de 
Dieu va danser. Si on entonne des chants 
quelque part, tout le monde chante. Vous 
danserez avec votre épouse bien-aimée. 
Si vous dansez avec la femme de quel-
qu’un d’autre, vous lui direz : « Je vais 
danser avec vous pour pouvoir aimer 
mon épouse adorée cent fois plus que 
vous. » Vous devriez voir les choses de 
cette façon.

Si vous dansez en tenant les mains 
d’une autre femme, vous le ferez pour 
que l’acte d’amour avec votre femme soit 
mille fois ou dix mille fois plus stimu-
lant. (107-331, 8.6.1980)

Quand Dieu vous regarde depuis 
le monde spirituel, si vous atteignez le 
point où votre cœur vibre avec la clo-
che de l’amour, l’amour donnera une 
lumière encore plus vaste. Cette lumiè-
re irradie en cinq couleurs. Aux yeux de 
Dieu, elle a plus d’éclat qu’un diamant. 
La lumière plaît à Dieu et, plus encore, 
elle L’attire quand il y a une saveur dans 
la lumière. Plus Il la regarde, plus il est 
enivré.

Voilà pourquoi Dieu parle de l’amour. 
Si vous faites carillonner la cloche de 
votre cœur, le ciel et la terre en seront 
émus. Si vous pouvez émouvoir le cœur 
de toutes les races, Dieu aussi sera ému 
et dira « Ah ! ». Sachez que cette cloche 
existe bel et bien. Combien de larmes 

vous avez versées pour l’amour et com-
bien de fois vous avez fait l’expérience 
d’avoir le cœur brisé par l’amour – c’est 
votre destin. (103-28, 28.1.1979)

Une fois dans le monde spirituel 
céleste, on peut être en contact avec quel-
qu’un en un instant par le pouvoir de 
l’amour, même si la personne est loin de 
là. Si nous voulons rendre visite à quel-
qu’un d’éloigné dans notre région nata-
le par amour, nous pouvons y retourner 
en un instant.

Puisque le monde spirituel est un mon-
de de dimension infinie, l’aller-retour sur 
des millions de kilomètres peut se faire en 
un instant grâce à l’amour. Il n’y a pas plus 
véloce que l’amour. Si vous n’avez pas de 
fondement d’avoir uni votre esprit et votre 
corps dans l’amour, alors vous n’avez rien à 
voir avec le monde spirituel. Aussi devons-
nous bien savoir que le point de départ de 
l’unification se trouve en vous-même, pas 
dans le monde objectif. (216-192, 31.3.1991)

Si haut que soit Dieu, si vous L’appelez 
avec un cœur aimant pour Lui dire : 
« Dieu ! », Il répondra immédiatement 
dans votre cœur en disant : « Oui ? ». Si 
vous demandez : « Dieu, où es-Tu ? » Il 
répondra : « Où ? Pourquoi Me deman-
der où je suis ? Je suis à la source de ton 
cœur. » Dieu n’est-Il pas originellement 
la source ? Il est à la racine et à la sour-
ce de notre cœur. C’est ainsi. (194-41, 
15.10.1989)

Il est essentiel dans le monde spiri-
tuel d’aimer Dieu plus que le monde, 
plus que votre pays, plus que votre épou-
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se, et plus que votre fils. C’est le Principe. 
Votre mère, votre père et vos enfants doi-
vent tous aimer Dieu de la même façon. 
Votre mère devrait dire à son mari : 
« Chéri, tu peux m’aimer, mais tu dois 
aimer Dieu plus que moi. » Alors seule-
ment, elle recevra de son mari l’amour 
divin, à une dimension plus élevée.

Même les enfants doivent supplier à 
genoux et les mains jointes : « Mettez-
nous de côté, et recevez d’abord l’amour 
de votre autre parent. Je veux vous aimer 
comme les parents qui ont reçu l’amour 
du Parent originel. » (126-142, 12.4.1983)

Le monde spirituel est un monde où 
une personne qui peut se tenir en posi-
tion de partenaire objet devant Dieu, 
l’incarnation de l’idéal de l’amour, peut 
créer tout ce à quoi elle pense en un ins-
tant. C’est un monde où un banquet 
pour des milliards de gens est prêt en 
un rien de temps.

Si vous portez des vêtements éblouis-
sants en disant que vous donnerez du plai-
sir à Dieu comme Son objet d’amour, vous 
devenez magnifique. Le monde spirituel 
est un monde où des choses peuvent se 
produire qui dépassent notre imagination. 
Ceux qui ont connaissance de ce monde 
n’ont pas de quoi être excités par la vie sur 
cette terre. Une personne comme moi ne 
s’en fait donc pas, même si on me met au 
cachot. Notre courte vie sur cette terre 
n’est qu’un souffle éphémère à l’échelle du 
monde spirituel. (211-244, 30.12.1990)

Avec le cœur de Dieu et le cœur du 
Royaume de Dieu, vous pouvez créer 
l’unité avec toutes les choses et être en 

harmonie partout où vous êtes. Quand 
les choses prennent cette tournure, ceux 
qui vivent dans cette classe et peuvent 
franchir ces portes diront : « Oh ! man-
se ! J’aime Dieu ! » Ils voudront Le sui-
vre et il y aura du bonheur pour tous. 
Ils peuvent manger tout ce qu’ils veu-
lent, porter les vêtements qui leur plai-
sent, ils peuvent jouer s’ils en ont envie 
et peuvent faire tout ce qu’ils veulent. 
Ils peuvent ressentir toutes les choses 
qu’ils n’auraient pu éprouver en cent ans 
de leur vie sur terre, et toutes les joies et 
actions de grâce qui peuvent être expé-
rimentées en un instant et rester par la 
suite. (106-229, 30.12.1979)

Quel genre de monde est le monde spi-
rituel ? C’est un espace où tout est possible 
à condition d’avoir un cœur qui vous per-
met d’être au diapason du cœur de Dieu. 
Dans le futur, quand nous aurons des 
dizaines de millions de moonistes, vous 
pourrez dire : « Oh ! Vous devriez changer 
vos vêtements pour ces nouveaux habits » 
et ils changeront tous leurs vêtements pour 
de nouvelles tenues sur le champ. Et si vous 
dites : « Que tel et tel banquet se tienne ! » 
il en sera aussitôt ainsi.

Les tables seront décorées d’or et 
d’argent, le linge tissé de cinq couleurs 
éblouissantes. Les chaises seront du 
même style, tous les convives se mettront 
à danser, emportés par la joie, la félicité 
et l’amour. C’est un endroit où vous pou-
vez être heureux même en dansant pen-
dant mille ans. (106-229, 30.12.1979)

Il vous suffit de vous dire avec un 
grand cœur plein d’amour que vous 
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voulez rencontrer quelqu’un qui est à 
des centaines de millions de kilomè-
tres de là, pour qu’il soit là tout à coup. 
Si vous lui demandez « Pourquoi es-tu 
venu ici ? », il répondra : « Tu m’as appe-
lé, alors je suis venu. » Si vous lui deman-
dez : « Il t’a fallu combien de kilomètres 
pour venir ? » il répondra qu’il a parcou-
ru plus d’un million de kilomètres. Le 
monde spirituel transcende les distan-
ces. L’univers est le champ de vos acti-
vités. Mais pourquoi nous casser la tête 
avec des choses qui n’existent pas dans le 
monde spirituel – l’argent, les diplômes, 
une position ? Ces choses n’ont pas la 
moindre existence dans ce monde. Elles 
n’engendreront rien qui demeure.

Pour l’instant, il nous faut de l’ar-
gent, des connaissances et du pouvoir, 
dans ce monde ; dans le monde spiri-
tuel, ça ne sert à rien. Rien dans le mon-
de spirituel ne vous accueillera. Même si 
le monde spirituel s’intéresse à vous et 
essaie de s’unir avec vous, vous ne pou-
vez rien avoir. Là-bas, rien de ce qui va 
contre l’essence originelle ne peut s’unir 
avec vous. Vous n’arriverez pas à attirer 
l’attention du monde spirituel. (205-128, 
29.7.1990)

Si vous pensez : « Je veux voir telle per-
sonne », elle apparaîtra immédiatement 
devant vous. Au cours d’une conversa-
tion avec cette personne, vous pouvez lui 
demandez : « Vous êtes bien telle et tel-
le personne ? » et l’autre vous dira : « C’est 
exact, j’ai vécu à tel endroit voilà des cen-
taines de milliers d’années. Vous vouliez 
me voir ? Vous avez quelque chose à me 
demander ? » Et là, vous allez répondre : 

« Certainement. J’ai enseigné les choses de 
cette façon. Entre vous et moi, que de diffé-
rences ! Vous voyez ? » Cela ne prend guè-
re de temps. Vous le saurez aussitôt que le 
dialogue s’engagera. La vie dans ce mon-
de est vraiment pleine de tracas ! Il n’y a 
pas besoin de voiture, dans le monde spiri-
tuel. Les émotions de l’amour peuvent tout 
créer. Tout peut se créer par la seule force 
de l’idée d’amour vrai. (217-131, 12.5.1991)

Ceux qui ont vécu, il y a des millions 
d’années, même dix millions d’années, 
viendront vous saluer. La Bible parle 
d’une histoire humaine de quoi, six mil-
le ans ? En voilà, une drôle d’affirma-
tion. Les choses ont tellement évolué au 
cours des millénaires passés ! Les gens 
qui vivaient jadis pouvaient ressentir le 
Ciel dans leurs cœurs bien plus que ceux 
qui vivent aujourd’hui.

Quant à l’aspect culturel de la vie, 
c’est l’inverse. Le domaine de l’esprit et le 
développement de la vie culturelle vont 
de pair, non ? Si vous approfondissez 
votre savoir, vous comprendrez davan-
tage selon la mesure de votre savoir, et 
deviendrez plus sensible en analysant 
les choses. Le fondement pour absorber 
l’inspiration gagnera donc du terrain en 
ce monde.

Dorénavant, donc, le monde spirituel 
enseignera naturellement ceux qui ont de 
telles connaissances et sont concernés par 
l’évolution du monde. Ils comprendront 
par des ondes spirituelles ce qui va se pro-
duire. Quand vous allez dans la position la 
plus haute, il n’y a qu’un seul but, n’est-ce 
pas ? C’est comme cela. (206-138, 3.10.1990)
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Si vous souhaitez rencontrer quel-
qu’un qui est à des millions ou des mil-
liards de kilomètres de là, cette personne 
fera aussitôt son apparition. Le Royaume 
de Dieu a beau être vaste, quand vous 
préparez votre cœur et dites que vous 
aimeriez rencontrer quelqu’un, quel-
qu’un que vous aimez, cette personne 
sera aussitôt devant vous. C’est fantasti-
que ! N’est-ce pas renversant ? Quand la 
personne sera devant vous, vous saurez 
à quel niveau vous êtes. Vous saurez quel 
est votre niveau. Vous saurez si vous êtes 
plus haut ou plus bas que cette person-
ne. Même s’il a été votre ami le plus pro-
che, il vous saluera aussitôt qu’il vien-
dra à vous, si vous êtes plus haut que lui 
dans la classe d’amour du point de vue 
du Ciel. Même votre mère ou vos ancê-
tres très lointains vous salueront. Ça se 
passe comme cela dans le monde spiri-
tuel. (206-138, 3.10.1990)

La nourriture est une préoccupation 
de votre vie, n’est-ce pas ? Et il nous faut 
des usines pour fabriquer des automo-
biles, des engrais, des vêtements, de la 
nourriture, et ainsi de suite, pas vrai ? 
Les gens sont pris par les tâches culinai-
res chez eux, n’est-ce pas ? Dans le mon-
de spirituel, rien de tout cela n’existe. Pas 
besoin de voitures. Pas besoin d’avions. 
En un clin d’œil, vous franchissez cent 
millions de kilomètres. L’énergie spiri-
tuelle se déplace plus vite que les rayons 
du soleil. Les rayons du soleil, qui furent 
créés par Dieu, se déplacent à raison de 
300 000 kilomètres à la seconde.

L’électricité n’a-t-elle pas la même 
vélocité que la lumière ? En Dieu, l’amour 

originel et la vie sont animés d’une éner-
gie qui se déplace des milliers de fois plus 
vite que cela. (206-138, 3.10.1990)

Dans le monde spirituel, quand vous 
rendez visite à quelqu’un d’un niveau 
inférieur à votre niveau d’amour, vous 
pouvez posséder la maison de cette per-
sonne si elle vous plaît. Le maître des lieux 
le saura dès qu’il vous verra entrer dou-
cement chez lui. Il saura dès qu’il verra 
votre front et votre visage. S’il reconnaît 
en vous quelqu’un d’une classe plus éle-
vée, il vous accueillera au salon et vous 
souhaitera la bienvenue chez lui. (207-95, 
1.11.1990)

Si vous devenez le fils ou la fille de 
Dieu, le vaste univers deviendra vôtre. 
Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, vous aimeriez me suivre partout ? 
Vous ne pouvez pas le faire pour l’ins-
tant. Là où je vais, vous ne pouvez pas me 
suivre. La porte de votre cœur est étroi-
te. L’amour vrai vous permet de franchir 
librement une porte large ou bien étroi-
te. Seul l’amour vrai peut y arriver. Ce 
lieu d’amour vrai représente l’ensemble. 
Vous pouvez donc entrer et sortir par où 
cela vous chante. (207-95, 1.11.1990)

Votre amour de l’humanité et votre 
amour de toutes les choses que Dieu 
a créées se mesurent d’après ce critè-
re : combien les aimez-vous comme 
Dieu les aime ? À partir de là, vous sau-
riez tout d’un seul coup, plus vite qu’un 
ordinateur. Les femmes mariées sont fiè-
res de dire combien leurs maris les ont 
aimées, n’est-ce pas ? Pareillement, dans 
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le monde spirituel, en prenant pour axe 
l’amour de Dieu, vous pouvez tirer fierté 
de l’amour de Dieu que vous avez reçu : 
l’amour originel est l’amour de niveau le 
plus élevé. Chaque niveau est fixé d’après 
ce critère. (216-171, 3.10.1990)

S’il existe une échelle du cœur de 
Dieu dans le Royaume de Dieu, com-
ment ferez-vous pour l’escalader ? En 
faisant des allers et retours en hélicop-
tère ? Ou par un ascenseur qui vous 
conduit tout droit là-haut ? Voulez-vous 
y aller en hélicoptère ? Vous voudriez 
prendre l’ascenseur. C’est un ascenseur 
ouvert toute l’année. Il est vertical. Pour 
vous lier à l’amour de Dieu, vous devez 
être sur la ligne perpendiculaire.

La Bible dit : « Tu aimeras le Seigneur, 
ton Dieu, de tout ton cœur, de toute ton 
âme, de toute ta force et de tout ton 
esprit… » Entendons par là que le centre 
de toutes les choses est l’amour. Quand 
vous concentrez toutes vos fonctions et 
votre conscience pour aimer Dieu, vous 
irez droit dans l’ascenseur. Il vous faut 
faire l’expérience de ce monde mer-
veilleux. (208-142, 17.11.1990)

Dans le monde spirituel, si vous avez 
une relation verticale avec Dieu, vous 
serez parfaitement à votre place, où que 
vous alliez : au nord, au sud, à l’est et à 
l’ouest. N’importe quelle société avec de 
nombreuses associations, et ayant tant 
de caractéristiques… Combien som-
mes-nous dans cette salle ? Si nous som-
mes cinq cents, cela veut dire cinq cents 
types de personne. Chacun est différent, 
n’est-ce pas ? Dans le monde spirituel, 

on se rassemble par groupes d’affinités. 
Cela va plus vite qu’avec un ordinateur. 
En passant devant les autres, vous pou-
vez dire leur disposition. Au bout d’une 
semaine, vous serez capables de pénétrer 
tout ce qui est derrière chacun et jus-
qu’aux tréfonds du monde secret d’une 
personne. Les mots ne sont pas néces-
saires. Vous pouvez sentir ce que le cœur 
d’une personne veut vous dire. C’est un 
monde qui sait tout, une sorte de grand-
père ordinateur. (211-244, 30.12.1990)

Comprenez-vous que Dieu a tout créé 
à cause de l’amour ? Si vous demandez 
à Dieu ce qu’Il aime le plus, quelle sera 
Sa réponse à votre avis ? Dieu n’a pas de 
préférences. Il n’a pas besoin d’argent, de 
savoir, ou bien de pouvoir.

De quoi avons-nous besoin ? Dans 
l’amour, l’argent, le savoir et le pouvoir 
sont inclus. Le pouvoir de l’amour dure 
à jamais. Une personne qui comprend 
l’amour réel sur la terre n’aura rien à 
apprendre au ciel. Ce genre de person-
ne peut entrer dans le cœur de Dieu et 
en sortir à tout moment.

Elle peut aller librement à l’est, à 
l’ouest, au sud et au nord à travers le 
corps de Dieu. C’est un peu le principe 
de la gare centrale. Quand vous allez et 
sortez de Son cœur, un pouvoir extraor-
dinaire est généré, car toute l’énergie des 
quatre directions s’y concentre. En pas-
sant par le point central, même une peti-
te personne de rien du tout sera élevée 
à la même position que Dieu. L’amour a 
réellement une telle puissance. (202-86, 
6.5.1990)
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Tout ce qui est espace et électrici-
té captive nos contemporains, et il y a 
de quoi. C’est parce qu’ils sont com-
me une huile de graissage intérieure 
pour fonder le monde idéal de l’amour. 
Vous pourriez dire « Amen ». On peut 
donc en conclure que le monde spirituel 
est le monde rempli par l’électricité de 
l’amour. L’harmonie se crée donc dans 
ce monde ; avec l’électricité de l’amour, 
rien n’y est impossible. Avec l’électrici-
té de l’amour, il n’est rien que nous ne 
puissions faire dans ce monde. Par là, on 
peut voir que le monde spirituel présen-
te des possibilités qui nous permettent 
de résoudre des problèmes de base ayant 
trait à la conscience et à la compréhen-
sion. Alors, qu’est-ce que le monde spiri-
tuel ? C’est une sphère éternelle qui dési-
re des éléments éternels.

Donc, un être spirituel ayant vécu 
l’amour sur terre ira sûrement dans ce 
monde, automatiquement, comme atti-
ré par un aimant. Le niveau du monde 
spirituel où vous irez dépendra de votre 
degré d’expérience et de sensibilité à ces 
choses. (112-17, 15.3.1981)

1.3. L’amour, air du monde 
spirituel

De quoi le monde spirituel est-il 
fait ? L’amour y tient lieu d’atmosphè-
re. L’amour est de l’air. Votre esprit et 
votre corps doivent être au contact de 
l’amour sur terre et l’expérimenter com-
me un facteur d’harmonie. Une fois que 
vous créez la sphère de cette expérien-
ce, vous pouvez aller n’importe où. Vous 
serez reliés à Dieu comme la sève de l’ar-

bre lie la racine de l’arbre aux bourgeons. 
Vous percevez d’instinct quand Dieu se 
réjouit. Vous saurez que le banquet de 
Dieu sera célébré à l’est. Vous pouvez y 
aller automatiquement. C’est la terre de 
la liberté. (162-287, 17.4.1987)

Dans le monde spirituel, vous res-
pirez un air fait d’amour. Tout vient de 
l’amour, vit pour l’amour et s’harmoni-
se avec le principe d’amour pour pou-
voir aimer. Cet amour, il vous faut l’ac-
complir ; alors seulement vous êtes en 
position d’incarner l’espoir que Dieu a 
guetté tout au long de l’histoire humaine 
et d’être accueilli où que vous alliez dans 
le Royaume de Dieu. (143-72, 15.3.1986)

Les éléments de l’amour recouvrent le 
monde spirituel. Une couche d’air entou-
re la terre, mais le monde spirituel baigne 
dans l’amour. Sur terre, on inspire de l’oxy-
gène et on expire du gaz carbonique, mais 
dans le monde spirituel, c’est de l’amour 
qu’il y a à respirer. L’amour humain profa-
ne ne sera pas le moteur de nos échanges 
dans le monde spirituel. Nous y donnons 
et nous y recevons uniquement de l’amour 
vrai. (145-267, 15.5.1986)

À force de vous battre, je dois vous 
transformer en or pur. Je ferai de vous 
de l’or pur. Puis vous devrez vous sacri-
fier. Sacrifiez-vous. Vous devez mourir, 
être anéanti. Disparaissez, disparaissez, 
sacrifiez-vous, sacrifiez-vous, disparais-
sez et devenez zéro. On est à l’âge de 
l’électricité et l’ère spatiale. Pourquoi ? 
C’est que le monde spirituel se fait pro-
che. Le Principe divin dit qu’avant l’ap-
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parition de la vérité, ce qui est extérieur, 
ou Caïn, doit apparaître d’abord. Ce 
monde est un monde de type Caïn. En 
ce sens, je suis bien le pionnier des étu-
des sur l’électricité de l’amour de Dieu. 
(112-19, 15.3.1981)

Une fois que vous serez dans le mon-
de spirituel, tout sera relié, de l’enfer jus-
qu’au monde spirituel intermédiaire, de 
là jusqu’au paradis et au Royaume de 
Dieu – en fonction de votre degré d’adap-
tation et de conformité au Principe. Ne 
doit-il pas y avoir une règle de ce gen-
re ? Quelqu’un, fût-il le président des 
États-Unis, un prix Nobel, un chercheur 
de renom mondial, peut-il aller dans 
le Royaume de Dieu en entrant dans le 
monde spirituel ? Peut-il passer ? Non, 
ce n’est pas possible. Voilà pourquoi le 
monde religieux nous enseigne de renon-
cer à tout et partir. Vous devez renoncer 
à tout et partir. Qu’y a-t-il alors de plus 
précieux ? L’important, c’est combien 
d’épreuves une personne a subies pour le 
Ciel, combien elle a pu endurer de souf-
france pour ce monde et combien de lar-
mes elle a versées. C’est le billet d’entrée 
pour l’autre monde. Ceci ne souffre pas 
de contestation. C’est absolu. La théorie 
est respectée. (91-172, 15.3.1978)

Voulez-vous faire partie du grou-
pe des essoufflés qui suffoquent et ont 
besoin d’aide respiratoire pour être en 
phase avec le monde éternel dans le but 
de la résurrection ? Ou alors est-ce que 
vous vivrez dans la liberté de la sphère 
de l’amour, où vous pouvez vous dépla-
cer à votre guise ? C’est le chemin de la 

vie, parce que la vie sur terre doit être 
orientée vers ce but et dans l’intérêt du 
monde. Sachez que le chemin inévitable 
de la vie que vous devez emprunter doit 
être celui que vous suivez en prévision 
des temps à venir. (107-56, 20.1.1980)

1.4. Les vies des êtres spirituels 
et leurs relations

Dieu est le créateur qui fit ce ciel et 
cette terre. Il est l’initiateur, le parent 
même de tous les êtres de ce monde. 
Tout ce qui existe tient de Lui sa valeur. 
C’est de Lui que ce monde phénoménal 
a tiré son origine.

Les âges vont et viennent, mais ces 
changements n’affectent en rien l’Être 
absolu. L’Être absolu ne change pas. Il 
n’est pas limité par le temps et l’espace. Il 
transcende toutes les limitations et tient 
toutes les limitations sous Sa gouverne. 
Quel est cet être ? Nous ne L’appelons 
pas seulement Dieu. Il est notre « Père ». 
Nous devons L’appeler notre « Père céles-
te ». Comment faut-il appeler Dieu ? Il 
est votre Père, qui vous a donné nais-
sance. « Renaître », c’est un terme qui est 
apparu après la chute. Mais Dieu est le 
Père qui, à l’origine, vous a donné nais-
sance. Votre père physique est le père qui 
a fait le lien entre Dieu et vous. Une fois 
dans le monde spirituel, vous parlerez 
de votre père physique comme d’un frè-
re, et non comme d’un père. Votre mère 
charnelle aussi, vous ne l’appellerez pas 
« Maman ». (21-249, 24.11.1968)

Quand vous allez dans le monde spiri-
tuel, Adam et Ève appellent Dieu « Père ». 
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Or vous-mêmes, leur descendance après 
des milliers de générations, vous l’appe-
lez également Père, n’est-ce pas ? Est-ce 
que vous priez en disant « Dieu, mon frè-
re aîné », ou bien « Père céleste » ? Alors 
qui est votre père physique ? Que devient-
il pour vous dans le monde spirituel ? Il 
sera comme votre frère aîné. Qu’est-ce 
qu’un frère aîné ? C’est quelqu’un qui est 
né avant vous. Votre aîné est quelqu’un 
dont la venue au monde a précédé la vôtre. 
Le frère aîné intérieur est donc Dieu et le 
frère aîné extérieur votre père physique. 
Sachez bien qu’on ne peut pas développer 
théorie plus grande que celle-ci. (302-168, 
24.11.1968)

Comment tous les êtres humains 
qui sont nés de leurs parents appel-
lent-ils Dieu ? Tout le monde L’appelle 
« Père », comme les chrétiens. Dans 
la même famille, le grand-père appel-
le Dieu « Père » et le père L’appelle aus-
si « Père ». Les petits-enfants appellent 
Dieu « Père ». Tous les membres de la 
famille L’appellent « Père ».

Dieu est donc le Père de toute l’huma-
nité, et tous les être humains sont frères 
et sœurs. Je me demande parfois comme 
ce serait intéressant dans le monde spiri-
tuel si tout le monde devenait vraiment 
comme cela. (21-249, 24.11.1968)

Idéalement, sur terre, nous devrions 
pouvoir rencontrer nos ancêtres de la 
première génération ; qu’en est-il de 
Dieu, qui créa nos ancêtres ? Nous pou-
vons aussi voir Dieu. Savez-vous ce que 
cela signifie ? C’est dans la famille que le 
Dieu invisible exprime Son amour. Tous 

les ancêtres de l’histoire qui naquirent 
de l’amour sont régis par cet amour dans 
le monde spirituel. L’amour est le même. 
(214-268, 3.2.1991)

Si toutes les familles ne font plus 
qu’un dans l’amour vrai et entrent dans 
le monde spirituel, elles vivront éter-
nellement en consommant les éléments 
spirituels de la chair et du sang de Dieu. 
Quand vous irez là-bas, il n’y aura pas 
de travaux des champs ni de travail tout 
court. Vous pouvez vivre à tout jamais 
en humant la nourriture de l’amour vrai. 
Rien qu’au regard, la saveur est grande. 
Vous partagez et savourez la nourriture 
de l’amour. Vous vivez en partageant les 
éléments de Dieu, Sa chair et Son sang, 
et Son amour. (278-286, 26.5.1996)

Qui est Dieu ? Il est votre ami ! Il est 
votre ami le plus élevé. Et Il est votre 
frère aîné, votre père, votre roi et votre 
créateur. Ainsi, quand vous entrez dans 
le vaste monde du Ciel dans le mon-
de spirituel, même si vous demandez à 
Dieu quelque chose de plus grand que 
ce qui est là, Il le fera pour vous. Ce ne 
sera pas un problème. Quelle fierté vous 
allez en tirer ! C’est la position de repré-
senter Dieu. Voyez-vous Dieu haïr ceux 
qui parviennent à cette position ? Que 
non ! Il les accueillera en disant : « Mon 
fils, mon fils numéro un ! » C’est le plus 
grand souhait d’un parent. (293-161, 
26.5.1998)

L’amour entre un père et son enfant 
est chéri dans le monde physique. De la 
même façon, si vous vivez votre vie avec 
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ce genre d’amour sur terre, vous servi-
rez Dieu comme votre parent et vivrez 
au ciel comme l’enfant de Dieu. Ce gen-
re de vie dans le monde spirituel cor-
respond trait pour trait au genre de vie 
d’une famille non déchue sur terre, puis-
que le caractère et la qualité des gens sont 
les mêmes. (214-268, 3.2.1991)

La famille qui ne chute pas peut com-
muniquer à la fois avec le monde spiri-
tuel et le monde physique. Si vous appelez 
votre arrière-arrière-grand-père, vous 
pourrez le rencontrer. Vous serez capa-
ble de trouver qui est son grand-père, 
et qui sont vos ancêtres de la quatriè-
me génération, la cinquième, la centiè-
me, la millième et au-delà. Si vous vous 
demandez à quoi ressemblaient Adam 
et Ève, ils vous apparaîtront et diront : 
« Voilà comment nous sommes. » Vous 
direz : « Mes yeux ressemblent à ceux 
d’Adam et Ève ! Mon nez aussi ! Et ma 
bouche ! » Vos visages seraient de formes 
similaires. Y a-t-il plus de quatre choses 
qui donnent une forme à votre visage ? 
Les yeux, le nez, les oreilles et la bouche. 
Quatre choses. Vous direz aussi : « Oh ! 
Nos membres se ressemblent ! Ils ont 
aussi des yeux qui clignent ! Et ils par-
lent avec cela ! Nous sommes vraiment 
pareils ! C’est fou comme nous nous res-
semblons ! » (214-268, 3.2.1991) 

Dans le monde spirituel, les grands-
pères et grands-mères tout ridés auront 
bien plus de charme que vous. Ils auront 
l’air plus beau. Ils peuvent rester dans cet 
état s’ils ont de l’amour. C’est un monde 
unifié, et c’est un monde beau. Pouvez-

vous agir comme vous le faisiez naguère, 
en rencontrant votre grand-père et votre 
grand-mère ? Ce serait si épatant pour 
nous de voir de beaux grands-pères et 
de belles grands-mères ! Voilà une scè-
ne belle à voir dans le monde spirituel, 
quand la petite-fille pousse des cris en 
s’approchant des grands-parents.

Si vous aimez votre grand-père, qui 
donc est son grand-père, et le grand-
père de vos ancêtres ? Le premier grand-
père est Dieu. Si vous dites : « Ah, Dieu, 
que je suis heureux ! » Dieu répondra : 
« Bienvenue ! » Et Il explosera de joie, « ha, 
ha, ha ! » en disant : « Eh oui, c’est tout à 
fait comme cela. » (216-180, 10.3.1991)

En allant dans le monde spirituel, 
vous ne reconnaîtrez pas votre grand-
père ou votre père tels qu’ils étaient sur 
cette terre. C’est que tous deux auront 
complètement changé et paraîtront jeu-
nes et beaux. Ils n’auront pas l’air âgé. 
Avec son air juvénile, votre grand-
père serait méconnaissable au premier 
regard, mais au fil des propos échangés 
avec lui, vous direz : « Oui, bon sang ! 
C’est toi, grand-père ! » Et vous l’em-
brasserez. Voilà comment il est, ce mon-
de. (271-333, 3.9.1995)

En allant dans le monde spirituel, votre 
visage reprendra son plus bel aspect de 
vos vingt ans, tel qu’il était au printemps 
de votre vie. Puisque le temps où l’amour 
fleurit et répand son parfum est le regis-
tre même du Principe de création, à votre 
entrée dans le Royaume de Dieu, la patrie 
originelle, votre visage reprendra les traits 
qu’il avait à ce moment-là. Vous ne recon-
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naîtrez pas la personne la plus âgée dans 
ce monde, après qu’elle soit partie dans 
le monde spirituel, même si vous l’y ren-
contrez. Son visage serait celui d’un jeu-
ne adulte qui vient d’avoir vingt ans. Vous 
connaissiez quelqu’un qui avait 80 ans, 
mais ce vieillard ne sera pas là. Alors, bien 
sûr, vous ne le reconnaissez pas. De grands 
personnages historiques peuplent le mon-
de spirituel, mais on ne s’en rend pas comp-
te. Vous les connaissez d’après des images 
prises peu avant leur mort, mais avec leur 
retour au temps de leur plus grande beau-
té, ils déjoueront votre regard. (271-124, 
23.8.1995)

Qui sont les frères et sœurs les plus 
proches dans le monde spirituel ? Ce ne 
sont pas les frères et sœurs horizontaux, 
ou physiques. Quel est le lien le plus étroit 
dans ce monde : entre parent et enfant, 
ou bien entre frères et sœurs ? Le lien 
entre parent et enfant étant plus proche, 
c’est votre père qui vous paraîtra le plus 
proche, puis vos grands-parents et arriè-
re-grands-parents, et ainsi de suite.

En remontant ainsi toute la lignée à 
la verticale, qui est le grand-père suprê-
me ? Dieu, bien entendu. Il n’y a donc 
pas lieu de vous sentir seul si vous n’avez 
pas d’amis dans ce monde. Vous n’avez 
pas à vous sentir triste quand vous vivez 
seul et que vous mourez. En allant dans 
le monde spirituel, vous aurez tout plein 
de frères et sœurs au-dessus de vous et à 
vos côtés. Mais vous ne deviendrez pas 
leur frère ou sœur automatiquement 
sans rien faire. Vous ne pouvez deve-
nir leur frère ou leur sœur qu’en ayant 
acquis le privilège de servir Dieu comme 

votre Père. Cela vous gêne que votre père 
soit un frère aîné, et puis votre grand-
père par-dessus le marché ? Vous êtes 
gênés, oui ou non ? Dans un sens, oui, 
c’est gênant. Vous l’appeliez votre père 
sur la terre, mais dans le monde spiri-
tuel, vous l’appelez votre frère. Du point 
de vue de votre père, il se sentirait un 
peu gêné. Il faut pourtant bien l’appeler 
ainsi. (21-249, 24.11.1968)

Qu’arrivera-t-il à la personne de cou-
leur dans le monde spirituel ? Une person-
ne noire resterait-elle noire ? À votre avis ? 
Une personne noire pourra se transfor-
mer en personne blanche si elle le sou-
haite. Dans ce cas, quel problème surgira 
dans le monde humain ? Une lumière doit 
briller. Quel genre de lumière ? La lumiè-
re de l’amour. Pour donner son éclat à la 
lumière de l’amour, vous devez prendre feu 
au-dedans comme au-dehors. Vous devez 
prendre feu par la puissance de l’amour. 
Vous devez libérer cette énergie en gran-
des quantités d’est en ouest. L’amour sait 
faire cela. Quand on en vient à compren-
dre cela, tous les aléas de ce monde ne sont 
que de simples haltes. (194-56, 15.10.1989)

Pour devenir une belle personne au 
ciel, il faut être en harmonie avec la fleur 
de l’amour quand elle rayonne de toute 
sa gloire, et exprimer la beauté de la fleur 
et le parfum de la fleur dans votre monde 
relationnel, et vivre sur cette terre sous 
une forme qui peut abriter les nouvel-
les graines de cette fleur. Si vous gagnez 
le monde spirituel après avoir vécu ain-
si, vous apparaîtrez ainsi dans ce monde 
éternel. (256-170, 13.3.1994)
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Quand vous irez dans le monde spi-
rituel, vous souhaiterez pousser enco-
re plus loin l’amour avec votre mari sur 
terre et le rendre plus stimulant. Dans 
le monde spirituel, une femme très 
éprise aura un homme en elle. (255-308, 
11.3.1994)

À quel niveau l’amour conjugal va-
t-il se hisser ? C’est comme cela quand 
vous entrez dans le monde spirituel. 
Même en étant assise, si votre mari est 
en train de marcher, vous marchez avec 
lui en esprit. Quand il est de retour, 
votre esprit le sait déjà. Vous marchez en 
esprit avec votre mari. Vous savez d’où il 
vient, vous savez où il va. Les hommes de 
nos jours fréquentent les bars et d’autres 
lieux. Les femmes ont beau les répri-
mander, elles sont toujours trompées 
faute de savoir où il est allé, pas vrai ? 
Mais dans le monde spirituel tout se sait. 
(238-70, 19.11.1992)

Vous devez gagner l’autre monde, le 
monde spirituel, et ressembler à Dieu. 
Il vous faut revenir à Dieu. Les carac-
téristiques duales de Dieu, Son seong-
sang et Son hyeongsang, sont en totale 
unité. Quand un homme et une femme 
ne font plus qu’un de la même façon, ils 
paraissent sortir du même cocon, car ils 
retournent à Dieu sur la base de l’unité. 
(230-201, 3.5.1992)

Dans le monde spirituel, au sein d’un 
couple dont l’unité est totale entre le 
corps et l’esprit, l’homme peut devenir 
la femme et la femme devenir l’homme à 
tout moment. On dit bien qu’aimer, c’est 

devenir une seule chair, non ? Regardez 
une femme de l’intérieur, vous trouve-
rez qu’il y a un homme en elle. Son mari 
est en elle.

C’est exactement comme avec les 
caractéristiques duales de Dieu. Comme 
il s’avère que l’homme et la femme sont 
issus séparément du seongsang et du 
hyeongsang de Dieu, lorsqu’ils retour-
nent au corps originel, ils doivent gra-
vir l’échelle de l’amour, n’est-ce pas ? 
Puisque la création s’est fondée sur un 
principe d’amour, c’est sur cette échel-
le qu’on s’élève pour revenir. Il s’agit en 
définitive d’arriver à devenir comme 
Dieu. (205-97, 7.7.1990)

Quand vous allez dans le monde spi-
rituel et regardez un homme qui a vécu 
heureux sur la terre avec son épou-
se, vous trouverez une femme en lui. 
Demandez-lui qui est la femme, et il 
répondra : « Mon épouse. » Vous ver-
rez aussi un homme à l’intérieur de la 
femme. De cette façon, quand ces deux 
êtres ne font qu’un, ils accomplissent le 
nombre parfait chinois pour les qua-
tre directions : nord, sud, est et ouest. 
L’homme et la femme sont deux, n’est-
ce pas ? Quand l’homme et la femme, 
comme plus et moins, vont dans toutes 
les quatre directions, ils servent Dieu. 
Dieu devient une enceinte protectrice. 
Si cela arrive, Dieu devient votre Dieu ; 
vous vivez en symbiose avec Lui. Saviez-
vous que quand des parents vieillissent 
et dépassent les cent ans, ils deviennent 
amis avec leur fils de quatre-vingts ans ? 
Ils ne lui disent pas : « Eh, mon fils ! », 
mais « Eh, toi ! » comme on appelle un 
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ami. Ils doivent retourner à Dieu et aux 
relations originelles. (252-105, 14.11.1993)

Un couple qui a pratiqué l’amour 
vrai et qui va dans le monde spirituel se 
conforme au modèle originel de Dieu, 
tout comme Dieu existe avec un seong-
sang originel et un hyeongsang origi-
nel. Puisque le Dieu originel et absolu 
obéit aussi absolument à l’amour vrai, 
ce couple peut également se fondre dans 
le moule originel et, puisqu’il s’agit d’un 
seul point, ils deviennent comme Dieu. 
Ils retournent à Dieu. Il est l’alpha et 
l’oméga. Ce qui rend cela possible est 
l’amour vrai. Les fils et filles nés sur cet-
te terre retournent dans le monde spi-
rituel comme parents, n’est-ce pas ? La 
logique est la même.

Ainsi, quand vous êtes dans le mon-
de spirituel et voyez ces gens qui vivaient 
en harmonie avec leurs conjoints sur 
cette terre, on dirait des hommes, mais 
à y regarder de plus près, vous trouve-
rez le visage souriant d’une femme à 
l’intérieur de chacun d’eux. Il s’agira 
de l’épouse bien aimée de cette person-
ne. Voilà le plus grand idéal. Vous deve-
nez alors l’ami de Dieu. Alors seulement 
vous pouvez vivre avec Lui. Vous êtes 
nés grâce à l’amour. (226-141, 2.2.1992)

Dans le monde spirituel, Dieu s’unit à 
l’être humain harmonieusement en pre-
nant pour centre l’amour, et nous deve-
nons un avec Dieu par l’amour. Nous 
devenons comme Dieu. Dans la créa-
tion, on voit les caractéristiques duales 
de Dieu se scinder, mais quand l’hom-
me et la femme sont complètement unis 

dans l’amour, ils ne feront plus qu’un 
dans le monde spirituel. À première 
vue, cette personne aura bien l’appa-
rence d’un homme, mais en y regardant 
à deux fois, vous trouverez une femme 
lovée harmonieusement en lui. Avec les 
yeux de l’amour, il y a unité complète. 
Même les gens laids semblent beaux. Et 
les gens beaux, ont-ils l’air laid ? Ils sont 
beaux. (205-341, 2.10.1990)

Pour devenir un partenaire d’amour 
vrai, il faut se mettre à la position zéro. 
Si tel est le cas, Dieu dit : « Ça par exem-
ple ! » et en voyant le monde physique, Il 
rayonne tel le soleil sur la terre. À l’ins-
tant où deux personnes explosent dans 
l’amour, Dieu Lui-même, dans le monde 
spirituel, en sera tout surpris. Dieu dira : 
« Oh ! Oui. » Ce phénomène de l’amour 
est la flamme témoin. Dieu, en voyant 
cette flamme, visitera cet endroit où les 
conjoints se vident complètement dans 
une position zéro qui rougeoie du feu de 
l’amour avec un rayonnement solaire. Il 
voudra aller à l’intérieur et passer la nuit 
dans le lieu du premier amour. (202-34, 
1.5.1990)

Dans le monde spirituel, quelqu’un qui 
vit à des milliers, des milliards de kilomè-
tres de là, viendra à vous et ne voudra pas 
vous quitter car vos cœurs sont au même 
niveau. Vous ne direz pas : « Oh ! Vivement 
qu’il parte ! » Il n’y a pas besoin de nourritu-
re dans ce monde. Tout se règlera par votre 
intuition. Tout se résoudra par intuition. 
C’est l’intuition de l’amour. Elle se répand 
dans toutes les nations en s’appuyant sur 
l’expérience totale de cet amour. Une fois 
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que vous avez le cœur d’un représentant de 
Dieu, tous les êtres indispensables se réu-
niront sous votre direction, et là, une scène 
apparaîtra qui peut accueillir des millions 
de gens d’un seul coup. (225-223, 20.1.1992)

Dieu n’existe pas ailleurs. Où existe-
t-Il ? Être omniprésent signifie que Dieu 
ne réside pas en un seul lieu. Il est là où 
il y a l’amour, sachez-le. Dieu est omni-
présent par l’amour. Chacun de nous 
peut aussi être omniprésent par l’amour. 
C’est notre privilège.

Le maître existe donc partout où il 
y a de l’amour. Vous connaîtrez sur le 
champ le maître, il n’y a donc pas de pos-
sibilité d’inversion des rôles entre maî-
tre et invité. Voilà comment est le mon-
de spirituel. Tout est sous le contrôle de 
l’amour. (149-23, 1.11.1986)

Qu’est-ce qu’un homme ? En lui-
même, il n’est qu’une moitié. Et une 
femme ? Elle aussi est une moitié. Même 
Dieu, l’Être suprême, ne peut être sans 
partenaire.

Ainsi, le dessus requiert le dessous, et 
vice-versa. Qu’est-ce que le monde spiri-
tuel ? Le monde spirituel est une moitié 
du monde. Le monde physique est aussi 
une moitié. (161-320, 8.3.1987)

Quand vous irez dans le monde spi-
rituel, qu’est-ce que vous allez y faire ? 
Comment vivrez-vous dans le futur, 
quand tous les gens de l’histoire vien-
dront vivre ensemble par delà le terri-
toire mondial ? Vous vivrez l’un pour 
l’autre. En allant dans le monde spiri-
tuel, vous continuez une vie qui s’appuie 

sur l’amour idéal. Vous investissez alors 
dans quelque chose qui a une plus gran-
de valeur et cela vous donne de la joie.

Le monde spirituel est l’extension du 
monde physique. Si vous avez poursui-
vi sur terre les aspects joyeux, profonds 
et universels de l’idéal de l’amour céleste, 
alors en allant dans le monde spirituel, vous 
devez vous lier non seulement à la sphère 
extérieure avec toutes ses qualités diverses, 
mais aussi au noyau interne. En définitive, 
vous devez faire en sorte de pouvoir déver-
ser l’amour dans tous les aspects – le pro-
fond, le creux, le haut et le bas. Vous devez 
vivre une telle vie de recréation à la place 
de Dieu. (164-326, 18.5.1987)

Voulez-vous être un représentant qui 
peut faire bouger le monde spirituel ? Les 
racistes n’y réussiront jamais. Les huma-
nistes, les sectaires et les matérialistes s’y 
casseront les dents. Seul pourra réussir 
l’unificationnisme.

Mettons que vous êtes allés dans le 
monde spirituel. Les questions de nour-
riture ou d’habillement ne s’y posent 
pas. Pas non plus de soucis de logement. 
Quels seront vos loisirs ? Sachez qu’il n’y 
a pas d’espoir sinon de prendre part à des 
banquets en l’honneur de Dieu ou des 
réunions où vous pouvez vous réjouir en 
présence de Dieu.

Participer à un festin en l’honneur de 
Dieu est le plus bel idéal. Vous y trouve-
rez l’amour et la joie. Le bonheur coulera 
de source à cet endroit. (162-110, 30.3.1987)

Dans le monde spirituel, des gens 
franchiront en un instant des centaines, 
des millions de kilomètres, pour venir à 
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votre rencontre. En leur présence, vous 
saurez d’où ils viennent en regardant 
leur front. On ne procède pas en deman-
dant à quelqu’un d’où il vient, puis en 
le regardant et en saluant de la tête. Ça 
ne se passe pas ainsi dans le monde spi-
rituel. En rencontrant des gens qui ont 
vécu voilà plusieurs siècles, si vos aptitu-
des à aimer sont élevées, ils feront natu-
rellement le premier pas et vous salue-
ront de la tête.

Les gens sont émus par l’amour. 
Votre amour de l’humanité et votre 
amour de la création que Dieu fit à par-
tir de Son amour sont mesurés selon un 
critère : combien les aimez-vous com-
me Dieu les aime. Vous saurez d’un seul 
coup, plus vite qu’un ordinateur. Les 
femmes mariées sont fières de dire com-
bien leurs maris les ont aimées, n’est-ce 
pas ? Pareillement, dans le monde spi-
rituel, en prenant pour axe l’amour de 
Dieu, vous pouvez tirer fierté de l’amour 
de Dieu que vous avez reçu : l’amour ori-
ginel est l’amour de niveau le plus élevé. 
Chaque niveau est déterminé d’après ce 
critère. (216-171, 10.3.1991)

Une fleur s’épanouira même pour une 
personne âgée, quand elle goûte l’amour 
originel et essentiel. C’est pourquoi, en 
allant dans le monde spirituel, tous repren-
nent l’éclat de la jeunesse. Ils retrouvent 
leur plus belle apparence, celle de leurs 
années d’adolescence, et demeurent ain-
si pour l’éternité. Toute la grandeur de 
l’amour est là. Si vous n’y croyez pas, vous 
pouvez mourir aujourd’hui et vous verrez 
bien. N’est-ce pas merveilleux de retrouver 
sa jeunesse ? (204-82, 1.7.1990)

1.5. Le monde spirituel, 
complètement libéré 
des contingences

Comment est la vie dans l’autre mon-
de ? Vous ne vous souciez pas de savoir 
quoi manger, où vous loger ou quoi por-
ter. Pourquoi ? Parce que tout ce que vous 
désirez est possible selon votre état spiri-
tuel. On mange aussi dans le monde spi-
rituel. Touchez votre corps dans le mon-
de spirituel, et vous ressentirez le flux de 
votre sang et le rythme de votre pouls. 
C’est pareil. Corps spirituel ou pas, c’est 
la même chose. Une soudaine envie de 
manger ? Le mets sera déjà là. Il suf-
fit d’exprimer un vœu quelconque pour 
qu’il se matérialise. D’où cela vient-il ? 
Le monde spirituel est un lieu où vous 
faites jouer votre autonomie active, qui 
peut mobiliser les ressources élémentai-
res. Alors, que possède donc cette auto-
rité subjective et active qui lui permet 
de mobiliser l’ensemble ? Ce n’est pas 
le pouvoir, la connaissance ou l’argent. 
C’est l’amour. (194-42, 15.10.1989)

L’énorme univers que Dieu a créé ! 
Il n’y a ni voitures ni restaurants dans 
le monde spirituel. Mais nous pouvons 
y exprimer notre aptitude originelle en 
nous appuyant sur l’amour. Nous pou-
vons tout créer, comme si nous étions 
Dieu, le créateur, qui fait toutes sortes 
de choses en s’appuyant sur le concept 
d’amour vrai.

Quand vous commandez quelque 
chose, si l’amour est au centre, la cho-
se apparaîtra au grand complet. Si vous 
dites : « Tel outil, apparais ! », il apparaî-
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tra sur le champ. N’est-ce pas fantasti-
que ? Si vous désirez des repas, en vous 
disant : « Je dois préparer un repas de 
ce genre ! », pour des dizaines de mil-
liers ou même des millions de gens qui 
sont réunis dans un salon de réception, 
il sera dressé sans difficulté. Vous voulez 
la tenue de cérémonie dorée qui va avec, 
vous voilà aussitôt servi. C’est vraiment 
formidable ! Ah ! Vraiment, c’est du ton-
nerre ! (217-293, 2.6.1991)

Y a-t-il une usine automobile dans 
l’autre monde, ou pas ? Dans le monde 
spirituel, les voitures font des millions 
de kilomètres à la seconde. Je connais 
très bien toutes ces choses sur le mon-
de spirituel, aussi je ne veux pas vivre 
dans le monde physique. Ce vaste mon-
de spirituel repose entièrement sur des 
fondations d’amour. Tout est complet si 
vous possédez la sphère du cœur de Dieu 
qui est en harmonie avec cet amour. 
L’histoire de la création se poursuivra 
pour toujours. Il vous faut accomplir ce 
que vous avez projeté en vous harmoni-
sant à cet esprit d’amour. Une fois que 
vous êtes déterminé et en faites la com-
mande, tout se déroulera en un instant. 
(202-86, 6.5.1990)

Une fois dans le monde spirituel, 
pensez-vous devoir uriner, ou non ? 
Pourquoi n’essayez-vous pas d’aller dans 
le monde spirituel la prochaine fois pour 
trouver la réponse ? Je vous dis qu’il fau-
dra bien uriner, même dans le monde 
spirituel, mais ceux qui ne sont pas de 
cet avis feraient bien d’aller y mener leur 
propre enquête. Et vider ses intestins ? 

Ça se fait aussi là-bas, ou non ? Vous fai-
tes tout là-bas, mais tout retourne aussi-
tôt aux éléments. On parle de cent sept 
éléments de base dans l’univers, mais ils 
ne cessent d’augmenter. En tous les cas, 
l’urine et les selles retourneront aux élé-
ments. Il n’y a donc pas de nettoyage à 
faire dans le monde spirituel. Il vous suf-
fit d’agiter la main avec un cœur d’amour 
vrai et tout retourne pour de bon à son 
lieu d’origine. Si avec un cœur aimant, 
vous demandez à quelque chose d’appa-
raître, cette chose sera là. Avec un cœur 
aimant, on peut mobiliser tout ce qu’on 
veut. (212-30, 1.1.1991)

Y a-t-il une boulangerie dans le mon-
de spirituel, ou non ? Et des usines de 
production de sodas et de jus de fruits ? 
Pourquoi pas ? Vous ne savez pas pour-
quoi. Y a-t-il une usine fabriquant des 
voitures dans le monde spirituel ? Est-
ce que vous direz : « Je veux faire un 
tour en voiture de luxe ? », et puis ferez 
une excursion dans cet engin ? Sur ter-
re, les gens se vantent de posséder une 
Mercedes Benz, et je ne sais quoi, mais 
dans le monde spirituel, la voiture n’est 
pas indispensable. (207-94, 1.11.1990)

Dans le monde spirituel, vous pouvez 
garder les yeux ouverts pour toujours et 
tendre vos oreilles pour toujours. Vous 
pouvez vivre pour toujours, même sans 
manger. Vous vous voyez manger du riz, 
parce qu’on vous dit de le faire, alors que 
vous êtes content comme vous êtes ? 
Vous le feriez ? Pas moi. Dans le mon-
de spirituel, je peux m’habiller comme 
je veux. « Bon, aujourd’hui, je porterai 
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un costume en or. La reine d’Angleterre 
a un diamant de 517 carats, il m’en faut 
un meilleur. Donnez-moi un diamant 
de 17 000 carats. » À peine ai-je par-
lé, je peux l’avoir tout de suite. Je peux 
tout créer. Il a une de ces imaginations, 
penserez-vous en entendant ces propos ! 
Sachez que je vous parle dans le domaine 
de la possibilité logique. (112-17, 15.3.1981)

Le monde spirituel céleste est l’en-
droit rempli de l’air de l’amour. Nous 
pouvons explorer ce concept avec la 
structure de perception qui a cours sur 
terre. Si le Dieu d’amour dit : « Qu’il y 
ait du riz » avec un cœur plein d’amour 
dans l’espoir de nourrir le monde entier 
d’un seul coup pour le rendre heureux, 
le riz apparaîtra. Il en est ainsi parce 
que nous devons manger, même dans le 
monde spirituel.

Alors, vous mangez la nourriture de 
l’amour. Quand les gens se regardent, ils 
le font avec les yeux de l’amour. Même 
si on vous bat, vous essayez de prendre 
encore quelques coups. Il n’y a pas de 
mots pour décrire le mystère du monde 
spirituel. Vous ne vous lassez pas d’écou-
ter. Le sommeil et la fatigue y sont vides 
de sens. Vous ne seriez jamais fatigué, et 
rien ne vous captiverait plus que l’amour 
de Dieu. Or rien ne vient vous pertur-
ber ou vous déranger. Comment arriver 
à être fatigué, si rien de tout cela n’exis-
te ? (112-17, 15.3.1981)

Dans le monde spirituel, les contin-
gences ne sont pas un problème. Vous 
n’êtes pas tenu par les questions de 
nourriture, d’habillement, de loge-

ment. Quand vous êtes dans le domai-
ne de l’unité de l’amour, dans la sphè-
re relationnelle par rapport à Dieu, vous 
pouvez faire ce que Dieu fait. Vous pou-
vez tout faire. Vous pouvez transcender 
les milliards d’années en un instant. La 
vitesse de l’amour est une super vitesse.

Vous ne passez pas beaucoup de 
temps pour vous rendre chez la person-
ne que vous aimez. L’aller et retour pren-
nent une seconde. Un instant suffit donc 
pour rencontrer l’être que vous aimez. 
Les obstacles n’y existent pas, puisque 
c’est une sphère absolue. Ce monde-là 
se joue des limitations et transcende le 
temps et l’espace. Nul ne savait que ce 
type de monde infini nous attend. Nous 
sommes mis au fait de ces choses par les 
Vrais Parents. (259-56, 27.3.1994)

Savez-vous autour de quoi tourne 
votre vie dans le monde spirituel ? Y a-t-
il des usines dans le monde spirituel, ou 
pas ? Y a-t-il des voitures dans le mon-
de spirituel, ou pas ? Y a-t-il des usi-
nes pour des produits de luxe, ou pas ? 
Est-ce que vous mangez dans le monde 
spirituel, ou pas ? Portez-vous ou non 
des vêtements ? Même si rien de cela 
n’existe dans le monde spirituel, si votre 
caractère est apte à répondre au critè-
re de valeur comme partenaire de Dieu, 
les dons créatifs de Dieu peuvent être à 
vous. Vous pouvez sur le champ dresser 
un banquet pour un million de person-
nes, dans le monde spirituel. Si vous avez 
un vrai cœur d’amour qui ressent : « Je 
veux régaler ces gens », et si vous avez un 
esprit de pur amour comme Dieu, tout 
sera possible.
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Ainsi, dans le jardin de l’amour, la 
personne habituée dans sa vie à nager 
en phase avec les ondes de ce monde 
d’amour peut aller à l’intérieur de Dieu. 
Pourquoi ? Les ondes d’amour vrai étant 
les mêmes, il n’y a pas de conflit. (203-340, 
28.6.1990)

Quand vous allez dans le monde 
spirituel, même pour la nourriture, si 
vous pensez : « Je mangerais bien cela, 
aujourd’hui » ce plat sera là tout de sui-
te. Si vous voulez rencontrer la person-
ne que vous aimez, il suffit d’un éclair 
pour que vous soyez en sa présence. Elle 
apparaît aussitôt, si vous en faites ain-
si la demande. Et vous pouvez dresser 
une salle de banquet pour des dizaines 
et des centaines de milliers de gens en 
un clin d’œil. Je n’invente rien. C’est la 
théorie qui veut cela. Et les restes repren-
nent leur forme originelle. Tous les élé-
ments reprennent leur position premiè-
re. C’est ce qui est si commode dans le 
monde spirituel.

L’endroit où je vais est bien cet 
endroit-là, et tout le monde dans l’uni-
vers meurt d’y aller avec moi. (227-100, 
10.2.1992)

Dans le monde idéal de la création, le 
Royaume de Dieu est chez moi. Si vas-
te soit-il, il est bien la scène où ma vie se 
déroule. Ma nation ne joue pas ce rôle. Une 
nation n’est-elle pas fragmentée en une 
foule d’institutions et de catégories pro-
fessionnelles ? Dans le monde spirituel, 
ce n’est pas ainsi. C’est simple. Y aura-t-il 
des usines pour soutenir l’économie ? Et 
une industrie textile, des industries agro-

alimentaires ? Aucune des nécessités de la 
vie ni des contingences de ce monde n’y 
sera nécessaire. Alors, il faudra une usine, 
oui ou non ? C’est une société idéale où ne 
s’épanouissent que des fleurs. Vous pou-
vez manger quand cela vous chante. Ce 
que vous pensez apparaît immédiatement. 
Faudra-t-il des poubelles alors ? Il n’y aura 
pas de poubelles. C’est un monde où les 
choses retournent aux éléments d’un sim-
ple geste de la main. (204-174, 8.7.1990)

Quand vous gagnez le monde éter-
nel, l’autre monde, il y aura un systè-
me politique. Il n’y a pas lieu d’avoir un 
système économique. Tout est fait pour 
répondre à vos besoins à tout moment. 
L’économie est un problème secondaire. 
Vous vous voyez entrer dans le monde 
spirituel un bol de riz à la main ? Irez-
vous avec une boîte de conserve ? Dans 
le monde spirituel, la nourriture appa-
raît à la minute où vous souhaitez man-
ger. Votre repas terminé, si vous lui dites 
de revenir à zéro, il le fera. Ainsi, tout est 
un objet au service des capacités de votre 
personnalité. L’objet sera protégé de tou-
te influence subjective qui toucherait à 
quoi que ce soit. (167-52, 14.6.1987)

Les mots ne peuvent exprimer tout 
le merveilleux du monde spirituel. Pour 
tout ce qui touche à la nourriture, l’ha-
billement ou le logement, c’est un lieu 
sans souci. Il y a des maisons, des vête-
ments et des choses à manger ; vous 
pouvez faire comme bon vous semble. 
L’environnement fournira librement à 
chaque personne ce dont elle a besoin 
en fonction de la maturité de son carac-
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tère du point de vue de l’amour. Même 
endormi, votre corps vous tire sur les 
lieux de votre petit déjeuner et de votre 
dîner. C’est comme cela dans le monde 
spirituel. Voilà la liberté dont vous jouis-
sez. Vous pouvez même manger en dor-
mant, et allez votre chemin selon vos 
désirs. Votre corps spirituel est fait de 
cette façon. (248-154, 1.8.1993)

Que se passe-t-il quand on va dans le 
monde spirituel ? Les soucis de bouche y 
sont inexistants. On ne travaille pas pour 
gagner son pain. Vous mangez quand vous 
en avez envie. Là où c’est intéressant, c’est 
ce qui arrive aux restes à la fin du repas. 
Vous dites : « Ça repart ! » et ils repren-
nent leur forme originelle. Ils réintègrent 
les éléments du monde premier. Quel gen-
re de personne peut aller en tous sens dans 
ce monde ? C’est une personne grisée par 
l’amour de Dieu. Le monde spirituel étant 
un lieu où l’idéal, axé sur l’amour de Dieu, 
se concrétise dans toutes les directions, 
ceux qui débordent de l’amour venant de 
Dieu occupent les premiers rangs. (198-293, 
5.2.1990)

Dans le monde spirituel, vous buvez 
des éléments. S’il s’agit d’eau, vous buvez 
les éléments de l’eau. Savez-vous ce que 
c’est, les éléments ? Toujours est-il que vous 
mangez à satiété et, d’un geste de la main, 
l’aliment revient à l’état élémentaire. Il n’y 
a pas de poubelle. (211-244, 30.12.1990)

Faut-il travailler dans le monde spi-
rituel ? Faut-il travailler huit heures par 
jour, là aussi ? La nuit existe-t-elle ? Il 
n’y a pas de nuit. Vos yeux sont toujours 

ouverts. Tous vos organes sont en acti-
vité permanente, mais que font-ils ? À 
quoi sont-ils occupés ? Quel genre d’ac-
tion va vous donner de la joie, même si 
vous devez passer une éternité les yeux 
ouverts et sans dormir ? C’est l’amour. 
Une fois que vous avez l’idéal d’amour 
et commandez l’apparition de quelque 
chose, elle sera là sur le champ. Si dix 
mille personnes sont réunies, tout sera 
préparé sur commande : « Préparez une 
salle de banquet et des repas pour dix 
mille ! » (137-331, 5.1.1986)

Ne doit-il pas y avoir de l’air dans le 
monde spirituel ? Pourquoi avez-vous 
besoin d’air ? Ce serait fantastique de 
vivre sans respirer ? Pourquoi ? On ne 
peut croître en vivant sans respirer. Vous 
ne seriez pas en mesure de relier les deux 
mondes. Vous devez les relier. Il vous 
faut connecter votre corps physique et 
votre esprit. L’être spirituel a besoin 
d’avoir un corps physique qui croît pour 
pouvoir grandir. Il ne peut être enfermé 
dans son état actuel. Que devons-nous 
faire ? Même les choses invisibles appor-
tent des éléments qui deviennent source 
de vie. Dieu Lui-même respire l’air invi-
sible de l’amour. (107-331, 8.6.1980)

Dans ce monde, vos yeux clignent 
pour empêcher la poussière de l’air 
d’y entrer. Y a-t-il des poussières dans 
le monde spirituel ? Si Dieu a les yeux 
ouverts dans le monde spirituel pendant 
des milliers et dizaines de milliers d’an-
nées, est-ce que ce serait bien ? Ayant 
pris l’habitude de cligner sur terre, les 
yeux continueront à le faire, même s’il 
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n’y a pas de poussière. Pourquoi Dieu 
cligne-t-Il des yeux ? Parce qu’Il nous 
ressemble. (197-15, 7.1.1990)

Voulez-vous gagner le monde spiri-
tuel, ou pas ? Peut-être suis-je en train de 
vous dire des mensonges. Même si c’est un 
mensonge, si vous y croyez comme à la 
parole de Dieu, et puisque Dieu a la capaci-
té de créer, vous devez savoir que ces paro-
les peuvent créer des choses qui dépassent 
les souhaits de Dieu. Nous devons savoir 
qu’Il est le sujet, qui est capable de créer 
tout ce qu’Il veut. Même quand Satan vous 
dit : « Eh, Dieu t’a dit telle et telle chose », 
que vous croyez en des choses supérieures 
à ce que Satan déclare et que vous agissez 
sur elles, Dieu a mille façons de faire que 
ce soit vrai. (212-30, 1.1.1991)

1.6. L’amour, source d’autorité 
dans le monde spirituel

Dans le monde spirituel, vous n’avez 
pas besoin d’argent. Vous n’avez pas 
besoin de savoir. Voilà comment c’était 
quand j’y suis allé. Vous n’avez pas 
besoin de pouvoir. Dieu peut créer assez 
d’argent pour économiser. Il peut même 
faire des étoiles de diamant. Il est l’Être 
absolu. Il est le grand roi du savoir. Il est 
le grand roi de l’autorité. Il peut éternel-
lement et librement exercer Son autorité 
à tout moment et au-delà des quatre sai-
sons de l’hiver, du printemps, de l’été et 
de l’automne. De quoi pourrait-Il avoir 
besoin ? (196-311, 12.1.1990)

Des milliards de personnes vivent dans 
le monde spirituel infini. Quand vous y 

allez, vous pouvez rencontrer n’importe 
qui. Vous n’avez pas besoin d’étudier l’his-
toire. Si vous pensez : « Je veux rencontrer 
quelqu’un » et si vous appelez cette per-
sonne, elle apparaîtra à la seule condition 
de l’appeler sur la base de l’amour que vous 
lui portez. Elle ne vous apparaîtra jamais 
si vous êtes cupide et vous dites : « Il faut 
que je la trouve pour qu’elle me donne son 
savoir » parce qu’il s’agit d’un érudit. Ce 
n’est pas comme cela que vous la rencon-
trerez. Il vous faut avoir de l’amour. Si vous 
l’appelez avec un cœur d’amour, en recon-
naissant le prix des épreuves qu’il a subies 
jadis pour pouvoir devenir quelqu’un 
d’aussi célèbre, vous pourrez avoir affai-
re avec n’importe qui de l’est, de l’ouest, 
et de toutes les quatre directions. (233-140, 
1.8.1992)

L’argent ? Vous pouvez en faire 
autant que vous voulez. Le savoir ? Dieu 
est le roi du savoir. Le pouvoir ? Le pré-
sident de la Corée est-il plus qu’un bout 
de chiffon ? J’ai peut-être l’air offensant, 
mais que pèse le président d’un pays 
qui n’est pas le centième de la taille de 
l’Union soviétique ? Le savoir, l’argent et 
le pouvoir ne sont qu’une petite partie 
des valeurs que poursuivent les gens au 
cours de leur vie.

Un professeur peut-il être fier de son 
savoir pendant mille ou dix mille ans ? 
Peut-il aller de ci de là et s’en vanter ? Ce 
savoir reste avec lui durant sa vie. Votre 
savoir est avec vous seulement pendant 
votre vie. Il en est de même pour l’ar-
gent et le savoir. Désolé d’être aussi franc. 
Quand vous dites de quelqu’un qu’il est 
grand, n’est-ce pas d’habitude à cause de 
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son savoir, ou de son argent ? N’est-ce pas 
à cause de son pouvoir ? Cela peut être le 
cas dans ce monde, mais aux yeux de Dieu, 
cela ne vaut rien. Tout cela est sans valeur 
dans le monde spirituel. (203-291, 27.6.1990)

Sur quelle base l’humanité et son his-
toire peuvent-elles trouver une issue et 
un aboutissement ? Il s’agit de connaître 
Dieu. C’est un Dieu de caractère. Il ne 
peut être vague. Nous-mêmes sommes 
des êtres réels et substantiels. Puisque 
nous sommes des êtres de caractère – 
avec l’intellect, l’émotion et la volon-
té – alors notre partenaire sujet, Dieu, 
est aussi un être de caractère qui pos-
sède l’intellect, l’émotion et la volonté. 
Voilà comment nous le voyons. Quel est 
l’attribut central de Dieu parmi tous Ses 
nombreux attributs ? C’est l’émotion. 
C’est l’amour. Dieu a par-dessus tout 
besoin d’aimer pour vivre.

Dans le Royaume de Dieu, nous ne 
vivons pas simplement par le savoir. À cau-
se de votre ignorance du monde spirituel, 
vous ne comprenez pas, mais il vous faudra 
moins d’une semaine pour tout apprendre 
dans le monde spirituel. Le monde spiri-
tuel est comme un miroir où vous pouvez 
voir votre propre cœur reflété. Le monde 
spirituel est un monde d’intuition, où vous 
pouvez obtenir en une semaine tout le 
savoir qu’une personne très intellectuelle 
a accumulé tout au long de sa vie sur terre. 
Parce que vous voyez les choses à la lumiè-
re de votre cœur, vous comprendrez auto-
matiquement le monde et tous les liens 
dont il est fait. Il n’y a que par l’émotion 
et le cœur que vous comprendrez si une 
personne est en relation avec vous comme 

votre partenaire objet ou votre partenaire 
sujet. On ne peut y arriver par le savoir ni 
par aucun autre attribut de Dieu. (210-312, 
27.12.1990)

Qu’est-ce que le savoir ? Avec le savoir 
– avec l’information, vous pouvez avoir 
le règne sur l’environnement. Même 
si vous n’avez que l’amour, c’est le plus 
grand savoir parmi tous les savoirs, et 
c’est le fondement pour que tout, au ciel 
et sur terre, soit en rapport avec vous. Le 
monde est aux mains de ceux qui savent, 
n’est-ce pas ? Ne dit-on pas que savoir 
c’est pouvoir ? Il est logique qu’une per-
sonne de pouvoir l’exerce. Voilà pour-
quoi une personne qui a l’amour n’a pas 
besoin de savoir. Dans le monde spiri-
tuel, vous saurez tout même sans l’ap-
prendre. (202-86, 6.5.1990)

L’univers est le grand théâtre de vos 
activités. Et on est là à se casser la tête avec 
des choses comme l’argent, le savoir ou le 
pouvoir, toutes choses qui n’existent pas 
dans le monde spirituel. Rien ne tout cela 
ne demeure. Sur terre, l’argent, le savoir et 
le pouvoir sont nécessaires, mais on n’en 
a nul besoin dans le monde spirituel. Les 
gens dans le monde satanique ne pensent 
qu’à ces choses-là. (205-128, 29.7.1990)

Faut-il de l’argent dans le monde 
spirituel ? Faut-il de la nourriture, du 
savoir, ou bien du pouvoir ? Si vous en 
avez besoin, ils seront là à la seconde 
où vous en formulez le souhait. Il n’y a 
pas d’usines de production de nourritu-
re, dans le monde spirituel. Il n’y a pas 
d’écoles. Personne n’y détient d’autori-
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té profane. Dieu seul est la source de la 
force. Le monde spirituel est notre pays 
natal éternel. Le lieu de notre repos nous 
y attend. Qu’on le veuille ou non, tout le 
monde se rendra à cet endroit. Je ne le 
sais que trop bien. (231-270, 7.6.1992)

Le pouvoir n’est pas nécessaire dans 
l’autre monde. Le monde spirituel fonde 
le pouvoir d’harmonisation sur l’amour, 
un pouvoir d’influence axé sur l’amour. 
Voilà de quel monde il s’agit. Alors, si 
on n’a pas pu acquérir ce pouvoir d’in-
fluence en s’appuyant sur l’amour, on ne 
peut pas être en harmonie essentielle 
avec le monde originel de l’influence de 
l’amour et on est repoussé à l’entrée dans 
ce monde. On ira alors en enfer. Ceci est 
très sérieux. (230-28, 15.4.1992)

Personne ne hait l’amour. Vous n’avez 
pas d’argent ? Alors, faites-en. Vous pou-
vez toujours étudier dans le monde spi-
rituel, si vous ne le faites pas maintenant. 
Il ne faut même pas trois jours pour 
décrocher le diplôme de l’Université de 
Tokyo, dans le monde spirituel. Quand 
vous cherchez à exprimer vos pensées les 
plus intimes tout en regardant à l’inté-
rieur du cœur d’une personne, elle vous 
entendra avant que vous ne parliez. Pour 
cette raison, vous ne pouvez rien cacher 
du tout dans ce monde. C’est bien prati-
que, non ? Même l’ordinateur aux capa-
cités d’analyses les plus pointues ne tient 
pas la comparaison. (229-95, 11.4.1992)

Tout, dans cet univers, est lié par 
l’amour. Le monde spirituel et toute la 
création sont reliés par l’amour. Ils sont 

reliés sur la base de l’amour vrai. On 
peut donc être en contact avec n’impor-
te quel endroit rien qu’en ayant l’amour 
vrai. Ayez l’amour vrai, et toutes les cho-
ses vous salueront au passage. Il n’y a pas 
besoin d’éducation, dans le monde spi-
rituel. N’importe qui, en une semaine, 
peut accumuler une somme de connais-
sances dix fois plus grande qu’un diplô-
mé de l’Université de Tokyo. Ne soyez 
pas fiers de vous, si vous êtes sortis de 
l’Université de Tokyo. Une personne 
consciencieuse verra toutes choses en 
un instant. Elle n’aura pas besoin de la 
moindre explication. (229-20, 9.4.1992)

L’étude des langues est inutile dans 
le monde spirituel. Vous saurez tout en 
une semaine. Tout ce que l’esprit recèle 
de pensées, vous le saurez. Vous le sau-
rez même avant que les choses soient 
dites. On ne peut donc pas être trompé. 
Dans ce monde, on voit les gens comme 
si on les scrutait à la lampe torche. Vous 
devez pouvoir traverser cette lumière 
sans aucun problème, et vous lier à votre 
position originelle. C’est la tâche de tou-
te votre vie. (205-67, 7.7.1990)

Comme ce monde est incommode ! 
Dans le monde spirituel, faut-il gagner 
de l’argent, ou pas ? Faut-il étudier, ou 
non ? Sans étudier, vous comprendrez 
tout. Avant même tout discours, votre 
cœur saura. Dans ce monde, vous ver-
rez clairement qui, autour de vous, est 
plus élevé ou plus bas. Aussitôt que vous 
rencontrez quelqu’un, vous le saurez. 
Vous pourrez mesurer leur niveau. Vous 
saurez comment c’est à l’est, à l’ouest, au 
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sud et au nord. Même alors que vous êtes 
allongé de cette façon, vous sentirez si 
quelqu’un vous appelle. En ce cas, vous 
entrerez dans un état de néant et verrez 
en l’autre votre partenaire sujet. C’est 
un monde qui se crée par le pouvoir de 
l’amour. (202-86, 6.5.1990)

Le monde spirituel est structuré de 
telle sorte que tout est organisé en un 
système tournant autour de la vie d’une 
personne ; la politique n’y a pas cours. 
Les gens ont fortement recours à toutes 
sortes de moyens et de procédés pour 
leur expansion militaire ou leurs objec-
tifs politiques, mais ces choses-là n’exis-
tent pas dans le monde spirituel. La ques-
tion est de savoir comment vivre dans 
l’abondance en s’appuyant sur le mouve-
ment de l’égalisation des ressources éco-
nomiques. Cela doit s’appliquer aussi au 
monde physique. (303-192, 25.8.1999)

Comprenez-vous que Dieu a tout créé 
à cause de l’amour ? Si vous demandez 
à Dieu ce qu’Il aime le plus, quelle sera 
Sa réponse à votre avis ? Dieu n’a pas de 
préférences. Il n’a pas besoin d’argent, de 
savoir, ou bien de pouvoir.

De quoi avons-nous besoin, nous les 
membres de l’Église de l’Unification ? De 
la même chose. Dans l’amour, il y a l’ar-
gent, le savoir et le pouvoir. Le pouvoir 
de l’amour dure à jamais. Une personne 
qui comprend l’amour réel sur la terre 
n’aura rien à apprendre au ciel. Ce genre 
de personne peut entrer dans le cœur de 
Dieu et en sortir à tout moment.

Elle peut aller librement à l’est, à l’ouest, 
au sud et au nord à travers le corps de Dieu. 

C’est un peu le principe de la gare centra-
le. Comprenez-vous ? Pourquoi avez-vous 
besoin du cœur de Dieu ? Quand vous allez 
et sortez de son cœur, un pouvoir extraor-
dinaire est généré, car toute l’énergie des 
quatre directions s’y concentre. En passant 
par le point central, même une petite per-
sonne de rien du tout sera élevée à la même 
position que Dieu. L’amour a réellement 
une telle puissance. (202-86, 6.5.1990)

1.7. Le monde spirituel, 
un monde sous la loi 
et l’ordre de Dieu

Le Soleil tourne autour de son axe 
comme cette Terre. Le Soleil, dont la 
masse est 1,3 millions de fois plus gran-
de que cette Terre, est en mouvement 
permanent. Il y a de vastes galaxies dans 
cet univers dont la masse est 200 mil-
liards de fois plus grande que celle de ce 
système solaire. Ces galaxies sont appe-
lées microcosmes. Cet univers comporte 
d’innombrables nébuleuses comme ces 
galaxies. Prises toutes ensemble, on les 
appelle le macrocosme.

Nous devons élargir nos esprits et 
embrasser cet univers vaste et infini. 
Dieu, qui a créé cet énorme univers, dont 
le rayon couvre des centaines d’années-
lumière, a agi sur ce grand univers pen-
dant des millions et des milliards d’an-
nées selon une loi immuable.

Avec une telle force énorme, qui 
dépasse nos pensées et nos sensations, 
Dieu meut tous ces corps célestes. Plus 
nous pensons à Dieu, qui a créé cet uni-
vers, plus naturellement nous en venons 
à nous incliner devant Sa grandeur. 
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Nous devons élargir nos esprits pour 
penser au fait que le créateur de ce grand 
univers est notre Père qui veille sur nous, 
notre Dieu qui nous protège, et le grand 
maître vivant. (5-342, 8.3.1959)

Les trains avancent sur des rails qui 
ont été faits selon les calculs méticuleux de 
l’être humain. Si la vitesse du train dépasse 
certaines limites ne serait-ce qu’une petite 
seconde, il déraillera et ce sera un désastre. 
Le grand univers se plie aux lois naturelles 
et tourne sans accroc avec aisance.

Même ce système solaire a neuf 
immenses planètes, qui tournent tou-
tes de cette façon. Sachez que le grand 
univers a 100 milliards de ces systèmes 
solaires et, même maintenant, il est en 
activité en passant par toutes sortes de 
mouvements. L’univers aux 100 mil-
liards de systèmes solaires est une réali-
té. Tous sont en mouvement, sans excep-
tion. Nous appelons cela la « nature », 
car tout cela s’est fait spontanément et 
naturellement. (94-252, 1.10.1977)

L’origine doit être révélée. Si Dieu exis-
tait à l’origine, alors c’est l’Être absolu. Il 
doit être unique, immuable et éternel. 
Voilà comment Il doit être. Les lois qu’Il 
a établies doivent être absolues. Pour cet-
te raison, les mouvements de cet univers se 
poursuivent depuis des milliers, des dizai-
nes de milliers et des milliards d’années 
par l’action de cette loi. Le monde animal, 
les microorganismes et le monde végétal 
maintiennent leur existence sur la base de 
telles formules et lois scientifiques. Tout 
peut donc s’expliquer à l’aide des mathé-
matiques. (172-35, 3.1.1988)

Les gens doivent aller dans le mon-
de spirituel à leur mort. Comment est-
ce dans ce monde-là ? Si tout est en ordre 
quelque part, c’est bien dans le monde 
spirituel. Il vous faut connaître le monde 
spirituel. À quoi ressemble-t-il ? C’est un 
monde idéal où l’ordre est de règle. C’est 
un monde axé sur l’amour. Vous y respi-
rez de l’amour. On respire de l’air dans 
ce monde, n’est-ce pas ? Les poissons 
respirent de l’eau, non ? Et dans le mon-
de spirituel, que respire-t-on ? On res-
pire de l’amour. On respire de l’amour. 
(132-270, 20.6.1984)

Avec quoi Dieu gouverne-t-Il le ciel 
et la terre ? Il les régit par la loi, une loi 
de gouvernance par l’amour. Tout le but 
de la loi universelle est de guider la façon 
dont la gouvernance est conduite. Le 
mobile de Dieu en créant l’être humain 
est qu’Il brûle d’aimer. Il aurait pu rester 
seul, mais pour quoi nous a-t-Il créés ? 
C’est parce qu’Il a besoin d’un amour 
stimulant et exprimé de façon sponta-
née. (121-103, 24.10.1982)

Bien des gens font l’expérience de ce 
monde particulier qu’est le monde spiri-
tuel. Ils se sont rendus compte que le vas-
te arrière-plan de ce monde est très dif-
ficile à saisir, par exemple, de quel genre 
de principes le monde spirituel tire son 
origine, et de quelle façon il opère en 
conséquence. En examinant le conte-
nu du Principe que défend l’Église de 
l’Unification, vous saisirez la notion que 
le monde spirituel ne peut entrer dans 
le champ de notre perception que selon 
des lois basées sur le Principe. Croyez-
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moi, le fait que ce Principe ait été révélé 
deviendra un enjeu majeur de l’histoire 
à venir. (53-327, 6.3.1972)

Avez-vous jamais eu ce sentiment 
poignant, mélange de stupéfaction et de 
reconnaissance ? Ce Dieu à l’œuvre dans 
toutes les lois qui meuvent l’univers, gui-
de aussi la providence pour recréer l’être 
humain et l’élever comme un être de 
valeur qui puisse gouverner l’univers en 
Son nom. (5-344, 8.3.1959)

2. Le Ciel et l’enfer

2.1. Le Ciel est le monde de 
l’idéal de l’amour.

À quoi ressemble le Royaume de 
Dieu ? C’est un lieu où l’amour de Dieu 
est au centre. Quand un environnement 
se déploie autour de l’amour de Dieu, le 
Royaume de Dieu est tangible. Alors, quel 
genre de personne faut-il être pour y être 
admis à demeure ? Il faut être quelqu’un 
qui a l’art d’être en harmonie avec l’essen-
ce de l’amour de Dieu. Seule une personne 
de ce genre peut y aller. (46-36, 18.7.1971)

Le Ciel est un monde où on vit pour 
les autres, prenez donc les devants avec 
cette idée de vivre pour les autres. Si vous 
ne pensez qu’à être servis, la destruction 
sera sur vous. Le Ciel est le monde qui 
regorge de l’amour de Dieu. Aimer, c’est 
essentiellement vivre pour la collectivi-
té, au lieu de se faire servir.

Le Ciel est donc différent du monde 
profane. La religion enseigne à vivre pour 
les autres, à être absolument obéissant, à 

se sacrifier et à servir. Le monde profane 
n’a pas de tels enseignements. Ces ensei-
gnements peuvent avoir l’air de s’appli-
quer à quelque groupe de clochards, qui 
ne connaissent rien au monde. Or ce fut 
la stratégie secrète de Dieu contre Satan 
pour que la fortune puisse sourire aux 
gens, même s’ils n’avaient pas conscience 
de cette loi céleste. (46-40, 18.7.1971)

Vous allez au Ciel sur la piste de 
l’amour. Expliqué de cette façon, cela 
semble concret, non ? Ce fil de l’amour 
ne va pas rétrécir si on tire dessus de 
plus en plus, ce n’est pas un élastique. 
Au contraire, plus la corde de l’amour 
est tirée, plus elle s’épaissit. En ce sens, 
devenir le roi de la souffrance pour la 
volonté de Dieu est la méthode secrète 
pour occuper le monde. Le roi de la souf-
france possède en exclusivité la gloire du 
Royaume de Dieu. (57-162, 31.5.1972)

Quel genre de monde sera le Ciel ? Ce 
n’est pas un monde où les gens s’épient 
mutuellement avec une hostilité envieu-
se, sont verts de jalousie en voyant les 
autres réussir, ou deviennent fous en 
voyant le bonheur des autres. Le succès 
de quelqu’un représente la réussite de 
l’ensemble. La joie d’une personne est 
pour l’ensemble. Le Ciel est donc l’en-
droit où tout le monde peut se réjouir de 
la joie d’une personne, où la joie de l’un 
est la joie de tous. (18-102, 28.5.1967)

Le Ciel est le monde de l’amour de 
Dieu. C’est un monde où vous humez 
l’air de l’amour. Ce monde regorge de 
vie. Il n’est pas un seul endroit qui ne 
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regorge de vie. Tous les gens sont liés 
entre eux par les liens du sang. Puisque 
les gens sont de la lignée unique de Dieu, 
si Dieu est peiné par quelque chose, le 
monde spirituel entier, telle une cellule 
ou un corps unique, ressentira ce cha-
grin. Et si Dieu éprouve de la joie, tout le 
monde ressentira cette joie. Voilà à quoi 
ressemble ce monde.

Voilà comment l’amour de Dieu 
anime ce vaste Royaume de Dieu. La 
sphère de la vie répond en harmonie à 
cet amour, et s’embellit au plan artisti-
que grâce à la relation sujet-objet entre 
tous les éléments de la création. Ils sont 
liés entre eux par le lignage. Si Dieu est 
heureux, vous êtes heureux ; si Dieu est 
triste, vous êtes triste vous aussi. C’est 
le cours inévitable des choses. (226-113, 
2.2.1992)

Y aurait-il des luttes dans le Ciel ? 
Que faire de beau dans ce monde éter-
nel, s’il n’y pas de luttes ? Ce monde ne 
s’éteint pas au bout d’un an, mais conti-
nue pour l’éternité. Ne frôlera-t-on pas 
l’ennui ? Qu’est-ce que vous allez bien 
pouvoir faire ? Allez-vous vivre seul, ou 
bien vivrez-vous en relation avec tous les 
êtres existants dans le monde spirituel ? 
Avec quoi établirez-vous ces relations ? 
Avec l’amour vrai.

En ce cas, quelle est l’essence de ce 
monde ? Quand vous mangez, vous devez 
le faire avec un sentiment d’amour ; vous 
devez porter des vêtements avec un sen-
timent d’amour ; vous devez vivre en 
ressentant l’amour ; et vous devez vous 
déplacer en devenant le corps d’amour 
de Dieu. Cet amour doit être l’amour 

essentiel de Dieu. Sans faire cela, il n’y 
aura pas d’harmonie.

Une personne au caractère proche 
de l’amour essentiel de Dieu occupera 
une place élevée dans l’autre monde. En 
s’appuyant sur un caractère comme cela, 
tous les êtres qui existent dans le monde 
spirituel vivront en harmonie. Le monde 
spirituel est un monde où de telles per-
sonnes peuvent vivre en harmonie. (201-
97, 11.3.1990)

L’amour vrai exprimé par les êtres 
humains est la fleur de l’amour absolu. 
Toute la raison d’être de Dieu consiste à 
exister à cause de l’amour vrai et à vivre 
pour l’amour vrai. Pourquoi venons-nous 
au monde et pourquoi vivons-nous ? Nous 
sommes nés à cause de l’amour vrai et 
vivons à cause de l’amour vrai. En ce cas, 
Dieu ne se plaint pas et l’être humain ne 
se plaint pas. L’humanité s’épanouit telle 
la fleur de l’univers et agite son parfum. 
Avec l’amour vrai au centre, les deux côtés 
ne font plus qu’un. Le côté droit et le côté 
gauche diront tous deux manse ! Ils diront 
« manse ! », « manse ! », les deux mains 
levées en l’air. Une personne vraie dira 
« manse ! ». Le monde spirituel regarde-
ra et dira « manse ! ». Des deux côtés, tous 
crieront « manse ! ». Tout le monde s’unira 
et émettra un parfum. Enivrés, tous crie-
ront trois fois « manse ! ». (201-201, 1.4.1990)

Dans le monde spirituel, les frères et 
sœurs d’un même esprit vivent ensem-
ble. Si vous n’êtes pas entraînés à vivre 
comme cela ici-bas, vous entrerez en col-
lision dans l’autre monde. Vous iriez au 
devant de gros problèmes. Que signifie 
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pouvoir s’accorder à l’esprit d’une autre 
personne ? Il n’est pas de meilleure façon 
de s’entraîner à servir Dieu, que d’être 
sur la même longueur d’ondes que l’es-
prit des autres.

Savez-vous combien Dieu est exi-
geant ? Dévier du Principe ne pardonne 
pas. Par conséquent, vous devez pouvoir 
vous accorder à l’esprit des personnes et 
être en harmonie avec les autres. Pour 
s’entraîner à servir Dieu, vous ne trouve-
rez pas plus rapide. (207-353, 11.11.1990)

Une personne parfaite qui entre dans 
le monde spirituel est partout reçue en 
amie. Elle est perçue comme amie en 
prenant la position d’un enfant, d’un 
frère ou d’une sœur, d’un conjoint ou 
d’un parent. Elle peut être chez elle par-
tout, et même devant le trône de Dieu. 
(245-173, 7.3.1993)

Comment peut-on aller au Ciel ? En 
étant fou pour l’amour de Dieu et en 
aimant Dieu davantage qu’Adam et Ève 
ne le firent. Il faut aimer Jésus plus que 
Pierre, Jacques et Jean ne le firent. Sans 
cela, la sphère du partenaire de l’amour 
vrai, dans laquelle Dieu peut vous aimer, 
ne peut être restaurée. Seulement quand 
ceci sera restauré, tout sera accompli. 
(142-289)

Ne vous en faites pas si vous êtes sans 
le sou. Ne vous en faites pas si vous n’avez 
pas d’enfants. Si vous continuez sur ce 
chemin pendant dix ans, vingt ans, vous 
finirez par gravir les pics les plus escar-
pés et les plus élevés. Vous pouvez croi-
re qu’il ne vous arrive que des tuiles et 

que vous descendez de plus en plus, mais 
en fait vous allez toujours plus haut. La 
persécution renforce l’Église de l’Uni-
fication. Dans une famille de dix, celui 
qui est constamment confronté à l’op-
position des autres et ne cesse de persé-
vérer pour le but public peut devenir le 
maître de cette famille. En d’autres ter-
mes, cette personne devient le maître du 
Royaume de Dieu. (142-289, 13.3.1986)

Le Ciel est un monde d’amour. C’est 
le monde qui existe pour Dieu, l’être 
central. C’est un monde où l’on vit pour 
Dieu. (98-35, 8.4.1978)

Les premières personnes à entrer au 
Ciel devraient être les Vrais Parents. Si 
je dis que le Ciel est vide, les gens me 
prendront pour un dément. Mais Jésus 
n’a pas pu entrer au Ciel. Vous ne pou-
vez pas y aller seul. Nos premiers ancê-
tres auraient dû grandir dans leur ado-
lescence, établir l’idéal de l’amour centré 
sur Dieu, devenir des parents et laisser 
les graines de l’amour vrai derrière eux. 
Alors, la première place où ils seraient 
entrés aurait été le Ciel. Mais jusqu’ici, 
il n’y a pas eu de parents centrés sur 
l’amour de Dieu qui soient capables de 
laisser les graines de l’amour vrai. Il n’y 
avait pas de fondement pour laisser de 
tels descendants. Donc, le Ciel est vide. 
(140-45, 21.2.1986)

Est-ce que vous visez tous un Ciel mon-
dial, ou un Ciel individuel ? Vous me direz 
que vous visez tous un Ciel mondial. Moi 
aussi, je suis très gourmand. Pour pouvoir 
saisir la corde de l’amour qui mène au Ciel 



916 La vie humaine et le monde des esprits Livre VI

mondial, j’ai suivi ce chemin, endurant 40 
années de persécution. C’était pour saisir 
la corde de l’amour de la famille, par-delà 
la corde de l’amour de l’individu, puis la 
corde de l’amour de la tribu, du peuple, 
de la nation et du monde. Avec ceci dans 
mes poings, où vais-je aller ? Après avoir 
trouvé la corde de l’amour du monde, on 
doit retrouver sa terre natale avec toutes les 
bénédictions reçues et une vie de réussite. 
Ne doit-on pas regagner sa ville natale et y 
sauver les pauvres gens ? (143-141, 17.3.1986)

La voie vers le Ciel s’ouvre en aimant 
vos frères comme Dieu. Vous cherchez 
à me suivre, mais vous devriez vouloir 
chercher vos frères et les rassembler 
en ayant cela à l’esprit. Nous pouvons 
conclure que celui qui enseigne la voie la 
meilleure, la plus haute et la plus rapide 
d’aller au Ciel n’est ni Dieu ni moi, mais 
vos frères. (66-125, 18.4.1973)

De nos jours, les fidèles des religions 
disent : « Allons au Ciel ! », mais est-il 
si simple d’aller au Ciel ? Il faut d’abord 
recevoir le Ciel sur cette terre, avant 
d’y aller. Pour pouvoir recevoir le Ciel 
sur la terre, on doit passer par la loi de 
l’amour. Plus vous avez d’enfants dans 
votre famille, plus lourde est votre croix 
supplémentaire pour aimer le Royaume 
de Dieu. Si beaucoup d’enfants sont 
envoyés à votre famille, c’est que votre 
famille doit porter beaucoup de croix. 
Votre famille a donc beaucoup de res-
ponsabilités pour le royaume. Sachant 
cela, vous devez remplir votre respon-
sabilité jusqu’au bout. Dans une telle 
famille naîtront des enfants qui hérite-

ront la bonne fortune dans les généra-
tions à venir. (32-232, 19.7.1970)

Quel genre de personne peut aller 
dans le Royaume de Dieu ? Il doit d’abord 
s’agir de personnes qui s’accordent avec 
l’esprit de Dieu. À quel point faut-il 
s’accorder ? Si Dieu travaille pour Son 
idéal éternel fondé sur Son dessein éter-
nel, l’esprit de cette personne doit être 
en harmonie avec Dieu pour l’éternité. 
Cette harmonie ne doit pas être du gen-
re à durer dix ans, pas plus. Dieu étant 
éternel, l’esprit doit aussi être éternelle-
ment aligné. Alors, comment y arriver ? 
Il s’agit de devenir le fils qui peut éternel-
lement aimer Dieu et être aimé de Lui. 
Pour devenir ce genre de fils, il ne doit 
pas apparaître comme un objet de tris-
tesse. (47-255, 29.8.1971)

Le concept de Royaume de Dieu com-
mence dès lors qu’on est en position de 
subjuguer Satan, de renier tout ce qui a 
trait à Satan et, mieux encore, de le met-
tre à l’écart. Pour affirmer le Royaume de 
Dieu, il faut d’abord avoir rejeté et réduit à 
néant le legs historique d’iniquité de Satan 
et toutes les facettes d’un mode de vie sata-
nique. Faute de mettre ceci au rebut, vous 
ne pouvez pas donner de substance au 
Royaume de Dieu. (46-74, 25.7.1971) 

Pour entrer dans le Royaume de 
Dieu, il faut être sans péché, recevoir 
l’amour direct de Dieu, ne pas devoir 
passer par la croyance en Jésus, et n’avoir 
pas besoin d’un sauveur. Il faut traverser 
un cours pour obtenir les qualifications 
de devenir de tels enfants. Seulement 
quand une personne qui a vécu ainsi va 
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dans le monde spirituel, l’idéal de Dieu 
peut s’accomplir. (160-89, 11.8.1968)

Qui est le grand-père le plus ancien 
dans l’univers ? C’est Dieu. Ensuite, qui 
sont les descendants ultimes de Dieu 
qui unissent ce monde et tout le ciel et 
la terre ? Ce sont les futurs descendants. 
Tant le tout premier, Dieu et le descen-
dant final doivent entrer en contact. Le 
contact se fait par le biais de la famille, 
pas par le biais de la nation. Quand vous 
allez dans le monde spirituel, le fait 
d’être Américain ne vous donne aucun 
titre de faveur, être originaire du tiers-
monde n’entraîne aucun ostracisme. 
Dans le monde spirituel, seule la famille 
exemplaire qui peut relier le passé, le 
présent et le futur à la volonté de Dieu 
en s’appuyant sur ce courant principal et 
sur l’institution de la famille, sera recon-
nue. Sachez bien que tel est le modèle. 
L’entrepôt où les fruits de telles familles 
sont emmagasinés est le Royaume de 
Dieu. (135-118, 4.10.1985)

Pour pouvoir mener une vie de servi-
ce, il faut être préparé à servir. Au terme 
de la phase de préparation, on doit prati-
quer la vie de service. Après le temps de 
préparation et une vie de service, on peut 
aller dans le Royaume de Dieu. S’il est 
un endroit où les personnes qui ont ser-
vi de tout leur cœur peuvent aller, c’est le 
Royaume de Dieu. Le Royaume de Dieu 
est un endroit où nous pouvons être fiers 
d’avoir été formés à servir, et fiers d’avoir 
passé notre vie à servir. Nous sommes des-
tinés à suivre le cours menant au monde 
du but céleste. (8-290, 14.2.1960)

Vous ne pouvez pas entrer dans le 
Royaume de Dieu sans avoir les liens du 
cœur. Le Royaume de Dieu est la nation 
originelle, la nation de la nature origi-
nelle, qui peut s’imposer d’un bout à 
l’autre. Vous ne pouvez pas posséder 
cette nation d’après votre situation. Seul 
ceux qui ont de profonds liens du cœur 
peuvent la posséder. Le christianisme, 
par conséquent, n’est en définitive pas 
une religion pour des situations, mais 
une religion qui s’adresse au cœur. Le 
but de la providence de Dieu sur terre 
est d’établir le fondement pour pouvoir 
partager le cœur au-delà des situations 
personnelles. (8-290, 14.2.1960)

Quel genre d’endroit est le Royaume 
de Dieu ? Là, vous pourrez tirer fier-
té de vos préparatifs durant votre vie 
sur terre, et tirer fierté de votre vie de 
service. Alors quel genre de personne 
peut aller dans le Royaume de Dieu ? 
Est-ce l’endroit pour ceux qui croient 
au Seigneur afin de recevoir des béné-
dictions ou pour ceux qui courent 
après les bénédictions ? Non. Ceux qui 
se préparent à servir Dieu de tout leur 
cœur peuvent aller dans le Royaume 
de Dieu. C’est un endroit pour ceux 
qui ont derrière eux une vie de servi-
ce et qui vont de l’avant avec entrain, 
même s’ils devaient mourir en se pré-
parant. Telle est la vraie résurrection. 
Les efforts secrets de votre vie n’appa-
raissent pas au grand jour. Comment 
faut-il vivre désormais, c’est la ques-
tion importante à laquelle il faut pen-
ser dans notre vie de service. (8-304, 
14.2.1960)
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Comment est le Royaume de Dieu ? 
Tout brille partout où vous allez. La réa-
lité du monde spirituel décrite par le 
Dr Sang-hun Lee n’est-elle pas ainsi ? 
C’est exactement comme cela. La lumiè-
re d’amour de Dieu brille sur tous les 
recoins de cet univers, et pour la création 
en son sein, c’est comme trois exclama-
tions de manse. « Manse » pour quoi ? 
Ce n’est pas « manse » pour toujours. Ce 
sont trois exclamations de manse pour la 
libération ! Si nous sommes libérés, tout 
le monde devrait dire « manse pour la 
libération » et évacuer tous les ressenti-
ments. (300-203, 4.3.1999)

Vous ne pouvez aller dans le 
Royaume de Dieu qu’en vous tenant 
dans la position de représenter le modè-
le d’une famille d’amour vrai en rapport 
avec les parents originels. Pour pouvoir 
entrer dans le Royaume de Dieu, on doit 
s’unir avec l’amour vrai du vrai Dieu et 
des Vrais Parents. Ceux qui ont vécu 
avec des enfants nés d’une relation avec 
le lignage de Dieu peuvent aller dans le 
Royaume de Dieu, mais, jusqu’ici, per-
sonne n’a vécu ainsi avant d’aller dans 
le monde spirituel. Aussi le Royaume de 
Dieu est-il vide. (176-210, 9.5.1988)

On peut aller à l’Église pendant des siè-
cles, mais tant qu’on a l’esprit à s’occuper 
de sa petite personne, on ne peut jamais 
entrer dans le Royaume de Dieu. Le salut 
est alors inaccessible. Sachez quelle est la 
vraie religion aujourd’hui. Vous devez 
savoir quel genre de personne est une per-
sonne vraie et quel genre de nation est une 
vraie nation. (78-118, 6.5.1975)

Quel genre de personne est capa-
ble de s’harmoniser avec l’essence de 
l’amour de Dieu ? Une personne qui est 
imbue d’elle-même n’a aucune valeur. 
Seul celui qui peut consacrer à son par-
tenaire sa vie, toute sa ferveur et tout 
ce qu’il a, peut vivre en permanence au 
sein de l’amour de Dieu. C’est le chemin 
qu’ont suivi les grands personnages et les 
saints de l’histoire. (46-36, 18.7.1971)

2.2. Le Royaume de Dieu, monde 
de service et d’altruisme

Il faut se donner et puis oublier 
qu’on l’a fait. Si, parmi une centaine de 
membres, quelqu’un a moins de vête-
ments que vos enfants, vous ne pouvez 
pas trouver le sommeil. Je dois vou-
loir lui donner mes habits. Le cœur 
de Dieu est comme cela, c’est le cœur 
d’un parent. Quelle est la philosophie 
directrice de l’Église de l’Unification ? 
C’est d’avoir le cœur d’un parent, 
dans une tenue de serviteur et de ver-
ser de la sueur pour la terre, des lar-
mes pour l’humanité et du sang pour 
le Ciel. Qu’est-ce que le Ciel ? C’est le 
monde de l’amour où vous amenez vos 
enfants. Vous recevez l’amour et dites 
que vous le donnerez à l’univers entier. 
J’ai aimé Dieu. Je connais tout de fond 
en comble sur le monde spirituel et le 
monde physique. (296-120, 3.11.1998)

Jusqu’ici, le monde spirituel était un 
monde de mystère. Ce monde est celui 
où se rendent les personnes qui vécurent 
selon les principes d’existence que Dieu 
a établis, à savoir vivre pour les autres. 



919Chapitre II À quoi ressemble le monde spirituel ?

Le Ciel idéal est un monde bâti sur de 
tels principes. (298-315, 17.1.1999)

Que faire pour prospérer ? Il faut 
être altruiste. L’Église de l’Unification 
pratique l’altruisme absolu – vivre pour 
les autres. C’est la ligne de démarca-
tion. D’un côté l’enfer, de l’autre le Ciel. 
Telle est la réalité du monde spirituel. 
Vous le verrez tout de suite. Vous verrez 
bien où vont ceux qui ont vécu pour les 
autres. Alors oui, vivez pour les autres, 
et acceptez le mode de pensée des saints, 
les enseignements du sauveur et le systè-
me de pensée de Dieu. À quoi se ramène 
la pensée de Dieu ? À vivre absolument 
pour les autres. (299-217, 16.2.1999)

Ce qui est petit doit se projeter vers ce 
qui est plus grand. Dans cette logique, la 
famille va se sacrifier pour la tribu. La tri-
bu se sacrifiera pour la société, la société 
pour la nation, et la nation pour le monde. 
Ceux qui s’emparent des biens nationaux 
pour leur usage familial se retrouveront 
épinglés la tête en bas en enfer. Ils périront. 
S’ils ne sont pas anéantis sur terre, ils sont 
épinglés tête en bas dans le monde spiri-
tuel. (302-173, 13.6.1999)

La vie terrestre et la vie au Ciel sont 
aux antipodes. L’être humain déchu 
vit pour lui-même sur cette terre, alors 
qu’on est censé vivre pour l’ensemble 
dans le monde spirituel. Devenons ceux 
qui peuvent faire oublier la chute et vivre 
pour l’ensemble, et nous pourrons deve-
nir partenaires de Dieu ! Vous devriez 
dire « Amen » pour l’éternité. (303-33, 
4.7.1999)

On ne peut aller au Ciel quand on ne 
vit que pour soi. Qu’est-ce qu’une mau-
vaise personne ? C’est quelqu’un qui 
veut tout ramener à soi. Ces gens-là sont 
des dictateurs et des scélérats. Pour eux, 
ce sera l’aller direct et sans escale vers 
l’enfer. Ceci n’est pas permis dans l’Égli-
se de l’Unification. L’individu doit vivre 
pour la famille, la famille pour la tribu, 
la tribu pour la société, la société pour la 
nation, la nation pour le monde, le mon-
de pour l’univers et l’univers pour Dieu. 
Et Dieu alors, pour qui vit-Il ? Il vit pour 
vous. (303-260, 9.9.1999)

La religion doit guider l’être humain 
vers la patrie originelle. Quelle est sa doc-
trine ? Elle doit enseigner à l’être humain 
comment vivre pour les autres, sachez-le. 
Plus haute est la religion, plus elle exhor-
te à vivre pour les autres. D’où l’accent 
sur l’humilité et la douceur. Pourquoi ? 
La religion nous enseigne à nous tenir 
dans une position d’inspirer beaucoup 
de gens et de vivre pour eux. Elle ensei-
gne à se sacrifier et servir. Pourquoi ? 
Parce que les religions doivent entraîner 
les gens à se plier aux règles du Royaume 
de Dieu. (78-117, 6.5.1975)

Après avoir vécu sur terre, on va dans 
le monde spirituel. Ceux qui vont dans 
les hautes sphères sont tous des gens qui 
ont vécu pour les autres. Ceux qui ont 
parcouru quarante pays de la planète, 
par exemple, et vivent pour les autres 
avec le cœur d’une mère de famille, ceux 
qui ont une âme de saint pour sauver les 
peuples du monde de l’emprise du mal, 
gagneront des sphères élevées. Voilà 
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comment je pense : « Je suis un hom-
me, un général qui représente les fils 
de piété filiale des âges historiques, un 
général des patriotes et des saints. Tous 
ceux qui avaient le nom de fils de Dieu 
ont échoué, mais moi je suis né comme 
un fils victorieux. » Une seule chose me 
permet de tenir ces propos. C’est de vivre 
absolument pour les autres. Nous pou-
vons conclure que seuls ceux qui don-
nent et oublient, agissent pour les autres 
et oublient, peuvent digérer ce monde. 
C’est simple. (203-100, 17.6.1990)

Nul ne peut éviter la mort ; pas 
d’échappatoire. On meurt après avoir 
vécu ici-bas. Ceux qui vivent pour eux-
mêmes vont dans le monde spirituel, for-
ment un cercle et gagnent l’enfer à leur 
entrée dans ce monde, et ceux qui vécu-
rent pour les autres vont dans le monde 
spirituel, forment un cercle et gagnent le 
Ciel. Ces deux mondes se séparent à la 
mort. (203-100, 17.6.1990)

Bientôt, se formera une longue queue 
de personnes pour offrir leurs biens au Ciel. 
Ce sera la plus longue queue dans le mon-
de. Autrement dit, tout le monde devrait 
devenir une personne sans le sou qui offre 
tout. Il n’y a que du mucus, des larmes et 
du sang à offrir. J’étais moi-même comme 
cela. Il ne restait plus rien à offrir. Ma vie 
et tous mes biens, je les ai offerts.

Si vous avez un compte d’épargne 
pour vos fils et vos filles, devez-vous 
l’utiliser pour eux ? Ou devez-vous vous 
en servir pour le salut du monde ? Ce 
n’est qu’en pensant et agissant de cette 
façon que vous pouvez faire partie des 

escouades du Messie. Vous devez vivre 
pour les autres. Vivre pour l’ensemble, 
pour un plus grand but. Vivre pour le 
monde, pour Dieu et pour la libération 
de l’humanité. Vous devez amener les 
gens à se convertir au nouveau lignage 
grâce à vos efforts. (203-187, 24.6.1990)

Quel genre de compétition y aura-t-
il dans le futur ? On se battra à qui vivra 
le plus pour les autres. Pourquoi ? Dans le 
Royaume de Dieu, ceux qui ont vécu pour 
les autres occupent une position élevée ; 
alors vivez donc pour une personne plus 
élevée, vous ferez un bond, car cette per-
sonne sera votre tremplin. Voyez la ram-
pe de lancement pour les satellites à Cap 
Canaveral. Tel un satellite, vous êtes lancé 
et vous volez dans le ciel. (213-194, 20.1.1991)

Vivre pour une personne partici-
pe du mobile même qui poussa Dieu à 
créer Son objet. Vous vous tiendrez en 
position d’objet d’amour pour cette per-
sonne. N’est-ce pas vrai ? Suivez quel-
qu’un et vivez pour les autres. Vous tra-
vaillez en me suivant, n’est-ce pas ? Ne 
cherchez-vous pas à occuper Dieu en me 
prenant pour objet d’amour pour bon-
dir ? C’est vrai, non ? Un satellite doit 
être lancé vers sa cible, pas vrai ? C’est la 
même chose. Les satellites symbolisent 
les croyants d’aujourd’hui qui tentent de 
sauter vers le Royaume de Dieu, en tra-
versant des milliers et dizaines de mil-
liers de kilomètres. (213-194, 20.1.1991)

À quoi ressemble le monde spirituel ? 
Les gens y vivent pour les autres en ayant 
comme axe l’amour vrai. Ce n’est pas le 
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moi qui prime, mais la vie publique. Même 
sur cette terre, ceux qui vivent à fond pour 
les autres disent : « Appuie-toi sur moi et 
vas-y ! » L’Amérique a beau être un grand 
pays, si quelqu’un vit pour la nation plus 
que le président, tout le monde lui fera bon 
accueil, même s’il s’appuie sur le président 
pour y arriver. Quelqu’un qui ne vit que 
pour lui-même, par contre, se mettra tout 
le monde à dos.

C’est pareil dans le monde spirituel. 
Quelqu’un qui vit pour une cause plus 
grande, peut passer naturellement. Si 
quelqu’un sert un but plus élevé, il pas-
sera sans encombre. Donc, si quelqu’un 
vit pour le monde, il n’a pas à vivre pour 
l’Amérique. Celle-ci fait partie inté-
grante du monde. C’est pareil pour la 
Corée. Toutes les nations sont inclu-
ses. À quoi se résume le but que chacun 
peut accueillir, qui dépasse le stade de 
la famille ? La conclusion est qu’il s’agit 
d’une vie au service des autres qui suit la 
voie de l’amour vrai. (215-174, 17.2.1991)

Si vous avez cinquante ans et avez 
vécu pour l’univers et le principe céles-
te pendant 25 ans, vous pouvez aller au 
Ciel. Vous pouvez aller dans l’autre mon-
de et demeurer dans une meilleure sphè-
re du monde spirituel. Mais ceux qui 
vivent leur vie entière centrés sur eux-
mêmes vont dans la patrie originelle du 
mal – l’enfer – au lieu de gagner la patrie 
originelle du bien, quels que soient leurs 
sentiments. Il vous faut connaître ces 
faits et liquider votre vie passée à vivre 
pour votre propre confort. Vous devez 
vous évertuer à vivre le restant de votre 
vie pour le public, pour le pays, le mon-

de, le ciel et la terre, et Dieu. Si vous fai-
tes cela, vous irez de l’avant, non pas en 
enfer mais vers le monde idéal dans le 
ciel. (78-119, 6.5.1975)

Même en face de la mort, Jésus décla-
ra : « Mon Père, s’il est possible, que cet-
te coupe passe loin de moi ! Cependant, 
non pas comme je veux, mais comme tu 
veux. » Même en mourant, il n’a pas pro-
testé contre Dieu, mais était prêt à offrir 
les plus grands sacrifices sans broncher 
pour la volonté de Dieu. L’attitude de Jésus 
l’amena au plus près de la position de Dieu, 
lui permettant d’aller plus profond. Devant 
un tel être, même Dieu ne peut faire ce qui 
Lui plaît. Quiconque frappe une person-
ne comme cela sera détruit sur le champ. 
Dieu infligera Son châtiment personnel à 
cet individu. (36-85, 15.11.1970)

Connaissez-vous le monde spirituel ? 
Celui qui vit pour les autres aura sa pla-
ce au Ciel. Celui qui vit pour lui-même 
n’y a pas sa place ; sa place est en enfer. 
On peut avoir été un grand pasteur et ne 
se rendre compte de sa situation qu’une 
fois là-bas. Notre Église de l’Unification 
essaie de sauver nos ennemis et même 
les communistes. Or les communistes 
veulent décapiter les membres de l’Égli-
se de l’Unification. La différence, elle est 
là. Alors, quel genre d’amour devrait 
dominer le monde ? Soyons plus forts 
que les communistes. Vous ne devez pas 
vous renforcer en devenant une mauvai-
se personne. En devenant forts, sur une 
base d’amour, en vivant pour les autres, 
cela devrait suffire pour sauver le mon-
de. (91-173, 6.2.1977)



922 La vie humaine et le monde des esprits Livre VI

Au Ciel, donner, c’est vivre. Dieu 
aussi doit donner. Les parents doivent 
donner à leurs enfants. L’esprit parental 
est de vouloir donner, et donner enco-
re quand vous avez quelque chose de 
meilleur à donner. (34-141, 30.8.1970)

Si je peux donner mille choses et 
oublier ce que j’ai donné devant Dieu qui 
donne cent fois et qui oublie, Dieu devien-
dra sûrement mon partenaire. En étiez-
vous conscients ? C’est fort. Les positions 
seront permutées au sein des partenariats 
entre sujet et objet. Alors, une person-
ne qui cherche à vivre pour le bien enco-
re plus que Dieu ira-t-elle en enfer ou bien 
au Ciel ? Ira-t-elle au Ciel pour devenir 
domestique à la table de Dieu, ou sera-t-
elle en position de s’asseoir avec Dieu et de 
partager des repas d’amour avec Lui ? Que 
se passera-t-il ? (208-208, 18.11.1990)

J’ai l’expérience de la réalité du mon-
de spirituel plus que quiconque. Le mon-
de spirituel est ma spécialité, mon champ 
de compétence particulier. Où la struc-
ture du monde spirituel a-t-elle sa sour-
ce ? Le Ciel est un monde où tout tourne 
autour du principe de l’altruisme. Voilà 
notre patrie originelle. (74-51, 27.11.1974)

2.3. Le Royaume de Dieu 
dans le monde spirituel 
doit commencer à partir du 
Royaume de Dieu sur terre.

Au cours de l’histoire, ceux que Dieu 
a appelés étaient en général âgés de cin-
quante ou soixante ans. La plupart d’en-
tre eux étaient âgés, usés, et n’étaient 

plus qu’à un pas de leur tombeau et de 
leurs obsèques. Dans les coulisses de Sa 
providence, Dieu travaillait avec ces gens 
blanchis sous le harnais, tout en sachant 
que, plus tard, Il œuvrerait avec les jeu-
nes générations. Le souci de Dieu était 
donc de savoir comment développer 
l’histoire providentielle avec cette géné-
ration. Prenant à bras le corps ces situa-
tions, Dieu a traversé le cours de l’histoi-
re. (20-95, 28.4.1968)

Même une personne comme 
Bouddha, alors qu’il était dans un état 
mystique, déclara : « Au ciel et sur ter-
re, moi seul suis honoré. » Quelqu’un 
qui s’est entraîné à atteindre l’unité de 
l’esprit et qui, à son entrée dans le mon-
de spirituel, se tient en position de par-
tenaire objet devant Dieu, peut affirmer 
qu’au ciel et sur terre, lui seul est honoré. 
Une fois, j’ai senti que je tenais le monde 
fermement dans ma main et qu’il sem-
blait fondre. Arrivé à ce niveau, les mira-
cles n’ont pas de secret pour vous. La vie 
religieuse doit vous amener naturelle-
ment à être guérisseur. (76-143, 2.2.1975)

Regardez la plupart des gens 
aujourd’hui : tout en vaquant à leur rou-
tine quotidienne – se lever le matin, se 
faire à manger – ils se disent : « Je suis 
pas mal pour Dieu. » Ils sont nombreux 
à le croire. Mais des gens comme ça ne 
peuvent pas posséder le Ciel. Ils ne peu-
vent pas être bien devant Dieu. Sans 
avoir un élément réciproque qui soit offi-
ciellement reconnu, vous ne pouvez pas 
avoir le critère absolu de la foi. Là où il 
n’y a pas de critère absolu de la foi, com-
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ment le Ciel, qui ne s’établit qu’en allant 
au-delà de la foi absolue, émergerait-il ? 
Cela n’arrivera jamais. Pourquoi donc ? 
Parce que Satan reste en place. (46-79, 
25.7.1971)

Aujourd’hui, beaucoup de fidèles 
ne voient le Royaume de Dieu s’établir 
que par leur religion. C’est une chimère 
absurde. Bien des religions disent que le 
Ciel viendra par la doctrine de leur fon-
dateur. Regardons le christianisme, avec 
toutes ses divisions confessionnelles. 
Toute Église qui n’est pas de leur confes-
sion leur apparaît en général hérétique, 
voire diabolique. En réalité, s’ils ont la 
permission de Dieu d’agir ainsi, il n’y 
a pas de problème, mais s’ils font cela 
dans leur seul intérêt, leur motivation 
n’est pas pure. Ce genre de confession est 
donc appelé à disparaître. Si aujourd’hui 
l’Église de l’Unification agit ainsi, cette 
Église aussi diminuera. (47-250, 29.8.1971)

Même le monde spirituel est hérissé 
de cloisons. Il y a des coins pour le boudd-
hisme et des coins pour le confucianis-
me. Partout, on se heurte à des cloisons. 
Toutes les barrières doivent tomber grâ-
ce au niveau plus élevé du cœur de Dieu. 
Depuis le majestueux trône de Dieu et 
les plus hautes sphères, tous les murs 
doivent être renversés ; les murs et cloi-
sons qui séparent les peuples et les ancê-
tres depuis des millénaires doivent tom-
ber. Tous les murs sur terre doivent être 
brisés et, de là, un chemin d’accès à l’en-
fer doit s’ouvrir. Sinon, on n’arrivera pas 
à ouvrir les portes du Royaume de Dieu. 
(140-43, 1.2.1986)

Quel niveau devez-vous attein-
dre en tant qu’unificationnistes ? Vous 
devez être une personne meilleure que 
le Bouddha, meilleure que Confucius, 
meilleure même que Jésus.

Le but de la religion était jusqu’ici le 
salut individuel. L’Église de l’Unifica-
tion vise toutefois le salut familial, plu-
tôt que le salut individuel. Voilà la dif-
férence entre l’Église de l’Unification et 
d’autres religions. En vue du salut, nous 
sauvons la famille. Le Ciel, on n’y va pas 
en solitaire. (34-359, 20.9.1970)

Le Royaume de Dieu est un lieu 
où vous ne pouvez aller seul. Vous ne 
pouvez y pénétrer qu’après avoir réa-
lisé l’idéal conjugal. Pour arriver au 
Royaume de Dieu, l’être humain déchu 
doit donc suivre l’histoire de la restau-
ration, l’histoire de la résurrection et 
l’histoire de la recréation. Vous don-
ner la Bénédiction, c’est ouvrir grandes 
les portes du Ciel. Par la Bénédiction, la 
porte close du royaume s’ouvre à vous. 
(152-240, 25.5.1963)

Jésus avait beau dire que le Ciel 
était en nous, imaginez toute son hor-
rible solitude quand il ne put dire que le 
Ciel était dans nos familles. Vous avez 
au moins une famille, et vous pouvez 
même y chanter avec entrain. La chan-
ce nous est donnée de vivre comme cela. 
Or Jésus, le Seigneur de vérité venu sau-
ver l’univers, le fils unique engendré 
par le Père, ne put même pas rêver du 
cadre qui est le fondement du Royaume 
de Dieu. Il fut crucifié après avoir erré 
pendant presque trois ans en disant que 
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le Royaume de Dieu était en nous, tan-
dis qu’il cherchait à faire revivre le Ciel 
dans nos cœurs. Quelle vie si solitaire et 
si épouvantable ! (120-48, 3.10.1982)

Les voies du Royaume de Dieu sur ter-
re et celles du Royaume de Dieu au ciel 
sont identiques. Quand une locomotive 
franchit la frontière entre deux pays, les 
voies des deux pays doivent se raccorder 
pour que le train puisse continuer à rouler 
en douceur. De même, les voies sur terre et 
au ciel doivent se raccorder. Le chemin de 
l’amour vrai – vivre pour les autres – est 
le chemin qui raccorde les rails d’ici-bas, 
pour que la famille qui incarne le train de 
l’amour puisse aller tout droit au Ciel, sans 
arrêt, jusqu’au trône dans le Ciel. Le che-
min personnel de l’être humain et le che-
min de sa famille doivent tous deux se rac-
corder. Il leur faut aller dans le même sens. 
(211-288, 30.12.1990)

Nous sommes destinés à aller dans 
le monde spirituel, que cela nous plai-
se ou non. C’est un fait de la vie. Tel un 
voyageur, nous approchons à grands pas 
de notre destination. Ce qui peut poser 
problème est de savoir si vous avez vécu 
davantage pour les autres ou pour vous-
même. À partir de là, si vous avez vécu 
davantage pour les autres, vous irez au 
Ciel. Dans le cas contraire, vous irez 
en enfer. Votre situation actuelle vous 
empêche peut-être de croire à cette for-
mule fondamentale, mais quand vous 
mourrez, ce sera clair. (74-51, 27.11.1974)

Dans le monde spirituel, les gens sont 
à des niveaux variés. Comment en arrive-

t-on à cette situation ? La position dans 
laquelle on se trouve dépend du degré de 
piété filiale qu’on a pratiqué selon la voie 
de l’amour, de la loyauté qu’on a affichée 
pour sa nation et du degré de sainteté 
acquis en servant le monde.

Dans sa vie terrestre, l’être humain 
doit emprunter un chemin de droiture. 
Pour ce qui est de la droiture, il y a un che-
min pour l’individu, pour la famille, pour 
la tribu, pour la société, pour la nation, 
pour le monde, pour l’univers et même 
pour Dieu. Il devrait y avoir un seul che-
min. Quel est ce chemin ? C’est le chemin 
originel de l’amour. (147-183, 21.9.1986)

Dans quel genre de monde irez-vous 
en définitive ? Irez-vous en enfer ou au 
Ciel ? En y allant, serez-vous celui qui 
dit : « Père, s’il Te plait, aide-moi. » ? Ou 
celui qui dit : « Bienvenue, Vrai Père ! » 
Ce sera une question de vie ou de mort. 
Après le mariage, vous faites vœu de 
vivre bien. Vivre bien, ça veut dire deve-
nir un couple immuable. Pour être un 
couple immuable, vous devez aller dans 
le monde du changement perpétuel et 
vous y entraîner ensemble. Il faut gar-
der votre promesse, dussiez-vous aller 
dans un monde où les gens vivent sépa-
rés entre le nord et le sud, ou bien dans 
les quatre directions. Tâchez de garder 
cette position de personne entraînée. 
(129-182, 30.10.1983)

Les fils et filles nés de vrais parents 
ne sont pas de faux enfants mais de vrais 
enfants. C’est d’eux que pourra naître la 
vraie famille. Avec l’apparition d’une 
vraie famille, la vraie tribu, la vraie 
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société, la vraie nation et un vrai mon-
de seront créés. Dans ce monde, les gens 
devront avoir un mode de vie céleste 
fondé sur Dieu dans la famille, la tribu, 
la société et le monde. Alors seulement 
cette terre peut devenir le Royaume de 
Dieu sur terre. Après avoir vécu de cet-
te façon, les gens devraient laisser leurs 
corps sur cette terre et entrer dans le 
Ciel éternel. Cet endroit est appelé le 
Royaume de Dieu dans le monde spiri-
tuel. Telle est la réalité ultime de la pro-
vidence de Dieu. (160-44, 11.8.1968)

Ne vous croyez pas habilités à aller 
au Ciel. Vous devez songer à bâtir le 
Ciel sur la terre. Mais avant cela, vous-
même devez devenir une personne du 
Ciel. Afin de devenir une telle personne, 
il vous faut être en unité de cœur avec le 
Père céleste, à tel point que vous puissiez 
lui dire en toute confiance : « L’esprit du 
Père est le mien et mon esprit est l’es-
prit du Père. » Par conséquent, sur cette 
terre, vous devez être la personne repré-
sentant l’esprit de Dieu et l’esprit du 
Seigneur tout autant que l’esprit de vos 
ancêtres. En agissant ainsi, tous les pro-
blèmes historiques peuvent trouver une 
solution. (3-295, 19.1.1958)

Supposons qu’un mourant dise : 
« Dieu, même si je n’ai pas vécu selon Ta 
volonté jusqu’ici, dans mon esprit, j’ai 
cherché à aller au Ciel. Veuille considérer 
que j’ai établi les bonnes conditions d’in-
demnité ! » Parce que Dieu est juste, Il pla-
cera cette personne dans une position où 
elle « essaie » d’aller au Ciel. Dans quel-
le position Dieu placera-t-Il cette person-

ne ? Puisque la personne cherchait à aller 
au Ciel, Dieu la met dans une telle position 
et la rétribue selon ses actes. Dieu la met 
dans une position où elle « essaie » encore 
d’aller au Ciel. Cette position peut se trou-
ver juste au-dessous du paradis. Même les 
personnes en enfer essaient d’aller au Ciel. 
(57-265, 4.6.1972)

Les gens peuvent dire que l’Église de 
l’Unification est un lieu où les gens ne 
sont que de passage, mais ce n’est pas 
le cas. Vous seuls êtes responsables de 
décider les actes que vous commettez 
sur terre et qui ne peuvent être effacés. 
Et vous seuls pouvez réparez les dégâts. 
Si cette porte se ferme, nul ne la rouvri-
ra plus pour l’éternité, vous seuls en êtes 
responsables. Si elle est ouverte, nul ne la 
fermera plus jamais, sinon vous.

Ce qui est lié sur terre doit être délié 
sur terre ; vous feriez bien de délier ce 
que vous liez. Le problème est là. C’est 
pourquoi, quand vous aller évangéliser 
maintenant, il faut témoigner à vos pro-
ches et à votre parenté. (34-266, 13.9.1970)

Si vous pensez : « J’aime les fruits 
de l’amour de deux milliards d’êtres 
humains plus que les parents qui m’ont 
donné naissance. J’aime les quatre mil-
liards de personnes plus que ma mère et 
mon père », vous pouvez aimer l’humani-
té à partir d’une position unifiée dans le 
giron d’amour de Dieu. Vous vous tenez 
alors dans une position sans relation avec 
le monde satanique. (140-56, 1.2.1986)

La personne originelle est quelqu’un 
qui, comme être non déchu et sans lien 
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avec Satan, fonde une famille axée sur 
l’amour du couple idéal et va directe-
ment au Ciel après sa vie sur terre. Aussi 
parle-t-on du Royaume de Dieu sur ter-
re. Le royaume sur terre hérite les idéaux 
du Royaume céleste.

Que Pierre ait reçu les clés des portes 
du Ciel signifie donc que le chemin pour 
établir le Ciel est sur cette terre. Sachez 
bien cela. (208-345, 21.11.1990)

2.4. Jésus et le paradis

Si la chute n’avait pas eu lieu, le Ciel 
aurait été un endroit où seuls les fils et filles 
bien-aimés de Dieu seraient allés après 
avoir fondé une famille axée sur Dieu et 
vécu dans Son amour. On entre au Ciel 
en tant que famille uniquement. On n’y 
va pas comme individu. N’ayant pu fon-
der une famille, Jésus fut dans l’incapa-
cité d’entrer dans le Royaume de Dieu. Il 
attend au paradis, la salle d’attente vers le 
Royaume de Dieu. Le paradis est comme 
un environnement de préparation avant 
d’entrer au Ciel. (143-25, 15.3.1986)

N’ayant pu établir un monde idéal 
avec sa parenté, Jésus doit donc reve-
nir accomplir cet idéal. Faute de quoi, il 
ne peut pas entrer dans le Royaume de 
Dieu. Où pouvez-vous trouver les condi-
tions pour ouvrir les portes du Ciel ? 
Elles sont sur terre. C’est pourquoi, 
Jésus a laissé derrière lui, sur terre, les 
clés pour aller au Ciel. Jésus et ses 12 dis-
ciples n’ayant pu fonder leurs familles, 
l’Église de l’Unification aujourd’hui doit 
trouver et instituer 70 apôtres et 120 dis-
ciples par le biais des familles bénies. 

Que cela s’accomplisse, et le Ciel s’ouvri-
ra. (160-89, 11.8.1968)

Pouvez-vous aller au Ciel par votre 
simple foi en Jésus comme le croient les 
chrétiens ? Sans accomplir l’idéal du 
couple, même Jésus ne peut aller au Ciel. 
Jésus peut-il accomplir l’amour vrai à lui 
tout seul ? Dieu Lui-même n’a pu incar-
ner l’amour vrai à Lui seul. Aussi Jésus 
doit-il revenir. Si tel est le cas, peut-il 
accomplir l’amour vrai en venant sur les 
nuées ? Le temps est maintenant venu 
pour le peuple de cette nation, qui a tou-
tes les données de la situation à l’esprit, 
de me suivre. (176-210, 9.5.1988)

De nos jours, les chrétiens se voient sau-
vés et arrivés au Ciel par leur seule foi en 
Jésus. À les croire, chacun va au Ciel tout 
seul, comme individu. Seuls quelques-uns 
parlent de vouloir amener père et mère 
avec eux au Ciel. Dans le futur, la religion 
ne doit pas seulement parler de salut indi-
viduel. S’il s’agit d’une vraie religion fon-
dée par Dieu, elle doit rester universelle 
jusqu’au bout. Le type de religion que tou-
te l’humanité désire serait une religion où 
la volonté de Dieu n’est pas seulement que 
des individus entrent dans le Royaume de 
Dieu. Elle ne doit pas se contenter d’ensei-
gner le Ciel pour l’individu seul, mais aus-
si pour les mères et les pères. Que les chefs 
de familles et de tribus le comprennent et 
l’enseignent, et tout le monde les suivra 
dans le Royaume de Dieu. (41-341, 18.2.1971)

Pourquoi Jésus n’a-t-il pas pu entrer 
au Ciel ? Dieu créa le Ciel pour les 
êtres humains qui ont vécu sans chu-
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ter. L’humanité ne peut entrer au Ciel 
qu’en vivant selon la norme originel-
le du Principe. Jésus était censé sauver 
l’humanité déchue, et se tenir avec son 
épouse dans la position d’Adam et Ève 
comme parents de l’humanité et entrer 
au Ciel avec ses enfants. Or Jésus est venu 
et est reparti seul, sans avoir d’enfants. 
C’est pourquoi, au lieu d’entrer au Ciel, 
il est allé au paradis. Il y est en attente de 
son entrée au Ciel. (41-300, 17.2.1971)

Le Ciel est vide. Vous pouvez com-
prendre par là que la providence de Dieu 
pour la restauration a été douloureuse. 
Dieu a perdu Adam et Ève. Et les cho-
ses ne se sont pas arrêtées là. La perte 
d’Adam et Ève signifie la perte de leur 
tribu. Cette tribu se serait étendue pour 
devenir une race, une nation et un mon-
de ; mais tout ceci a été perdu. De sor-
te qu’en perdant un seul homme, Adam, 
Dieu a perdu Son royaume axé sur la 
royauté du Ciel. Il a perdu le peuple du 
Ciel, les tribus du Ciel, et l’homme et la 
femme du Ciel – Son fils et sa fille bien-
aimés. (143-25, 15.3.1986)

Originellement, ce sont des familles 
qui étaient censées entrer dans le mon-
de spirituel, mais on n’y trouve guè-
re de familles. Jésus est célibataire et ne 
connaît pas la vie conjugale. Qu’en est-
il des saints – Confucius ? Bouddha ? 
Mahomet ? – ou des rois ? Tous ont des 
vies célibataires, où l’idéal du partenaire 
est absent, car ils descendent de la sphère 
de l’archange. Même si je dis cela, quel-
qu’un qui est ignorant et inconscient 
ne doit pas agir de façon outrancière 

en espérant devenir roi quand il prend 
connaissance de tout cela. On ne devient 
pas un dirigeant suprême sans l’amour 
vrai. Vous devez vivre pour les autres. 
(296-191, 9.11.1998)

Dieu a mené Sa providence pour sau-
ver l’humanité par la religion. Dès lors, 
plus une religion est de dimension éle-
vée, plus son enseignement doit épou-
ser le but et le principe de la patrie origi-
nelle : l’idée de sacrifice et de service ne 
peut qu’imprégner ses préceptes.

Alors oui, c’est un fait avéré : c’est 
bien la providence de Dieu qui se fait 
jour derrière l’histoire et la religion. À 
la lueur de ces principes, nous aboutis-
sons à la conclusion qu’une religion qui 
entend vivre pour les autres se dévelop-
pera, alors qu’une religion qui crée des 
problèmes dans le monde en cherchant 
à s’imposer de façon égoïste périclitera. 
(74-51, 27.11.1974)

La Bible dit : « Tu aimeras le Seigneur 
ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme 
et de tout ton esprit : voilà le plus grand et 
le premier commandement. » Sans passer 
par ce commandement, nul ne peut entrer 
dans le Royaume de Dieu.

Quel est le deuxième commande-
ment ? C’est « Tu aimeras ton prochain 
comme toi-même. » Celui qui aime Dieu 
d’abord et qui aime son prochain ensuite 
peut être un enfant filial. (198-259, 4.2.1990)

Les disciples de Jésus se disaient que 
Jésus ne ferait qu’une bouchée de l’Em-
pire romain et deviendrait le roi d’Israël, 
et que tous recevraient alors de hautes 



928 La vie humaine et le monde des esprits Livre VI

positions. Mais là n’est pas la question 
essentielle. On doit commencer par éta-
blir le fondement du Ciel dans son pro-
pre esprit, puis le fondement de l’unité 
entre le corps et Dieu, en prenant pour 
centre un tel esprit. C’est le plus grand 
défi. Au bout du compte, tout commen-
ce avec vous. Votre esprit est donc la base 
pour le Ciel. (47-273, 29.8.1971)

Quand Dieu S’exprime amicalement, 
vous ne devriez pas vous emporter. Si 
Dieu est aimable, tâchez de l’être aussi. 
L’intérieur et l’extérieur doivent se répon-
dre. Est-ce que tout fonctionne simple-
ment par cette correspondance de l’inté-
rieur et de l’extérieur ? Vous devez aligner 
cela avec la volonté de Dieu. Si c’est le cas, 
pouvez-vous faire des choses qui ne sont 
pas dans votre esprit ? Pouvez-vous faire 
ce que votre corps déteste ? Il vous faut fai-
re ce que votre esprit et votre corps aiment 
tous les deux. Si Dieu existe, il doit y avoir 
des choses qu’Il aime. Comme fils de Dieu, 
Jésus doit lui aussi aimer ces choses-là. (47-
257, 29.8.1971)

Sans aimer Dieu, vous ne pouvez 
vous échapper du domaine de Satan. 
Vous devez donc aimer Dieu plus que 
votre femme ou votre mari. S’extrayant 
du piège de l’amour dans ce monde 
satanique, l’humanité déchue a atteint 
la lisière de ce domaine, sans réussir à 
complètement s’en sortir. Vous ne devez 
donc pas aimer votre père et votre mère 
plus que Dieu. (41-299, 17.2.1971)

Dans le monde spirituel, vous ver-
rez que les martyrs qui moururent afin 

de gagner le Ciel ne s’y sont pas retrou-
vés en réalité. En revanche, ces martyrs 
qui pouvaient dire : « Le Père a connu 
le chemin de la souffrance et versé du 
sang pour me trouver. Je suivrai n’im-
porte quel chemin pour pouvoir retour-
ner Sa grâce » et sont morts en pensant : 
« Merci pour ce moment de gloire qui me 
permet de prendre part à ce retour de la 
grâce », ont pu entrer dans le Royaume. 
Ces personnes ne sont pas mortes pour 
elles-mêmes mais pour le ciel et la terre.

Se dire : « Je mourrai comme ceci 
pour pouvoir entrer dans le Royaume 
de Dieu », c’est mourir pour soi-même. 
L’être humain déchu ne peut jamais 
entrer dans le Royaume de Dieu en se 
mettant en avant. (41-355, 18.2.1971)

2.5. L’enfer n’a aucun lien 
avec l’amour de Dieu.

Que fut la chute ? Allons droit au but, 
la nuit la plus épaisse s’est abattue sur 
nous à cause de la chute. Au lieu de pren-
dre le billet pour le Ciel, nous avons pris 
le billet pour l’enfer. N’est-ce pas comme 
cela ? La chute a fait du billet pour le Ciel 
un billet pour l’enfer. (132-82, 20.5.1984)

Qu’est-ce que l’enfer ? L’enfer est un 
endroit qui n’a rien à voir avec l’amour, 
le lignage et la vie de Dieu, ni avec Dieu 
Lui-même. (201-97, 11.3.1990)

L’enfer, c’est de se retrouver seul ; 
tout se referme autour de vous. Tout 
vous manque, tout est hors de portée. 
Intuitivement, vous pouvez voir et res-
sentir tout ce que cet univers compor-
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te de bonheur, mais sans pouvoir bou-
ger d’un pouce.

Alors que suis-je en train de fai-
re ? Je lance un mouvement pour aimer 
Dieu et pour aimer le ciel et la terre sur 
la base du système de pensée universel 
du Principe. Désormais, c’est pour que 
vous puissiez préparer le chemin que 
vous prendrez pour le monde spirituel. 
Ces préparatifs vont vous amener à faire 
de grandes choses. (106-308, 13.1.1980)

Le monde spirituel est un monde 
infini. La patrie qui nous étreindra est 
si vaste. Notre patrie éternelle, le mon-
de spirituel, est bien cette immensité. 
Aimez-vous le monde spirituel ? Son 
étendue vous dépasse. Ce monde, pour-
tant, vous en faites le théâtre de vos acti-
vités. C’est seulement quand votre esprit 
est global et universel qu’il peut être en 
phase avec ce monde. C’est impossible 
en étant individualiste. L’individualisme 
ne sait pas se lier à l’ensemble. Quel plus 
grand enfer y a-t-il que cela ? C’est exac-
tement comme attraper un aigle, l’enfer-
mer dans un trou sombre où il ne peut 
pas du tout bouger, et simplement lui 
donner à manger. L’aigle est l’oiseau qui 
symbolise les États-Unis, n’est-ce pas ? 
Comme ce serait affreux d’en être réduit 
à picorer ce qu’il y a à manger ! Est-ce le 
bonheur ou bien le malheur ? C’est tra-
gique. (247-131, 1.5.1993)

De tous les péchés, le plus terrible est 
le suicide, une atrocité qui détruit l’uni-
vers. Commettre cela, c’est aller au fin 
fond de l’enfer. (107-36, 20.1.1980)

Avez-vous jamais pensé à ce qui se 
passe si vous respirez un dixième par les 
narines et un dixième par la bouche ? 
C’est l’enfer. L’enfer n’est rien d’autre. En 
enfer, on ne peut recevoir quand on le 
voudrait, on ne peut donner quand on le 
voudrait. Quand vous avez besoin d’ex-
pirer ou d’inspirer de l’air, voyez ce qui 
se passe si c’est impossible. Combien de 
minutes pourriez-vous tenir ? Combien 
de temps pourrez-vous aller ainsi sans 
pouvoir expirer ou inspirer quand 
vous voulez ? L’enfer, c’est ça. (112-210, 
12.4.1981)

Dans le monde spirituel, vous ne 
pouvez pas manger sans l’amour de 
Dieu. Vous n’avez pas le droit de man-
ger. Sachez bien que l’enfer est l’endroit 
où vous regardez, mais vous ne pouvez 
pas manger ; vous le savez et n’y pouvez 
rien. Par conséquent, excepté pour ceux 
qui ont établi la valeur centrale capa-
ble d’unir le monde spirituel et le mon-
de physique en s’appuyant sur l’amour 
de Dieu et qui expérimentent la vie du 
Ciel sur la terre avec l’esprit et le corps 
unis, sachez bien que les gens ne peuvent 
pas posséder le monde éternel idéal et le 
Royaume de Dieu. (91-173)

Que voudriez-vous faire dans le mon-
de spirituel ? Voudriez-vous manger de 
la nourriture, ou pas ? Pour quoi donc 
manger là-haut ? Vous mangez en étant 
axés sur l’amour. Par conséquent, une 
personne qui n’a pas d’amour ne pour-
ra pas ouvrir la bouche, si forte que soit 
son envie de nourriture. C’est son châti-
ment. (207-94, 1.11.1990)
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Le monde est en proie au chaos. Qu’en 
est-il du monde spirituel ? Puisque des 
gens confus vivent sur terre puis vont 
dans le monde spirituel, le monde spi-
rituel aussi ne peut qu’être en proie au 
chaos. Si le vol devient une habitude, 
vous finirez par toujours vouloir voler 
quelque chose. Par conséquent, lors-
qu’une personne qui commettait des 
vols sur la terre va dans le monde spiri-
tuel, elle entend bien se procurer les cho-
ses pour rien. Comme il est difficile de 
tenir de telles personnes dans le mon-
de spirituel, l’enfer est apparu. Dieu n’a 
pas créé l’enfer. Les gens ne construisent 
pas leur maison après avoir fait un local 
à poubelles. Une fois que la maison est 
bâtie, vous vous occupez des ordures. 
C’est pareil. Les chrétiens ne savent rien 
de l’essentiel. (148-28, 4.10.1986)

L’enfer est comme ces lieux où l’on col-
lecte les déchets. Puisqu’il n’a rien à voir 
avec l’amour de Dieu, toute l’humanité qui 
a commencé dans le faux amour va forcé-
ment en enfer. C’est pourquoi la person-
ne qui va au Ciel est celle qui a vécu avec 
Dieu et dont l’esprit et le corps, le couple et 
les enfants, sont unis à l’amour de Dieu. En 
Dieu, l’esprit et le corps ont une unité abso-
lue ; si un homme et une femme ou bien 
tous les membres de cette famille peuvent 
absolument s’unir esprit et corps et vivre 
ensemble devant Dieu, le partenaire sujet, 
comme Ses partenaires objets, ils quitte-
ront cette terre pour aller dans le royaume 
du monde spirituel. (274-9, 25.10.1995)

Dieu n’est jamais celui qui envoie les 
gens en enfer. En allant dans le mon-

de spirituel, les gens vont d’eux-mêmes 
en enfer. Quand ceux qui ont vécu dans 
le mal vont dans des lieux consacrés au 
bien, ils n’arrivent pas à respirer. Ils ne 
peuvent pas respirer. Donc, inéluctable-
ment, ils vont chercher un endroit qui 
leur convient.

Ils iront en enfer, dans un endroit 
plus sombre, et diront : « Ah, c’est l’en-
droit ! » C’est l’enfer. Les gens comme 
moi ne peuvent rester en enfer même si 
on me dit d’y vivre. Je n’arriverais pas à 
y respirer. L’odeur et le goût me seraient 
insupportables. Qui envoie ces gens en 
enfer ? Ce n’est pas Dieu. Vous allez en 
enfer tout seul. (200-192, 25.2.1990)

Si vous allez au Ciel, vous serez capable 
d’aller et venir librement même en enfer. 
Voudriez-vous plutôt devenir une person-
ne limitée dans le monde spirituel, ou vou-
driez-vous plutôt devenir une personne 
libre au ciel et sur terre ? Vous devez son-
ger à la personne à côté de vous : « Voilà, 
cette personne est la personne de l’entrée 
au Ciel. C’est le gardien. » Et vous devez 
vous laisser entraîner par elle à pouvoir 
passer ces portes. Vous devez dire : «Il faut 
que je passe ces portes. Je vous considère 
comme le gardien. Je vais toucher et faire 
fondre votre cœur, pour que vous me gui-
diez quand je franchirai ces portes-là. » 
(115-58, 28.10.1981)

L’enfer est un endroit sans avenir. 
Le Ciel est un endroit où l’avenir exis-
te. L’enfer est bouché. Il y a un avenir 
quand vous entrez au Ciel. Où la chu-
te a-t-elle commencé ? Vous tous, sachez 
que la chute commença là où il n’y a pas 
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d’avenir au sens public ; là où le moi est 
le seul centre. Vivre pour vous-même est 
la voie de l’enfer. Vivre pour les autres 
est la voie du Ciel. Tel est le concept du 
Ciel et de l’enfer. (111-11, 11.1.1981)

Pensez aux ballons. Si vous y mettez de 
l’hydrogène, le ballon s’élève lentement. Il 
s’élève mais atteint un palier. Au départ, 
on dirait qu’il s’élève sans fin. Mais il y a 
une limite à son ascension. Il se stabilise au 
point d’équilibre avec son poids. Il demeu-
re au même niveau de pression atmosphé-
rique. C’est la même chose dans le monde 
spirituel. Ceux qui sont très cupides des-
cendent. Ils sont lourds. Pour cette rai-
son, l’enfer est là où les choses lourdes se 
retrouvent et s’entrechoquent. C’est com-
me cela. (115-186, 15.11.1981)

Si une personne blanche et une per-
sonne noire allaient dans le monde spiri-
tuel, que se passerait-il si le gardien au Ciel 
pour la personne blanche était un noir et 
le gardien au Ciel pour la personne noire 
était un blanc ? Est-ce qu’ils repartiraient 
comme ils sont venus ? Que feraient-ils ? 
Si une personne était interdite d’accès et 
renvoyée, s’accrocherait-elle au gardien en 
disant : «Tue-moi. Je ne savais rien à l’épo-
que », et en implorant le pardon, ou bien 
prendrait-elle la fuite ? Elle connaîtrait un 
enfer cent fois, mille fois plus grand que 
les tourments qu’elle faisait subir aux noirs 
durant sa vie. Si j’étais Dieu, je mettrais 
aussi des gardiens comme cela aux portes. 
(116-108, 27.12.1981)

Vous ne serez pas en mesure d’aller 
librement n’importe où dans l’univers. 

Vous n’aurez pas d’endroit où partir en 
courant. Vous ne pourrez pas partir en 
courant à votre guise. Sachez bien que 
vous ne pourrez pas vous libérer de la 
sphère des lois et de l’ordre de l’univers. 
Tâchez d’être sur la bonne voie.

Sachez que vous vivez en étant placé 
sous le régime de la loi universelle fon-
dée sur le critère de la constitution offi-
cielle qui affecte toutes choses à partir 
de l’ordre de l’amour et des principes 
moraux : la famille, la société, la nation, 
le monde, le cosmos et Dieu. La voie du 
don et d’une vie d’amour pour les autres 
est le seul chemin pour atteindre l’auto-
rité libérée, avec le soutien de toutes les 
lois, dont les lois de la nature.

Les membres de l’Église de l’Unifi-
cation n’ont pas d’idée claire sur l’enfer. 
Sachez que l’enfer est réel. Sachez bien 
qu’il y a un enfer redoutable, si vous ne 
suivez pas ce chemin en portant la ban-
nière de l’amour. Le saviez-vous ? J’espère 
que vous pouvez affronter la cour et en 
sortir vainqueur. (117-312, 11.4.1982)

Dans l’autre monde, quand vous 
manquez de discipline pour continuer à 
vous conformer à la pratique idéale de 
l’amour, une réaction se dresse contre 
vous. Personne ne vous dit d’aller en 
enfer. (121-173, 14.10.1982)

Quand on parle de vie privée et de vie 
publique, les termes sont clairs. Être public, 
c’est vivre pour l’intérêt supérieur, n’est-ce 
pas ? Être privé signifie mettre d’abord l’ac-
cent sur soi. Vivre pour vous-même mène 
à l’enfer. Les affaires publiques mènent au 
Ciel. (121-127, 24.10.1982)
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Les membres de l’Église de l’Uni-
fication ne sont pas des minables. Ce 
n’est pas un groupe d’insensés qui se 
croient déjà au Ciel parce qu’ils vont au 
culte avec la Bible à la main ou donnent 
quelques sous ici ou là. Ça, c’est pour 
les insensés, pas pour des gens intenses 
comme nous. Quand nous croyons quel-
que chose, nous allons jusqu’au bout. 
Même si leurs maris les retiennent et les 
empêchent de venir, et même au risque 
de leur vie, les femmes sont si intenses 
qu’elles persévèrent dans leur foi, même 
au risque de divorcer. Voyant cela, est-
ce que Dieu dira : « Hé toi, si tu divorces 
de ton conjoint pour me suivre, je t’en-
voie en enfer ! » Même si elles divorcent 
avec perte et fracas et mettent le conjoint 
à la porte en disant qu’elles veulent sui-
vre le droit chemin, Dieu dirait-Il : « Tu 
as bien fait de divorcer. » Que ferait-Il ? 
(121-70, 24.10.1982)

La raison pour laquelle vous souf-
frez maintenant est de trouver la liberté 
au ciel. C’est pour créer le Ciel même en 
enfer. Même si vous allez en enfer et agis-
sez comme un juge, ceux qui subissent la 
peine de l’enfer diront : « Puisque tu as 
tout connu, nous ne pouvons pas t’accu-
ser ! » Dans le monde extérieur, si quel-
qu’un s’abaissait à cette position ou des-
cendait d’un lieu élevé vers un endroit 
inférieur, ne ferait-il pas tout une histoi-
re ? Il dirait : « Pourquoi dois-je aller là ? 
Pourquoi dois-je y aller ? » C’est quelque 
chose qui ne se produirait jamais dans 
une société de frères et qui n’est possi-
ble que dans le domaine du cœur paren-
tal. Dieu, le Très Haut, peut descendre 

jusqu’au fond de l’enfer. C’est un parent 
– un vrai parent. Il le ferait même s’Il 
devait être blessé au visage ou outragé 
dans Son corps. (116-115, 27.12.1981)

Si les gens, les yeux pleins de colè-
re, disent : « Il ne faut pas boire d’alcool. 
Allez au diable ! », ce ne sont qu’un ramas-
sis de bons à rien. Ils n’ont pas la paix de 
l’esprit. J’en ai assez de voir des chrétiens 
comme cela. Quand je les vois qui disent : 
« Ça va contre la Bible, Matthieu, chapitre 
tant. Vous allez en enfer. » Ah ! Mais quels 
scélérats… si vous pouvez sauver une 
nation en tuant une personne, ne pensez-
vous pas alors qu’il devrait y avoir une loi 
pour libérer cette personne qui a tué quel-
qu’un d’autre alors qu’il œuvrait à sauver la 
nation ? Bons à rien, va ! Vous devez y pen-
ser… S’il y a un pin de la taille d’un poing 
avec ses racines coincées dans les intersti-
ces du granit le long d’une crête de mon-
tagne, même un chien qui passe par là ne 
s’arrêterait pas pour uriner sur cet arbre. 
Il ne pourrait uriner que s’il y a de l’om-
bre. Le chien a honte d’uriner, il va donc 
se rapprocher de quelque chose pour uri-
ner. C’est mieux que les gens. Il va uriner 
à l’ombre. Pourquoi ? Parce qu’il a honte 
d’être vu par les autres. (120-240, 17.10.1982)

Quel est le plus grand problème 
pour entrer au Ciel ? Le moi est votre 
plus grand ennemi. Si l’enfer et le mon-
de satanique ont été créés, c’est à cause 
de l’apparition du moi. L’archange pen-
sait en étant centré sur lui-même. Il pen-
sait intensément à lui-même. Qu’est-ce 
qu’un traître ? Une personne qui ramène 
tous les pensées à soi-même en passant 
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par-dessus son pays et son souverain, 
on l’appelle un traître ! Le pic qui s’élève 
sur les fondations du moi mène au che-
min de la traîtrise. Il mène au chemin 
vers l’enfer. Pour l’être humain, c’est le 
chemin de la ruine. Ce fondement qu’on 
appelle le moi, ce fondement centré sur 
le moi, mène à la mort. (122-20, 31.10.1982)

Vouloir recevoir l’amour est le che-
min vers l’enfer et se trouve du côté de 
Satan. Vouloir donner l’amour est le 
chemin vers le Ciel et se trouve du côté 
de Dieu. C’est clair. Il n’y a qu’un amour 
de cette sorte en ce monde. Il n’y a qu’un 
type d’amour parental. L’amour paren-
tal continue de donner même quand 
l’enfant refuse de recevoir. Bien que 
toute l’humanité ait chuté, le chemin 
est toujours là, grâce à l’amour paren-
tal. Puisque Dieu est le parent, ce gen-
re d’amour demeure toujours en l’être 
humain. (122-234, 14.11.1982)

Où est votre destination ? Où allez-
vous résider ? J’irai dans le monde spiri-
tuel et resterai au point le plus élevé de tou-
tes les formes d’amour. Tout comme il y a 
un pôle Nord et un pôle Sud, il y a le pôle 
de l’amour. Si fort que vous cherchiez à me 
trouver à mi-chemin, si fort que vous cher-
chiez, vous ne me trouverez pas. Puisque 
vous ne pouvez me trouver, vous direz : « le 
révérend Moon est allé en enfer. » Serait-ce 
si facile de rester au point le plus élevé ? « Je 
ne vais pas mourir de froid au pôle Nord. 
Je serai telle une boule de feu d’amour ! » 
C’est un grand idéal et un noble système 
de pensée. Alors tout sera accompli. Même 
Dieu est à l’intérieur de moi.

Et les gens du monde sont à l’inté-
rieur de moi. Ceux qui disent qu’ils héri-
teront l’amour sont de mon clan ! Cela 
vous semble agressif ? (108-182, 28.9.1980)

Même si Dieu visite l’enfer, les 
démons de l’enfer baisseront leurs têtes. 
Ils s’inclineront devant Lui. Même Satan 
ne peut s’opposer à l’amour absolu. Si 
Dieu va en enfer, l’enfer devra s’adapter 
à Lui.

Même l’enfer appartient à Dieu. Si 
Dieu y va, l’enfer doit lui ouvrir toutes 
ses portes. C’est une question simple, 
mais sachez bien que la règle fondamen-
tale pour les rapports entre tous les êtres 
est ainsi conçue. (125-82, 13.3.1983)

L’esprit ignore les frontières. Quand 
nous pensons à Dieu, Il n’a pas de fron-
tières dans Son esprit. Aussi peut-Il aller 
n’importe où. S’Il veut aller au Ciel, Il 
peut y aller. Si Dieu veut aller en enfer, 
Il peut y aller. Il peut aller partout. Cela 
signifie qu’il n’y a pas de frontières dans 
l’esprit de Dieu. (124-184, 15.2.1983)

Si beaux que soient leurs vêtements, 
les gens détesteraient les vêtements 
qu’ils portent en se rendant au lieu de 
leur exécution. À l’inverse, des vête-
ments peuvent être laids, mais s’ils sont 
l’œuvre des mains de la femme qui vous 
aime, ces habits seront du plus bel éclat. 
Nous pouvons conclure que tout être 
qui s’appuie sur le concept d’amour sera 
accueilli par Dieu où qu’il aille. Même 
s’il va en enfer, même s’il allait en enfer 
à cause de l’amour, Dieu peut y aller et 
rester avec cet être.
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Que diriez-vous d’attacher le mot 
« amour » à l’enfer, ce qui donnerait 
« amour-enfer » ? Vous aimeriez cela 
ou pas ? Même si c’est l’enfer, l’aimeriez-
vous s’il s’agissait de l’enfer de l’amour ? 
Ceux qui sont en enfer grimaceraient, 
mais si vous dites « l’enfer de l’amour ! », 
ils riraient aux éclats « ah ah ah ! » Le 
saviez-vous ? Pensez-vous qu’il en serait 
ainsi ? (129-284, 20.11.1983)

Être emprisonné pour la personne 
que l’on aime, ce n’est pas être en prison. 
C’est se trouver dans un endroit qui don-
ne encore plus d’éclat à la bien-aimée et 
ne fait que renforcer les liens mutuels. 
C’est pourquoi l’amour vrai peut contrô-
ler à la fois Dieu au plus haut niveau et 
l’enfer au niveau le plus bas.

Alors cet amour concerne-t-il uni-
quement le monde humain ? Non. C’est 
pareil dans tout le monde de la création, 
dans le monde animal. Et pour la terre, 
pour les plantes. Tous aiment le chant de 
l’amour. Au réveil, le matin, aimez-vous 
entendre le son des oiseaux qui chantent 
l’amour ou alors les piaillements de leurs 
querelles ? Vous aimez entendre leur 
chant d’amour. Maintenant, vous savez. 
Il n’y a pas de frontières, dans cet uni-
vers, là où règne l’amour vrai. Il n’y a pas 
de frontières, et ceux qui ont l’amour ont 
ce qu’il faut pour pouvoir passer n’im-
porte où. Ils ont de quoi contrôler Dieu 
et l’enfer. Donc, sachez bien que l’amour 
vrai a la force d’abolir les frontières et 
d’aller partout. (129-284, 20.11.1983)

L’amour devient le pilier qui permet 
à cet univers d’exister. Sachez bien que 

de la même façon, l’amour est le pilier 
qui soutient l’enfer. Comme il est diffi-
cile de réparer ce qui est devenu ainsi ! 
Même si vous en lavez les cellules avec 
une lessive hyper puissante, comme 
l’amour constitue la racine, la souillu-
re réapparaît. (133-319, 1.1.1985)

Seule la force de l’amour vrai peut créer 
l’unité totale. Parler d’amour vrai fera dire 
à Dieu : « hmmm… ! » Même Satan en 
enfer dira : « hmmm… ! » et le monde 
entier dira : « hmmm… ! » C’est la for-
ce de l’amour vrai qui fait que tout est un. 
Y aura-t-il quelqu’un pour venir me dire : 
« Là, tu te trompes ! » ? (133-311, 1.1.1985)

Nous essayons d’installer un télé-
phérique entre les hauteurs suprêmes où 
Dieu se trouve et le monde humain qui 
est au plus profond de l’enfer. De quoi se 
compose le câble de ce téléphérique ? Un 
câble fait d’argent romprait tout de suite. 
Le câble ne peut donc pas être fait d’ar-
gent. Et un câble de savoir, qu’en dites-
vous ? Même un câble fait d’autorité 
ne ferait pas l’affaire. Un câble fait de 
l’amour, qui transcende le haut et le bas, 
devrait servir à accrocher le téléphéri-
que et le faire rouler sur ce câble. (130-
35, 11.12.1983)

Que fait un clown ? Il amuse les gens 
et il danse. Même si vous ne savez pas 
danser dans ce genre de lieu, vous devez 
garder le rythme. Dieu n’est pas un Dieu 
mesquin, pour dire : « Et puis zut ! Va 
en enfer si toi, le fondateur de l’Église de 
l’Unification, tu es en rythme avec un 
clown. » Dieu est surprenant, c’est fou. 
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L’esprit de Dieu n’est pas quelque chose 
de minuscule comme une griffe de chien 
ou de bizarre comme les pattes antérieu-
res d’une fourmi. Nous ne savions pas 
qu’Il était un grand Dieu, si vaste qu’Il 
pourrait ouvrir la bouche et avaler tout 
l’air de l’univers. Et il y aurait encore de 
la place ! (130-87, 26.16.1983)

En observant la providence de Dieu, 
pensez-vous que c’est une providence 
où Dieu envoie toutes les personnes du 
monde spirituel en enfer, ne réservant la 
Providence de la restauration qu’à ceux 
qui sont sur terre ? Si Dieu est amour 
au sens le plus vrai, où est la limite à cet 
amour ? Or Dieu ne serait-Il pas celui 
qui désire l’accomplissement de Sa pro-
vidence du salut qui va même au-delà 
des frontières de l’enfer ? C’est la répon-
se que vous auriez. (121-297, 30.10.1983)

L’esprit de l’être humain n’est pas 
comme du cristal mais comme de la 
glace. Toutes sortes de choses y traî-
nent, amalgamées et congelées. Nous 
essayons de faire fondre cela et d’éli-
miner ces impuretés pour en faire un 
morceau de glace pure. Nous essayons 
de faire un morceau de glace avec de 
l’eau propre et d’en faire une glace que 
Dieu peut déguster. Seulement si vous 
pensez : « Dans la glace, il y a celle que 
Satan peut aimer et la glace qui plaît à 
Dieu. Devenons la glace que Dieu peut 
aimer ! », le morceau de glace venant de 
l’enfer que vous étiez pourra alors être 
restauré en un morceau de glace du côté 
du Ciel. (109-28, 26.10.1980)

2.6. À vous de choisir le Ciel ou 
l’enfer.

À vous de décider si vous allez au Ciel 
ou en enfer. Ce n’est pas moi qui déci-
de. Ce n’est pas Dieu non plus. C’est 
vous qui décidez. Se plaindre, c’est l’en-
fer. Allez avec la gratitude au cœur dans 
des lieux où vous auriez pu vous plain-
dre, c’est le Ciel. (96-122, 2.1.1978)

Dieu n’a pas fait l’enfer par jalousie 
ou par envie. Avec l’apparition de gens 
faux, Dieu a fait l’enfer comme entre-
pôt pour s’occuper d’eux. Est-ce qu’on 
bâtit sa maison après avoir d’abord fait 
un local à ordures ? Par exemple, si 
vous avez acheté du chou pour faire du 
gimchi, mais qu’en le faisant, vous avez 
découvert des feuilles en surface man-
gées par les vers, vous allez le jeter à la 
poubelle. La chute fut commise par les 
premiers ancêtres de l’espèce humaine.

Par conséquent, pour pouvoir indem-
niser et éliminer le péché, quelqu’un qui 
a la qualification de vrais parents doit 
surgir. (20-118, 1.5.1968)

Comme Dieu ne disposait d’aucu-
ne condition Lui permettant de sauver 
les gens qui sont nés dans ce monde jus-
qu’ici, tous étaient voués à l’enfer. Même 
grouillants de vers et rongés d’insectes, 
Dieu ne pouvait que placer ces gens en 
enfer, se disant qu’Il pouvait les don-
ner en pâture aux cochons ou s’en servir 
pour autre chose. Enfer et paradis exis-
tent bel et bien. À cet égard, on sent bien 
la réalité, à savoir que le Ciel est vide. 
(135-118)
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Depuis le moment où l’être humain 
est né dans le lignage déchu jusqu’au 
temps présent, il n’y a pas eu un seul jour 
où les êtres humains auraient pu servir 
Dieu de tout leur cœur. Avant leur chute, 
Adam et Ève mûrissaient selon l’idéal de 
création, mais ils ne purent jamais servir 
Dieu en s’appuyant sur le lien du cœur. 
(8-290, 14.2.1960)

Qu’est-ce que l’enfer ? L’enfer est un 
endroit qui n’a pas de relation avec Dieu. 
Ni avec Son amour, Son lignage et Sa 
vie. Vous avez beau vous en sortir très 
bien avec votre vie sur terre et faire des 
efforts, le monde physique est devenu tel 
que vous ne pouvez pas établir de lien 
avec le Ciel, axé sur Dieu. C’est la tragé-
die et l’amertume que nous trouvons sur 
cette terre. (201-97, 11.3.1990)

Quel est l’amer chagrin de Dieu ? Il 
est dans le fait que l’être humain, qui 
aurait dû mettre tout Son cœur à honorer 
Dieu, tomba dans la position de ne pou-
voir le faire. En d’autres termes, Dieu, qui 
aurait dû être honoré avec amour, ne l’a 
pas été. L’amer chagrin de Dieu n’est pas 
que personne ne croit en Lui, ou encore 
qu’il n’y ait personne pour Le connaître. 
L’amer chagrin du Ciel et de la terre est 
que nul n’a honoré Dieu dans un lien de 
cœur avec Lui. (8-290, 14.2.1960)

Vous devez haïr votre moi déchu. 
Vous devriez haïr votre corps. Le sang 
de l’ennemi se tortille dans votre corps. 
Vous devriez comprendre que vous ne 
pouvez pas couper cela au couteau ni 
le brûler. Vous devriez éprouver toute 

l’amertume d’être devenu une usine de 
déchets, qui avale et consomme les cho-
ses de la création dans une position où 
vous n’êtes pas en mesure de recevoir la 
protection de Dieu. (214-285, 3.2.1991)

Qu’est-ce qui sépare le Ciel de l’en-
fer ? Cela ne se décide pas à coup de 
connaissances bibliques ni de bons prê-
ches. Les résultats et le cœur font la dif-
férence. En définitive, la ligne de démar-
cation entre le Ciel et l’enfer passe par les 
limites du cœur et les limites des résul-
tats. (32-231, 19.7.1970)

Dans l’autre monde, quand vous 
manquez de discipline pour continuer à 
vous conformer à l’idéal de l’amour, une 
réaction hostile se fait sentir. Personne 
ne vous dit d’aller en enfer.

Par conséquent, la Bible nous dit 
d’aimer nos ennemis. L’amour vrai 
exerce son influence sur l’ennemi. Si cet 
amour va à l’ennemi une fois, deux fois, 
trois fois et quatre fois, l’ennemi dispa-
raîtra pour de bon. Ce pouvoir si grand 
de l’amour faisait dire à Jésus : « Aimez 
vos ennemis ! » (121-173, 24.10.1982)

Voyant l’humanité périr en enfer, 
Dieu se désespère de vouloir lui donner 
la vie éternelle. Alors seulement Sa res-
ponsabilité de parents du Ciel sera rem-
plie. S’Il dit : « Bon, on va tout élimi-
ner ! », Il ne peut pas se tenir en position 
de parent.

Il s’ensuit en toute logique que Dieu 
doit libérer même l’enfer. Quand un fils 
voit ses parents qui essaient fiévreuse-
ment de le sauver, il dira : « Ma mère et 
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mon père ont fait tant pour moi ! » et il 
se repentira mille fois pour ses péchés. 
Avec une telle mère et un tel père, le fils 
se repentira jusqu’à ce que ses os fon-
dent et que sa chair parte en lambeaux. 
Le cœur des parents peut ouvrir la voie. 
(62-51, 10.9.1972)

Même Satan ne peut accuser Dieu de 
vouloir sauver l’humanité par amour. 
Aucune règle n’interdit le pardon pour 
celui qui se repent grâce à l’amour de 
ses parents. L’enfer doit également être 
libéré avec un cœur comme cela. C’est la 
voie d’un enfant vraiment filial, n’est-ce 
pas ? C’est pourquoi, l’Église de l’Unifi-
cation croit qu’elle doit libérer même 
l’enfer. Pourquoi ? Parce que Dieu a un 
tel cœur parental. (62-51, 10.9.1972)

L’enfer est un lieu d’où on ne peut 
jamais s’échapper une fois qu’on y est 
pris. Malgré cela, vous n’êtes pas enco-
re au désespoir devant le fait que votre 
mère, votre père et votre parenté vont en 
enfer. Vous vous dites simplement : « Ça 
devrait pouvoir aller. »

Mais pensez tout de même sérieuse-
ment à vos parents bien-aimés, qui vont 
vraiment aller en enfer. C’est le propre 
de la nature humaine que si vos parents 
doivent aller en prison, vous allez pleu-
rer et faire tout ce qui est possible pour 
les sortir de là. Alors, est-ce vous pour-
riez traiter les choses à la légère si vous 
saviez que vos fils et filles liés par des 
relations célestes, ou biens vos parents, 
vos proches, votre frère ou votre sœur, 
vont aller dans un cachot éternel ? (34-
266, 13.9.1970)

3. La relation entre les esprits 
et les gens sur terre

3.1. Le monde spirituel 
est divisé entre les mondes 
bon et mauvais.

Ceux qui sont allés dans le monde 
spirituel sont tous divisés. Il n’y a pas 
de communication horizontale, dans le 
monde spirituel, entre personnes de dif-
férents groupes. Verticalement, ils com-
muniquent de façon limitée. (218-125, 
14.7.1991)

Le monde spirituel est scindé en deux, 
le monde satanique et le monde de Dieu. 
Si nous pouvons tracer une voie rapide 
pour aller du monde spirituel satanique 
au monde de bonté de Dieu, la situation 
sur terre trouvera naturellement sa solu-
tion. De quelle voie s’agit-il ? Aussi long-
temps que nous avons la méthode spé-
ciale pour aller dans le monde spirituel 
satanique et transférer tous les indivi-
dus, familles, tribus et nations satani-
ques vers le côté céleste, c’est possible. 
Quand ce temps viendra dans le mon-
de spirituel, cela se reflètera sur terre. 
En conséquence, des transformations 
en tous genres auront lieu rapidement et 
se répercuteront dans le monde de Dieu. 
(134-15, 1.1.1985)

On ne peut pas bien comprendre le 
monde spirituel sans vision d’ensemble : 
comment il se développe, comment il 
bouge et entre en relation avec le mon-
de sur terre. Le monde spirituel peut se 
diviser en deux mondes : le bon mon-
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de spirituel et le monde spirituel mau-
vais. Les gens sur terre ont beau ne pas 
le comprendre, c’est un monde qui exis-
te bel et bien. (134-9, 1.1.1985)

Le monde spirituel jusqu’à nos jours 
a mené à bien toutes sortes d’œuvres 
spirituelles dans le courant principal de 
l’histoire religieuse. Les œuvres du cou-
rant principal devaient établir un cer-
tain rapport avec le monde physique. 
Mais les personnes spirituelles ne peu-
vent pas venir sur terre et travailler com-
me elles veulent. Elles en sont empê-
chées. À moins de construire un pont 
par la religion, seules quelques person-
nes particulières peuvent revenir sur 
terre. Des factions se sont créées au sein 
du judaïsme. Quand elles redescendent 
du monde spirituel, le courant princi-
pal ne vient pas en ligne droite. Quand 
les diverses factions du judaïsme font 
chacune leurs propres conditions spiri-
tuelles, le courant principal va lui aussi 
d’avant en arrière.

Par conséquent, pour ceux qui des-
cendent du monde spirituel, seuls ceux 
qui se rattachent au courant princi-
pal peuvent descendre. Autrement, ils 
ne peuvent pas descendre et coopérer 
par le processus de résurrection par le 
retour. Les personnes sur terre finiront 
elles aussi par aller dans le monde spi-
rituel. Une fois dans le monde spirituel, 
si elles veulent descendre vers les géné-
rations suivantes, elles doivent suivre le 
même principe. Mais seul un petit nom-
bre de gens particuliers pourra descen-
dre. (102-29, 19.11.1978)

Il y aura de plus en plus de murs 
dans le monde spirituel, rendant la 
situation toujours plus compliquée. 
Toute la génération suivante finira par 
aller dans le monde spirituel. De cette 
façon, ces murs deviendront de plus en 
plus épais. Les murs sont partout. Nous 
sommes maintenant dans un âge global. 
Imaginez combien ce doit être compli-
qué. Pensez au nombre de fois que vous 
devez tourner en rond pour pouvoir 
vous y retrouver. Alors quand le temps 
viendra, les murs devront être abattus. 
Nous créons des chemins qui descen-
dent du monde spirituel et d’autres qui 
y montent. L’Église de l’Unification s’oc-
cupe de cela. (102-29, 19.11.1978)

Dans le progrès vers le monde origi-
nel des idéaux de Dieu – une sphère idéa-
le de bonté où les être humains originels 
peuvent aller – les bon esprits se battent 
pour y aller, et les mauvais esprits lut-
tent pour leur barrer le passage. Le mau-
vais monde spirituel et le mauvais mon-
de sur terre sont sans cesse en relation et 
en communication constante. Les bons 
esprits sont ceux qui subirent l’opposi-
tion et la persécution du monde mau-
vais. Ces esprits correspondent aux fidè-
les des diverses religions. (134-9, 1.1.1985)

Les bons et les mauvais esprits se battent 
entre eux dans le monde spirituel. Le com-
bat fait rage dans ce monde-là. Les bons 
esprits se battent pour guider les mauvais 
esprits dans de bons endroits, alors que les 
mauvais esprits font tout ce qu’ils peuvent 
pour empêcher les bons esprits de s’élever 
vers les bons endroits. Sachez bien que les 
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mauvais esprits sont liés autour de Satan, 
et les gens sur terre aujourd’hui vivent sous 
leur tutelle. Pourquoi cela ? Tout au long 
de l’histoire, nos ancêtres sont tous allés 
dans le monde spirituel, qu’ils aient été 
bons ou mauvais. Les bons esprits se tien-
nent du bon côté non qu’ils soient complè-
tement bons du point de vue de Dieu, mais 
parce qu’ils ont établi certaines conditions 
sur terre pour se séparer de Satan. (134-9, 
1.1.1985)

Allez dans l’autre monde, et vous 
y trouverez des assassins, leurs victi-
mes et toutes sortes de gens qui res-
tent là. Puisque tel est le cas, il arrive 
que les gens brandissent leur poignard 
pour assouvir leur vengeance. Mais de 
nombreux murs les en empêchent. Voilà 
pourquoi les mauvais esprits vont vers 
les descendants de leurs ennemis et sont 
cause de morts subites et d’accidents 
pour pouvoir les amener dans le mon-
de spirituel. Il faut résoudre ces problè-
mes. Pour pouvoir trouver une solution, 
il faut d’abord dénouer la situation sur la 
terre. La solution consiste à offrir quel-
que chose de mieux. On ne peut trou-
ver de solution sans offrir quelque cho-
se de meilleur que la mort de l’ennemi, 
quelque chose de meilleur que ce qui a 
été créé par l’ennemi lui-même. (191-205, 
24.6.1989)

C’était déjà suffisamment affreux 
pour Jésus de mourir sur la croix sur cet-
te terre, mais après sa mort il dut aller 
en enfer pour trois jours. Ce fut le test. 
La mort est ce que l’humanité redoute le 
plus, mais pour Jésus, aller en enfer était 

ce qu’il redoutait le plus. Alors en enfer, 
est-ce que Jésus est devenu le maître de 
la peur ou le maître du bonheur ? Jésus 
est allé en enfer et pour trois jours, il a 
dû passer par l’épreuve de surmonter la 
souffrance. (34-144, 30.8.1970)

Avec quoi le monde spirituel est-il libé-
ré ? Avec quoi Dieu est-Il libéré ? Des rela-
tions compliquées furent créées par nos 
premiers ancêtres humains. Ils ont créé le 
chaos dans le monde spirituel. Il incom-
be donc désormais aux descendants de 
compenser les fautes de leurs ancêtres. Si 
un enfant souhaite devenir un fils filial, il 
doit rembourser les dettes de ses parents. 
À cet égard, nous devons créer un mouve-
ment pour abattre tous les murs qui entra-
vent nos ancêtres dans le monde spirituel. 
Ce faisant, vos ancêtres descendront vous 
enseigner. Cela a l’air d’un rêve, mais c’est 
la réalité. (191-205, 24.6.1989)

3.2. La situation des gens dans 
le monde spirituel

Le monde physique est le champ d’ac-
tivité de Satan, alors que le monde spi-
rituel a été le champ d’activité de Dieu. 
Entre les deux, les chemins se sont tou-
jours croisés. Indéniablement, cette réa-
lité est restée comme une condition pour 
d’amers ressentiments dans l’âge provi-
dentiel de la restauration. Il ne devrait 
pas y avoir d’intersections. La sphère de 
l’esprit centrée sur Dieu et la sphère du 
corps qui peut être régie par Dieu doi-
vent être préparées. Ce modèle pour le 
fondement unifié ne peut se matérialiser 
sur terre que selon la façon dont les cho-
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ses se développent dans la sphère de la 
vie quotidienne. (45-213, 1.7.1971)

Pour unifier ce monde, l’Église de 
l’Unification doit commencer par uni-
fier le monde spirituel. Connaissez-vous 
ce monde-là ? Les membres de l’Église de 
l’Unification doivent connaître le mon-
de spirituel. Vous devez l’unifier. Est-ce 
que ce sera facile à votre avis ? Sans uni-
fication dans le monde spirituel, il ne 
peut y avoir d’unification sur terre.

Les luttes qui déchirent cette ter-
re aujourd’hui ne sont-elles pas insou-
tenables ? Elles sont terribles. Mais les 
conflits dans le monde spirituel sont 
plus ardus que ceux qui déchirent la ter-
re. Quand on y pense, les membres de 
l’Église de l’Unification aujourd’hui ne 
devraient pas avoir le mot « difficile » à 
la bouche. (153-53, 18.10.1963)

Dans le processus de recherche de 
l’idéal, qu’est-ce qui amène l’unité entre les 
choses spirituelles et les choses physiques ? 
Le monde spirituel a une dimension très 
spirituelle et la terre a une dimension très 
physique. Le monde spirituel et le mon-
de terrestre doivent échanger leurs places 
pour pouvoir s’unir.

Cela ne peut pas se faire avec ce que 
vous avez. Seulement quand vous don-
nez tout, l’autre côté viendra à vous, et 
seulement quand l’autre côté vous don-
ne tout, vous pourrez allez de l’autre 
côté. Vous allez à la position qui a été 
perdue. (147-97, 31.8.1986)

Pour pouvoir relier le monde spiri-
tuel au monde physique, à l’avenir, il faut 

d’abord se munir d’une conviction d’en-
semble et d’un système de pensée uni-
fié, puis être prêt à suivre le chemin de la 
souffrance pour percer à l’échelle mon-
diale. Que cela arrive, et l’unité du mon-
de spirituel et du monde physique sera 
automatique. L’unification commence-
ra là. Il s’agira alors de fixer la direction 
qu’elle doit prendre. (29-285, 11.3.1970)

Pouvez-vous amener l’unité sur ter-
re avant d’unir le monde spirituel ? Ce 
n’est pas possible. C’est la règle. Aussi 
ai-je amené les membres de l’Église de 
l’Unification sur terre dans les mâchoi-
res de la mort et les ai-je attaqués sans 
pitié. Quand cela arrive, le monde spiri-
tuel ne peut que vous venir en aide.

Plus vous êtes dans une situation 
misérable, plus intensément le monde 
spirituel se regroupe à sa façon autour 
de cette position. Quand vous descendez 
vers quelque chose de bas, le domaine du 
ciel jaillira des 30 millions de gens de cet-
te race. Ceux qui sont allés en enfer dans 
le passé font aussi partie de ce domaine. 
(49-109, 9.10.1971)

Ce monde est aux mains du diable. 
Vous devez aller chercher le monde du 
diable et le ramener vers Dieu. Vous 
ne savez pas quand vous allez mou-
rir, n’est-ce pas ? Tout le monde meurt. 
Sans poser le fondement sur cette ter-
re de passer librement le col de la mort, 
le Royaume de Dieu sur terre ne peut se 
créer. Sans Royaume de Dieu sur terre, le 
Royaume de Dieu au ciel ne peut se fai-
re. Vous devriez faire en sorte de pou-
voir revenir librement sur terre même 
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après être allé dans le monde spirituel. 
Alors seulement vous pouvez vivre dans 
le Royaume de Dieu sur terre et établir le 
Royaume de Dieu dans le monde spiri-
tuel pour y vivre. (146-223, 1.7.1986)

Le monde spirituel est un monde qui 
transcende le monde matériel. Il trans-
cende le monde de la connaissance. 
Comme ce monde transcende le temps 
et l’espace, c’est un endroit où la joie 
d’hier peut devenir la joie d’aujourd’hui, 
et la joie d’aujourd’hui peut devenir la 
joie de demain. Sous cet angle, ce mon-
de essentiel ne se base pas sur ces choses 
auxquelles nous autres, qui vivons sur 
terre aujourd’hui, accordons un prix ou 
de la valeur. L’important pour le monde 
spirituel est ce qui est au centre de tout 
ce qui a de la valeur au sein de la vie dans 
ce monde. (141-268, 2.3.1986)

Nous devons accomplir nos mis-
sions pour trois âges. Nous devons libé-
rer les esprits dans le monde spirituel, 
libérer les gens qui vivent dans ce mon-
de de péché actuel, et libérer également 
les générations du futur. Le domaine 
de la libération pour trois générations 
avance de cette façon. C’est un proces-
sus immense et grandiose. Que se passe-
rait-il si ces perspectives oniriques deve-
naient des réalités ? Vous ouvririez des 
yeux ronds, vous auriez la bouche bée de 
stupeur, vos oreilles se dresseraient, et il 
ne vous resterait plus qu’à saluer bien 
bas. (28-201, 11.1.1970)

Le monde spirituel : tous ceux qui 
vivent maintenant sur terre, sans excep-

tion, iront y demeurer, qu’ils le veuillent 
ou non. Des barbares aux gens civilisés, 
une grande diversité de gens de toutes 
sortes qui furent ballottés par l’histoire 
s’y rassembleront. Si l’histoire humaine 
ne réussit pas désormais à s’unir autour 
de la paix, autour du bonheur et autour 
de l’idéal, qu’arrivera-t-il à ceux qui sont 
dans le monde spirituel ? Comment ont-
ils été dirigés ? Les gens qui ont vécu sur 
cette terre ne changeront pas soudaine-
ment dans le monde spirituel. Ne dit-
on pas : « Une habitude prise à trois ans 
continue jusqu’à quatre-vingt » ? C’est 
difficile de corriger votre caractère de 
base. (141-268, 2.3.1986)

Y a-t-il quelque chose de foncière-
ment différent entre l’être spirituel dans 
le monde spirituel et ce qu’on a été sur 
terre jusqu’ici ? Y aura-t-il une brusque 
métamorphose ? Ce n’est pas possible. 
On récolte très exactement ce que l’on 
a semé en ce monde. Toutes les person-
nes spirituelles dans le monde spirituel 
sont, après tout, des gens qui ont vécu 
sur terre. En voyant les choses sous cet 
angle, le monde spirituel n’est guère dif-
férent du monde où l’on vit aujourd’hui. 
(141-268, 2.3.1986)

Comment faites-vous pour pro-
gresser dans le monde spirituel ? C’est 
la même chose dans le monde spiri-
tuel ; vous souhaitez être en meilleu-
re position demain que vous ne l’étiez 
aujourd’hui. La mentalité commune des 
gens qui vivent sur la terre est de souhai-
ter qu’aujourd’hui soit mieux qu’hier et 
demain mieux qu’aujourd’hui.
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Qui que vous soyez, que vous soyez 
de l’ouest ou de l’est, ou du passé, du 
présent ou de l’avenir, la mentalité com-
mune est de souhaiter quelque chose de 
mieux dans la vie que le présent. Cela 
ne change pas. Toutes les personnes spi-
rituelles dans le monde spirituel sont 
comme cela. Elles espèrent aller mieux 
que maintenant. Elles souhaitent aller 
mieux que durant leur vie terrestre. (141-
269, 2.3.1986)

3.3. Les personnes spirituelles 
ne peuvent se parfaire 
que par les êtres humains 
sur terre.

Le monde jusqu’ici était le monde de 
Satan, et les gens mauvais ont été à la tête 
de leurs nations. Or les bonnes person-
nes sont tout le contraire de cela ; cela 
n’empêche pas le monde spirituel angéli-
que de venir vers les descendants qui ont 
des ancêtres de bons mérites et de vou-
loir coopérer avec eux. La personne vers 
laquelle ils descendent coopérer n’est pas 
dans une haute position. Comme il peut 
s’agir d’une personne dans une position 
basse, il ne faut pas uniquement s’oc-
cuper de ceux qui sont dans les hautes 
sphères de la société. (286-194, 11.8.1997)

Voici quelle est ma situation. Après 
avoir fiévreusement sillonné le monde 
durant ma vie sur terre, il ne me reste rien 
quand je rentre à la maison. Puisque c’est 
le cas, la graine que j’ai plantée en eux était 
un cœur qui brûle pour moi et qui croît 
malgré le changement des jours et des sai-
sons. Dans quelque nation que j’aille, si 

je vis là avec un vrai cœur d’amour et un 
cœur ardent, les anges viendront et pour-
ront faire leur travail ; les bons ancêtres 
descendront et en feront un terrain de jeu 
sans relation avec la chute. Ce sera un pha-
re d’espoir.

Les esprits, dans le monde spirituel, 
ne peuvent pas toujours venir sur terre. 
Parmi les quatre saisons, il en est une 
qui s’accorde aux portes de leurs cœurs. 
Même vos amis ont leurs bons et leurs 
mauvais moments. Quand les portes du 
cœur sont bien orientées, les esprits des-
cendront sur cette terre pour coopérer. 
(283-291, 13.4.1997)

La religion centrale dans le mon-
de spirituel n’opère pas par le canal du 
domaine des Israélites. Elle se branche 
sur chaque nouvelle étape de la réforme 
providentielle. La religion centrale a tra-
vaillé par les œuvres de la résurrection 
par le retour avec la coopération de ces 
esprits, mais désormais, pour vous qui 
croyez à l’Église de l’Unification, puis-
que toute l’autorité du domaine de la reli-
gion centrale a été aplanie, vos ancêtres 
s’uniront avec ceux qui croient à l’Égli-
se de l’Unification. Vos ancêtres étant 
nés avant vous, ils sont comme les anges 
au ciel, de la même façon que les anges 
furent créés en premier. Puisque nous 
occupons une position similaire à celle 
d’Adam, la règle fondamentale veut que 
vos ancêtres, qui ont naturellement une 
position céleste, soutiennent les descen-
dants qui sont dans la position d’Adam 
et Ève. C’est simple.

Mais il s’agit de cultiver cela sur cette 
terre. Cela ne se fait pas dans le monde spi-
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rituel. Vous êtes censés cultiver votre sphè-
re de cœur sur la terre. (140-200, 9.2.1986)

Jadis, l’ange qui veillait sur Adam et 
Ève commit l’acte de les entraîner dans 
la chute, mais nos ancêtres ne feront 
plus de choses pareilles. Les descen-
dants sont tous les fils et filles de ces 
ancêtres archangéliques. Puisque le fon-
dement est établi pour que vos ancê-
tres dans cette position puissent descen-
dre et vous soutenir, vous devez vivre de 
façon à ne créer aucune condition d’ac-
cusation de vos ancêtres dans le mon-
de spirituel. Cela découle du Principe et 
de la loi. Vivez selon le Principe et la loi. 
Vous devez pratiquer ceci dans votre vie. 
Faites-le, le monde spirituel vous aidera 
et vous irez vers une prospérité certaine. 
La solution dépend de ce que vous prati-
quez sur terre. (145-116, 30.4.1986)

Puisque nous nous rencontrons 
ensemble, nous devons arriver à une 
conclusion ensemble. Pour quoi ? Pour 
vivre en accord avec la situation que Dieu 
désire, et centré sur le point de savoir 
si la Corée va vivre ou mourir. C’est le 
désir de vos ancêtres pour cette race ; 
c’est la volonté de Dieu ; c’est le désir des 
40 millions de personnes de notre peu-
ple aujourd’hui, et ce sera le désir de nos 
descendants.

Si vous faillez à votre responsabili-
té dans ce tournant historique, vous ne 
pourrez échapper aux reproches de tous 
vos ancêtres, de vos contemporains et de 
vos descendants à venir. Vous êtes tous 
dans une position plus sérieuse qu’aucun 
de vos ancêtres, qu’aucune personne 

dans cet âge et qu’aucun de vos descen-
dants à venir. Je vis avec ce genre de phi-
losophie. Puisque je vis avec cette philo-
sophie de la vie et mène mes combats, 
Dieu m’aide. Les choses prenant cette 
tournure, mes opposants périront. Il n’y 
pas d’exception. Ils se retrouvent dans 
un coin. Je les y ai amenés en pensant : 
« C’est toi ou moi. » (138-335, 24.1.1986)

Qu’importe les différentes sphères 
culturelles, si les gens comprennent que 
l’origine qui relie la vie et qui relie l’amour 
est une, alors il est important d’avoir le 
concept que « nous sommes absolument 
unis ». La notion que les gens sont abso-
lument unis est importante. Japonais, 
Coréens, Chinois et Occidentaux sont 
de la même origine. L’origine des être 
humains qui vivent aujourd’hui sur ter-
re et des nombreux esprits dans le mon-
de spirituel est la même. Tous ceux qui 
vivent sur terre finiront par aller demeu-
rer dans le monde spirituel. (192-257, 
9.7.1989)

Puisque même les portes de l’enfer 
donnent sur un chemin qui monte vers 
le monde céleste, vous avez besoin d’être 
éduqués. Vos parents et vos ancêtres 
sont les archanges, n’est-ce pas ? Mais ce 
ne sont plus les anges qui causent la rui-
ne du côté céleste. Ils endossent la mis-
sion d’ange exterminateur pour le mon-
de déchu, l’archange du côté céleste qui, 
selon les lois de la restauration par l’in-
demnité, n’est plus en position d’ame-
ner la ruine au Ciel, mais se trouve dans 
une position opposée à celle du passé. 
Ainsi coopéreront-ils avec leurs descen-
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dants et figures de type Adam. De tel-
les expériences se dérouleront là où les 
esprits dans le monde spirituel coopé-
reront. Voilà comment ces esprits peu-
vent s’élever en même temps que l’être 
humain terrestre. (164-276, 17.5.1987)

Pour se libérer de leur position 
actuelle, les personnes spirituelles ne 
peuvent éviter la souffrance de passer 
par les êtres humains sur terre. Ne pou-
vant se libérer de leurs péchés, elles cher-
chent toujours leurs lieux de résidence 
terrestres. Cherchant leurs semblables 
ou ceux qui leur sont apparentés, elles 
continuent de leur envoyer des signaux. 
(293-249, 1.6.1998)

Vous devez aller dans le monde spi-
rituel et savoir en revenir. Sans établir le 
royaume céleste sur terre, vous ne pouvez 
revenir soutenir vos descendants. Cette 
idée n’a rien d’impossible. C’est comme 
cela, c’est tout. On doit y travailler, éternel-
lement s’il le faut. Vos ancêtres furent tous 
pris à cause de leur part de responsabilité 
et des conditions d’indemnité. N’arrivant 
pas à trouver leur voie dans le monde spiri-
tuel, ils vinrent sur terre et payèrent à nou-
veau indemnité. Alors, de grâce, ne suivez 
pas le même chemin qu’eux. Si le Principe 
divin est vrai, vous risquez tous de mériter 
un blâme. (146-223, 1.7.1986)

Si je vous mène une vie aussi dure, 
ce n’est pas que je vous hais, mais que je 
veux vous sauver. Sachez bien que c’est 
dans le seul but de vous sauver. Vous 
devez le comprendre et être reconnais-
sants que votre souffrance serve à votre 

salut. Alors le monde du cœur céleste, 
le nouveau monde du cœur, se dévoi-
lera devant vous. C’est l’ordre des cho-
ses. Donc, une fois que vous possédez les 
liens du cœur, vous pouvez voler n’im-
porte où, jour et nuit, selon les ordres 
célestes. Si vous êtes déterminés à pren-
dre responsabilité et guider le monde 
comme une locomotive, le monde spi-
rituel vous aidera. Pensez donc de cette 
façon, et le monde spirituel vous viendra 
sûrement en aide. (96-279, 13.2.1978)

Avez-vous tous envie d’aller dans le 
monde spirituel ? Entre votre désir d’al-
ler dans le monde spirituel et le désir des 
personnes spirituelles de revenir sur ter-
re, lequel devrait être le plus sincère ? Du 
point de vue du Principe, est-ce que vous 
devriez être plus passionné, ou est-ce le 
monde spirituel qui devrait être plus pas-
sionné ? Le monde spirituel est le mon-
de de l’archange, et ce monde est le mon-
de d’Adam et Ève, le monde des enfants. 
Les enfants doivent être plus passionnés 
que le serviteur, et non l’inverse.

Êtes-vous censé aider le monde spi-
rituel ou le monde spirituel est-il cen-
sé vous aider ? Les personnes spirituel-
les attendent de vous venir en aide, mais 
pourquoi attendent-elles ? Voudraient-
elles vous aider à bâtir le Royaume de 
Dieu sur terre ou voudraient-elles vous 
aider à vivre à votre aise et dans le 
confort ? Elles vous aident à construi-
re le Royaume de Dieu sur terre. (161-227, 
15.2.1987)

Dans le monde spirituel, il y a de 
mauvais esprits, des esprits intermédiai-
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res et de bons esprits. Ils se répartissent 
entre les trois stades de formation, de 
croissance et d’accomplissement. En se 
liant au troisième cours de sept ans, un 
chemin sera créé qui permet aux bons 
esprits d’entrer en contact avec la terre. 
C’est inévitable.

Puisque les niveaux de formation 
et de croissance sont sous la domina-
tion de Satan, les mauvais esprits qui 
résident dans le territoire de mauvaise 
influence ont joué un rôle dirigeant, et 
les gens mauvais ont dominé le monde 
entier. Dorénavant, les esprits commen-
ceront à être transposés. Le monde spi-
rituel descend en ce temps de transposi-
tion, où les mauvais esprits descendent 
les premiers. Le temps du changement 
est le temps de dépasser le monde spiri-
tuel de classe moyenne et d’entrer dans 
le bon monde spirituel.

Au jour de la transition, les bons 
esprits monteront avec les bonnes per-
sonnes et les mauvais esprits descen-
dront avec les gens mauvais. Jusqu’ici, le 
bien et le mal étaient en pleine confusion 
et prenaient le dessus à tour de rôle. Mais 
je dis que, désormais, nous entrons dans 
un âge d’une dimension nouvelle où les 
bons et les mauvais esprits peuvent être 
complètement séparés. (75-193, 5.1.1975)

La question est donc de savoir si 
mon cœur a le niveau pour mobiliser les 
esprits du monde spirituel, lesquels sont 
inconnus de l’être humain, pour les fai-
re témoigner. Le monde spirituel est lui-
même demandeur d’un tel niveau. Le 
monde spirituel a connaissance du cœur 
de Dieu ; aussi, quand une personne 

comme cela lance un appel sur terre, les 
personnes spirituelles se mobiliseront 
pour l’aider dans les affaires terres-
tres ayant trait à la réalisation de l’idéal 
céleste. Si les personnes spirituelles n’ar-
rivent pas à venir sur cette terre, c’est que 
la terre est devenue un mur de lamenta-
tion et d’amertume. (4-60, 2.3.1958)

Vous devez maintenant prier ainsi : 
« Selon les paroles du révérend Moon, 
vous, les bons esprits, veuillez revenir 
et guider vos mauvais descendants sur 
terre vers le Ciel par votre étreinte ver-
tueuse. » Nous arrivons à l’âge où de 
tels ordres seront possibles. Nous vivons 
dans l’âge et le règne d’Adam, et les 
esprits vivent dans le règne des anges. 
En vertu du Principe et de la loi que les 
anges doivent assister Adam, nous en 
venons vite à la conclusion qu’ils seront 
obligés de bouger. (89-113, 4.10.1976)

Vous devez vous lever de bonne heu-
re le matin et prier avec des larmes pour 
vos voisins, pour le quartier qui est de 
votre ressort. C’est le chemin du cœur et 
la voie pour créer un lien spirituel avec 
le monde spirituel.

Vous devez sentir qu’en regardant 
ce quartier, Dieu ne peut s’empêcher de 
verser des larmes, car tous sont voués à 
l’enfer, et vous devriez vous-même avoir 
envie de verser des larmes au nom de 
Dieu, en ressentant qu’il n’y a qu’à pleu-
rer. Quand une puissante résonance se 
produit, qui vous permet de verser des 
larmes inspirées par le cœur de Dieu, le 
monde spirituel tout entier se mobilise-
ra. (96-282, 13.2.1978)
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Il faut témoigner, même quand cela 
ne va pas très fort. C’est comme jeter 
des pierres à la mer. Vous continuez à le 
faire sans arrêt, jusqu’à ce que les pier-
res comblent la mer et érigent une mon-
tagne. Par là, votre cœur grandira. Le 
corps ne change pas, mais le cœur se 
développe. (96-282, 13.2.1978)

6 000 ans d’histoire pour chercher 
un Adam ! Toute l’histoire pour recréer 
Adam ! Alors vous n’avez qu’à me sui-
vre. Ève ne peut pas être créée sans 
Adam. Aussi Dieu doit-Il créer un hom-
me, Adam. Dans ce but, la chair et le 
sang de tant de gens qui surgirent dans 
la providence de la restauration doivent 
servir de matériau.

La haine et l’animosité de millions de 
personnes spirituelles doivent se coaguler 
dans cet endroit. Quand la figure Adam 
apparaît enfin dans la chair, alors seule-
ment les martyrs, qui versèrent du sang et 
moururent sous de sévères persécutions, 
peuvent être certains que leur vie en valait 
la peine. Tout en étant dans le monde spiri-
tuel, ils reçoivent eux-mêmes la libération 
en se liant aux gens sur terre. C’est comme 
cela que ça marche. Il ne faudrait pas que 
cela reste un vague concept. La question 
est de savoir comment le concrétiser vrai-
ment. (29-271, 11.3.1970)

Il faut bouger, quoi que fassent les 
autres à côté, même s’ils sont en train de 
manger ou de se reposer. Devant nous, 
des milliers continuent d’aller de l’avant. 
Si vous luttez et faites de durs efforts 
pour avancer en tirant sans cesse sur la 
corde, les autres gens tiendront aussi la 

corde pour vous. Entre temps, vous sen-
tirez aussi que beaucoup lâchent la cor-
de. C’est comme un marathon. Il y aura 
une première place et une deuxième pla-
ce. L’histoire est ainsi faite.

Pendant des milliers d’années, jus-
qu’ici, tant de personnes spirituelles se 
sont accrochées à cette corde. Quand 
vous prendrez la première place, irez dans 
l’autre monde, vous relirez à l’enrouleur de 
la corde et le dépasserez complètement, le 
monde spirituel comme le monde physi-
que auront été restaurés. (32-145, 5.7.1970)

3.4. Coopération du monde 
spirituel

Le monde spirituel étant désormais 
extrêmement proche, l’âge est venu pour 
les bons esprits de se fixer sur cette terre. Ils 
viendront vivre ici. Jusqu’à ce jour, Satan 
et les esprits mauvais ont divisé cette ter-
re et s’en sont emparé. Mais maintenant, les 
bons esprits s’empareront de cette terre et 
en prendront le commandement. Pour que 
cela se produise, les membres de l’Église de 
l’Unification doivent verser des larmes, ver-
ser leur sueur et leur sang et offrir leur zèle. 
Vous devez prier avec un cœur fervent et 
une dévotion qui surpasse celle qu’offrent les 
chrétiens, qui surpasse la foi de l’islam, du 
bouddhisme et de toutes les autres religions. 
Vous devez prier en disant : « Puisque le fon-
dement substantiel a été restauré sur cette 
terre grâce à vous tous, l’Église de l’Unifica-
tion s’enfoncera au cœur du monde spirituel 
en s’appuyant sur ce fondement spirituel ! » 
(169-10, 1.10.1987)

Même les personnes du monde spi-
rituel ne peuvent être sauvées que par 
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nous. Le saviez-vous ? Par conséquent, 
si vous vivez pour les personnes qui sont 
allées dans le monde spirituel, les béné-
dictions de ce monde seront à vous. Si 
vous pouvez devenir une personne com-
me cela qui peut vivre et offrir indemni-
té et repentance pour le monde spirituel, 
le monde spirituel descendra vers vous. 
Le monde spirituel entier se meut autour 
de vous comme centre. Tâchez de com-
prendre toute l’importance de l’indem-
nité et du repentir. (125-50, 1.3.1983)

Puisqu’il n’y a pas de frontière dans 
le monde spirituel, son territoire ne 
connaît pas de bornes. Mais où que vous 
alliez, toutes les personnes spirituelles 
diront : « Je t’ai assisté. Quand tu étais 
responsable à tel et tel endroit, je suis 
venu à l’époque et t’ai prêté assistance. » 
Ce sont tous vos amis. Ils seront com-
me vos camarades qui se tiennent dans 
le même âge providentiel. Comme je l’ai 
expliqué, il faut mobiliser le monde spi-
rituel. Comment peut-on bâtir le Ciel 
sans arriver à mobiliser le monde spiri-
tuel ? Ce n’est pas possible.

Le Ciel est censé commencer à par-
tir du vrai parent, et non de descendants 
déchus. Tout comme le monde angélique 
a apporté son concours à l’époque de la 
création d’Adam, le monde spirituel doit 
revenir sur terre et prêter son concours 
à la recréation. Sans quoi, celle-ci n’est 
pas possible. N’est-ce pas tout le Principe 
de la résurrection ? Quand des résultats 
visibles se manifesteront, on s’apercevra 
bien que c’est vrai. Dès lors, le monde 
spirituel sera tellement satisfait de moi ! 
(162-114, 30.3.1987)

Allez de l’avant avec une forte 
conviction, et vos ancêtres s’accroche-
ront et immobiliseront votre mère ou 
tout autre membre de la parenté qui s’op-
pose à nous, pour les empêcher d’ouvrir 
la bouche. Ils diront : « Écoute-moi ! » 
Pourquoi cela ? C’est parce que les esprits 
déchus mauvais ont battu en retraite et 
que vous vous tenez sur le fondement où 
les Vrais Parents ont repoussé Satan au 
niveau mondial. Les Vrais Parents sont 
en relation avec le niveau national et sur 
la base de votre propre fondement tri-
bal originel, vous pouvez vous lier à la 
position parentale au sein de la sphère 
du bien. Dès lors, les esprits mauvais ont 
battu en retraite et tous vos ancêtres du 
monde de type archange coopéreront 
avec vous. (184-91, 19.3.1989)

Même vos ancêtres dans le monde 
spirituel vont se pencher sur ce mon-
de et vouloir descendre vers cette ter-
re en souhaitant apporter leur concours 
à leurs descendants dont ils sont fiers. 
C’est pourquoi beaucoup de vos ancêtres 
descendront pour être avec vous. Cette 
sphère religieuse a une base tribale qui 
se joue des dénominations. Vous saisis-
sez ? Vos ancêtres veulent vous suivre en 
plaçant leur confiance et leur amour en 
vous. Aussi veulent-ils se dévouer et vous 
apporter leur concours. (189-278, 1.5.1989)

Aujourd’hui, sur la terre, quand les 
gens prient après avoir adhéré à l’Église de 
l’Unification, leurs ancêtres se manifes-
tent au bout d’une semaine et leur ensei-
gnent tout. On en est arrivé à cette situa-
tion. Cela signifie que les religions jusqu’ici 
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ont ouvert la voie à un domaine mondial 
et préparé le terrain du chemin spirituel à 
partir des liens du cœur. Le Mouvement 
de l’Unification ayant élargi le domaine 
physique horizontal à un niveau mondial, 
qui s’étend jusqu’aux confins de ce monde, 
on est dans un âge où les ancêtres dans le 
monde spirituel peuvent enfin descendre 
vers cette terre et apporter leur concours 
en s’appuyant sur leurs tribus. Le home 
church est le fondement en miniature de 
ce domaine mondial.

Qu’arrive-t-il aux bons esprits ? Dans 
le passé ils venaient offrir leur concours et 
repartaient. Or ils vont maintenant se fixer 
sur cette terre. C’est cet âge-là qui est en 
train de venir. Ils vont se fixer, vous com-
prenez ? Quand je dis jeongju (se fixer) je ne 
parle pas de mon hameau natal de Jeongju. 
Je dis que nous sommes entrés dans un âge 
où les bons esprits dans le monde spiri-
tuel peuvent enfin prendre souche et vivre 
sur cette terre. Vous avez adhéré à l’Égli-
se de l’Unification pour vous lancer dans 
ses activités. Vos bons ancêtres vivront 
avec vous et vous prêteront leur concours. 
Aussi est-il possible de restaurer vos tribus. 
(163-301, 1.5.1987)

Même si nous sommes entrés dans 
un âge mondial, vous avez encore une 
position individuelle, en rapport avec 
les plus hauts saints du monde spiri-
tuel. Dès lors, si vous êtes une person-
ne animée d’un état d’esprit similaire et 
qui garde un tel cœur, vous hériterez le 
fondement qui vous permet de recevoir 
une assistance incommensurable, où 
que vous soyez, et chaque fois que vous 
en aurez besoin. C’est pourquoi, à par-

tir des activités de l’Église de l’Unifica-
tion aujourd’hui, les esprits des patrio-
tes de chaque nation dans ce monde ont 
bâti un fondement protégé dans le mon-
de spirituel et sont descendus s’établir 
sur cette terre.

Quand vous voyez les campagnes mili-
taires du passé, le nombre de gens morts 
pour défendre la patrie n’est-il pas des 
dizaines et des centaines de fois celui de la 
population d’une nation ? Ils sont venus ici 
et sont sur le pied de guerre en attendant 
l’extension des opérations. Aussi tous les 
missionnaires doivent-ils lancer un mou-
vement national, une mobilisation totale, 
et être prêts à faire des sacrifices représen-
tant à la fois le monde spirituel et le monde 
physique. Les esprits viendront tous à leur 
aide une fois les ordres de marche donnés. 
(162-108, 30.3.1987)

Puisque les religions jusqu’à pré-
sent n’ont pas su mettre le monde spiri-
tuel en rapport avec le monde physique, 
le contact avec le monde spirituel n’était 
possible qu’en restant en phase avec sa 
longueur d’ondes et son rythme vertical 
et en offrant votre dévotion spirituelle. 
Mais nous sommes à présent entrés dans 
la station émettrice elle-même. Nous 
sommes en quelque sorte en position de 
diaphragme. Ce n’est pas l’onde, mais 
le transmetteur d’ondes lui-même. En 
choisissant la fréquence à dix ou à mille 
ou en adoptant des ondes courtes, vous 
pouvez envoyer des ondes électriques de 
longueurs d’ondes différentes.

Parce que vous avez une station 
émettrice, quand vous dites : « Que tous 
mes ancêtres dans le monde spirituel 
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descendent pour m’aider. Bons ancêtres, 
venez à mon aide. Il me faut ce genre de 
vibration et de résonance », ils descen-
dront en un instant. Vous pouvez dépla-
cer des individus et des familles sur un 
simple appel. Les ancêtres peuvent bou-
ger et descendre maintenant que la ter-
re est devenue comme un point d’appui 
qui leur permet de se lier aux sphères de 
la tribu, de la race et du monde. Quand 
cela arrive, votre corps, qui cherchait à 
aller dans une direction, se retournera à 
votre insu et sera ramené de force.

Quand les esprits viennent s’empa-
rer de vous et vous guident, puisque vous 
n’êtes pas conscients d’être pris, vous serez 
emmenés et n’en serez pas plus sages. Vous 
penserez agir de votre plein gré. Vous y 
croyez ? Ce n’est pas qu’une simple théo-
rie. C’est logique. (162-103, 15.3.1987)

Quand l’Église de l’Unification 
bougera, Mahomet viendra prêter son 
concours, de même que tous les repré-
sentants du confucianisme et du boudd-
hisme. Même Dieu apportera Son aide. Il 
vous faut donc être fiers du fait que vous 
progressez avec la coopération de tou-
te la sphère spirituelle, car vous repré-
sentez l’humanité, le monde spirituel et 
Dieu. (162-15, 15.3.1987)

Si le monde spirituel ne pouvait 
pas soutenir les Vrais Parents jusqu’ici 
ni coopérer avec eux, c’est que la posi-
tion des parents parfaits est telle, qu’el-
le peut recevoir la coopération du mon-
de spirituel déchu. N’en était-il pas ainsi 
à l’origine avec le Principe ? La posi-
tion des parents parfaits doit être sou-

tenue par Dieu et l’archange non déchu. 
Les esprits dans la sphère satanique ont 
beau être très nombreux, ils se tien-
nent dans une position qui les empêche 
d’aider les Vrais Parents. Les esprits qui 
sont actuellement dans le monde spiri-
tuel ne sont pas nés du Vrai Parent mais 
du faux parent, ils ne peuvent pas venir 
en aide au Vrai Parent.

Mais en indemnisant tous les échecs 
de l’archange, ils peuvent soutenir autant 
qu’ils le souhaitent dans la position des 
enfants, la position d’Adam et Ève qui 
sont encore en pleine croissance. De 
cette façon, par la coopération du mon-
de spirituel, le monde déchu s’effondre-
ra peu à peu avant de sombrer dans un 
proche avenir. (146-312, 20.7.1986)

3.5. Les athées sont comme 
des esprits errants.

Dites-moi, savez-vous combien le mon-
de spirituel est vaste ? Avez-vous jamais 
imaginé ce que pouvait être la population 
du monde spirituel ? Un spiritualiste a cal-
culé qu’il y a environ 3 320 esprits pour 
chaque personne en vie. Si tout ce nombre 
est à nos côtés, serons-nous gagnants ou 
perdants du combat contre le monde sata-
nique ? (86-193, 28.3.1976)

En considérant que les gens ne vivent 
guère plus d’une centaine d’années, sur 
cinq milliards de personnes, cinquan-
te millions vont dans le monde spirituel 
chaque année. Que pouvons-nous faire 
pour ceux qui vont en enfer ? Dieu veut 
que nous récoltions de Son côté ce que 
Satan a semé, mais lorsque cela traîne 
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en longueur, qu’arrivera-t-il ? Jusqu’ici, 
en quarante ans, combien sont allés en 
enfer ? Des milliards y sont allés. C’est 
vraiment sérieux. Si je vais dans le mon-
de spirituel et qu’ils disent : « De ton 
vivant, tu n’as pas accompli ta responsa-
bilité pour nous, n’est-ce pas ? », qu’est-
ce que je vais bien pouvoir leur répon-
dre ? Nous devrions au moins faire 
quelque chose en pensée. Quand je par-
le aux esprits au moins en pensée, et 
que j’avance avec la détermination de 
prendre responsabilité pour le futur, ils 
diront : « Tu es sacrément étonnant. Tu 
t’es soucié de nous. » (205-355, 2.10.1990)

Aujourd’hui, soixante mille person-
nes meurent chaque jour. Vingt millions 
de personnes qui meurent de faim chaque 
année, cela fait soixante mille par jour. 
Quand les parents, les frères et sœurs, et 
les enfants des mourants voient ces der-
niers, leurs cœurs se tordent de douleur et 
débordent de larmes. Si les soi-disant Vrais 
Parents ne sympathisent pas avec eux et ne 
se préparent pas à les secourir, ils seront 
accusés par leurs contemporains sur terre. 
(205-355, 2.10.1990)

Plus à plaindre encore que les affa-
més sont les personnes qui rejettent 
Dieu. C’est que ceux qui sont affamés 
se verront accorder un certain niveau 
dans l’autre monde, selon les mérites de 
leurs bonnes intentions, mais les athées 
ne sauront où se mettre, car ils nient le 
monde spirituel. Ils errent dans le monde 
spirituel tels des nuages. Ils deviennent 
des esprits errants. Tout comme les nua-
ges se regroupent et produisent la pluie, 

ils se regroupent et créent une influen-
ce néfaste. Ils vont en enfer et y infligent 
des douleurs. Je ne le sais que trop, mais 
je dois les sauver, et c’est pourquoi je fais 
ce travail. (205-355, 2.10.1990)

4. Les ancêtres et nous

4.1. Nous sommes les fruits 
de nos ancêtres.

Vous êtes la réincarnation histori-
que de vos ancêtres et portez tous leurs 
visages. Quelle est la durée de l’histoire ? 
Des centaines de milliers d’années, dit-
on. Le long cours de l’histoire avait pour 
but ultime de créer une personne, moi-
même. Pour pouvoir créer cette per-
sonne, par exemple, de la famille Kim, 
d’innombrables ancêtres sont venus et 
repartis. Ainsi, nous sommes les fruits 
de l’histoire humaine.

En voyant le visage de quelqu’un, je 
peux dire en général s’il a de bons ou de 
mauvais ancêtres. Certains ont de bons 
ancêtres et reçoivent des bénédictions ; 
d’autres ont de mauvais ancêtres, leur vie 
est un calvaire. Ces personnes souffriront 
terriblement en allant témoigner sur les 
lieux de leur mission. (37-144, 23.12.1970)

Si vous restez en rythme avec l’Égli-
se de l’Unification grâce à un tel niveau, 
de bons esprits et des ancêtres dans le 
monde spirituel, qui avaient l’habitu-
de d’avancer avec la fortune nationa-
le, travailleront pour vous. Vous pou-
vez paraître mal lotis extérieurement, 
avec un visage plat et de petites oreilles, 
mais le monde spirituel voit en vous un 
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sacré numéro. En particulier, vos ancê-
tres sur dix générations sont inquiets, 
car l’histoire de la restauration se fait 
en s’appuyant sur dix générations. Mais 
quand un descendant mauvais apparaît, 
les ancêtres de dix générations le jugent 
en disant : « Eh toi ! Tu vas causer notre 
ruine ! » (14-20, 19.4.1964)

Du temps de Jésus, les esprits des 
bons ancêtres purent s’élever du sta-
de d’esprits en formation à celui d’es-
prits vitaux dans le monde spirituel ; de 
même, vos ancêtres sont entrés dans la 
sphère qui leur donne le privilège spé-
cial de revenir sur terre grâce à vous. 
Quand vous comprendrez ceci et ferez 
partie du fondement victorieux, vous 
serez en position d’avoir créé la vie. Pour 
cette raison, vos ancêtres vous aideront. 
Tâchez donc d’être le terrain sur lequel 
vos ancêtres sur mille générations peu-
vent revenir. (14-22, 19.4.1964)

En allant dans le monde spirituel, vous 
rencontrerez tant de saints et d’ancêtres 
et parlerez avec eux. Ils vous demande-
ront : « D’où es-tu venu ? De quelle partie 
du monde ? De quel pays ? D’où ? » Parler 
avec vous fera remonter des souvenirs. 
Est-ce qu’on ne se raconte pas les bonnes 
histoires du passé quand on se rencontre 
entre amis ? Quand vous irez dans le mon-
de spirituel, vous rencontrerez vos arriè-
re-arrière-grand-pères et des milliers et 
dizaines de milliers de vos ancêtres. Est-ce 
que vous vous sentirez offensés s’ils vous 
demandent impoliment : « Eh toi, bon à 
rien ! Elle valait quoi, ta vie ? » Pensez-y. 
(148-321, 26.10.1986)

Nos ancêtres doivent maintenant nous 
aider pour pouvoir recevoir des bénédic-
tions. Plus ils s’opposent, plus ils tombent 
dans une fosse profonde. La fortune céleste 
est en train de vite tourner. Dans le futur, 
ils réclameront à cor et à cri une photo de 
moi accrochée dans chaque maison. Ils 
vous feront des remontrances depuis le 
monde spirituel. C’est pourquoi ceux qui 
hissent le drapeau, accrochent ma photo et 
la saluent chaque jour, donneront vie aux 
œuvres de la résurrection de leurs ancê-
tres. (208-154, 17.11.1990)

Jusqu’ici, ceux qui communiquaient 
avec des esprits de rien du tout mettaient 
en garde contre l’Église de l’Unification. 
Or voilà que Bouddha, Jésus, Confucius 
et Mohammed vont dicter personnelle-
ment aux gens d’aller à l’Église de l’Uni-
fication ; sinon, ils seront jugés par la loi 
céleste. Pourquoi ? Parce que la religion 
du révérend Moon est la religion des 
parents. (208-154, 17.11.1990)

Vous devez dire : « Grâce aux Vrais 
Parents, nous sommes devenus des ancê-
tres qui peuvent transmettre un nouveau 
lignage, et une tribu bénie qui amène la 
libération ! Notre tribu sera la maison éter-
nelle et la famille de Dieu. » Ensuite, vous 
serez séparés éternellement de Satan. C’est 
pourquoi l’Église de l’Unification permet 
d’honorer les ancêtres.

Le christianisme permet-il d’accom-
plir des rites ancestraux ? L’Église de 
l’Unification doit entretenir cette tradi-
tion et la codifier. Ce n’est pas une tradi-
tion profane. En servant le parent céleste, 
le royaume céleste et les ancêtres célestes, 
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un domaine royal peut se dessiner où nous 
pouvons servir éternellement la sphère du 
messie tribal, comme membres du lignage 
central, et transmettre le chemin du ser-
vice aux générations à venir. Ce sera une 
nation où nous pourrons servir le roi et 
chanter pour le règne éternel de la paix et 
de la prospérité. Vous, votre mère, votre 
père, votre famille et votre tribu pourront 
aller directement au Ciel seulement après 
avoir vécu dans une telle nation. (220-222, 
19.10.1991)

Si vous priez et établissez le contact 
avec le monde spirituel, vous saurez que, 
dans le monde spirituel, les esprits tra-
vaillent d’arrache-pied pour amener leurs 
descendants plus près du Ciel. Mais ici-
bas, les gens disent parfois du mal de leurs 
ancêtres et cherchent à s’en tirer le mieux 
possible par eux-mêmes. (22-338, 11.5.1969)

Pour se dégager de leur situation pré-
sente, les personnes spirituelles ne peuvent 
éviter la douleur de devoir passer par les 
êtres humains sur terre. N’arrivant pas à se 
libérer de leurs péchés, elles sont toujours 
à la recherche de leur résidence. Elles cher-
chent leur parenté ou bien ceux qui leur 
sont liés et continuent de leur envoyer des 
signaux. (293-249, 1.6.1998)

4.2. Le salut des ancêtres vient 
de la terre.

Quand vous laissez derrière vous 
un amour plus grand que celui de vos 
arrière-grands-parents dans cette mai-
son où vous et vos ancêtres sont nés et 
ont vécu, dans cette pièce où vos arriè-

re-grands-parents ont vécu, dans cette 
pièce où votre grand-père, votre père et 
vous-même êtes nés, le ciel verra briller 
un lustre d’amour. Une lumière de cent, 
mille, dix mille, des millions de watts 
brillera de tous ses feux. Cette lumière 
monte vers vos ancêtres. Elle va dans le 
monde spirituel, le Royaume de Dieu et 
Dieu. Ce royaume est notre patrie origi-
nelle. Dieu n’est-Il pas notre Père origi-
nel ? (213-190, 20.1.1991)

Tous vos ancêtres dans le monde spi-
rituel regardent votre façon de vivre. Il 
n’y a nulle part où se cacher. Ils regardent 
tout. Quand vous allez dans le monde spi-
rituel, vous pouvez voir à travers les murs 
et même la terre entière. Nous devons aller 
vivre dans ce monde pour l’éternité.

Puisque nous avons été créés comme 
objets de l’amour de Dieu, Dieu a éter-
nellement besoin d’un être qui devienne 
un partenaire objet de Son amour éter-
nel. Tout comme Dieu est éternel, nous 
sommes éternels. Sans être un partenai-
re d’amour, il n’y a pas de vie éternelle. 
(213-196, 20.1.1991)

Le monde spirituel est entre vos mains ; 
votre parenté est entre vos mains – non 
seulement votre parenté mais même votre 
pays est entre vos mains ; et même la tâche 
d’établir la tradition correcte pour vos des-
cendants est entre vos mains. Gardez tou-
jours cela à l’esprit. Qu’une seule person-
ne, à savoir vous, le fasse ou ne le fasse pas, 
déterminera si vos ancêtres et votre paren-
té seront libérés, et si vos descendants peu-
vent être retenus parmi le peuple élu de la 
libération. (66-76, 17.3.1973)
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Pensez toujours que vous représentez 
trois âges. Aussi devez-vous savoir que 
le monde spirituel est entre vos mains 
et que vos ancêtres sont à votre merci. 
Si nous réunissons le passé, le présent 
et le futur, et mettons les deux sphères 
ensemble et les guidons, ils accourront 
à vous. Il nous faut accomplir cette mis-
sion. (66-76, 17.3.1973)

Le monde est maintenant en train de 
changer rapidement. Beaucoup de per-
sonnes mauvaises meurent dans des 
accidents. Elles meurent subitement. 
Maintenant, il n’y a pas d’indemnité. 
Nous sommes entrés dans un âge où les 
verdicts et châtiments sont rendus sur le 
champ. Alors tâchez d’agir dans la rec-
titude. Qui fait cela ? Ce n’est pas le dia-
ble qui amène cette indemnité. Vos pro-
pres ancêtres s’en occupent. Le niveau 
de la Bénédiction que je vous ai don-
née maintenant est le même pour tous. 
Si vous vous éloignez de ce niveau... 
Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, ce niveau ne doit pas être perdu. 
Puisque vous devez vous tenir dans une 
certaine position spirituelle, vous pou-
vez être amenés dans le monde spirituel 
pour ne pas perdre ce niveau. Un tel âge 
viendra. Vos ancêtres vous donneront 
à la fois le mal et le remède. Ils diront : 
« Honore la photo des Vrais Parents. » 
(301-164, 25.4.1999)

Vous devez recevoir la coopération de 
vos ancêtres avec un cœur fervent plus 
grand que le ciel et la terre. Tout va dans ce 
sens. Trois générations sont incluses. Vos 
ancêtres sont la première génération, vous 

êtes la deuxième génération et vos enfants 
sont la troisième génération. Vous devez 
les lier ensemble avec un cœur fervent afin 
que la troisième génération sur cette ter-
re, vos descendants qui viennent de naî-
tre, puisse atteindre même vos parents et 
vos ancêtres au ciel. N’en est-il pas ainsi ? 
(302-39, 18.5.1999)

Vos ancêtres dans le monde spirituel 
se pencheront sur ce monde et voudront 
descendre vers cette terre en souhai-
tant apporter leur concours à leurs des-
cendants dont ils sont fiers. Vos ancê-
tres seront donc nombreux à descendre 
vers vous. Ce domaine de la religion va 
au-delà des dénominations fondées sur 
les tribus. Vous saisissez ? Vos ancê-
tres veulent vous suivre en plaçant leur 
confiance et leur amour en vous. Aussi 
veulent-ils se dévouer et vous apporter 
leur concours. (189-278, 1.5.1989)

Pour pouvoir venir sur cette terre et 
apporter son concours, ma mère n’a pu 
venir qu’après avoir atteint la position 
correcte comme ma mère. Voilà pour-
quoi elle est venue maintenant. La résur-
rection se produit grâce à vous. Même 
vos ancêtres se voient octroyer le salut 
par vous. Pour cette raison, ils souhai-
tent vous apporter un concours actif. 
Travaillez donc dur et sans relâche dans 
votre quartier. (179-25, 15.6.1986)

Pénétrez-vous de cette règle absolue : 
vous devez en faire plus que n’importe 
quel serviteur loyal, patriote, enfant de 
piété ou encore pasteur d’Église issus 
de cette région. Faites en plus qu’eux, 
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et tous vous prêteront main forte. C’est 
cela, la condition. Faites-le, et vous vous 
mettrez hors de portée de l’accusation de 
Satan. Satan ne pourra vous contrecar-
rer et, avec le soutien du monde spirituel, 
vos ancêtres apparaîtront à votre famille 
et à vos descendants pour les pousser 
spirituellement à adhérer à l’Église de 
l’Unification. Ce qui arrive est que votre 
grand-père vient vous aider et c’est lui qui 
témoignera pour vous. (179-17, 15.6.1988)

Quand vous êtes assis aux toilettes, le 
monde spirituel vient vous dire : « Eh toi 
là ! Fais ceci et cela aujourd’hui ! », et vous 
enseigne le programme en détail. De telles 
merveilles sont monnaie courante. C’est 
pourquoi, quand vous êtes dans la rue, il 
existe de nombreux cas où des personnes 
branchées spirituellement sont contactées 
à l’avance et finissent par vous rencontrer. 
Aussi devez-vous avoir le soutien du mon-
de spirituel. Il vous faut avoir le soutien du 
monde spirituel.

Maintenant vos ancêtres coopére-
ront avec vous. Dans le monde hors du 
péché, la perfection d’Adam devait se 
faire avec la protection des anges, qui 
devaient l’éduquer et le guider jusqu’au 
moment de la Bénédiction. En amenant 
le monde spirituel à remplir sa mission 
originelle, la sphère archangélique du 
monde spirituel sera restaurée et, par 
là, cette sphère terrestre sera restaurée. 
L’archange a causé la chute, n’est-ce pas ? 
Alors vos ancêtres viendront agir com-
me le bon archange. Par là, vous pouvez 
vous tenir dans la position originelle de 
l’Adam non déchu et venir dans la sphère 
du cœur de Dieu. Puisque vous pouvez 

suivre ce chemin à l’intérieur du péri-
mètre de coopération de vos ancêtres, 
vous vous situez en dehors de la sphère 
déchue. Vous vous tenez dans le domai-
ne victorieux du cœur originel et pro-
gressez dans la sphère de la libération.

De cette façon, vous pouvez aller 
directement au Ciel. Cela se conforme 
entièrement au Principe de la restaura-
tion par l’indemnité. Je n’en parle pas 
dans le vague. (178-133, 1.6.1988)

Le monde spirituel vous soutiendra. Ils 
vous soutiendront en réunissant votre clan, 
votre parenté et tous ceux qui sont pro-
ches de vous et ils les amèneront de force 
devant vous. Voilà comment le monde spi-
rituel – les esprits dans le monde spirituel 
qui sont centrés sur Dieu – descendront 
vous entourer, vous qui êtes dans la posi-
tion d’Adam. Parce que vos bon ancêtres 
seront là pour vous entourer, ils créeront 
un domaine où le mal et Satan ne pour-
ront pas envahir. Donc, en vous appuyant 
sur ce modèle, vous hériterez par les liens 
du cœur de la position de vrai ancêtre ori-
ginel. Ceci devenant un fondement qui a 
les caractéristiques d’une nouvelle planta-
tion, en vous tenant sur ce fondement, tous 
les grands-pères et grand-mères de votre 
parenté viendront vous saluer de la tête. 
(177-75, 15.5.1988)

Maintenant vos ancêtres vont vous 
soutenir. Jadis, les ancêtres mauvais se 
servaient de leurs descendants, mais il 
est temps à présent que les bons ancê-
tres viennent et passent à l’acte. Vous 
devez donc porter la croix. Il doit y avoir 
quelqu’un qui est prêt à porter la croix et 
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payer indemnité pour la tribu, le peuple, 
la nation et le monde. Se situer dans l’âge 
providentiel de l’idéal mondial était l’es-
poir de la nation et de la race, mais, jus-
qu’à maintenant, les esprits ancestraux 
ne pouvaient se tenir dans une position 
d’influence élevée, mais étaient tenus 
captifs dans les profondeurs.

Mais en portant la croix et en vous 
battant pour l’intérêt global, tout peut être 
rapidement ressuscité grâce à vous. Puis, à 
partir de ceux qui vivent sur terre, un fon-
dement est posé pour sauver également 
tous les ancêtres au travers des généra-
tions. C’est la seule façon pour que votre 
tribu soit libérée. Vous comprenez ce que 
je veux dire ? (172-253, 23.1.1988)

Sous un angle terrestre, tous vos 
ancêtres viendront bâtir un pont. Vos 
ancêtres étant en position d’archan-
ges, ils coopèrent à la recréation et s’élè-
vent selon leur lien avec l’amour des 
Vrai Parents. Puisque même les portes 
de l’enfer donnent sur un chemin qui 
monte vers le monde céleste, vous avez 
besoin d’être éduqués…

Vos parents et vos ancêtres sont les 
archanges, n’est-ce pas ? Mais ils ne sont 
plus les anges qui causent la ruine du côté 
céleste. Ils endossent la mission de l’an-
ge exterminateur pour le monde déchu, 
l’archange du côté céleste qui, selon les 
lois de la restauration par l’indemnité, 
n’est plus en position d’amener la ruine 
au Ciel, mais se trouve dans une position 
opposée à celle du passé. Ainsi coopére-
ront-ils avec leurs descendants et figu-
res de type Adam. De telles expériences 
se produiront là où les esprits du monde 

spirituel peuvent coopérer et s’élever en 
même temps que les personnes sur ter-
re. (164-276, 17.5.1987)

Les bons esprits et tous vos ancê-
tres vont descendre vous apporter leur 
concours. Finie l’époque des craintes et 
des frayeurs quand quelqu’un se dres-
sait contre l’Église de l’Unification ; cela 
disparaîtra complètement. À présent, 
même si le monde entier s’émeut, vos 
esprits seront en paix. Votre esprit ne va 
pas trembler. Ce temps est déjà venu. La 
mauvaise atmosphère spirituelle ne peut 
nous atteindre.

Quand vous regardez avec soin les des-
cendants des bons ancêtres, leur cœur est 
tel qu’ils aiment vous avoir chez eux. Et 
quand vous venez, ils veulent vous don-
ner quelque chose de précieux. Vous ne le 
savez peut-être pas, mais quand vos ancê-
tres coopèrent et vous poussent à faire un 
geste et porter secours à quelqu’un qui en 
a besoin, vos ancêtres aussi en profitent. 
Vous aussi pouvez vous développer. Selon 
le Principe de la coopération entre le mon-
de angélique et la sphère d’Adam, et puis-
que nous sommes à l’âge de la recréation, 
vos ancêtres depuis la sphère de l’archan-
ge vous soutiendront comme descendants 
d’Adam. En coopérant aux processus de 
recréation, ils peuvent se tenir dans une 
position équivalente à celle où ils croî-
traient en présence de la volonté de Dieu. 
(164-308, 17.5.1987)

Même décédés, votre grand-mère et 
votre grand-père peuvent revenir à la vie 
grâce à vous. Votre mère et votre père peu-
vent reprendre vie grâce à vous. À cause de 
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l’amour vrai, et sur la base de l’amour vrai, 
quand vous dites « Viens à la vie ! » votre 
grand-mère apparaîtra en disant : « Oui » 
et vous pourrez rencontrer vos grands-
parents et vos parents défunts. Ce chemin 
se trouve dans l’amour vrai, sachez-le. Vos 
grands-parents et vos ancêtres sont tous 
dans le monde spirituel. Mais quand vous 
dites : « J’ai ce problème difficile. Aide-
moi », ils le résoudront pour vous tout de 
suite. Vous entrez dans un tel âge. Ils vous 
donneront des instructions.

Dieu est notre ancêtre et nous som-
mes Ses petits-enfants. Donc, quand vous 
dites : « Qu’il en soit ainsi, je le demande », 
Il dit : « Oui ». Il ne dit pas non. Tout peut 
passer avec Dieu. (162-143, 5.4.1987)

Les esprits dans le monde spiri-
tuel mettent en œuvre toutes sortes de 
moyens pour recevoir l’aide des être 
humains sur terre et venir vers leurs des-
cendants sur terre. Cependant, puisque 
leurs descendants ne savent pas com-
ment résoudre le problème, leurs situa-
tions familiales commencent à battre de 
l’aile, le chemin devient difficile, d’autres 
problèmes se répètent. Les esprits qui 
s’élèvent grâce à l’aide des êtres humains 
sur terre, gagnent une position meilleu-
re que leur position présente. De la sorte, 
leur vie devient confortable et la vie de 
leurs descendants sur terre devient éga-
lement paisible. (292-287, 27.4.1998)

4.3. Familles bénies et rites 
ancestraux

L’Église de l’Unification permet d’ac-
complir des rites ancestraux. Elle doit 

maintenant perpétuer cette tradition. 
Dans le futur, tournant le dos à la tra-
dition profane, nous ferons ces rites en 
servant les Vrais Parents. Ce n’est pas 
une tradition profane du monde déchu. 
En servant le parent céleste, le royaume 
céleste et les ancêtres célestes, un domai-
ne royal peut se dessiner où nous pou-
vons servir éternellement la sphère du 
messie tribal comme membres du ligna-
ge central, et cela peut transmettre le che-
min du service aux générations à venir. 
Ce sera une nation où nous pouvons ser-
vir le roi et chanter des louanges pour le 
règne éternel de la paix et de la prospé-
rité. Vous, votre mère, votre père, votre 
famille et votre tribu, ne pouvez aller 
directement au Ciel qu’après avoir vécu 
dans une telle nation. (220-221, 19.10.1991)

Vos ancêtres viennent au jour anni-
versaire de leur mort. Et vous préparez la 
table d’offrande en effectuant un servi-
ce à la mémoire de vos ancêtres. Si vous 
le faites dans une pièce avec la photo des 
Vrais Parents, il n’y a pas de mal à vous 
prosterner. Ce n’est pas un péché de pré-
parer des mets d’offrande et d’effectuer 
des services en mémoire de vos ancêtres. 
(212-100, 2.1.1991)

Vous devez chérir le droit du peuple 
élu et son lignage. Le droit du peuple élu 
est le droit d’aînesse. La Corée est le pays 
du fils aîné. Si la Corée est devenue une 
race férue de généalogie, c’était dans le 
but de perpétuer le lignage. Il n’y a pas 
de mal à vénérer vos ancêtres et effec-
tuer des rites à leur mémoire À l’ave-
nir, le temps viendra où nous pourrons 
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honorer nos parents plus que les adep-
tes du confucianisme. Vous comprenez 
ce que je dis là ? (226-277, 9.2.1992)

Si vos grands-parents sont décédés, 
vous devez aller sur leurs tombes. Vous 
devez visiter leurs tombes et leur expri-
mer vos respects, comme si Dieu repo-
sait dans ce caveau. Et à compter de ce 
jour, vous devez faire amende honorable 
pour l’amer chagrin de n’avoir pas hono-
ré vos grands-parents au cours de votre 
vie. (220-349, 20.10.1991)

L’aîné des petits-fils doit planter ses 
racines en profondeur. Nul ne peut déra-
ciner cela. Ni le grand-père ni l’oncle ne 
peuvent y toucher. Aussi, quand vous 
effectuez des rites ancestraux, vous devez 
mettre le fils aîné à la tête, même devant 
son oncle, son cousin, son troisième-cou-
sin et même son grand-oncle. Le saviez-
vous ? Le fils aîné est placé devant, et on 
voit ici que cette race est de celles qui ont 
attaché de l’importance à la primogéni-
ture en raison de ce trait de culture tradi-
tionnel des Coréens de révérer leurs ancê-
tres. Les gens de basse classe vivaient-ils 
avec la noblesse ? Est-ce qu’ils se mêlaient 
à qui mieux les uns avec les autres ? Non. 
On disait des nobles qu’ils n’allumeraient 
pas même un feu avec l’écorce de riz, dus-
sent-ils périr de froid. C’est étonnant. (197-
340, 20.1.1990)

Le christianisme avait des raisons 
valables de proscrire les rites ances-
traux jusqu’à ce jour. Ces rites doi-
vent être offerts à Dieu et au Vrai 
Parent de toute l’humanité. Les ancê-

tres devraient dans l’idéal être servis 
en premier depuis le ciel.

À cause de la chute, ceci a été inter-
dit jusqu’à maintenant. Mais mainte-
nant, dans l’âge de la restauration, puis-
que vous avez reçu la Bénédiction, vous 
devez désormais servir vos ancêtres. 
(223-210, 10.11.1991)

Quand le jour du service commémo-
ratif vient, le fils premier-né du fils aîné 
fixe le moment du service. Il est donc pos-
sible d’effectuer les services à cinq heu-
res du matin, même si auparavant cela se 
faisait à une heure du matin. En fonction 
de la situation, le temps peut même enco-
re être reporté de cinq heures à sept heu-
res du matin, voire dans la journée, s’il le 
faut. La personne qui en décide n’est pas 
le grand-père ou l’ancêtre décédé, mais 
le fils aîné. La table d’offrande ne peut 
être servie aux grands-parents défunts 
que lorsqu’ils viennent au moment dési-
gné par le fils premier-né du fils aîné. Si 
ce temps-là ne leur convient pas, ils ne 
seront pas servis. N’est-ce pas la terre 
qui est au centre ? C’est la même chose : 
ce qui est délié sur terre est délié au ciel. 
C’est pourquoi les deux doivent ne faire 
qu’un. (231-168, 2.6.1992)

Vous devez aimer et servir vos ancê-
tres. Ce n’est pas un péché de les ser-
vir. Même dans le monde satanique, les 
personnes servent leurs ancêtres. Mais 
le christianisme interdit de servir vos 
ancêtres, n’est-ce pas ? Or, dans le futur, 
il vous faudra servir sans cesse les ancê-
tres du monde céleste. C’est pourquoi 
l’Église de l’Unification approuve les 
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rites ancestraux. Les chrétiens n’en font-
ils pas toute une histoire en disant : « Oh, 
c’est de l’idolâtrie » ? Mais les familles 
bénies qui vivent dans le monde déchu 
ont la responsabilité de préserver cette 
tradition et de la transmettre à leurs des-
cendants. (241-127, 20.12.1992)

L’histoire coréenne est vraiment éton-
nante. Un oncle peut prendre part aux 
services commémoratifs tout en hono-
rant le fils aîné lors des cérémonies qui 
se déroulent à la maison, n’est-ce pas ? 
Vous devez savoir que le contexte histo-
rique de la Corée dans la providence de 
Dieu avait pour but de l’établir comme 
race du fils aîné. En sachant cela, vous 
pouvez voir ce qu’il y a de supérieur chez 
le peuple coréen et la grandeur de cet-
te nation. Vos enfants ne doivent donc 
pas être timides. Vous devez savoir clai-
rement ces choses. (245-156, 28.2.1993)

Pour ce qui a trait au premier fils du 
fils aîné, même le grand-père se situe 
sous son commandement quand le fils 
accomplit les rites ancestraux. Le grand-
père doit présenter ses respects. Le fait 
que les Coréens placent de la valeur dans 
le lignage du premier fils, puis dans leur 
généalogie et leur lignage, est quelque 
chose qui représente une valeur histo-
rique indépassable dans la providence 
divine de la restauration, et c’est quel-
que chose que rien ne saurait oblitérer 
aux sources les plus profondes de l’Es-
prit de Dieu. (290-9, 2.2.1998)

Quel que soit le nombre d’enfants 
d’Adam, la nation s’appuie sur son pre-

mier fils. Puis, avec le premier fils à la 
tête, ses frères se répandent de cha-
que côté et deviennent une tribu et une 
nation. Le premier fils hérite la succes-
sion sur le trône. En Corée, cela échoit 
au premier fils du fils aîné. Ceci est vrai-
ment étonnant. La grandeur des Coréens 
est d’avoir pu recevoir les bénédictions 
de Dieu en arrivant à protéger la tradi-
tion du fils aîné. Quand le fils du pre-
mier grand-père devient le fils aîné, les 
grands-oncles – ceux qui sont les jeu-
nes frères du grand-père – doivent ser-
vir ce fils-là en position centrale lors-
qu’ils effectuent les rites ancestraux. Il 
est remarquable qu’ils aient honoré le fils 
aîné. Ils lui doivent une obéissance abso-
lue. (301-189, 26.4.1999)

Dans la tradition coréenne du fils 
aîné, même les grands-oncles devai-
ent exalter la position du premier fils 
du fils aîné lors des rites ancestraux. 
Cette histoire est étonnante. Quand cet-
te tradition de la primogéniture se lie à 
un modèle plus élevé de lignage, de vie 
et d’amour, Dieu peut alors la prendre 
comme le modèle le plus élevé de Son 
désir. En s’unissant au Ciel, ce modèle 
influence les circonstances terrestres qui 
sont absorbées dans cette sphère d’in-
fluence. Par conséquent, le Royaume de 
Dieu peut se développer sur terre de cet-
te façon. C’est tout à fait logique. L’idée 
n’a rien de fantasque. (301-288, 5.5.1999)

Quel est le chemin d’un fils de Dieu ? 
« Fils de Dieu » dénote quelque chose de 
vertical. On est dans le domaine du lien 
vertical avec Dieu. « Saint » est horizontal 
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et se réfère aux quatre directions du nord, 
du sud, de l’est et de l’ouest. N’en est-il pas 
ainsi dans le confucianisme ? Quand nous 
disons cheon (ciel), n’avons-nous pas l’im-
pression que seul le fils du Ciel peut avoir 
une relation avec le Ciel ? Voilà pourquoi 
c’est vertical. Ce qu’il y a d’étonnant dans 
l’étiquette coréenne est que même l’oncle 
laisse le petit-fils aîné de la famille centra-
le effectuer les rites ancestraux. Pourquoi 
agir ainsi ? C’est la verticalité ; verticalité 
d’abord. (196-320, 12.1.1990)

5. Il faut connaître le monde 
spirituel.

J’ai mis une équipe spéciale sur un 
projet de recherches. C’est que la science 
est maintenant très avancée. Je leur ai dit 
de mener des recherches sur la fréquence 
qui permet le contact avec le monde spiri-
tuel. Les mouvements du monde spirituel 
sont tous affaire de vibrations. Je leur ai dit 
de faire une recherche là-dessus car nous 
sommes entrés dans un âge où le monde 
spirituel peut être scientifiquement prou-
vé. Cela peut se faire en découvrant la fré-
quence des vibrations utilisées par les spi-
ritualistes quand ils contactent le monde 
spirituel. Après mes explications com-
plètes sur le monde spirituel, leurs yeux 
étaient écarquillés de surprise.

Hier, j’ai donc expliqué de quel-
le façon le processus psychologique est 
relié aux mondes physique et spirituel. 
Le psychisme, dit-on, met en action une 
force absolue. Pourquoi donc ? Les gens 
ne voient qu’un seul aspect du problème. 
L’électricité est créée par l’interaction du 
plus et du moins. Ils ne savent pas que 

c’est le même phénomène quand une for-
ce est manifestée par le plus et le moins 
dans ce cercle de relation. Quand nous 
entrerons dans l’âge où le monde spiri-
tuel inconnu pourra être saisi rationnel-
lement, l’âge de la religion touchera à sa 
fin. Ce sera un âge où l’humanité croira 
en Dieu même si on l’en empêche. Voilà 
une grande tâche. (134-239, 20.7.1985)

6. Jugement

6.1. Dieu n’a pas de notion 
d’ennemi.

Pourquoi Dieu a-t-Il créé l’humani-
té ? Dieu aimerait-Il être seul ? La solitu-
de serait-elle heureuse ou pesante pour 
Lui ? La religion ne sait quoi répondre 
à ce sujet de nos jours. Les chrétiens 
disent : « Dieu est le grand seigneur du 
jugement, le juge qui envoie les mauvais 
en enfer et les bons au Ciel. » Si Dieu est 
le justicier en chef, est-Il qualifié pour 
être Dieu ? Ce serait un Dieu sinistre. 
Personne ne voudrait d’un Dieu comme 
ça. Ce que Dieu voulait devenir, c’était 
le Dieu de l’amour vrai pour le genre 
humain. (278-197, 24.5.1996)

Cette notion d’un Dieu qui serait le sei-
gneur du jugement n’existe pas en Dieu. 
S’Il caressait l’idée de chercher Sa revan-
che, le monde idéal de Dieu ne pourrait 
se dessiner. Aussi la notion d’un jugement 
par un feu littéral n’existe pas en Dieu. Le 
concept d’ennemi lui étant étranger, Dieu 
a promu Abel pour l’amener à soumettre 
Caïn par des moyens naturels, pas par la 
force. (233-228, 1.8.1992)
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Même dans ce monde, au bout de cinq 
condamnations à la peine capitale, le juge 
suprême fait de terribles cauchemars pen-
dant la nuit. Si Dieu avait passé en juge-
ment des millions et des milliards de per-
sonnes en les envoyant toutes en enfer, ces 
esprits en enfer seraient-ils tranquilles ? 
Ils en auraient après ce Dieu. Combien les 
rêves de Dieu seraient alors terrifiants ! Ce 
ne serait pas comme cela en réalité, mais 
ce que je viens de dire est le bon sens. (221-
113, 23.10.1991)

L’idéalisme n’a pas sa place là où un 
Dieu omniscient et omnipotent fait pas-
ser en jugement selon Son bon plaisir, 
envoyant les chrétiens au Ciel et les non-
croyants en enfer. Ce qui est idéal doit être 
universellement valide. Cela doit s’appli-
quer en tout lieu, et à tout moment, dans le 
passé, le présent et l’avenir. La raison pour 
laquelle nous pouvons dire que l’eau de 
mer est idéale dans ses attributs immua-
bles est qu’elle remplit toujours les profon-
deurs alors que sa surface reste toujours 
plane. Il n’y a pas de changement. S’il y a 
changement, on est dans le dualisme ou le 
trialisme. (219-39, 25.8.1991)

Dieu ne peut détruire personne. Il 
a créé avec l’idéal de l’amour. Dieu qui 
désire pratiquer l’idéal de l’amour ne 
peut passer en jugement avec Son scep-
tre de fer. Dieu ne peut pas faire cela. 
Pourquoi donc ? Parce qu’Il a créé avec 
l’idéal de l’amour. C’est pourquoi, même 
si cet idéal ne s’est pas réalisé, Il ne peut 
pas frapper. S’Il devait frapper et laisser 
derrière Lui une tradition et une habi-
tude de frapper, il n’y aurait pas moyen 

de résoudre cela. De nos jours, on dit 
que quelque chose devient une habitu-
de, n’est-ce pas ? De cette façon, le Dieu 
absolu doit être capable d’amener une 
illumination absolue même sans frap-
per. (213-11, 13.1.1991)

Ce fut la stratégie de Dieu, dans tous 
Ses combats de l’histoire, d’être frappé 
en premier, puis de reprendre ce qui est 
à Lui. S’il est acquis que Dieu peut frap-
per le premier, la logique voudrait aussi 
que Dieu ait fixé des règles Lui permet-
tant de juger. Si nous disons que Dieu 
a la responsabilité de juger le bien et le 
mal, alors la logique voudrait que Dieu 
ait les notions de bien et de mal en Lui-
même. On en arriverait au dualisme. 
Voilà pourquoi Dieu ne peut frapper. 
(242-108, 1.1.1993)

Quand vous demandez aux chré-
tiens : « À quoi Dieu passe-t-Il Sa vie ? », 
ils répondront : « Il siège sur Son trô-
ne et envoie les mauvais en enfer et les 
bons au Ciel. » Dieu fait-Il vraiment 
cela ? Essayez un peu de jouer le rôle de 
juge à la Cour suprême pendant cinq 
ans. Pourriez-vous le faire ? Imaginez 
que vous fassiez passer en jugement vos 
propres enfants, et fassiez subir la pei-
ne de mort à votre épouse ou bien votre 
mère. Seriez-vous capables de dormir 
après avoir condamné votre père ou 
votre mère à mort ? Qui pourrait arrêter 
l’affliction dans votre esprit déchiré ? La 
nation ne pourrait pas l’empêcher et le 
monde non plus. C’est une contradiction 
en soi de servir Dieu comme le maître de 
la paix mondiale sous un tel argument 
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à sens unique qui met Dieu en position 
si misérable. Aussi de tels chrétiens doi-
vent-ils périr. (204-100, 1.7.1990)

Vous ne connaissez peut-être pas le 
monde spirituel, mais quand vous y allez, 
Dieu ne tourne pas au juge inflexible qui 
dit : « Allez, ouste ! Tu es bon pour l’en-
fer ! » Cela n’arrive jamais. Comment 
Dieu pourrait-Il être comme cela ? Est-
ce que Dieu, le Père de l’humanité, et le 
plus grand monarque de bonté, a créé 
l’enfer pour y envoyer les gens ? Ceux qui 
parlent de prédestination et autres cho-
ses de ce genre sont fous. D’après vous, 
jusqu’où va ma connaissance du monde 
spirituel ? Rien ne m’échappe, pas même 
les secrets de Jésus. Voilà pourquoi j’ai 
déchiffré les secrets de la Bible et créé un 
système de pensée cohérent à partir d’un 
obscur dispositif biblique où personne 
ne s’y retrouvait jusqu’ici. Qui en réali-
té détient le grand enseignement ? N’est-
ce pas la personne même qui est si persé-
cutée mais se tient tout de même devant 
vous ? (201-273, 29.4.1990)

Les parents ne peuvent trouver le bon-
heur quand leur enfant bien-aimé tombe 
malade. Si le cœur de Dieu n’est pas affli-
gé par la situation de l’humanité actuel-
le qui a entraîné la ruine des nations et la 
chute libre vers les portes de l’enfer, mais 
se réjouit au contraire en disant : « Eh 
bien, vous n’avez que ce que vous méritez, 
et maintenant vous allez périr », alors ce 
Dieu devrait être frappé par la foudre.

Étant un Dieu idéal qui représente 
la position parentale, Il ne tient pas en 
place en voyant cette situation. Pensons 

simplement au cœur caché d’un parent, 
qui enfreindrait les lois du pays pour 
sauver ses propres enfants : nous savons 
bien qu’il en est de même pour Dieu.

Si Satan n’était pas là, Dieu pardon-
nerait aux êtres humains et les sauverait. 
Malgré Son désir, et parce qu’Il ne peut 
parer aux accusations de Satan, Dieu 
est forcé d’accepter ses accusations, à 
Son immense regret. Qui est à même de 
connaître la position difficile et épuisan-
te de Dieu ? Nous devrions Le libérer de 
cette position. Pour y arriver, il doit y 
avoir des fils et filles qui peuvent traiter 
avec Satan et sauver ceux qui sont tom-
bés en enfer. Sans faire cela, c’est impos-
sible. (210-217, 23.12.1990)

Comme si ce n’était déjà pas suffisam-
ment difficile de tirer un wagon vide, Dieu 
doit tirer l’humanité en marche arrière. Ce 
n’est pas un chemin de tout repos. Il nous 
tire en sens inverse. Dieu devant aller dans 
le sens opposé, Il nous tire en arrière. Les 
hommes religieux de notre temps n’ont 
même pas idée que Dieu puisse faire ce 
genre de choses.

Dans la pensée chrétienne ou le 
bouddhisme, ils disent que Dieu est 
omniscient et omnipotent et libre de 
prendre et de donner la vie, et qu’il peut 
faire passer en jugement en donnant des 
punitions et des bénédictions. On ne sau-
rait se tromper plus lourdement. De ce 
point de vue, parmi les religions, l’Église 
de l’Unification est porteuse d’un ensei-
gnement qui a une dimension plus éle-
vée. Sans aucun doute, il s’agit d’une reli-
gion qui se bat pour trouver une solution. 
C’est donc une religion d’une plus hau-
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te dimension. À part l’Église de l’Unifi-
cation, aucune religion n’a jamais eu la 
détermination de libérer Dieu. (233-270, 
2.8.1992)

Les chrétiens voient aujourd’hui en 
Dieu le seigneur du jugement et de la 
rigueur, qui fait passer en jugement pour 
les injustices. Mais un tel Dieu pour-
rait-Il être à Son aise ? Quelqu’un parmi 
vous a-t-Il été juge auparavant ? Quand 
il fait procéder à l’exécution d’un crimi-
nel qui a été condamné, le juge se doit 
d’être présent sur les lieux de l’exécu-
tion. Il n’est personne de plus malheu-
reux qu’un juge. Vous aimeriez être le 
juge principal ? Comment voulez-vous 
gagner votre vie ? Comme juge princi-
pal ? Combien de jours tiendriez-vous 
dans cet environnement où vous devien-
driez un homme de pouvoir et verriez 
tout ce que vous voulez au monde se 
dérouler à votre guise, sur vos ordres ? 
Après un mois de cette vie, vous en 
auriez assez. Cela vous rendrait malade.

Même la bonne nourriture serait 
écœurante à force de manger la même 
chose tous les jours. D’ailleurs l’odeur 
des gaz que vous laissez échapper après 
les repas serait encore plus fétide. On 
doit vivre dans des situations variées : 
haut et bas, avant et arrière, gauche et 
droite. (199-327, 21.2.1990)

Demandez un peu à Dieu : « Que veux-
Tu faire de Ta vie ? »… Si quelqu’un a posé 
la question et a obtenu une réponse, c’est 
bien moi. Dieu n’est pas un juge. Il n’a 
rien d’un procureur général ni du minis-
tère public. Il répondrait : « En voilà une 

question ! Je veux être enivré d’amour. » 
Il répondrait simplement. De quoi Dieu 
veut-Il être enivré ? Dieu veut être enivré 
d’amour. Quand l’amour vous prend, tous 
vos sens se concentrent en un seul endroit : 
vos yeux vont dans cette direction, le nez 
avec son sens de l’odorat s’y met aussi, les 
lèvres avec lesquelles vous parlez sont là 
aussi, et puis vos oreilles avec lesquelles 
vous écoutez. Quel est cet élément eupho-
risant qui nous permet d’unifier complè-
tement nos cinq sens ? C’est l’amour. (199-
266, 20.2.1990)

Le christianisme actuel affirme : 
« Dieu est l’être saint, omniscient, omni-
potent. Siégeant sur Son trône com-
me seigneur inflexible du jugement, Il 
passe en jugement tous les gens. » Être 
juge, ça vous dirait ? Au bout de dix ans 
comme juge, vous tomberiez malade et 
mourriez ; ou alors, vous iriez au moins 
contracter une affection sérieuse. Si vous 
ne tombiez pas malade, vous seriez un 
imposteur. Le juge prononce parfois la 
peine capitale, alors même que le verdict 
ne peut être absolument infaillible.

Une situation peut s’apprécier de 
bien des manières différentes, or le juge-
ment décide de la vie ou de la mort des 
personnes. C’est une affaire sérieuse. Les 
lois ne peuvent être absolues à la lumière 
de la loi universelle. Une personne ordi-
naire serait donc malade au bout de dix 
années comme juge. (198-285, 5.2.1990)

Dans l’optique chrétienne, nous 
dirions : « Dieu siège sur Son trône au 
Ciel. Comme juge du droit chemin, Il 
juge le bien et le mal et envoie les bons 
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au Ciel et les mauvais en enfer. C’est son 
passe-temps ! » Amen ou bien non mer-
ci ! Un juge doit faire son travail. Mais, 
une fois le jugement rendu, le juge prin-
cipal ne peut dormir la nuit. Il souffre, 
que Sa décision ait été bonne ou mauvai-
se. Il n’y a qu’un seul juge. Si nous som-
mes ainsi faits, et si nous ressemblons à 
Dieu, est-ce que Dieu Se réjouirait d’être 
un juge, ou bien est-ce qu’Il détesterait 
cela ? (197-145, 13.1.1990)

Dieu est souffrance et Dieu est dou-
leur, les chrétiens ne l’ont pas su. Dieu 
est-Il le Roi Saint et le seigneur du juge-
ment ? Que pourrait-Il donc bien désirer 
à vouloir être le seigneur du jugement ? 
À cause de la chute, Dieu est forcé d’agir 
en tant que juge. Or personne ne sait 
comment redresser la situation. Même 
dans les cercles religieux, on ne trou-
ve personne qui sache cela. Cela se sait 
dans l’Église de l’Unification, et nulle 
part ailleurs. (196-172, 1.1.1990)

6.2. Le jugement rendu 
par les Vrais Parents 
se fonde sur le règne 
de la loi d’amour.

Que peut bien être le sauveur ? Quel 
est le but de sa venue ? Il ne vient pas 
pour faire de la politique. Pourquoi un 
sauveur viendrait-il ? Les chrétiens de 
nos jours disent qu’avec la venue du 
Seigneur, ils seront élevés dans les airs 
tandis que ceux qui restent sur terre 
seront tous jugés. Cela n’arrivera pas ; les 
choses ne se passent pas ainsi. Ils disent 
qu’il amène le jugement, mais le sauveur 

ne vient pas rendre de jugement. Il vient 
comme le fils de Dieu et aussi comme le 
parent de l’humanité.

Est-ce que la personne qui vient com-
me le parent de l’humanité, avec un cœur 
parental pour arracher à la mort immi-
nente ses fils et filles qui gémissent de 
douleur, va leur lancer : « Eh vous, allez en 
enfer ! » ? Même les parents dans le monde 
déchu s’étoufferaient de chagrin en voyant 
leurs enfants mourir dans un état aussi 
pitoyable. Leur cœur pousserait les parents 
à tenter n’importe quoi, même s’ils devai-
ent perdre la vie, pour sauver leurs enfants. 
Si tel est le cœur des parents dans le monde 
déchu, que dire du sauveur qui vient avec 
le cœur du parent originel ? Le jugement 
serait impensable. Qu’en dites-vous ? (222-
150, 3.11.1991)

Les gens récitent la Bible en disant : 
« Car Dieu a tant aimé le monde qu’Il a 
donné son Fils, l’Unique-Engendré, afin 
que quiconque croit en lui ne se perde pas, 
mais ait la vie éternelle. » Dieu a tant aimé 
le monde, dit-on. Jésus est venu sauver le 
monde entier, pas seulement sauver les 
chrétiens. Est-ce qu’il vient donc amener le 
jugement dans les derniers jours ? Alors, la 
formule qui dit « Dieu a tant aimé le mon-
de » serait une erreur. Est-ce qu’Il aime 
seulement les chrétiens ? Ils ne savent pas 
que Dieu ne cesse d’aimer. Nous devons le 
leur enseigner et les amener au repentir et 
à changer de mentalité. À bas les chapel-
les ! (210-110, 1.12.1990)

Les Églises chrétiennes disent 
aujourd’hui que Dieu fait passer les 
êtres humains en jugement et autre cho-
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se encore. Or, si Dieu était libre de faire 
ce qu’Il voulait, Il n’aurait pas eu à sus-
pendre Son jugement jusqu’ici. Il aurait 
déjà exécuté le jugement aussitôt après la 
chute. Instaurer Son idéal d’amour sur la 
base d’une victoire acquise après avoir 
rendu Son jugement, aucun principe ne 
permet cela à Dieu. (210-61, 1.12.1990)

Quelle est l’erreur de la philoso-
phie des Églises chrétiennes actuelles ? 
C’est de parler d’un Dieu de jugement. 
Au bout de cinq ans à jouer les juges, 
vous commenceriez à courber l’échi-
ne. Pourquoi ? Parce que vous ne pour-
riez plus étirer votre dos. Les chrétiens 
n’en ont rien su. Ils ont simplement ado-
ré Dieu comme un Dieu de pouvoir et un 
Dieu omnipotent. Ils se croyaient tout 
permis en s’unissant à ce genre de Dieu. 
De là est venue leur théorie qui justifie 
la mise à mort des gens. La culture occi-
dentale, basée sur le christianisme, ayant 
cultivé la philosophie de la force, la civi-
lisation occidentale est liée à des conflits 
sanglants. (208-248, 20.11.1990)

Dieu ne juge pas les gens directe-
ment. En rendant la justice et en dispo-
sant des méchants sur terre, Dieu n’agit 
pas de Lui-même. Il y a Satan pour cela. 
(204-60, 1.7.1990)

Dieu est sur le point de passer ce mon-
de en jugement, et quelqu’un dit soudain : 
« Attends un moment, je T’en prie. Vois un 
peu ceci. C’est quelque chose de très inté-
ressant. » Dieu répond : « De quoi s’agit-
il ? » La personne dit alors : « C’est la pau-
me de ma main. Vois comme elles sont 

belles, les lignes de ma main. Je fais ce que 
je fais parce que mes lignes sont bien plus 
jolies que les Tiennes. » Que ferait Dieu ? 
Est-ce que Sa colère ne va pas passer alors 
qu’Il compare les lignes de Sa main avec 
celles de cette personne ?

Si cette personne Lui dit : « Dieu, 
veux-Tu me couper la main ? Vas-Tu me 
juger ? », Dieu répondra en riant : « Eh 
toi, coquin, sacré coquin ! » Cette per-
sonne aurait beau être laide, Dieu Se 
sentirait stimulé. Comprenez-vous ce 
que je dis ? Il doit y avoir le positif et le 
négatif. Pour pouvoir devenir un chef-
d’œuvre, votre caractère doit se déve-
lopper dans plusieurs dimensions. C’est 
ainsi que tout fonctionne. Ce n’est qu’en 
amenant les aspects plus et les aspects 
moins ensemble que l’on peut arrondir 
son caractère.

Dieu est peut-être très en colère. Mais 
inutile de Lui dire : « Dieu, ne fais pas 
cela » ; il vaut mieux Lui dire : « Dieu, 
regarde un peu cela, par ici. » Dieu dira 
alors : « Pourquoi ? » Vous lui direz alors : 
« Cet aigle est en train de se payer un pou-
let. » Dieu dira probablement : « Qu’il le 
prenne, son poulet ! » Et vous direz alors : 
« Ah bon ! Tu es comme l’aigle alors ! » 
Voilà qui va laisser Dieu pantois. « Espèce 
de coquin, que viens-tu de dire ? Je… » 
Mais Dieu n’aura rien d’autre à dire, si ce 
n’est marmonner : « Hum, euh…. » (202-
219, 24.5.1990)

Si vous demandez à Dieu, Il n’ira 
pas vous dire qu’Il veut devenir le sei-
gneur du jugement. Dieu ne rend pas de 
jugement. On parle ainsi quand on ne 
connaît pas le monde spirituel. Lisez les 
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sermons des chrétiens : de vraies âne-
ries. Ils ne connaissent vraiment pas le 
monde spirituel.

Iront-ils au Ciel en pensant comme 
cela ? Allez voir par vous-même ce qui 
se passe. Les corbeaux et les vautours 
n’en feront qu’une bouchée. Ils sont plus 
mauvais que les gens du monde. Je ne 
fréquente pas ces gens-là. Si un chien 
aboie et que vous aboyez avec lui, cela 
fait de vous un salaud, alors quoi ? Je 
ne les fréquente pas. Mais je suis désolé 
pour eux, et plus tard, quand ils seront 
affamés, je pense leur apporter quelque 
chose à manger. (201-286, 29.4.1990)

C’est toute l’humanité qui doit se 
réveiller. Ce qu’enseigne le fondateur 
de l’Église de l’Unification est la véri-
té qui sauvera le monde. C’est la paro-
le d’amour vrai et de vie dont l’humani-
té entière a besoin pour l’éternité. Venu 
sauver le monde, le Seigneur du second 
avènement ne jugera pas l’humanité avec 
un sceptre de fer. En frappant les gens, il 
n’amènerait même pas une seule person-
ne à se soumettre complètement.

La main de la mère est ratatinée et tor-
due comme le dos d’un crapaud à cause 
des épreuves traversées pour son enfant. 
L’amour sacrificiel de la mère a le pou-
voir de retourner son enfant désobéis-
sant et de l’amener au repentir. On n’y 
arrive pas à coups de bâton. Sans amour 
vrai, l’unification du ciel et de la terre 
serait impossible, même pour Dieu, qui 
est le grand roi du jugement et qui peut 
librement guider le ciel et la terre à Sa 
guise. L’amour vrai n’a pas peur des dif-
ficultés. L’amour vrai a la force d’aller de 

l’avant, même quand vous mettez votre 
vie dans la balance. (201-339, 30.4.1990)

L’amour peut faire fondre l’ennemi. 
L’amour a même le pouvoir de transfor-
mer l’enfant le plus rebelle en enfant de 
piété. Seul l’amour a le pouvoir d’amener 
ceux qu’on qualifiait de traîtres à se rendre 
pour devenir de loyaux serviteurs. C’est 
possible. C’est pourquoi, depuis la nuit 
des temps, les gens ont voulu être liés par 
l’amour, quelle que soit l’apparence d’une 
personne. « Amen » (195-70, 5.11.1989)

Les presbytériens enseignent que Dieu 
devient le juge de la justice, prédestine le 
destin des êtres humains et les sauve. C’est 
quoi, ces absurdités ? Bande d’escrocs, va ! 
J’ai découvert que Dieu n’est pas ainsi. Un 
Dieu qui prédestine les gens au Ciel et à 
l’enfer à leur naissance, je vous demande 
où est Sa bonté ? Cela défie la logique. Ce 
qui n’est pas logique est contraire au bon 
sens. Il n’y a pas de vérité qui aille contre 
le bon sens.

Voyez ce qui arrive au juge principal qui 
rend sa sentence et condamne cinq meur-
triers à la peine de mort. Il devra passer 
des examens médicaux à chaque fois. Les 
lois de la République de Corée sont diffé-
rentes des lois en Corée du Nord. Ceux qui 
sont condamnés à mort ici peuvent deve-
nir des patriotes au nord. En pensant aux 
principes du Ciel et de la terre et à la loi de 
justice, pensez-vous qu’un juge se sentirait 
bien ? (200-192, 25.2.1990)

Unir le ciel et la terre au moyen de la 
force, même Dieu n’y arriverait pas, Lui 
qui est le grand roi du jugement et qui 
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peut librement guider le ciel et la terre à 
Sa guise. Ce ne serait guère possible avec 
de l’argent, le savoir, ou l’autorité. On ne 
peut y parvenir que par l’amour. (200-173, 
25.2.1990)

Dieu ne peut infliger de sentence 
au diable. Dans le livre de Job, pour-
quoi Dieu a-t-il traité avec Satan alors 
que celui-ci était sur Ses talons et pre-
nait les choses sous son contrôle ? Dieu 
fut contraint de composer avec lui. Satan 
dirait : « Si Tu ne me digères pas dans 
Ton amour, si Tu n’établis pas le modè-
le originel après m’avoir digéré dans 
l’amour, Tu ne peux me contrôler. C’est 
la voie que Tu as tracée, non ? Tu es censé 
me dominer après avoir surmonté la voie 
de l’amour absolu, au-delà de toutes les 
formes accomplies d’amour basées sur 
le Principe. Puisque Tu n’as pas atteint 
ce niveau-là, Tu ne peux me dominer. Si 
Tu veux me dominer, si Tu veux m’ame-
ner à reddition, Tu dois le faire en restant 
dans le cadre de la vraie voie. Je me ren-
drai à l’individu au niveau individuel, à 
la famille au niveau familial, à la tribu 
au niveau tribal, et au peuple au niveau 
national. Mais ceci n’arrivera que si Tu 
établis le modèle, pas vrai ? » Dieu serait 
immobilisé et comme cloué. Vous devez 
le savoir. (188-228, 26.2.1990)

Dans ce monde, si l’on vous deman-
dait : « Que voulez-vous faire ? » vous 
répondriez : « Je veux devenir juge à la 
Cour suprême. » Ce n’est pas votre cas ? 
Tout le monde aime les juges, n’est-ce 
pas ? Les chrétiens disent aujourd’hui : 
« Dieu est le grand maître du ciel et de 

la terre. Il est aussi le juge qui tranche 
entre le bien et le mal et envoie les bons 
au Ciel et les méchants en enfer, et qui 
régit le ciel et la terre en s’appuyant sur 
la loi de justice. » Vous aimeriez ce juge ? 
S’il avait envoyé des milliards de gens en 
enfer au cours de l’histoire jusqu’à nos 
jours, Dieu aurait-Il l’esprit en paix ? 
Jamais de la vie.

En ce sens, Dieu n’a pas l’ambition de 
siéger sur Son trône et d’y exercer Son 
autorité de juge. Dieu hait ce genre de 
choses. (201-21, 28.2.1990)

Vous vous connaissez mieux que 
Dieu. C’est pour cela que nous n’avons 
pas besoin du seigneur du jugement. En 
fait, nous n’avons pas besoin d’un Dieu 
qui juge. Votre conscience est la mieux 
placée. À la lueur de cette règle fonda-
mentale, votre degré d’implication dans 
l’objectif d’amener la libération en vous 
appuyant sur le modèle libéré sera évalué 
proportionnellement. Vous devez savoir 
si vous êtes authentique ou fabulateur. 
Voulez-vous savoir ou pas ? Si vous ne 
voulez pas savoir, il n’y a pas d’espoir. Il 
ne vous reste plus que le cimetière muni-
cipal, ou bien vous finirez par atterrir 
dans la poubelle, ou par dériver dans le 
Pacifique sur un radeau. Voilà quelque 
chose de difficile à assumer.

Vous savez ce qui est bien et mal. 
Même en disant un seul mot, vous sau-
rez ce qui est faux. D’un regard, vous 
saurez ce qui cloche ; aux sons que vous 
entendrez, au toucher, vous saurez tout.

Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, tout ceci sera révélé. Un signe de la 
tête, et tout ce qui vous concerne apparaît. 
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Le miroir de votre esprit, la lumière de 
votre esprit seront là aussitôt. Nul besoin 
d’explication. C’est comme cela parce que 
vous ne connaissez pas le monde spirituel. 
Mais puisque je sais ces choses-là, je suis 
calme même quand on me maudit dans ce 
monde. J’ai continué jusqu’à ce jour à faire 
des choses que les gens prennent pour des 
folies. (201-270, 29.4.1990)

Les gens qui vivent dans ce mon-
de sont de plusieurs types : serviteurs 
de serviteurs, serviteurs, fils adoptifs et 
enfants nés hors mariage. Le monde est 
ainsi dans la fange. Il faut mettre de l’or-
dre. Avec quoi trouver de l’ordre ? Ce 
n’est possible que par l’amour. Les reli-
gions qui ont hérité et maintenu la voie 
traditionnelle de l’amour auraient dû 
former des religions globales. Les reli-
gions qui vont contre la voie de l’amour 
et celles qui ne suivent pas cet amour, 
seront jugées par histoire comme repré-
sentantes de l’âge.

En quoi consistera le jugement du 
monde ? Ce sera cet amour ; cette tra-
dition d’aimer le ciel et la terre ; cet-
te tradition d’aimer le monde ; cette 
tradition d’aimer la nation ; cette tra-
dition d’aimer le peuple ; cette tradi-
tion d’aimer sa famille ; cette tradition 
d’aimer ses parents, sa femme et ses frè-
res ; cette tradition de s’aimer soi-même, 
voilà. (192-75, 2.7.1989)

Dieu est le juge, Jésus est tel un avo-
cat. Or, il n’y a jamais eu de procureur 
public du côté du Ciel. Jusqu’ici, le dia-
ble fut le procureur. Du côté céleste, un 
procureur, un juge et un avocat doi-

vent apparaître. Sous cet angle, l’Égli-
se de l’Unification a toute la panoplie et 
devrait donc bannir de la terre pour tou-
jours Satan, l’humanisme, l’obscénité et 
le nihilisme destructeur. C’est le système 
de croyance de l’Église de l’Unification. 
(192-49, 2.7.1989)

Dieu désire l’amour par dessus tout, 
point final. Qui serait Son plus grand 
ennemi dans les derniers jours ? Quelle 
est la condition numéro un pour un juge-
ment ? Dans les derniers jours, l’amour 
de soi égoïste devient la condition numé-
ro un du jugement. Pour les chercheurs, 
la conscience universitaire – leur désir 
même d’étudier deviendra la condition 
de leur jugement. Les choses que vous 
aimez le plus serviront à vous juger.

Pour celui qui raffole d’argent avant 
tout – qui sacrifie tout pour en amasser 
– cela deviendra la base de son jugement. 
Pour ceux qui sont friands d’honneurs et 
de pouvoir, ce sont ces choses qui seront 
les conditions de leur jugement. Pour une 
femme, il y aura quelque chose qui lui plai-
ra en fonction de ses attributs et de sa pro-
pre nature. Ce sera la condition de son 
jugement. (170-92, 8.11.1987)

On m’a critiqué. Bah ! Je n’y pense 
pas. On m’a fouetté, c’est oublié. On m’en 
a fait voir de toutes les couleurs dans ma 
vie, je ne cherche pas à rendre de juge-
ment pour autant. J’avance sur ce che-
min avec amour, pour digérer des choses 
plus grandes encore. Je pense donc que 
Dieu m’aime. Moi aussi, je brûle d’être 
avec une telle personne. Je n’aime pas ces 
gens qui font quelque chose puis cher-
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chent une compensation. Quelqu’un 
voudrait-il m’adresser une requête de 
compensation ? Levez la tête et dites-le 
moi. (148-56, 4.10.1986)

Si vous n’arrivez pas à vous repentir, 
vous serez passible du jugement. Personne 
ne peut tenir devant la loi de l’amour. À 
ce moment-là, je me ferai votre avocat, ma 
famille et mon clan se feront vos avocats, 
tous les guides de l’Église de l’Unification 
deviendront vos avocats – même Dieu sera 
votre avocat. Les avocats devront être en 
surnombre par rapport au camp de l’ac-
cusation, pour que vous puissiez être enre-
gistrés comme citoyens du Royaume céles-
te de bonté. Si le nombre n’est pas atteint, 
vous ne pourrez pas vous inscrire. (147-331, 
1.10.1986)

Moi aussi, je suis le chemin de la loi 
céleste. Il vous faut donc suivre ce chemin 
sans un mot. Le jour où vous suivrez ce 
chemin sans un mot, il vous sera accordé 
le bienfait de vous être joint à moi sur ce 
chemin. Toutefois, si vous bâtissez votre 
demeure et faites votre petit territoire en 
cours de route, vous serez accusé et jugé ; 
tout comme ceux qui sont en prison y ont 
été envoyés pour avoir violé un certain arti-
cle de la loi. Ils n’ont pas transgressé toutes 
les lois de la nation. Ils ont seulement vio-
lé un certain nombre de dispositions de la 
loi. Pareillement, si vous enfreignez aussi 
certaines lois, vous ne pourrez pas conti-
nuer. (147-317, 1.10.1986)

Même si nous devons périr ensem-
ble, ne prenez pas le chemin d’un traître. 
Même si cela nous tombe dessus, nous 

jouirons d’une bonne position dans le 
monde spirituel. Si vous n’avez pas été 
un traître, vous pourrez prospérer autant 
que vous pourrez dans le groupe où il n’y 
a pas de traîtres. Toutefois, les traîtres ne 
pourront prospérer. Il y aura toujours 
quelque chose pour leur barrer le che-
min. Ils n’auraient pas la force de digérer 
et d’aller au-delà. Voilà pour les traîtres à 
la nation. Si vous trahissez votre nation 
malgré votre serment de vous dévouer à 
l’intérêt supérieur, vous serez toujours 
jugé et malmené pour votre responsabi-
lité par cet intérêt supérieur. Il n’y a pas 
moyen de l’éviter. (144-254, 25.4.1986)

Quand le monde se dirigera vers un 
seul royaume, établira une nation et y 
fera son entrée, vous devrez rédiger dans 
les détails le cheminement de votre vie 
et passer les instances du jugement. Sans 
passer par ce réexamen, vous ne pour-
rez pas avancer à la position des béné-
dictions de niveau national. Reste enco-
re le chemin vers les bénédictions de 
niveau mondial.

La Bénédiction donnée dans l’Égli-
se de l’Unification est une bénédiction 
d’Église. Le jugement vient du mouve-
ment de l’Unification, des enfants bénis, 
des parents bénis. Ce faisant, je pense 
aller au-delà de la sphère mondiale du 
jugement en proportion de cette dispen-
se spéciale. Vous devez le savoir claire-
ment. Vous, les bons à rien qui avez reçu 
la Bénédiction, feriez bien de mettre de 
l’ordre dans vos actes.

Si vous mettez de côté le Principe 
et vivez comme il vous plaît, pensez-
vous que le monde basé sur le Principe, 
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le monde de la volonté de Dieu, voudra 
être en rapport avec vous ? Pas moyen. Si 
c’était possible, je ne passerais pas par de 
telles épreuves. (137-259, 3.1.1986)

Vous serez jugé à la masse de fer avec 
l’amour de Dieu, la vie de Dieu et le ligna-
ge de Dieu. Ce temps va venir. Le Messie 
vient à ce moment-là. Savez-vous quel gen-
re de personne est le Messie et le sauveur ? 
Il vient à la recherche de l’ordre de l’amour 
originel et à la recherche du palais de la vie, 
de l’amour, du lignage éternel du Dieu ori-
ginel. Sachez qu’il est celui qui vient établir 
la base du bonheur et s’assurer la supréma-
tie par un amour unique, en présence de sa 
famille et de sa tribu qui lui sont liés et, au-
delà, du peuple, de la nation et du monde. 
(209-40, 25.11.1990)

Qu’est-ce que la famille de Dieu ? 
L’amour vrai, qui est dans la position de 
Dieu, s’y adaptera partout, quand il est 
amené en bas, et saura s’adapter, même 
s’il est déplacé et mis ailleurs. Même si un 
petit-fils grimpe sur l’épaule de son grand-
père, il ne sera pas jugé par la loi familia-
le. Même si le petit-fils dérobe les couver-
tures du grand-père, et laisse le grand-père 
dormir en boule dans le coin, il ne sera pas 
jugé pour impiété. Ça pourra passer avec 
l’amour vrai. (209-102, 27.11.1990)

Vous pouvez bien invoquer le nom 
des Vrais Parents, mais les avez-vous 
jamais secondés ? Vous ne pouvez être 
en mesure de les seconder que si vous 
restez veiller la nuit plus tard que moi. 
Vous ne pouvez vous tenir dans cette 
position que si vous souffrez plus que 

moi. À me suivre, vous êtes tous deve-
nus tels des parasites. Un parasite est tel 
un vers parasite. Parasite, le nom vous va 
bien. Espèce d’imposteurs et de voyous ! 
C’est qu’il y en a beaucoup comme vous 
dans l’Église de l’Unification. Il s’agit 
maintenant de purger tout cela.

Alors que ce monde me rend amer, 
je pense à répandre mon courroux 
enflammé sur tous ceux qui traînent 
dans l’Église de l’Unification et lui nui-
sent. Avant de passer le monde en juge-
ment, ces gens-là doivent être jugés les 
premiers. S’ils ne se conforment pas à la 
voie de mes enseignements, qu’ils soient 
écartés. (260-80, 11.4.1994)

Ce monde satanique ne peut rien 
offrir pour bâtir le royaume céleste. Tout 
est bon à brûler. C’est pourquoi j’ai créé 
le sel béni pour sanctifier ces choses afin 
qu’elles puissent servir à nouveau. L’être 
humain déchu aussi est bon à brûler. Il 
doit être jugé par le feu. Les gens doi-
vent être recréés de ma main. Je mettrai 
mon cœur à les sauver afin de pouvoir 
les amener au Ciel.

Jusqu’ici, je n’ai jamais versé le sang 
d’une autre vie de ma main. Si le jour 
devait se présenter où je dois lever la main, 
ce serait terrible. Vous devriez garder cela 
à l’esprit pour que telles conséquences 
n’aient pas lieu d’être. Comprenez-vous ? 
Le problème sera grand le jour où je verrai 
le sang. Voilà la règle fondamentale. C’est 
pourquoi j’essaie de sauver même Kim Il-
sung. (210-73, 1.12.1990)

J’ai pensé, combien resteraient si je 
commençais à boire de l’alcool, et à pis-
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ser ici en demandant pourquoi ces gens 
sont là et en les chassant. Pourquoi riez-
vous ? Un jugement de ce genre peut 
soudain tomber sur n’importe qui au 
ciel et sur terre.

Pour trouver une femme véritable 
qui peut prendre part à l’amour vrai, si 
j’ôtais mes vêtements, et commençais à 
uriner… Je me demande combien reste-
raient si je devenais à moitié fou et uri-
nais à côté de vous. Pourquoi ? Vous ne 
savez pas par quelles horreurs je suis 
passé. Vous ne le savez pas. Même ma 
mère ne le sait pas. Même notre Mère ici 
ne le sait pas. Aussi beaucoup de femmes 
spiritualistes pleurent en me prenant en 
pitié. Si je ne parlais pas ainsi, qui le sau-
rait ? Vous ne savez pas quels problèmes 
ardus me sont tombés dessus jusqu’ici et 
combien j’ai dû lutter dans ma chair et 
mon âme. (210-81, 1.12.1990)

6.3. Si vous péchez, vous serez 
jugé au tribunal familial 
par votre clan.

Vos parents sont des juges siégeant 
au tribunal. Sachez-le. Dans vos familles, 
la mère se fera sûrement l’avocate de la 
défense. Quand vos frères et sœurs font du 
tort, tous sont des procureurs. Si l’un d’eux 
dit : « Vraiment ! C’est la sœur qui a com-
mencé, pas moi ! » La mère écoutera cal-
mement et dira : « Bien. Tu as bien fait. » 
ou « Toi non. Elle a raison. » C’est ce qui 
fait de la mère une avocate. Qui est le pro-
cureur quand les frères et sœurs se dispu-
tent ? La sœur aînée et le frère aîné se font 
procureurs. Vous devez le savoir. Sachez 
qu’il y a des juges et des procureurs sous 

votre toit. Vous, les jeunes, vous avez déjà 
pensé à cela ? (147-303, 25.5.1986)

Ne devenez pas un mari qui est la hon-
te de sa femme. Votre femme est l’en-
voyée spéciale de Dieu. Vos enfants sont 
les envoyés spéciaux de Dieu. Ils sont les 
envoyés spéciaux comme vos aides les plus 
proches pour vous surveiller et vous édu-
quer pour filer le droit chemin. Ne soyez 
pas un père qui a honte devant ses enfants. 
Ne nourrissez pas ces envoyés spéciaux du 
Ciel avec des denrées volées. Pouvez-vous 
servir le Ciel après avoir fraudé ? Pouvez-
vous servir vos ancêtres ?

Alors, quand vous irez dans l’autre 
monde, vos ancêtres vous jugeront 
immédiatement. Dieu ne rend pas de 
jugement. Vos ancêtres vous feront pas-
ser en jugement et, finalement, vous 
traîneront devant le tribunal au niveau 
mondial. Sans vous présenter devant les 
tribunaux, vos ancêtres ne peuvent pas 
devenir bons. C’est ainsi. Dans le contex-
te de cette loi, le cours de notre vie dans 
lequel nous devons poser les bases de 
l’espoir pour le futur, et dans lequel nous 
devons accueillir de tels jours, a quelque 
chose de sérieux. (163-33, 18.4.1987)

Dans l’époque idéale du futur, les tri-
bunaux seront inutiles. Le cours de notre 
vie dans ce monde est le fondement pour 
la vie éternelle. C’est un cours qui nous 
prépare à vivre dans l’autre monde. C’est 
pourquoi, si quelqu’un de votre parenté 
fait du tort, il aura affaire au clan entier. 
Qui est le premier juge ? Si la femme fait 
du tort, le mari devient le juge. Si l’en-
fant fait du tort, le père devient le juge. 
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Ils reçoivent des directives selon la loi 
publique et c’est leur clan qui s’occupe 
d’eux. (197-359, 20.1.1990)

Quand vous irez dans l’autre monde 
à l’avenir, qui vous jugera ? Vos ancêtres 
s’en chargeront. À l’avenir, il n’y aura plus 
de tribunaux dans la nation. La parenté 
rendra un jugement. En position de juge 
principal seront vos propres parents. La 
personne la plus proche assumera cet-
te position. Dans le jardin d’Éden, qui 
a prononcé la sentence sur Adam et Ève, 
quand ils ont fait du tort ? N’était-ce 
pas Dieu ? N’était-ce pas le père ? Cela 
se passe ainsi parce que c’est une honte 
pour votre clan. Qui est le procureur ? 
La personne qui vous aime le plus ; si 
le mari sort du droit chemin, la femme 
l’accusera. (198-367, 11.2.1990)

Qui prononce le jugement ? La person-
ne qui vous aime le plus vous jugera. Qui 
a jugé Adam et Ève ? Adam était le frère 
aîné d’Ève. Ils devinrent ennemis. Qui les 
a punis en tant qu’ennemis ? Adam a puni 
Ève et Ève a puni Adam. Ce temps-là est en 
train de venir. (199-119, 16.2.1990)

Sachez-le : la tâche de définir la loi qui 
secouera le ciel et la terre et notre desti-
née nous attend sur le chemin que nous 
prenons. Quand cette loi sera en place, il 
n’y aura pas de pardon pour ceux qui ont 
vécu à leur guise. Leur propre tribu sera 
le centre et s’occupera d’eux. Ils n’iront 
pas devant des tribunaux. Par exemple, si 
quelqu’un du clan Moon a causé du tort, 
la tête des familles du clan Moon, clan de 
toutes les huit provinces de Corée, pro-

noncera le jugement de cette personne 
selon les lois du clan Moon. Il n’y aura 
pas de pardon. (206-140, 3.10.1990)

Qui jugera les péchés des gens désor-
mais ? Le jugement, naturellement, sera 
donné dans le monde spirituel, mais les 
personnes autour de vous rendront le 
jugement. Si vous faites du tort ici-bas, 
n’est-ce pas vos voisins qui vous juge-
ront ? Pour un village qui fait une faute, 
les gens du canton rendront le jugement. 
Si un canton fait du tort, les résidents de 
la province jugeront ce canton ; pour 
une province ce sera la nation ; pour la 
nation, le jugement viendra du monde. 
Ce système est celui qui se conforme à 
un modèle d’ordre. (208-12, 13.11.1990)

À l’avenir, quand un crime sera com-
mis, on ne vous déférera pas devant les tri-
bunaux pour vous condamner. Les cho-
ses se feront au sein de votre clan. Un tel 
âge est en train de venir. Vous ne pou-
vez donc maudire personne. Votre mère 
et votre père eux-mêmes vous jugeront. Si 
la femme fait du tort, son mari rendra la 
justice. En ce cas, qui punira les deuxiè-
mes générations des familles bénies dans 
le Mouvement de l’Unification quand ils 
font du tort à l’avenir ? Leur mère et père 
les puniront. (208-86, 17.11.1990)

Dieu est bien le père d’Adam et Ève, 
n’est-ce pas ? Mais quand Adam et Ève 
ont péché, qui les a jugés ? Qui les a jugés 
après cela ? Ensuite, c’est votre partenai-
re qui vous jugera. Le mari rendra justice 
sur sa femme. La femme rendra justice 
sur son mari. Et ensuite ? Ce sera leurs 
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enfants. Ainsi vont les choses à partir 
de la source de l’amour. Si vous péchez, 
l’être le plus proche de vous vous haïra 
le plus. Vos enfants vous haïront, votre 
mari vous haïra, votre femme vous haï-
ra et vos parents vous haïront.

Si malgré tout, vous allez jusqu’à trom-
per vos parents, tromper votre partenaire 
et tromper vos enfants, vous ne pouvez pas 
les appeler père, mère, frères et parents en 
présence du ciel et de la terre. S’il y a des 
hommes et des femmes comme cela ici, à 
l’avenir, vous vous passerez les uns sur les 
autres au bulldozer. (215-278, 21.2.1991)

Pour les familles de l’Église de l’Uni-
fication, l’heure du jugement viendra. 
Tout le monde aura franchi le Jourdain, 
mais vous serez mis de côté et ne pour-
rez pas franchir la rivière ; tout comme 
Moïse, qui ne put entrer sur la terre d’Is-
raël et dut la contempler depuis le mont 
Nebo. Idem pour vos familles. Alors 
gare à vous. (228-20, 1.3.1992)

Pas besoin de police à l’avenir. Vous 
n’aurez pas besoin de prisons. Ceux qui 
sont responsables pour le clan se réuni-
ront et prononceront la sentence sur cet-
te famille, à la place de la police et du 
juge. S’il arrive quelque chose qui viole 
les lois de ce village, des problèmes sur-
giront. (242-148, 1.1.1993)

Dieu aura-t-Il, oui ou non, un modè-
le officiel dictant ce que doivent être 
l’enfant parfait, le frère ou la sœur par-
faits, le couple parfait et le parent par-
fait ? Seulement quand cela existe, il 
peut y avoir un critère de jugement éter-

nel. Avec ceci, le système où les gens peu-
vent être désignés comme « première, 
deuxième et troisième personne quali-
fiée » pour le Royaume de Dieu pourra 
être fixé et leur position sera déterminée. 
Est-ce que cela se produira, oui ou non ? 
Bien sûr que cela doit exister. L’idéal de 
la création se concrétise et s’accomplit 
grâce à un tel partenaire d’amour idéal 
sur la terre. Dieu a créé Ses enfants pour 
cela. (245-209, 7.3.1993)

À l’avenir, s’il y a un criminel dans 
une certaine tribu, il sera traité par le res-
ponsable de cette tribu-là. Le messie tri-
bal deviendra le juge principal au nom de 
Dieu. S’il y a un incident dans votre tri-
bu, la foudre tombera. Le fait d’avoir pro-
duit ce genre de mauvaise graine sera la 
disgrâce du nom de votre tribu. Le village 
lui-même ne doit pas devenir comme cet-
te nation qui court à la ruine et pourrit. La 
tribu entière voudra s’unir et se protéger. 
Si des vauriens devaient apparaître dans 
la jeune génération, les gens vont les attra-
per en disant : « Espèces de vauriens ! » et 
leur donneront une bonne raclée. À la fin, 
le grand-père devient le juge principal, le 
père devient le procureur et le frère aîné 
devrait devenir l’avocat.

Pour pouvoir révéler le grand prin-
cipe du ciel et de la terre, le père doit 
devenir le procureur et le frère aîné doit 
devenir l’avocat. Ils doivent rendre un 
jugement public sans pitié au contreve-
nant, en disant : « Pour pouvoir révé-
ler le grand principe du ciel et de la ter-
re, tu ne peux pas être des nôtres, même 
si tu portes la chair et le sang de notre 
famille. » Ainsi, il n’y aura plus de poli-
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ce. Il n’y aura plus d’armées. (252-296, 
1.1.1994)

À l’avenir, il n’y aura plus de police. 
Si vous êtes en infraction, la famille se 
saisira de l’autorité absolue et tranche-
ra le problème. La mère et le père pren-
dront responsabilité. Si le mari fait du 
tort, la femme le jugera. La personne la 
plus proche devrait juger cette person-
ne-là. Pourquoi ? Comme c’est aux par-
tenaires d’amour vrai de traiter ce qui 
reste d’amour faux, l’être le plus proche 
de vous vous jugera. (264-223, 3.11.1994)

Qu’est-ce que le péché ? Le péché naît 
dans les lieux privés. Les périls aussi en 
sortent. Pour le mal, c’est pareil. Quand 
les affaires privées sont poursuivies au-
delà d’une certaine limite, on bascule dans 
le mal. Il y a des limites à la sphère pri-
vée. Aller au-delà de la limite, c’est deve-
nir mauvais, courir à sa perte et c’est ce qui 
fait commettre aux gens des péchés.

Alors, quelle est la position qui peut 
être éternellement bonne et éternellement 
prospère, qui peut recevoir la bénédic-
tion éternellement ? Où est la position qui 
peut éviter les périls, éviter les péchés, et 
éviter de devenir mauvais ? C’est la posi-
tion publique. À table, vous devez man-
ger dans une position publique. Au tra-
vail, vous devez vous organiser de façon 
publique. Quand vous parlez, vous devez 
digérer la situation avec des mots publics. 
On doit donc s’efforcer de vivre en reliant 
chaque aspect de sa vie à ce qui est public. 
La personne qui vit de cette façon ne peut 
aller en enfer, quand bien même elle cher-
cherait à le faire. (31-164, 24.5.1970)

Pour ceux qui suivent les normes du 
Ciel, il y a un esprit qui les défend et les 
protège de la destruction. Comme il exis-
te un tel esprit à l’origine en Dieu, l’être 
humain a aussi, à l’origine, un tel esprit. Ce 
n’est pas une loi de fabrication humaine.

Peut-on dire : « Conscience ! Je suis 
comme je suis. » ? Est-ce que la conscien-
ce passe à l’acte simplement parce qu’on 
lui dit : « Oh toi, conscience ! Tu fais com-
me cela, parce que c’est comme çà que je 
pense. » ? D’où vient le commandement 
de la conscience, nous ne la savons pas, 
mais il vient d’au-delà de nous-mêmes. 
En observant comment un tel sentiment 
nous contrôle, nous voyons qu’il agit en 
s’appuyant sur les notions de public et de 
privé. (31-241, 4.6.1970)

Quant à ceux qui font beaucoup de 
péchés, nous les enverrons bientôt au pôle 
Nord. Ce temps viendra. Pourquoi fau-
drait-il nourrir ces gens-là ? Ils vivront 
de bébés ours. Ils seront confinés là pour 
quelques années. Ils survivront en man-
geant ce qu’ils peuvent. S’ils ne sont pas 
morts au bout de deux ans, ils pourront 
alors revenir. Ce temps de quarantaine 
viendra. S’ils meurent dans ce monde, 
ou s’ils survivent, ainsi soit-il.

Ils veulent manger des tigres ? Soit. 
S’ils veulent se faire une maison de gla-
ce et en faire leur logis, ou s’ils choisissent 
de ne pas y vivre, c’est à eux de voir. Le 
temps de l’isolement viendra. Les patients 
contagieux, on les met bien en quarantai-
ne ? Nous nous séparerons complètement 
d’eux. Aussi répétons-nous qu’il ne faut 
pas commettre de péché, c’est la médeci-
ne préventive. (202-280, 25.5.1990)



1. L’autorité et la mission des 
Vrais Parents

1.1. Les Vrais Parents sont Dieu 
incarné.

Dénué de forme physique, Dieu n’est 
pas visible, même dans le monde spiri-
tuel. Aussi doit-Il devenir un père qui 
possède un corps physique. Lorsqu’Il 
devient un père qui a une forme physi-
que, l’immatériel et le matériel ne font 
plus qu’un. C’est le symbole des mondes 
spirituel et physique qui trouvent leur 
unité. Dieu créa Adam et Ève dans le 
but de Se doter d’un corps. Seul l’amour 
Lui en offrait la possibilité. Seul l’amour 
permet à Dieu de Se doter d’un corps qui 
soit à Son image.

Quand Adam et Ève atteignent la 
maturité comme corps physique de Dieu, 
celui-ci peut demeurer dans leurs esprits 
et régner sur le monde physique et le mon-
de spirituel. Le Royaume de Dieu est alors 
créé. Le Royaume de Dieu est un royau-
me d’amour. L’esprit et la chair ne peuvent 
s’unir que par l’amour ; rien d’autre ne peut 
les tenir ensemble. (143-93, 16.3.1986)

Dieu ne voulait pas seulement que 
Lui-même et l’être humain puissent 
parfaire un lien d’amour vertical com-

me partenaires sujet et objet. Il voulait 
aussi que l’amour horizontal d’Adam et 
Ève s’épanouisse sur la base de la perfec-
tion de leur amour vertical.

Ce moment est celui de l’accompli-
ssement de l’amour de Dieu, quand 
Dieu comme parent intérieur parvient 
à accomplir une unité complète avec 
Adam et Ève comme parents extérieurs. 
En tant que parent immatériel, Dieu 
devient le parent éternel dans le mon-
de matériel en prenant la forme d’Adam 
et Ève. Ces derniers peuvent alors deve-
nir les vrais parents et les vrais ancêtres. 
(135-10, 20.8.1985)

Quand un homme et une femme se 
marient, et que tous deux ont l’amour de 
Dieu dans leur esprit et dans leur corps, 
cela devient le mariage de qui ? Je vous 
le demande : de qui est-ce le mariage ? 
C’est le mariage de l’être humain et aus-
si le mariage de Dieu. Voilà une formule 
décapante. Les chrétiens vont en tomber 
à la renverse, en disant : « C’est un véri-
table hérétique, pour parler ainsi. » Qui 
est hérétique ? Allez dans le monde spi-
rituel voir qui est le véritable hérétique. 
(248-284, 3.10.1993)

Qui étaient Adam et Ève à l’origi-
ne ? Le fils aîné et la fille aînée de Dieu. 

Ch a pItR E III

Les Vrais Parents et le monde spirituel
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Dieu est le roi tout-puissant qui a créé 
l’univers tout entier. Adam et Ève sont 
les enfants de ce roi. Le fils et la fille du 
roi doivent s’unir en étant dans l’axe de 
l’amour de Dieu, l’Être absolu, et se tenir 
à un niveau d’unité avec Dieu. Voilà la 
position d’Adam et Ève. Autrement dit, 
Adam et Ève doivent devenir le roi et 
la reine du Royaume de Dieu sur terre 
et dans le monde spirituel. Même dans 
le monde spirituel, la forme de Dieu ne 
peut se voir. Il est invisible. Quel était le 
but de Dieu en créant ? C’était de revêtir 
une forme physique bien à Lui. Il voulait 
avoir une forme. (250-37, 11.10.1993)

Le Dieu invisible n’ayant pas de corps 
physique, les Vrais Parents représentent 
Son incarnation. Les Vrais Parents sont 
des parents pour l’individu, la famille, 
la tribu, la race et la nation. À l’avenir, 
Dieu apparaîtra sous la forme des Vrais 
Parents dans le monde spirituel. Là est 
la grandeur de l’enseignement de l’Égli-
se de l’Unification. La grandeur du révé-
rend Moon est dans le fait que Dieu veut 
revêtir la forme du révérend Moon. Vous 
me comprenez ? (98-224, 1.8.1978)

Quand je suis allé en prison, les fol-
les rumeurs étaient légion, et les gens se 
sont dits que j’allais disparaître pour de 
bon. Oui, mais voilà, je suis encore en 
vie, parlant haut et fort. J’ai une antenne 
qui me fait voir, entendre et savoir tout, 
et par laquelle je parle d’une voix for-
te. Avant même de donner Son appro-
bation, Dieu aime savoir si je vais moi-
même donner mon aval ou pas. Il observe 
si j’ai ou non approuvé quelque chose. Si 

je fais signe que oui, il dit : « Soit ». Dans 
le cas contraire, c’est : « Non ». C’est faci-
le à dire, mais veuillez penser à toute la 
difficulté pour y arriver. Dans les temps 
à venir, le monde spirituel tiendra dans 
mes mains et le monde physique finira 
pas être une vallée entourée de monta-
gnes. (134-17, 1.1.1985)

Le monde naturel est imprégné de 
vérité. Vous ne savez pas grand chose du 
monde spirituel, mais j’en suis un expert. 
Même si vous devez attendre le 21e siè-
cle, le 22e ou même le 30e siècle, le royau-
me dans le monde spirituel ne pourra 
ouvrir ses portes sans moi. Je passerai 
à la postérité comme le fondateur qui a 
réussi l’exploit d’expliquer logiquement 
le monde spirituel et d’en révéler systé-
matiquement les moindres détails pour 
ouvrir les portes du Royaume de Dieu. 
(203-324, 28.6.1990)

Le monde spirituel doit être rassem-
blé. Sans arriver à mettre de l’ordre dans le 
monde spirituel, personne ne peut unifier 
l’univers. La fortune céleste a ses racines 
dans le monde spirituel ; et cette person-
ne-là n’arriverait pas à mettre de l’ordre 
dans le ciel ? Sans mettre d’ordre dans le 
ciel, comment aurait-elle des résultats, en 
suivant les voies de ce monde, pour unifier 
le monde ? Par conséquent, il faut unifier 
le monde spirituel avant d’unifier le mon-
de physique. (191-204, 24.6.1989)

Y aurait-il un palais royal dans le 
Royaume de Dieu, ou non ? Le roi y 
serait-il le roi d’une démocratie ? De 
quel genre de roi s’agirait-il ? Le mon-
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de spirituel étant un endroit fondé sur 
l’amour vrai, une fois que le roi du mon-
de spirituel en devient le centre, c’est 
pour l’éternité. C’est pourquoi, les hauts 
lieux et les lieux inférieurs doivent être 
vus comme un tout. L’ensemble est com-
me une sphère, pas comme quelque cho-
se de séparé. (167-123, 1.7.1987)

1.2. Le maître sur terre et au ciel, 
axe de l’univers

Dans le monde spirituel, Adam et Ève 
avaient à devenir souverains de la famille, 
souverains de la tribu, souverains du peu-
ple et de la nation, souverains du monde 
et souverains de l’univers. Dans le monde 
spirituel, ils devaient donc être les repré-
sentants de Dieu. Dieu étant immatériel, 
Il est invisible. Même dans l’autre monde, 
Dieu n’est pas visible. Mais Dieu a besoin 
d’un corps physique. Pour cette raison, Il a 
créé toutes les choses de ce monde comme 
des êtres substantiels. Le Dieu immatériel 
a créé toutes les choses, car il Lui fallait des 
êtres objets pour revêtir un corps. Adam et 
Ève dans la perfection seraient donc deve-
nus les corps de Dieu. (242-166, 1.1.1993)

La famille d’Adam : c’est là qu’Adam 
pouvait devenir un jour le chef de son 
clan, le roi de son royaume, et le roi des 
rois dans ce monde. Cela aurait été un 
monde uni avec les représentants de 
Dieu. Pourquoi Dieu a-t-Il créé ? Le but 
de Dieu en créant Adam était d’éduquer 
des personnes du Royaume de Dieu, grâ-
ce à ses descendants sur cette terre. Sans 
Adam et Ève, Dieu ne pouvait pas le fai-
re.… Il n’y a pas de procréation dans le 

monde spirituel. Puisque Dieu est ver-
tical, Il ne peut avoir d’enfants dans le 
monde spirituel. Le monde spirituel est 
un monde vertical, et vous ne pouvez pas 
y procréer.

Les choses verticales n’ont qu’un 
seul point d’appui et n’ont pas d’espace. 
C’est pourquoi, Adam et Ève avec les 360 
degrés autour de l’axe vertical… ce serait 
infini. Dieu voulait avoir ces enfants 
sans limites, nés de ce besoin d’un espa-
ce illimité, des citoyens pour le Royaume 
de Dieu. S’il en était ainsi, Dieu serait la 
personne qui pourrait devenir roi de ce 
royaume. Dieu deviendrait le roi. Il lui 
fallait une personne qui puisse devenir 
un seul corps avec Lui, permettant ainsi 
à Dieu de revêtir un corps. Adam et Ève 
étaient ce corps. (284-132, 16.4.1997)

Si Adam n’avait pas chuté, qui serait-
il devenu ? Dans le monde spirituel, il 
serait devenu Dieu. Il aurait été le maî-
tre avec un corps dans le monde spirituel. 
Dieu est invisible même dans l’autre mon-
de. Pourquoi a-t-Il créé l’être humain ? Cet 
univers ayant une forme substantielle, il 
fallait que Dieu soit en position de pouvoir 
diriger et guider ce monde grâce à Adam 
et Ève, eux qui sont les maîtres sous une 
forme substantielle.

Comme Dieu n’a pas de forme dans 
le monde spirituel, Il ne peut rien diriger. 
En revêtant un corps, il pouvait devenir 
le roi sous forme substantielle, capable de 
diriger Ses enfants et descendants venant 
dans le monde physique. Aussi Dieu a-t-Il 
créé l’être humain en le dotant d’une for-
me substantielle. Quel est le visage de ce 
roi ? C’est le visage d’Adam. Puisque Dieu 
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a créé un roi, il a besoin d’une reine. Qui 
est la reine ? Ève aurait dû devenir la reine. 
Ils seraient devenus les ancêtres sur terre 
et les ancêtres dans le monde céleste. (199-
144, 16.2.1990)

Quand vous irez dans le monde spiri-
tuel, je gouvernerai tout. Ce ne sera pas moi 
mais Dieu. Je suis le corps de Dieu. L’esprit 
sera toujours là où est le corps, n’est-ce 
pas ? L’esprit et le corps ne font qu’un. Ce 
serait bien d’en parler plus en profondeur ; 
mais je ne peux vous l’expliquer, car cer-
tains ici tomberaient par terre de surpri-
se. Ils seraient K.O. Ils diraient : « Oh là ! 
Comment est-ce possible ? »

Il y a plein de réalités surprenantes, 
en ce monde. Dieu n’existe pas dans un 
endroit éloigné. Vous ne le saviez pas, 
mais Il existe dans un lieu très proche 
où ces choses-là sont possibles. (273-243, 
29.10.1995)

Dans le monde spirituel, Dieu n’est 
pas visible. Il a créé Adam et Ève pour 
pouvoir prendre soin du monde subs-
tantiel de la création et pour que leurs 
descendants à venir prennent ensuite le 
relais. Même Dieu a besoin d’une forme 
physique. En revêtant la forme d’Adam 
et Ève, Dieu pouvait ensuite revenir dans 
le monde spirituel et remplir le rôle de 
père et d’être central de toutes les cho-
ses. Quand les Vrais Parents iront dans 
le monde spirituel, Dieu sera dans leur 
esprit et ils formeront un seul corps avec 
Lui. Le monde spirituel entier et cette 
terre ne feront plus qu’un.

Dieu entrerait dans l’esprit des Vrais 
Parents et les Vrais Parents seraient en 

Dieu. Ceci est semblable à la relation 
entre notre esprit et notre corps. Du fait 
de ce principe, votre famille sur terre est 
comme l’aboutissement – même si elle 
est plus petite dans sa forme, de l’uni-
té entre la famille des Vrais Parents, la 
famille centrale dans le monde spirituel, 
et Dieu, au sein de cette entité qu’est 
votre famille. (248-52, 28.4.1996)

Si Adam et Ève n’avaient pas chuté 
mais étaient devenus parfaits en rem-
plissant leur part de responsabilité, le 
Royaume de Dieu se serait établi à la 
fois dans le monde physique et dans le 
monde spirituel ; ainsi aurait été créé 
un monde unique fondé sur l’amour – 
l’amour vrai. Quel jour serait en défi-
nitive le premier et le dernier en même 
temps ? C’est le jour des Vrais Parents. 
Le terme de Vrais Parents signifie que 
Dieu est le parent vertical, et les Vrais 
Parents sont les parents horizontaux. 
Dieu, le parent vertical, qui représente 
le monde spirituel, et les Vrais Parents 
horizontaux, qui représentent le monde 
physique, s’unissent. Ces deux mondes 
s’unissent dans l’amour vrai. L’essence 
de ces deux mondes, ce sont les Vrais 
Parents. Vous devez vous rendre comp-
te qu’au sein des Vrais Parents, il y a les 
parents verticaux et les parents horizon-
taux. (248-50, 28.4.1996)

1.3. Nous allons au Ciel par les 
Vrais Parents.

Le centre de l’univers, c’est le vrai 
parent dans l’esprit et dans la chair. De 
cette source originelle jaillissent le nord, 
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le sud, l’est et l’ouest ; la famille, la tribu, 
la race, la nation et le monde y prennent 
aussi leur naissance. C’est l’origine de 
l’univers. Le monde spirituel se déploie 
autour de son centre. Il forme un angle 
de 90 degrés puis tourne à 360 degrés. À 
partir de là, l’univers se met en mouve-
ment. (147-111, 31.3.1986)

Sachez que les paroles du Principe sont 
un recueil de mes victoires dans les com-
bats que j’ai livrés pour tout découvrir sur 
le monde spirituel, alors que j’étais aux 
prises avec ces questions dès ma jeunesse. 
Je ne dis rien de vague ni d’obscur. Même 
Sang-hun n’avait pas une foi totale en moi 
durant sa vie sur terre.

Quand je disais : « Le vrai parent 
a la responsabilité de saisir le mon-
de spirituel de la main droite, de sai-
sir la terre de la main gauche et de les 
retourner », il se demandait ce que ça 
voulait dire. (302-156, 13.6.1999)

Maintenant, même si je dis à Dieu : 
« Dieu, j’en ai assez de ce monde déchu 
et du monde spirituel. Je souhaite que 
Tu fasses un ciel nouveau, meilleur que 
celui-ci », ce sera possible. Le problème 
est que Satan n’a pas encore été libéré. 
Je veux le mener jusqu’à une fosse sans 
fond. Je ne veux pas voir son ombre ; je 
ne veux pas même entendre un soupir 
de lui. Même après sa libération, il res-
te encore des points à traiter. (302-257, 
14.6.1999)

Vous ne comprenez pas le monde 
spirituel, n’est-ce pas ? Moi, j’en suis un 
expert. Mon nom, révérend Moon, res-

tera très probablement dans l’histoire 
comme celui du fondateur qui a ensei-
gné à propos du monde spirituel sur la 
base de la logique, en ouvrant ses por-
tes et révélant ses détails d’une façon 
systématique. Vous savez ce que signifie 
« fondateur » (wonjo), non ? Ce n’est pas 
le wonjo qui veut dire l’aide aux nécessi-
teux. Il se compose du caractère chinois 
won, pour originel, et jo, qui signifie 
ancêtres.

Vous m’appelez tous le Vrai Parent. 
Mais si quelqu’un déteste ce terme de 
Vrai Parent, c’est bien moi. Voilà un mot 
qui fait peur. Une fois que vous devenez 
un vrai parent, vous devez guider une 
vraie famille. Quand votre clan s’attache 
à cette famille, il vous faut guider un vrai 
clan. Vous avez à guider le monde d’une 
façon systématique. Quand vous arrivez 
à l’échelle de l’humanité, qui remplit le 
monde spirituel et le monde physique au 
ciel et sur terre, il faut savoir la guider. 
C’est étonnant. Je suis quelqu’un qui en 
sait long sur tout cela. (203-324, 28.6.1990)

Quand vient le vrai parent origi-
nel, non déchu, le Dieu vertical et l’être 
humain horizontal peuvent créer un 
angle de 90 degrés pour la première fois. 
Le vrai parent vient nous éduquer pour 
que nous sachions créer cet angle de 
90 degrés. Si vous allez dans le monde 
spirituel et voyez que mes paroles sont 
fausses, vous pourrez me couper la tête. 
Quand le vrai parent vient, l’horizontal 
et le vertical peuvent s’ajuster pour créer 
un angle de 90 degrés. Le vrai parent 
enseigne comment créer cet angle-là. 
Il est absolument essentiel pour vous 
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d’obéir à ces enseignements. À vous de 
prendre ce corps en main et de le forcer 
à faire l’angle droit. (201-165, 30.3.1990)

Le vrai parent est le fondement de 
l’amour vrai universel. Ainsi, quand un 
tel vrai parent fait son apparition, tou-
tes les choses de la création se tournent 
vers lui, tels les monts et les rivières, les 
arbres et les plantes qui se tournent vers 
le soleil levant du matin. Toutes les cho-
ses de la création sont comme des bran-
ches et des feuilles. Tout dans le monde 
spirituel se tourne vers Dieu. De même, 
quand je vais en Corée, l’attention de 
tous les membres de l’Église de l’Uni-
fication se porte automatiquement vers 
moi. (202-360, 27.5.1990)

Si vous voulez obtenir un doctorat, 
même si votre directeur de thèse vous met 
un coup de pied aux fesses, vous devez 
dire : « Oh, merci beaucoup. » Alors seu-
lement, vous aurez sa signature. Sinon, 
il ne vous l’accordera pas. Vous pouvez 
avoir envie de dire : « J’ai plus belle allu-
re. Mon nez est plus beau, mon visage 
et ma prestance font meilleure impres-
sion. À la lutte, c’est moi le meilleur. Je 
peux manger plus que lui. Je peux le bat-
tre dans n’importe quelle compétition. 
Je suis meilleur que lui des dizaines, des 
centaines de fois. Et lui, il pense qu’il 
peut me priver de doctorat juste parce 
qu’il y a deux bricoles que je ne connais 
pas ? » N’empêche, rien de cela ne fera 
avancer vos affaires. Et si, tout simple-
ment, j’avais la signature pour le monde 
spirituel ? (134-17, 1.1.1985)

Pourquoi l’être humain, qui existe avec 
une valeur noble qu’on ne peut même pas 
échanger contre le ciel et la terre, s’est-
il dégradé de cette façon ? C’est à cau-
se de la chute de l’être humain. Pour en 
libérer l’humanité, vous devez passer par 
moi. Pour connaître ce principe, il vous 
faut passer par moi. Avec tout le talent qui 
leur vaut tant de réussite en ce monde, les 
savants ne peuvent entrer dans le monde 
spirituel et y être admis qu’après avoir reçu 
ma signature. (280-169, 24.11.1996)

Que le monde spirituel coopère en 
me prenant pour centre, vous trouvez 
que ça coule de source ? Je dois à pré-
sent me montrer plus intraitable envers 
le monde spirituel et toutes les autres 
choses. Quand je vois rouge, je peux être 
redoutable. Je suis alors impitoyable.

Je renverrai toute l’indemnité histo-
rique, plusieurs fois. Il n’y a pas moyen 
de réconforter Dieu qui a vu tant de 
sang répandu dans le cours de l’his-
toire. Je pense y mettre fin avec mes 
armes. (207-175, 9.11.1990)

Même dans le monde spirituel, tou-
te l’attention est sur moi, et seulement 
sur les Vrais Parents. Ils sont la sour-
ce de la vie et de l’amour, l’origine de la 
conscience et de toute la création. Sans 
passer par là, vous ne pouvez grandir. 
(256-28, 12.3.1994)

Je suis nécessaire dans le monde spiri-
tuel comme dans ce monde terrestre. Un 
palais d’amour devait être érigé dans le 
monde spirituel par des personnes ayant 
vécu sur terre avec amour, mais ces per-
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sonnes n’étaient pas là. Dieu Lui-même 
et les personnes du monde spirituel ne 
peuvent construire ce palais d’amour. 
C’est aux Vrais Parents de le bâtir, cela 
commence avec eux. Même s’il y a déjà 
un palais dans le royaume spirituel, le 
monde spirituel tout entier ne se met-
tra en ordre autour de ce lieu que si les 
Vrais Parents y vont et déclarent : « C’est 
là que nous bâtirons un palais ». Le mon-
de spirituel a absolument besoin de moi 
car cette responsabilité reste à accom-
plir. (205-255, 9.9.1990)

Je ne serai pas ici pour toujours. Je 
suis né dans cette tranche de deux mil-
lénaires dans l’histoire qui ne se pro-
duit qu’une seule fois pour l’éternité, 
qui n’a jamais existé avant ce siècle et ne 
reviendra pas après. Je ne suis pas quel-
qu’un qui peut naître n’importe quand. 
Vous êtes là, dans cette période, et pou-
vez apprendre ces secrets directement 
de moi, cela est d’une valeur infinie. Si 
vous allez dans le monde spirituel après 
avoir pratiqué cela, vous irez sûrement 
au Ciel. Ce futur royaume vous attend. 
Le Royaume de Dieu a été vide jusqu’ici. 
À l’origine, les Vrais Parents devaient 
entrer au Ciel, mais ils ne sont pas appa-
rus. (249-327, 11.10.1993)

Moi, le fondateur de l’Église de l’Uni-
fication, je suis fier de connaître Dieu. 
J’en sais plus sur Lui que ce qu’ils en 
savent dans le monde spirituel. Même s’il 
y a beaucoup de gens aujourd’hui, Dieu 
m’aime par dessus tout car je connais 
Son cœur. Rien ne dit que les religieux 
qui passent leur vie entière dans les lar-

mes, les genoux rivés au sol, pourront 
rencontrer Jésus et qu’il les guidera. Et 
malgré tout, c’est un événement histori-
que pour vous de venir ici, de me ren-
contrer et de pouvoir entendre ces paro-
les. (146-335, 10.8.1986)

Je n’ai pas trouvé la vérité sur la res-
tauration, la mort ou le monde spiri-
tuel, sans effort. Il m’est arrivé de prier 
sans arrêt pendant dix-sept heures sans 
rien manger. Je priais en général de dix 
à douze heures d’affilée. Mes genoux se 
sont endurcis. Je peux établir un contact 
immédiat avec Dieu, même sans prier 
longtemps, parce qu’Il est proche de 
moi. Mes genoux portent encore des tra-
ces. (250-317, 15.10.1993)

Quand je priais, je pleurais si fort 
que mes pantalons de coton étaient 
trempés de larmes, même en plein 
hiver. Or, comment avez-vous accueilli 
le Principe que j’ai découvert avec tant 
de peines ? Quand la réalité de ces faits 
sera avérée à votre entrée dans le mon-
de spirituel, comment vous approche-
rez-vous de moi ? Même notre Mère 
doit faire attention dans ses rapports 
avec moi. Il y a beaucoup de choses 
que vous ne savez pas. Dès que vous 
savez, il faut me suivre sur ce chemin. 
Où que vous soyez, quand vous passez 
le col d’un chagrin amer et qu’en plus 
vous êtes prêts à mourir avec un cœur 
aimant, alors seulement votre mort 
peut être acceptée comme une mort 
céleste. Voilà comment la mort peut 
être surmontée. Ici la mort n’a plus de 
prise. (253-325, 30.1.1994)
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Ceux qui s’estiment perdants de 
m’avoir connu, levez la main. Personne ? 
Ceux qui sentent cela sont des voleurs. 
Qui est perdant ? Est-ce que je suis per-
dant, ou vous ? Tout au long de ma vie 
j’ai été sur le fil du rasoir. Mais je n’ai 
jamais escompté aucun retour. Je vous 
dis au contraire de donner à vos des-
cendants ce qu’il y a de plus précieux. Je 
vous encourage tous à être des pères et 
des mères qui me représentent et que vos 
enfants peuvent servir comme tels. Sans 
quoi, vous devrez à nouveau indemniser 
tout ce que je vous ai transmis. Une fois 
que vous irez dans le monde spirituel, 
vous serez pris immédiatement. Il n’y a 
pas de pardon. (252-263, 1.1.1994)

« Vrais parents », voilà des mots 
étonnants. Ceux d’entre vous qui com-
muniquent avec le monde spirituel doi-
vent essayer de prier en demandant : 
« Qui est plus haut, Dieu ou bien le révé-
rend Moon ? » Vous recevrez la répon-
se que je suis plus haut. De tels propos 
me font sûrement passer pour hérétique. 
(266-249, 1.1.1995)

Dans le domaine de la quête religieu-
se, même Dieu doit vous reconnaître une 
fois que vous êtes allés dans le monde 
spirituel. Pourquoi cela ? Tout cela, vous 
le saurez en étudiant le Principe. C’est 
très difficile. J’ai dû creuser là-dedans et 
créer une compréhension systématique. 
Avec des gens aussi intenses que moi, un 
tel système devait exister. Le monde spi-
rituel est si vaste qu’il est hors de notre 
portée. Si vous avez à faire un vêtement 
en déballant complètement un sac de 

haillons, vous devez alors savoir com-
ment en faire un vêtement royal qu’un 
monarque puisse porter et avec lequel il 
puisse se montrer. Vous ferez alors dire 
à Dieu : « Dans toute l’histoire, tu es 
meilleur que Moi. » (203-296, 27.6.1990)

Si vous mettez toute votre vie dans 
l’amour vrai et allez dans le monde spi-
rituel, vous pourrez me rencontrer en un 
rien de temps, juste en disant : « Père ! », 
où que vous soyez. Vous pourrez me ren-
contrer d’un seul coup. Vous n’avez pas 
de souci à vous faire. Quand vous êtes 
au diapason du cœur de l’amour, il vous 
sera accordé les droits de participer, de 
vous tenir dans la même position que 
moi et de vivre avec moi. Il vous suffi-
ra de m’appeler pour pouvoir me ren-
contrer sur le champ. Quel prodige ! À 
de telles personnes, je montrerai tout le 
monde spirituel. Il y a des astres de dia-
mant et des étoiles d’or. Avec mon auto-
rité spéciale, je puis vous en donner une. 
Je détiens cette autorité particulière. 
(229-164, 11.4.1992)

Est-ce que vous comprenez ce que je 
dis, bande de bons à rien ? En vous trai-
tant de la sorte, j’établis une condition 
pour votre pardon. D’aucuns diront : 
« révérend Moon, comment pouvez-
vous jurer comme cela ? C’est la premiè-
re fois que je vous vois, mais je ne peux 
croire aucun de vos propos si vous m’in-
sultez ainsi. » Mais je profère ces injures 
afin de pouvoir leur pardonner quand le 
temps viendra. De cette façon, en allant 
dans l’autre monde, ils diront : « Puis-
que vous m’avez injurié, je n’ai pas cru à 
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l’Église de l’Unification. » Voilà qui a un 
sens. J’insulte les gens de la sorte pour 
établir une condition de pouvoir leur 
pardonner dans le monde spirituel. Leur 
cœur ne s’émeut pas quand je les mau-
dis. Ils reviennent chez eux, c’est tout. Ils 
diront peut-être : « Eh bé ! Quelle dou-
che ! » Mais ils auront déjà oublié avant 
de regagner leurs pénates. Voilà com-
me l’esprit se forme. Vous comprenez, 
oui ou non ? Ceux qui disent « je com-
prends », levez la main. Ça y est, vous 
comprenez. (283-211, 12.4.1997)

Dieu n’a de dette envers personne. Il 
redonne des milliers et des dizaines de 
milliers de fois autant. C’est pourquoi, 
même si je suis allé en prison comme un 
pauvre bougre, le temps est venu pour le 
territoire qui est en ma possession d’al-
ler au-delà de la nation, au-delà du mon-
de, au-delà du ciel et de la terre, et de 
trouver une position unie entre le mon-
de spirituel et le monde physique. Quelle 
est alors la grandeur de mon autorité, 
puisqu’un tel âge privilégié m’est accor-
dé, pendant lequel je peux léguer la for-
me du fondement familial de la famille 
d’Adam à tous les peuples du ciel et de 
la terre. Il est à la fois tout transcen-
dant et tout immanent. Il embrasse et 
couvre tout sans exception. Après cela, 
l’aboutissement de cette quête d’un âge 
de pleins pouvoirs et de pleine autorité 
m’attend dans le monde à venir. (284-113, 
16.4.1997)

L’univers comporte le monde spiri-
tuel et le monde physique. Ce n’est qu’en 
libérant les esprits demeurant dans la 

sphère intermédiaire du monde spiri-
tuel et ceux qui sont allés en enfer, et en 
ouvrant toutes les portes, que Dieu peut 
se tenir dans une position de libération. 
Et c’est seulement lorsque Dieu jouit 
d’une position libérée que l’humanité 
entière peut respirer ensemble et entrer 
dans une ère de paix et de prospérité. 
Voilà la voie de l’Église de l’Unification, 
elle restera en vigueur jusqu’au jour où 
Dieu sera libéré. C’est un fait étonnant. 
Nous ne sommes pas dans l’à peu près. 
(249-248, 10.10.1993)

En l’état actuel, le monde spiri-
tuel n’a pas de forme. Les Vrais Parents 
lui en donnent une. Une fois que la 
Bénédiction sera déclarée pour le mon-
de spirituel et finalement pour le monde 
de la souveraineté de l’amour – à savoir 
le Royaume de Dieu unifié du ciel et de la 
terre – Dieu pourra exercer sa domina-
tion sur le monde spirituel sous la forme 
d’un parent, à savoir moi-même, sans 
que j’y sois.

Le monde spirituel attend donc que 
cela se produise. Tout ce qui était sépa-
ré attend à présent d’être uni. Ils atten-
dent que je vienne vite dans le monde 
spirituel.

Une fois terminée mon œuvre sur ter-
re, alors commencera mon œuvre dans 
le monde spirituel. Je me tiendrai com-
me le roi du monde spirituel. En tant 
que roi de la terre, je deviendrai auto-
matiquement le roi du monde spirituel 
et entrerai dans la terre de la patrie ori-
ginelle qui se conforme au Principe et à 
la loi. (295-202, 28.8.1998)
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Parmi les fondateurs de religion, je 
souhaite devenir celui qui représente la 
vie d’amour vrai. Qu’est-ce que vous en 
dites ? Vous ne connaissez pas le monde 
spirituel. La personne qui est ici en est 
un expert. Puisque je sais très bien ce qui 
arrive après la mort, ce monde avec tou-
tes ses intrigues aura beau s’époumoner 
contre moi, cela ne va pas me troubler 
la vue. Pourquoi ? Parce que je vois au-
delà, vers l’autre monde. Je vis au ryth-
me de l’autre monde.

C’est pourquoi, à l’avenir, les médiums 
spirituels du monde entier, quelle que 
soit leur foi, devront venir à moi et être 
éduqués. Il n’y a jamais eu personne 
pour connaître les secrets intimes du 
Ciel. Celui qui se tient devant vous est 
enfin apparu dans cet âge, dévoilant 
ces secrets de Dieu. Ainsi s’est consti-
tuée une bibliothèque de données dont 
il n’existait même pas de traces dans le 
musée du monde spirituel.

Quand de nombreux esprits décou-
vriront par eux-mêmes ces vérités, puis 
enseigneront leurs descendants sur terre 
par des rêves et des révélations, les biblio-
thèques sur terre regorgeront de ces 
ouvrages. Ce que je dis ici aujourd’hui 
ne se trouve dans aucune bibliothèque. 
(200-173, 25.2.1990)

Sachez bien que moi, qui ai décou-
vert le monde du cœur de Dieu, je ne suis 
pas un escroc. Tout ce que vous enten-
dez de moi est introuvable dans ce mon-
de. Aucun livre de bibliothèque sur cet-
te terre, ou dans le monde spirituel, ne 
contient mon enseignement. C’est la 
première, la toute première fois, que ces 

vérités sont connues ! Ce sont les nou-
velles paroles de vérité qui ne peuvent se 
trouver nulle part sur cette terre ni dans 
le monde spirituel. Ces paroles étaient 
tenues secrètes dans la salle du trésor, et 
ne pouvaient en être extraites par Dieu 
ou qui que ce soit dans le monde spiri-
tuel ou sur terre. (303-59, 4.7.1999)

Même le fait de m’avoir vu sur ter-
re sera quelque chose dont vous pour-
rez tirer fierté en allant dans le monde 
spirituel. Vous pourrez dire : « J’étais 
auprès du Père. » Voyez la vie des plan-
tes : les pousses se tournent toutes vers la 
lumière du soleil. Votre nature originel-
le se tourne pareillement vers la lumière 
de l’amour. Dieu est le soleil de l’amour. 
C’est comme cela dans le monde spiri-
tuel. (142-312, 13.3.1986)

Quelle est la conclusion d’ensemble ? 
C’est la perfection d’Adam. Quoi, la per-
fection d’Adam ? Adam a échoué, en ne 
remplissant pas sa part de responsabili-
té jusqu’au bout.

Qu’est ce que la part de responsabi-
lité ? C’est tout ce qui peut devenir la 
pierre d’angle et la tradition modèle du 
monde des familles bénies. C’est la pier-
re d’angle de la famille, la pierre d’angle 
de la tribu, la pierre d’angle du peuple, 
la pierre d’angle de la nation, la pierre 
d’angle du Royaume de Dieu sur terre, 
et la pierre d’angle du Royaume de Dieu 
au ciel. Cette pierre d’angle fut profa-
née. Ceci doit être purifié. C’est pour-
quoi, je dois nettoyer le monde spirituel, 
nettoyer le monde physique et tout fai-
re. (302-241)
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2. Les Vrais Parents 
et la construction du Royaume 
de Dieu

2.1. Le sceau de Dieu 
est nécessaire pour devenir 
un vrai parent.

Quel faut-il faire pour devenir le 
Seigneur du second avènement ? Vous 
devez aller dans le monde spirituel, révé-
ler les principes concernant les relations 
de toutes les religions autour de Jésus, 
clarifier tout ce qui concerne le ciel et la 
terre, et expliquer en détail le fonction-
nement de toutes les lois, enfin recevoir 
l’approbation du monde spirituel. Vous 
devez le proclamer sur terre. C’est quel-
que chose qu’ils n’ont même pas dans le 
monde spirituel.

Seuls Dieu et Satan peuvent le savoir. 
Dès que j’ai annoncé tout cela, ce fut un 
tollé général dans le monde spirituel. Il y 
a eu une période de chaos pendant envi-
ron 40 jours. Satan a résisté au point de 
lever la condition de nier Dieu. Le mon-
de spirituel s’est alors divisé et la moitié 
était contre moi. C’est pour cela que ce 
fut le chaos. En définitive, c’était à Dieu 
de sortir de cette impasse chaotique et 
de trancher en fonction de ce qui est 
vrai. Le vrai parent amène ainsi le mon-
de spirituel à une soumission complète, 
reçoit le sceau de Dieu et descend sur la 
terre. (236-323, 9.11.1992)

Pour pouvoir créer un univers unifié, 
le monde spirituel doit être unifié. Les 
ancêtres dans le monde spirituel ont dit : 
« révérend Moon, espèce d’hérétique, de 

traître ! » Plus tard, même Dieu a dit : 
« Oui, jetez-le dehors ! » Voilà comment 
sont les lois de l’indemnité. Adam et Ève 
ayant renié Dieu, Dieu doit aussi renier 
Adam et Ève, conditionnellement. Mis 
dans une situation de reniement, il m’a 
fallu gagner l’acceptation, retrouver le 
soutien de Dieu, recouvrer mon Ciel, et 
recevoir le sceau de Dieu. Durant cette 
période, Dieu devait se tenir à mes côtés 
quand quelqu’un m’accusait, mais plus 
tard…

Tel est mon caractère : une fois que je 
commence, je vais jusqu’au bout. Je ne cède 
pas jusqu’à la mort. Sachant très bien com-
ment fonctionne ce principe, je suis sûr de 
moi. Aussi ai-je farouchement résisté à 
ces attaques spirituelles. Comment Jésus, 
Confucius ou d’autres chefs pouvaient-ils 
connaître ces principes ? Ils ne posaient 
des questions que par la négative, car ce 
que j’enseignais ne figurait pas dans la 
doctrine qu’ils professaient. Ils insistaient 
sur leurs propres vus.

Je me suis battu contre le monde spi-
rituel entier pendant 43 jours. À la fin, le 
40e jour, même Dieu disait : « révérend 
Moon, espèce de bon à rien ! Pourquoi es-
tu venu ici, amener le chaos dans ce paisi-
ble lieu céleste ? Fils de brigand, va ! » Tout 
le monde était d’accord avec Dieu. Je n’ai 
pas cédé pour autant. (282-168, 11.3.1997)

Pour pouvoir devenir le second avè-
nement du Seigneur, j’ai dû aller dans 
le monde spirituel et en revenir avec le 
sceau de Dieu. Ma venue dans le mon-
de spirituel a provoqué une bataille qui 
a duré 43 jours. Du fond de l’enfer jus-
qu’au Ciel, ils disaient tous : « le révérend 
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Moon est un hérétique ! » Je devais me 
colleter avec cela en partant du niveau 
le plus bas, jusqu’aux saints tout en haut 
de l’échelle. J’ai eu d’âpres débats avec 
eux en présence de Dieu et j’ai livré un 
combat décisif pour trancher qui était le 
Seigneur de justice. Quel était le thème à 
ce moment-là ? C’était que le lignage de 
tous ceux qui étaient allés dans le mon-
de spirituel avait été altéré. Il fallait bien 
qu’ils sachent, et qu’ils acceptent qu’ils 
devaient changer cela.

Quel était le deuxième point ? Il 
s’agissait du transfert des titres de pro-
priété. Je disais : « Ceux qui ont eu des 
titres de propriété durant leur vie sur ter-
re trahissent le Royaume de Dieu ! » Si 
grands que fussent les chefs religieux, ils 
devaient répondre de ce jugement. C’est 
pourquoi, en me battant dans le monde 
spirituel, je tins ferme dans la bataille, 
et déclarai hardiment : « Qui est l’héré-
tique ? » Comme cela mettait le monde 
spirituel dans un grand chaos, Dieu a dû 
prendre une décision en tant que juge. 
Mais même Dieu était contre moi.

Il disait : « Le révérend Moon est 
l’hérétique que vous dites. » Pourquoi ? 
Selon les lois de la restauration par l’in-
demnité, Adam ayant trahi Dieu, le par-
fait Adam devait être mis dans une situa-
tion où même Dieu le trahissait. Alors 
seulement les murs qui s’étaient érigés 
dans le cœur de Dieu tomberaient. Voilà 
comment tous se sont ligués contre moi, 
et même Dieu S’est tenu de l’autre côté, 
me laissant tout seul.

Cela dit, on ne pouvait laisser le 
monde spirituel tel quel dans un tour-
billon chaotique. Dieu devait prendre la 

décision finale. Il a déclaré : « La transi-
tion du lignage, la transition des titres 
de propriété et la transition de la sphè-
re du cœur dont parle le révérend Moon, 
tout cela est vrai. » J’ai alors dû redescen-
dre ici, dans ce monde, après avoir reçu 
le sceau du champion victorieux. (264-50, 
9.10.1994)

Avant de mettre de l’ordre dans le 
monde physique, il faut mettre de l’or-
dre dans le monde spirituel. Alors que 
je martelais : « Le monde spirituel doit 
être comme cela » après avoir décou-
vert les paroles de vérité, Satan est allé 
contre moi et Dieu S’est aussi mis contre 
moi. Puisque l’être humain a abandon-
né Dieu, Dieu doit aussi abandonner 
l’être humain. C’est la loi de la restaura-
tion par l’indemnité. D’où une bataille 
qui s’est déroulée dans le monde spiri-
tuel pendant 40 jours. Les quatre grands 
saints clamaient en chœur : «Le révé-
rend Moon est un hérétique. »

Les chefs religieux dans le monde 
spirituel se sont tous battus contre moi. 
Lors d’une vive confrontation, les argu-
ments pour et contre se déversèrent en 
présence de Dieu pour voir qui disait 
vrai. Pendant 40 jours, le monde spiri-
tuel entier fut bouleversé. Ils faisaient 
du boucan et hurlaient : « Le révérend 
Moon est un hérétique. » Ils chantaient 
tous en chœur et disaient : « Le mon-
de spirituel sera complètement ébran-
lé. Nous ne voulons pas de cela. Qu’on 
le mette dehors ! » Mais moi je fis valoir 
auprès de Dieu que c’était la seule voie 
et que si les choses ne prenaient pas tou-
tes ce chemin-là, on n’arriverait pas à 
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mettre un ordre logique dans le monde 
entier. J’ai fait savoir que Confucius ne 
connaissait pas le caractère de Dieu. Il 
ne savait pas que Dieu était un Dieu per-
sonnel. Son propos sur le Ciel s’en tenait 
à des généralités. Une bataille de ques-
tions eut raison de lui.

À Jésus, j’ai demandé : « Pourquoi ne 
pas avoir clarifié tel et tel point par rap-
port à ton second avènement ? » Il en 
est resté pantois. Les chrétiens voient la 
venue du millenium dans les cieux, mais 
en allant dans le monde spirituel, ils ver-
ront bien que c’est faux. Quand j’ai posé 
ces questions à ces fondateurs de reli-
gion, ils sont restés cois. Plus tard, j’ai 
même dit à Dieu : « À toi de donner le 
verdict sur ce qui est correct. » À la fin, 
Dieu a dit : « C’est le révérend Moon qui 
dit vrai. » (259-320, 24.4.1994)

Après être entré dans le monde spi-
rituel, je fus traité avec un mépris abso-
lu pendant 43 jours. Ils me demandaient 
qui j’étais. Ils me traitaient d’esclave, 
apparenté à la vieille Pak, d’escroc, et 
de meneur de tous les hérétiques. Après 
être entré dans le monde spirituel, j’eus 
des entretiens avec toutes les religions, 
avec les personnes choisies et tout à la 
fin, avec les quatre grands saints. Ils 
étaient tous contre moi. Ils se sont tous 
ligués contre moi. Dieu Lui-même s’y 
est mis en disant : « Ce propre à rien, 
enfant de traître, attrapez-le et tuez-le. » 
C’était « Œil pour œil, dent pour dent. » 
Pendant 40 jours, le monde spirituel 
entier s’est ligué contre moi. Je ne pou-
vais pas me retirer comme cela. J’ai com-
battu pendant 43 jours. À la fin, même 

Dieu était contre moi. Pouvais-je me 
retirer ? Quelque chose de terrible n’al-
lait-il pas se produire si je me retirais ? 
Donc à la fin, j’ai amené Dieu Lui-même 
à céder.

Dieu a alors hurlé : « Attention ! » 
au monde spirituel. Puis Il a annon-
cé : « J’en suis venu à une décision sur 
ce combat dans le monde spirituel. Le 
témoin qui disait vrai en toutes choses 
est Sun Myung Moon. » J’ai alors plai-
dé ma défense devant Dieu, mais Il m’a 
dit de me retourner. Ce que j’ai fait et 
j’ai plaidé ma défense. Tous ont conve-
nu que mes paroles étaient justes. Dieu 
a proclamé : « Attention ! » et témoigné 
en ma faveur avec le monde spirituel tout 
entier. J’en avais donc fini avec le monde 
spirituel, n’est-ce pas ? J’ai reçu le sceau 
de Dieu, et fort de Son approbation, je 
suis venu sur la terre. (295-293)

Pour pouvoir unir ce monde, vous 
devez commencer par entrer dans 
le monde spirituel et y établir l’uni-
té. Comment allez-vous amener l’unifi-
cation ? Vous ne serez pas le bienvenu. 
Si vous allez dans le monde céleste et que 
vous dites : « La voie du principe céleste 
doit être révélée telle que je l’indique », 
Satan et Dieu comprendront, mais ils ne 
répondront pas en ce sens. Quant aux 
fondateurs de religion, c’était pour eux 
la première fois qu’ils entendaient ces 
choses là. Ils ont demandé la significa-
tion de la transition du lignage, la tran-
sition des titres de propriété et la transi-
tion de la sphère du cœur. Même Jésus 
m’a posé chaque jour la question. Tous 
les saints se sont ligués contre moi. Alors 
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une période de grand chaos s’est abattue 
sur le monde spirituel pendant 43 jours. 
Ils étaient là à dire : « Chassez ce révé-
rend Moon, l’hérétique numéro un ! » 
Que serait-il arrivé s’ils m’avaient écon-
duit de cette façon ? L’Église de l’Unifi-
cation n’aurait jamais vu le jour. J’ai dû 
tenir bon pendant 43 jours d’intense 
persécution.

Dans ce genre de situation, je suis un 
expert. Je suis rompu à discerner le vrai 
du faux. Qui est pour Satan et qui est 
pour Dieu, immédiatement je le sais. Et 
là, en regardant toutes les choses, j’ai vu 
que c’était faux. Voilà pourquoi, j’allais 
de l’avant. C’est ainsi que tout à la fin, 
même Dieu était au désespoir. Le mon-
de spirituel était en plein chaos. À moi 
tout seul, j’ébranlais le monde spirituel 
tout entier, et y créais la pagaille. Étant 
le Seigneur du jugement, Dieu a dû pren-
dre responsabilité. La situation était telle 
que le monde spirituel tout entier m’avait 
mis en avant et m’accusait devant Dieu.

Par conséquent, Dieu devait amener 
la justice et le jugement. Pour faire ces-
ser les hostilités, il devait clarifier ce qui 
était vrai et faux. Deux opinions tran-
chées se faisaient face. J’étais seul, et le 
monde spirituel tout entier était contre 
moi. Même Dieu était contre moi. Ils 
disaient : « Celui-là alors, il est terri-
ble ! Mais d’où sort-il tout cela ? » Adam 
ayant chuté en allant contre Dieu, Dieu 
devait être contre moi.

Les parents ne doivent-ils pas frap-
per leurs enfants ? Si l’enfant a péché, 
un parent doit fondre sur lui, le frap-
per et lui pardonner. De même, tout à 
la fin, Dieu m’a élevé et a pris la décision 

en disant : « Jusqu’ici, on a eu beaucoup 
d’arguments pour et contre les paro-
les du révérend Moon, mais sa thèse est 
absolument correcte. » (273-67, 21.10.1995)

Il y a diverses attitudes et singularités 
dans l’Église de l’Unification. Certains 
vont même jusqu’à dire qu’ils sont le 
Messie. Il y en a qui disent : « le révérend 
Moon est Jean le Baptiste et moi je suis 
Jésus ». Je ne suis pas devenu automati-
quement ce que je suis. J’ai dû aller dans 
le monde spirituel et en revenir avec 
le sceau de Dieu. Puisque j’ai unifié le 
monde spirituel, il me soutient entière-
ment. De par mon action, le monde spi-
rituel, qui était dans le chaos, a été mis 
en ordre.

Jusqu’ici, les bouddhistes et les confu-
cianistes avaient tous créé leurs propres 
sphères et leurs barrières en créant des 
factions de toutes sortes. J’ai imposé une 
direction unique ; pas deux mais une 
direction. Puisque le monde spirituel est 
comme cela, je suis venu sur cette ter-
re avec l’autorité et la conviction d’aller 
dans une seule direction. Les directions 
pullulent sur cette terre. Cinq milliards 
de personnes, ça fera cinq milliards de 
directions. Je les amène toutes dans 
une seule direction, vers un seul but. 
Le monde satanique a eu beau s’oppo-
ser à moi et tenter toutes sortes de cho-
ses pour me tuer, le monde se rassemble 
graduellement autour d’une seule direc-
tion. Il s’oriente vers une direction com-
mune. Les gens disent à présent : « Le 
pacifisme, la paix mondiale, c’est le révé-
rend Moon. » L’intérêt à mon égard se 
renforce.
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Une fois que j’ai mis en ordre tout 
ce chaos dans le monde spirituel, j’ai dû 
faire en sorte que toutes les choses sur 
terre aillent dans une seule direction. 
C’est pourquoi je rassemble les hommes 
politiques de ce monde, les plus grands 
universitaires, les journalistes, les éco-
nomistes et toutes les célébrités. Vous 
pensez qu’ils me respectent ? Chacun à 
sa façon, ils m’ont tous testé et soumis 
à leur examen. Puisque j’ai ramené l’or-
dre dans le monde spirituel chaotique, 
maintenant je vois qu’il est temps de 
mettre de l’ordre dans le chaos de la ter-
re. Comment cela ? Je sais ce qui se pas-
se quand vous faites un pas au-delà de ce 
que vous voyez avec les yeux.

Aucun de vous qui êtes rassemblés ici 
n’est stupide, que je sache ? Quand vous, 
doués comme vous l’êtes, voyez cela, 
est-ce que vous ne vous dites pas que 
« le monde est entre nos mains ? » Pour 
l’éternité, les Vrais Parents sont uni-
ques. Il n’y en a pas d’autres. Voilà pour-
quoi le monde spirituel tout entier doit 
une obéissance absolue et tout sur ter-
re doit se soumettre. Il n’y en a pas deux 
mais un. La destination finale, ce sont les 
Vrais Parents. (259-320, 24.4.1994)

Toutes sortes de religions se sont 
développées. À partir de contextes cultu-
rels différents, ce phénomène était iné-
vitable. Cinq milliards d’êtres humains, 
c’est autre chose que la seule sphère cultu-
relle chrétienne. Les chrétiens disent 
autre chose, car ils ne savent pas. Ceux 
qui ne croient pas en Jésus vont-ils en 
enfer ? Sûrement pas. Si vous allez dans 
le monde spirituel, Confucius et Jésus 

sont amis. Bouddha et Mohammed sont 
amis. Les célèbres saints du christianis-
me et les grands moines du bouddhis-
me sont tous amis. Seul le rideau est dif-
férent ; tous sont de la tribu de Dieu. Ce 
rideau doit être grand ouvert. Quand les 
religions s’uniront, ce rideau sera retiré 
et tous se réjouiront comme une seule 
famille. Ils guettent la venue de ce jour 
dans le monde spirituel.

J’ai livré autant de batailles parce que 
les gens ignorent dans quel contexte les 
religions sont apparues historiquement.

Aussi les chefs de chaque ordre reli-
gieux, les fondateurs de religions et tous 
les dirigeants historiques devraient-ils se 
réunir et se repentir pour tout le ressen-
timent historique. La personne qui peut 
les amener au repentir est le vrai parent. 
(232-20, 1.7.1992)

Qu’est-ce qu’un enfant filial ? Est-
ce tout simplement un fils qui voue sa 
vie à honorer ses parents ? Alors, qu’est-
ce qu’un serviteur loyal ? Nous parlons 
d’un patriote pour quelqu’un qui, enra-
ciné dans l’amour, offre sa vie pour son 
roi, lequel représente Dieu. Un saint 
est quelqu’un qui vit pour les peuples 
du monde. C’est une personne résolue 
à offrir sa vie pour aimer tous les peu-
ples, quelles que soient les différences 
de milieu culturel, de barrières nationa-
les ou de race. Un saint cherche à guider 
les gens sur une voie où l’amour d’autrui 
n’est pas éphémère, mais éternel. Allons 
un peu plus loin, qu’est-ce qu’un fils ou 
une fille de Dieu ? Les fils et filles de Dieu 
peuvent offrir leur vie par amour non 
seulement pour ce monde, mais même 
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pour le monde spirituel, le monde infi-
ni, et pour Dieu. L’amour est la racine de 
tout. (143-151, 17.3.1986)

Vous verrez la vraie nature du fon-
dateur de l’Église de l’Unification en 
allant dans le monde spirituel. Est-ce 
que je n’ai pas béni tous ces fondateurs 
de religions ? Je les ai bénis. C’est pour-
quoi, d’après les lettres de Sang-hun 
dans le monde spirituel, ils m’envoient 
tous leur gratitude. Vous qui avez reçu la 
Bénédiction au cours de votre vie sur ter-
re, êtes dans une position plus haute que 
tous ces millions et milliards de gens qui 
ont ressuscité dans le monde spirituel, 
ou même que les fondateurs de religions. 
Jusqu’ici, vous avez vécu de façon trop 
négligente. Sachez-le. Je donne peut-être 
l’impression de vivre sans penser, mais 
où que j’aille m’asseoir, quoi que je fasse 
en tout lieu, je suis la loi de Dieu, je net-
toie l’endroit et je prends mon siège. Je 
ne fais ainsi que suivre la loi céleste. Ne 
vivez-vous pas tous de façon insoucian-
te ? (304-50, 5.9.1999)

2.2. Bâtir le Royaume de Dieu 
et unifier les mondes 
spirituel et physique

Pour pouvoir se constituer, une 
nation doit avoir sa souveraineté pro-
pre. Elle doit avoir son propre peuple. 
Elle doit avoir son propre territoire. Sous 
cet angle, quand on parle de réaliser le 
Royaume de Dieu sur terre, qui devrait 
en être le maître ? Qui en serait le sou-
verain ? Dieu en serait sûrement le sou-
verain. Qui alors en serait le peuple ? Le 

peuple du Royaume de Dieu serait l’hu-
manité dans son ensemble. Que serait 
alors le territoire ? Ce serait toute la ter-
re. (96-14, 1.1.1978)

Qu’avait prévu Dieu pour Adam 
et Ève s’ils n’avaient pas chuté ? Il les 
aurait unis en mariage saint avec Sa 
Bénédiction, leur permettant de don-
ner naissance à des fils et filles en qui 
Il aurait pu Se réjouir. Ils auraient fon-
dé ainsi une famille dont Il aurait tiré 
Sa joie. De l’expansion de cette famille 
seraient nées une tribu et plus tard une 
nation. En s’étendant encore plus, elle 
aurait formé une nation qui est un mon-
de à la fois de dieuisme et d’adamis-
me. L’adamisme, philosophie qui aurait 
imprégné ce monde, aurait aussi servi de 
vision pour l’univers et pour la vie.

Ce serait bien d’avoir les cinq races, tou-
tes de pigmentations différentes, coexis-
tant dans ce monde. La pigmentation n’est 
que le reflet du milieu naturel ; avoir de 
nombreux peuples diversement colorés est 
un atout. Mais toutes ces langues que l’on 
parle, d’où viennent-elles alors ? À cause 
de la chute des ancêtres, Dieu a séparé les 
langues. (156-202, 25.5.1966)

Vous devez vivre vos vies sur terre 
en pensant que vous avez pour mission 
d’établir la nation de Dieu, en d’autres 
mots, devenir un serviteur loyal capable 
d’amener la libération de la patrie ; alter-
nativement, vous pouvez imaginer que 
vous avez reçu l’ordre, en tant qu’envoyé 
secret du Ciel, de venir vers ce monde du 
mal actuel pour y faire de telles choses. 
Sachez que sans cela, vous serez incapa-
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bles d’atteindre la dignité et l’honneur 
d’un citoyen de la nation céleste qui se 
dessinera à l’avenir. (50-255, 7.11.1971)

Nous savons que nous en sommes 
arrivés à un point où nous ne pouvons 
pas, en réalité, bâtir un monde de paix 
ou un monde unifié par notre pouvoir, 
notre sagesse, notre culture, ou autre 
chose encore, qui soit du seul ressort de 
l’être humain. Sous cet angle, quel est 
le point essentiel pour résoudre tous les 
problèmes du monde ? Il importe avant 
tout de donner une explication claire à 
propos de l’existence de Dieu.

Quand tous les êtres humains arri-
veront à comprendre que Dieu existe bel 
et bien, ils saisiront sans peine où nous 
conduit Sa volonté ; quand cela sera 
compris, ce monde deviendra sûrement 
un monde unifié, un monde de paix, et 
un monde idéal. (56-131, 14.5.1972)

La Bénédiction en mariage et la vie 
éternelle commencent à partir des Vrais 
Parents. Il doit s’agir des Vrais Parents. 
Les Vrais Parents ont à résoudre cet 
immense problème et amener l’unifica-
tion entre le monde spirituel et le mon-
de physique ainsi que l’unité du monde 
terrestre. Tout ce monde qui était contre 
moi en viendra à me suivre. Sans aller 
devant Dieu et recevoir Son sceau, il 
serait impossible d’amener l’unification 
des mondes spirituel et physique. Le 
monde aura beau s’opposer à moi tant 
qu’il peut, il ne pourra entraver le che-
min que j’emprunte. Le temps est venu 
où le monde angélique et le monde spi-
rituel seront mobilisés, en même temps 

que les ancêtres, pour paralyser les 
gens, les mettre tête en bas et leur faire 
d’autres misères à la place de Satan, pour 
ceux qui ne veulent pas suivre. (290-172, 
18.2.1998)

J’ai déjà établi la sphère de la libération 
pour le monde spirituel. Je lance un mou-
vement pour mettre à niveau le monde spi-
rituel et la terre. Le printemps arrive. Le 
printemps est en train de poindre au ciel 
et sur terre. C’est maintenant le printemps 
dans le monde spirituel, mais l’hiver tou-
che à sa fin sur la terre. Sur cette terre, l’été 
est loin derrière, l’hiver est passé et le prin-
temps approche qui peut nourrir l’idéal de 
bonheur éternel du Ciel et tout assimiler, 
et donner une vitalité nouvelle à la vie. 
Ainsi, l’âge de la paix est venu sur la ter-
re. Qu’est-ce que le fondateur de l’Église de 
l’Unification a maintenant adopté ? Le mot 
« paix » est inclus dans tout, à commencer 
par la Fédération des Familles pour la Paix 
Mondiale et l’Unification. (301-288, 5.5.1999)

Puisqu’ils sont de même valeur, le 
monde spirituel et le monde physique peu-
vent maintenant s’élever, ou descendre, ou 
aller à gauche et à droite. Qu’importent les 
changements de directions – entre devant 
et derrière, gauche et droite – l’âge de la 
sphère de l’amour, de l’amour universel, 
peut maintenant commencer, et avec lui 
la perfection des mondes spirituel et phy-
sique. Nous appelons ceci le Royaume de 
Dieu sur terre et dans le monde spirituel. 
C’est la sphère de la libération pour tout. 
Comprenez-vous ce que je suis en train de 
dire ? (301-236, 2.5.1999)
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Le temps est venu pour les gens du pas-
sé, qui sont à présent dans le monde spiri-
tuel, ceux qui sont sur terre aujourd’hui, 
et les futures générations, de coopérer à la 
libération de la patrie. Beaucoup de gens 
vont en avoir l’expérience : leurs ancêtres 
viendront à eux pour les amener sous la 
menace à l’Église de l’Unification. Ce n’est 
pas le fait de mes seules forces. Dieu, le 
monde angélique et nos ancêtres se sont 
tous unis pour mettre cette terre dans un 
coin. Pour tout ce qui touche aux problè-
mes familiaux, nul n’arrivera à les résou-
dre. Quand cette nation accueillera le fait 
prodigieux que moi seul détiens et exerce 
les pleins pouvoirs, tel un rayon d’espoir, 
comme le fondement pour cette nation et 
pour la patrie, elle deviendra invincible 
dans l’univers entier. (290-172, 18.2.1998)

Jusqu’à présent, le monde spirituel en 
position de frère aîné a molesté le monde 
physique. À présent, nous sommes entrés 
dans un environnement qui permet au frè-
re aîné d’aider le monde physique. Grâce à 
cela, la sphère d’Abel sur la terre ne sera 
plus maltraitée comme elle l’était jusqu’ici. 
Le monde spirituel ne peut pas venir trom-
per la terre et l’amener dans sa direction à 
lui. Il ne peut dévier de sa direction. Par 
rapport aux quatre directions du nord, 
du sud, de l’est et de l’ouest, l’est ne pou-
vait être envahi ; mais le monde spirituel 
pouvait aller et venir à l’ouest, au sud et 
au nord et influencer les choses sur terre. 
Dès lors, bien des sacrifices spirituels ont 
continué sur cette terre, mais maintenant 
ce sera résolu. Autrement dit, la terre et le 
ciel sont proches d’un état d’unité. (208-85, 
17.11.1990)

En dehors de ma doctrine, il n’y a pas 
moyen de résoudre les problèmes fon-
damentaux du moi, qui ont surgi tout 
au long de l’histoire. Il n’y aura jamais 
d’autre moyen. Allez voir dans le mon-
de spirituel si je mens. Je n’enseigne pas 
ces choses parce que je les connais. Je 
les enseigne pour les avoir accomplies 
et maîtrisées victorieusement. Votre 
conscience le sait.

Aussi, le fait d’avoir déclaré les Vrais 
Parents et l’âge du Testament Accompli 
signifie que j’ai accompli ces choses. J’ai 
affronté Satan et l’ai forcé à se rendre. 
Satan n’a pas droit de cité dans le mon-
de où je vais et que j’envisage. Cela signi-
fie mettre à niveau, sur un plan, l’indivi-
du, la famille, la tribu, la race, la nation, 
et même l’univers et le Ciel dans le mon-
de spirituel. En mettant cela sur un plan 
et en créant une relation, cela devient le 
Royaume de Dieu sur terre. Les gens et 
leur clan qui vivent dans le Royaume de 
Dieu sur terre seront transférés tels quels 
dans le Royaume de Dieu dans le monde 
spirituel. Le Royaume de Dieu est notre 
patrie originelle. (256-24, 12.3.1994)

Le moment était venu pour le Dr. 
Sang-hun Lee, il a été appelé dans le 
monde spirituel. Il a rejoint le mon-
de spirituel dans le cadre d’un dessein 
providentiel, pour pouvoir rapporter 
tous les faits du monde spirituel à cet-
te terre. Pour pouvoir connaître le mon-
de spirituel dans sa totalité, il faut savoir 
recevoir les instructions de Dieu et être 
greffé. Tout ceci aurait dû être systéma-
tisé, mais le monde spirituel jusqu’ici n’a 
pas atteint le niveau qui le permettait. 
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D’où les innombrables religions appa-
rues pour introduire la réalité du mon-
de spirituel. Et encore, il ne s’agissait que 
de fragments de l’ensemble, et les gens 
n’étaient enseignés que selon les bases 
doctrinales de ces religions. Il leur était 
impossible de saisir la réalité et la nature 
de ce monde dans son ensemble.

Or, désormais, avec notre entrée 
dans l’âge du Testament Accompli, avec 
la permission de Dieu, on est dans un 
âge où tous les aspects du monde spi-
rituel peuvent être expliqués aux gens 
sur terre. Sachez-le. Aussi est-il essentiel 
pour vous de saisir la réalité du monde 
spirituel. (295-120, 19.8.1998)

Le monde spirituel est encore incom-
plet. Son système hiérarchique, à l’origine, 
prévoyait qu’il soit tout entier relié en pre-
nant pour axe Dieu, les Vrais Parents, et les 
Vrais Enfants, mais ceci ne s’est pas encore 
produit. Cela n’a pas encore eu lieu sur la 
terre, d’ailleurs. Quand cette hiérarchie se 
mettra en place sur la terre, le monde spi-
rituel suivra automatiquement.

Autrement dit, le monde spirituel doit 
être un système hiérarchique axé sur les 
Vrais Parents et sur le système de pensée 
de l’Adam non déchu uni à Dieu. Ceci 
n’a pas encore eu lieu. Jusqu’ici, le cen-
tre de la hiérarchie spirituelle était occu-
pé par le club des bouddhistes autour 
du bouddhisme, le club des confucéens 
autour du confucianisme, sans compter 
le club des musulmans et les autres. C’est 
pourquoi le monde spirituel, et même ces 
clubs musulmans, confucéens et boudd-
histes, ont tous espéré l’établissement du 
système de pensée des Vrais Parents et 

de l’Adam non déchu.
Le monde spirituel doit prendre une 

direction unifiée. Ainsi, comme l’œuvre 
des Vrais Parents sur terre a atteint une 
envergure mondiale, les frontières entre 
toutes les religions se sont évanouies. Les 
résultats du mouvement pour l’intégra-
tion se manifesteront automatiquement 
sur terre en accord avec les changements 
dans le monde spirituel. Quand l’Égli-
se de l’Unification atteindra le niveau 
mondial, tous les esprits du monde spi-
rituel ne seront plus dans le monde spi-
rituel. Et ce, parce que leur but était de 
s’accomplir sur terre puis de retourner 
au monde spirituel. C’est pourquoi, ils 
redescendront et seront tous actifs.

L’espoir des milliards d’esprits dans 
le monde spirituel est que les membres 
de l’Église de l’Unification se répan-
dent dans le monde et marchent en tête 
en criant : « En avant ! En avant ! En 
avant ! » Donc, si nous créons un monde 
uni et l’offrons au monde spirituel, ces 
deux mondes viendront sous le domaine 
de Dieu. Ces deux mondes unifiés dure-
ront éternellement au nom des Vrais 
Parents. (161-222, 15.2.1987)

Nous allons maintenant entrer 
dans un âge où des nations et des peu-
ples entiers pourront se regrouper. 
Les nations, les tribus et les familles 
sur terre se rassembleront et créeront 
un domaine unifié. Ce faisant, le mon-
de se transformera rapidement. Satan 
viendra sur ceux qui s’y opposent et 
leur mènera la vie dure.
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Jusqu’ici, Satan avait tenté d’amener 
l’être humain en enfer, mais maintenant 
il veut l’amener au Ciel. Il coopère dans 
ce but et cherche même à amener nos 
ancêtres au Ciel. Par conséquent, il n’y 
a personne pour obstruer le chemin vers 
le Ciel. Puisqu’il y a une sphère libérée, 
nous allons rapidement vers l’âge de la 
mondialisation. (298-221, 18.1.1999)

Me croyez-vous capable de nettoyer 
le monde spirituel et le monde physique, 
puis d’accomplir le royaume idéal de 
Dieu sur terre et au ciel ? Vous ne m’en 
croyez pas capable ? Le croyez-vous pos-
sible ou impossible ? Un âge est venu où 
je peux exercer des pouvoirs qui sont à 
la fois tout transcendants et tout imma-
nents, avec une pleine autorité. Toutes 
les organisations aux niveaux national 
et mondial deviendront ordinaires.

Le monde satanique, qui détenait 
les pouvoirs tout transcendants et tout 
immanents, a été réduit à une totale 
impuissance devant l’autorité de Dieu, 
cédant la place à un âge de pleine auto-
rité et de pleins pouvoirs pour Dieu. Le 
vrai parent est celui qui rend cela pos-
sible. Tout commence à partir du vrai 
parent. (293-325, 7.6.1998)

Quand tout le monde sera mobili-
sé depuis le monde spirituel, beaucoup 
de bonnes choses se produiront sur terre. 
On aura maintes occasions de s’étreindre 
mutuellement, les gens seront dans l’allé-
gresse, et ceux qui fuyaient à toutes jam-
bes en maudissant l’Église de l’Unification 
frapperont le sol à regret en disant : « Ce 
n’est pas possible. » (302-71, 18.5.1999)

3. Les Vrais Parents et les 
œuvres de l’amour

3.1. La Bénédiction des saints et 
des assassins

J’ai bien pardonné aux saints et 
même aux assassins, non ? Alors est-ce 
que je peux oui ou non pardonner les 
péchés de mes propres enfants ? Staline 
et Hitler ont tué des millions de gens. 
Ils ont tué par millions. J’ai pardonné 
même à ces démons parmi les démons et 
je les ai bénis. À moins d’agir ainsi, je ne 
pouvais pas ouvrir les portes de l’enfer. 
Ai-je bien agi, ou pas ? Les bouddhis-
tes sont là à dire : « Mon Dieu ! Il nous 
a pris le Bouddha et l’a marié. Comment 
a-t-il pu faire cela ? » Et d’autres sont en 
train de dire : « Oh ! La-la ! Il a marié 
Jésus. » Allez dans le monde spirituel, et 
vous verrez bien : tous ces guides sont au 
paradis. Ils sont dans la sphère intermé-
diaire du monde spirituel.

J’ai demandé à ces guides dans le 
monde spirituel : « Que voulez-vous ? » 
Ils m’ont supplié : « Ce que toi tu désires. 
Pour nous, notre souhait est simple. Nous 
aimerions que tu nous bénisses. » Je leur 
ai demandé : « Que se passera-t-il si je 
vous bénis ? » Voici leur réponse : « Les 
portes de l’enfer s’ouvriront. Puisqu’il n’y 
a pas de chemin pour aller au Ciel, nous 
aurons la force et la confiance de faire 
encore dix fois mieux pour retourner ce 
monde, faire qu’il s’unisse et même gui-
der les saints. » Si vous pouvez avoir cet-
te détermination et retourner les choses 
avec confiance, alors, même quand les 
brigands qui luttaient contre Dieu vont 
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dans le monde spirituel, ils peuvent être 
retournés pour devenir les rois de tous 
les serviteurs loyaux dont Dieu peut fai-
re usage – tout comme Dieu avait édu-
qué saint Paul, ce grand persécuteur des 
chrétiens, pour en faire un de ses plus 
loyaux serviteurs. (299-26, 1.2.1999)

J’ai libéré les saints et les assas-
sins selon ces principes ; vos maris qui 
étaient totalement contre l’Église de 
l’Unification ou même ceux qui sont 
allés en enfer, peuvent donc venir et être 
libérés puis bénis par moi, si vous voulez 
les amener aux Vrais Parents. Étant don-
né que ce principe de réunir des saints 
et des assassins a fonctionné, ces cho-
ses là sont en train d’arriver. Voilà com-
ment on peut créer une sphère unie de 
Bénédiction pour le monde spirituel et 
le monde physique, et ils doivent même 
passer par la cérémonie des trois jours. 
Aussi, parmi ceux qui sont dans le mon-
de spirituel, je suis en train de libérer et 
même de bénir maintenant ces esprits 
qui n’ont pas vécu sur terre ou sont 
morts sans se marier, et même tous ceux 
qui ont plus de 16 ans.

En ouvrant les portes de l’enfer et 
en donnant la Bénédiction à tous ceux 
qui sont allés dans le monde spirituel, 
l’autorité de Dieu pour Son lignage a 
été reconnue ; de ce fait, Satan doit se 
retirer complètement. C’est une révo-
lution. Il n’y a jamais eu de révolution 
comme celle-ci parmi toutes les révolu-
tions. J’ai créé l’environnement où tous 
ceux qui sont morts à cause de la chute 
peuvent aller au Ciel. En créant tous les 
fondements qui permettent à ceux qui 

sont morts sans se marier après la chu-
te d’Adam et Ève d’entrer au Ciel et d’y 
vivre, et en créant l’environnement qui 
permet à tous nos ancêtres d’entrer dans 
le monde spirituel au sein de la sphère 
de la Bénédiction, j’ai créé une autorou-
te menant au Ciel. J’ai restauré tous ces 
fondements par l’indemnité. (300-305, 
11.4.1999)

Si je ne connaissais pas le monde spi-
rituel, je n’aurais jamais suivi ce che-
min. Le père dans le monde spirituel est 
mon père. C’est pourquoi je connais les 
secrets du monde spirituel plus que qui-
conque. Quand j’étais affamé durant la 
guerre de Corée et que je cherchais refu-
ge, j’ai mobilisé mes ancêtres dans le 
monde spirituel. Ils poussaient les gens 
à donner à manger aux passants dans la 
rue et bien des fois, j’ai pu manger de la 
sorte. Il y a beaucoup d’histoires comme 
cela qu’on pourrait croire mensongères, 
alors je n’en parle pas. Avec l’esprit bien 
fait qui est le mien et mon bagage scien-
tifique, pourquoi irais-je raconter des 
histoires abracadabrantes ? Vous pour-
riez croire ces récits qui défient la logi-
que, s’ils venaient de moi, n’est-ce pas ? 
(299-46, 1.2.1999)

L’être humain déchu ne vit pas dans 
le Royaume que Dieu a créé. Seules 
les familles bénies parfaites peuvent y 
vivre. C’est un environnement céleste 
où Adam et Ève auraient dû vivre après 
s’être parfaits. C’est pourquoi, avec Sa 
pleine autorité, Dieu peut librement fai-
re ce qu’Il veut avec ce monde, des peti-
tes affaires aux grandes questions. En 
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recevant la Bénédiction, nous amenons 
« l’expansion universelle de la vraie 
Bénédiction et l’éradication du ligna-
ge satanique. » Nous sommes en train 
de le détruire. C’est pourquoi, en l’an 
2000, quand j’aurai 80 ans, tous les gens 
sur terre pourront entrer au Ciel par la 
Bénédiction.

Comme pour l’exode, une mobilisa-
tion va commencer sur la terre. Comme 
Moïse quitta l’Égypte à l’âge de 80 ans, 
à partir de maintenant, en tant que 
Vrai Parent et roi de la famille, je parti-
rai de ce monde, de cette terre. (300-305, 
11.4.1999)

Je n’ai pas encore annoncé la création 
d’une autoroute globale. J’ai clairement 
révélé où nous devions aller, puis j’ai 
ouvert tous les chemins. Je suis même 
descendu dans les couches les plus bas-
ses du monde spirituel et j’ai ouvert 
les portes de l’enfer. J’ai bien donné la 
Bénédiction aux assassins.

Pour citer les propos du Dr Lee Sang-
hun sur la visite de l’enfer, quand il priait 
et pleurait seul, un envoyé vint à lui et 
lui demanda de revenir au Ciel. Comme 
il pleurait et se lamentait, Dieu lui a 
demandé : « Es-tu triste ? ». Dieu lui a 
dit ensuite que tout le monde devait être 
sauvé ; la question était alors de savoir 
comment cela se ferait.

Dieu a dit : « Tes enfants doivent 
vivre dans l’abondance. » Pareillement, 
puisque tous les êtres humains sont les 
enfants de Dieu, ils doivent vivre dans 
l’abondance. Pour pouvoir libérer le che-
min et faire en sorte que tous puissent 
vivre de cette façon, Dieu a dit au Dr Lee 

d’en prendre la responsabilité, puisqu’Il 
ne pouvait le faire par Lui-même. Tout 
cela est consigné dans le livre : « La réali-
té du monde spirituel et la vie terrestre. » 
Pourquoi Dieu lui a-t-Il dit de prendre 
responsabilité ? Puisque des gens étaient 
partis dans le monde spirituel après 
avoir combattu l’Église de l’Unification, 
Dieu voulait qu’il me le dise, afin que je 
puisse les libérer. J’ai versé bien des lar-
mes à ce sujet.

Le Dr Lee a demandé : « Dieu, com-
ment se fait-il que les choses aient tour-
né ainsi ? Pour que Tu demandes à quel-
qu’un comme moi, mon Dieu, que s’est-il 
passé ? » Pour cette raison, du 13 au 15 
mai l’année dernière, (1998), j’ai mis tout 
le monde spirituel sens dessus dessous et 
j’ai déclaré que je prendrais responsabi-
lité. Il fallait des tripes, non ? « Je pren-
drai responsabilité et je l’accomplirai. » 
ai-je dit, et puis j’ai béni ces personnes. 
(301-156, 25.4.1999)

Puisque le premier Adam, le deuxiè-
me Adam et même le troisième parent 
ont échoué, en indemnisant et en libérant 
tout ceci par le cours de la traversée du 
désert, l’âge de la bénédiction de la sphère 
du quatrième Adam peut devenir l’âge où 
le Royaume de Dieu apparaît sur terre. 
Tout ceci doit se conformer à une logique. 
On ne peut pas agir dans l’approxima-
tion. Quand ceci est évalué à la lumière 
des principes sur le monde spirituel et 
le monde physique, la main droite doit 
s’ajuster exactement à la main gauche. 
Alors seulement, vous obtiendrez la bon-
ne résonance en tapant des mains, non ? 
L’amour absolu, voilà ce qui les réunit.
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Le monde terrestre et le monde spiri-
tuel, qui se sont divisés en Caïn et Abel, 
peuvent enfin s’unir par les liens de fra-
ternité, l’amour des Vrais Parents et le 
lien avec le vrai lignage. Alors, quand 
les gens mourront, ils mourront ensem-
ble avec la même bénédiction ; quand 
ils vivront, ils vivront ensemble avec la 
même bénédiction. On n’est donc plus 
dans le cas où ceux qui cherchent la 
mort vivront, et ceux qui cherchent la 
vie mourront.

Comme les Vrais Parents sont là, ceux 
qui cherchent à vivre vivront. Ceux qui 
cherchent à vivre avec les Vrais Parents 
vivront. Sans les Vrais Parents, tous devai-
ent faire l’inverse. Paradoxalement, sans 
chercher la mort, vous ne pouviez trouver 
le chemin des Vrais Parents ni l’endroit 
pour les servir. Le monde spirituel et la 
terre doivent être libérés. Depuis le temps 
d’Adam et Ève, il n’y a jamais eu person-
ne capable de retirer ce grand clou enfon-
cé dans le cœur de Dieu. Les bons ancê-
tres dans toute l’histoire ont tous versé du 
sang. Leur angoisse n’a pas été soulagée. 
(301-166, 25.4.1999)

Quand je dépasserai l’âge de 80 ans, 
ce sera un âge où le ciel et la terre se réu-
niront. À l’âge de 80 ans, j’aurai complè-
tement libéré toutes les choses sur ter-
re et dans le monde spirituel dans ma 
génération. Le monde spirituel et la terre 
ensemble, le mari et la femme ensemble, 
et la famille ensemble, entreront dans le 
Royaume de Dieu. Mari et femme doi-
vent aller au Ciel ensemble, ils ne peu-
vent y entrer seuls. J’ai ouvert à la fois 
les portes de l’enfer et les portes du Ciel. 

Chacun à son tour pourra s’élever.
Vos ancêtres formeront une haie pour 

vous guider. Dans le passé, les démons 
creusaient une fosse d’après leurs désirs 
et vous empêchaient d’en sortir pendant 
des milliers et des dizaines de milliers 
d’années. Ils se servaient de vos ancêtres 
comme garçons de course. J’ai mainte-
nant complètement aboli toutes ces cho-
ses. Cela semble irréel, mais les choses 
vont prendre cette tournure. Vous allez 
bien voir. Pourquoi ? Le fait est que je 
sais exactement comment la réalité du 
monde spirituel va évoluer. Si je ne fais 
pas cela, je serai accusé par les généra-
tions à venir. (300-74, 21.2.1999)

3.2. Égalisation du monde 
spirituel et du monde 
physique par l’expansion 
universelle de la vraie 
Bénédiction

Qu’est-ce qui vient après l’expansion 
universelle de la vraie Bénédiction ? 
C’est l’éradication du lignage de Satan. 
Il s’agit de couper la racine. L’humanité 
ayant pris la route de l’enfer en s’enga-
geant dans un faux mariage, les Vrais 
Parents doivent marier les gens et recti-
fier cela. Voilà pourquoi, afin de restau-
rer par l’indemnité l’acte de l’archange 
dans le monde spirituel, qui a consisté 
à séduire Ève sur la terre et à l’entraîner 
dans la chute, la famille en position d’ar-
change dans le monde spirituel vient sur 
la terre pour soutenir la famille d’Adam 
et Ève sur terre, et elle ouvre la voie pour 
réorganiser la famille d’Adam.

De cette façon, ces familles viendront 
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là où sont vos familles afin de lancer le 
mouvement pour chasser Satan. Ainsi 
le veut le Principe. Tout sera alors mis 
en bon ordre. Mais une autre tâche nous 
attend : ouvrir les portes de l’amour, 
pour permettre aux époux de s’aimer 
entre les mondes spirituel et physique. 
Même si votre mari est décédé, vous 
pouvez vivre avec lui sur terre. Déjà cer-
tains couples vivent ainsi. Aussi ai-je 
accordé le pardon et la Bénédiction à ces 
maris qui avaient été hostiles à l’Église 
de l’Unification.

Voilà quelques jours, juste avant de 
gagner les États-Unis pour aller y célé-
brer la Bénédiction des 400 millions de 
couples, j’ai permis à ceux qui avaient 
reçu la Bénédiction spirituelle de faire 
la cérémonie des trois jours. J’ai ensuite 
donné des ordres de marche de grande 
envergure aux familles du monde spiri-
tuel. Alors que reste-t-il à faire ? Il res-
te des milliards de personnes à bénir, en 
particulier toutes ces âmes mortes qui 
n’ont pas encore été mariées, qui sont 
nées sur terre et ont grandi dans le mon-
de spirituel, attendant d’être mariées. 
Puisque j’ai ouvert les portes, j’ai marié 
1,6 milliard de couples, soit quatre fois 
les 400 millions que j’ai mariés voilà 
quelques jours. (301-171, 25.4.1999)

Sur ce chemin de la volonté de Dieu, je 
n’ai jamais songé à me vanter. J’ai fait beau-
coup de choses pour le monde mais il y a 
encore tant à faire. Je suis ainsi. L’œuvre 
dans le monde spirituel nous attend. Si 
quelque chose a été fait sur terre, il faut le 
redresser sur la terre. J’ai donc ouvert la 
voie de la Bénédiction pour ceux qui ont 

vécu seuls et sont morts célibataires, pour 
les hommes et les femmes qui ont aimé 
leurs parents et n’ont pu se marier, et pour 
les bébés morts peu après leur naissance. 
Ces bébés croissent dans le monde spiri-
tuel. Ils ne restent pas comme ils étaient. 
Le cœur éploré des mamans qui se mor-
fondent pour ces bébés les fait grandir. 
La mort d’un enfant attriste les parents, il 
n’y a rien de mal à cela. Votre partenaire 
défunt est en fait en train de croître dans 
le monde spirituel. Si l’épouse chérit son 
mari décédé dans son cœur et pleure pour 
lui, il en bénéficiera. (301-187, 26.4.1999)

Parmi tous ceux qui naquirent un 
jour sur terre, aucun n’a pu naître des 
vrais parents. L’accès au Ciel est impossi-
ble pour ceux qui sont nés sans recevoir 
le lignage des Vrais Parents : la Vraie 
Mère et le Vrai Père.

À la lumière de l’idéal de Dieu pour 
Sa création, le Ciel est là où les gens sont 
guidés après avoir reçu le lignage des 
Vrais Parents et les avoir servis comme le 
Seigneur du Royaume de Dieu au ciel et 
sur terre ; ils vivent avec les Vrais Parents 
au sein même de leur clan ; en se fondant 
sur l’amour vrai et en se mariant, ils lais-
sent des descendants bénis. Par consé-
quent, ceux qui n’ont pas d’expériences 
profondes en rapport avec la sphère de la 
famille royale ne peuvent entrer au Ciel. 
(250-49, 11.10.1993)

J’ai accompli ma responsabilité. Que 
dois-je faire d’autre ? J’ai même béni des 
personnes dans le monde spirituel grâ-
ce au domaine d’unité dans ce monde, 
et j’ai même sauvé mes ennemis. Satan 
n’a pas la plus infime base pour m’accu-
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ser. Maintenant il n’y a plus d’indemni-
té. (272-121, 30.8.1995)

Je dois égaliser le monde spirituel. 
Quelles sortes de gens ont vécu sur terre 
et sont partis dans le monde spirituel ? Il 
y a eu tous ces gens qui ont vécu des rela-
tions amoureuses pour leur propre gra-
tification. Ces hommes et ces femmes 
qui ont eu des aventures et ont pris la vie 
comme ça leur chantait. Toutes ces fem-
mes infidèles et adultères ne sont-elles 
pas en grand nombre ? Elles sont bon-
nes pour aller au fin fond de l’enfer. Ces 
temps ci, il y a beaucoup de couples qui 
se marient sous le régime du contrat de 
mariage. Étiez-vous au courant ? Ils ne 
veulent pas avoir de bébés. Ils ne veulent 
pas avoir de famille.

Un vrai âge d’archanges. Une person-
ne sans bébé peut-elle connaître l’amour 
parental ? Savent-ils aimer les enfants ? 
Peut-on jamais apprendre à aimer à coup 
de contrats ? Bande de vagabonds, va ! 
Dans le monde spirituel, ils seront là à déri-
ver. Ils n’ont aucune base qui leur permet-
te de poser leurs valises. Ces gens seront si 
reconnaissants si même eux peuvent être 
mariés par mes soins ! (301-63, 16.4.1999)

Qu’est-ce que le monde spirituel ? 
Le monde spirituel est le monde de l’ar-
change et la terre est le monde d’Adam. 
Le monde du fils et celui du serviteur 
sont des mondes différents. Alors est-ce 
au monde spirituel de travailler plus dur 
ou bien à la terre ? Nous avions 40 000 
familles bénies, environ 40 000, peut-
être 5 000 de plus. Maintenant, il y a 
plus de 400 millions de couples. Aussi 

chaque famille doit-elle amener deux 
célibataires, un homme et une femme 
pour être candidats à la Bénédiction. La 
même chose doit se faire dans le mon-
de spirituel.

Tous les esprits du monde spirituel 
descendent d’Adam. Mais à cause de la 
chute, le lignage de l’archange est allé 
dans le monde spirituel. Cela n’aurait 
absolument jamais dû se produire. On 
ne peut laisser le monde spirituel tel quel 
en laissant proliférer la forme de type 
Caïn. Il faut leur donner la Bénédiction. 
En recevant la Bénédiction, les deux 
mondes seront mis au même niveau.

Voilà pourquoi j’ai rassemblé tous les 
esprits qui étaient morts sans se marier et 
les ai bénis. Les esprits des bébés qui sont 
morts après leur naissance continuent de 
croître. Je bénis tous ceux qui ont plus 
de 16 ans et qui sont allés dans le mon-
de spirituel sans se marier. Cela va se chif-
frer en milliards. Alors je leur donne la 
Bénédiction maintenant. (301-209, 5.1.1999)

En se retirant, la marée emporte 
les saletés. Quand elle revient, les cho-
ses emportées en dernier reviennent les 
premières. À cause de la restauration par 
l’indemnité, quand le cycle fait coïncider 
la marée haute et la pleine lune, vous êtes 
pris au milieu de ce qui doit être récon-
cilié et unifié par le pouvoir de l’amour 
vrai. Quand ce phénomène se générali-
sera en l’espace d’une génération, Satan 
pourra être complètement expulsé par le 
fait de bénir ensemble des gens aux dis-
positions contraires.

Les faux parents seront mis à l’écart 
et les gens s’uniront aux Vrais Parents. 
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Puisque nous en sommes là, l’enfer 
est aboli et les ancêtres dans le mon-
de spirituel sont bénis. Même à pré-
sent, les esprits se marient par milliards 
et trillions. Nos ancêtres sont ceux qui 
guident le monde spirituel vers le Ciel. 
Les familles de descendants sur terre 
unifient spirituellement les positions de 
père et de fils en s’appuyant sur l’amour 
vrai. La base familiale axée sur l’amour 
vrai est le point de départ pour relier 
l’Est et l’Ouest. (300-224, 14.3.1999)

La Bénédiction consiste à hériter du 
fondement qui nous relie au lignage de la 
vraie vie de Dieu. Ceux qui ont hérité du 
lignage de Dieu par la Bénédiction exis-
tent à la fois dans le monde spirituel et 
dans le monde physique. Aussi Dieu peut-
Il les gouverner librement. C’est pourquoi, 
même maintenant, Dieu peut librement 
pousser en avant les œuvres de recréation 
et de restauration avec Son autorité maxi-
male sans conditions d’indemnité. Il s’agit 
donc de savoir si vous êtes vraiment per-
suadés de cela. Unissez-vous résolument 
au modèle de foi absolue, d’amour absolu 
et d’obéissance absolue, et une ligne droi-
te peut vite s’ouvrir pour tout égaliser dans 
le monde.

C’est le fils qui fait du père un déten-
teur de l’amour ; c’est la femme qui fait 
du mari un détenteur de l’amour ; et c’est 
le cadet qui fait de l’aîné un détenteur 
de l’amour. En revanche, sans un parent, 
sans un mari et sans un frère aîné, l’en-
fant, la femme et le frère, aucun ne peut 
être en position de détenir l’amour.

Pour devenir quelqu’un capable de 
posséder l’amour vrai, vous devez met-

tre les membres de votre famille plus 
haut que vous-mêmes et vivre pour eux. 
Ainsi, l’unité individuelle entre l’esprit et 
le corps, l’unité familiale dans le couple et 
entre frères et sœurs, et l’unité de la nation, 
se forment pour pouvoir parfaire la sphè-
re d’amour qui est le modèle idéal des huit 
stades. Autrement dit, en établissant la tra-
dition de l’amour vrai immuable depuis 
l’âge du sein, de la petite enfance, des frè-
res et sœurs, jusqu’à l’âge de l’adolescen-
ce (les fiançailles), des époux, des parents, 
des vrais grands-parents et du vrai cou-
ple royal, modèle de l’amour vrai, la rela-
tion entre vrai parent et vrai enfant sera 
accomplie.

Ainsi, la famille et la nation idéales 
sont là où les parents et les enfants, le 
mari et la femme, et les nations frater-
nelles, brûlent de devenir des maîtres, 
comme modèles des huit stades axés sur 
l’amour vrai. L’égalisation globale éter-
nelle commence à partir de là. Ainsi le 
Royaume de Dieu sur terre commen-
ce, et le Royaume de Dieu dans le mon-
de spirituel s’établit alors automatique-
ment. (300-303, 11.4.1999)

3.3. L’amour vrai libère l’enfer 
sur terre et au ciel.

Il faut que les mondes spirituel et 
physique, y compris l’enfer, soient éga-
lisés. Le chemin doit se dégager sur tou-
te la ligne jusqu’aux bases du royaume 
de paix pour briser les portes de l’enfer 
et ouvrir les portes du Ciel. Dieu pour-
ra alors librement traverser n’importe 
où le monde terrestre et le monde spiri-
tuel. Le seuil de la peine qu’est l’enfer ne 
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sert à rien pour Dieu. Il faut le pulvériser 
en miettes. Nul ne le sait ? Alors qu’ai-
je fait ? J’ai abattu les portes de l’indivi-
du et de toutes les choses qui entravaient 
le monde physique et le monde spirituel, 
jusqu’au bas de l’enfer.

Je dois créer une autoroute et réaliser 
l’égalisation. Ce n’est pas seulement pour 
la terre. Il faut que le monde spirituel soit 
entièrement égalisé. La famille, la tribu, 
la race, la nation, le monde et l’univers 
doivent être égalisés. Comment est-ce 
possible ? C’est possible en formant une 
famille, avec un homme et une femme. 
(302-226, 14.6.1999)

Maintenant que la Bénédiction spi-
rituelle est possible, je peux la donner 
autant que je veux. Il me faut la donner à 
tous sans exception. Je dois le faire pour 
que, avant que je parte, il n’y ait person-
ne dans le monde spirituel à ne pas avoir 
été béni. Avant, ce n’était pas possible, 
mais à présent on peut le faire.

Sur la terre comme au ciel, ceux qui 
ont reçu la Bénédiction doivent remplir 
le monde spirituel et la terre avant que 
je parte. Faute de quoi, aucun lignage 
déchu semé par Adam jusqu’ici ne sera 
déraciné. Alors, quelle est la devise de 
cette année ? C’est « l’expansion univer-
selle de la vraie Bénédiction et l’éradica-
tion du lignage de Satan. » Tous ceux qui 
sont dans le monde spirituel doivent être 
bénis. Ceci ne doit pas rester inaccom-
pli avant que je parte. Je dois aller dans 
le monde spirituel seulement après le 
grand nettoyage. Avez-vous jamais pen-
sé à éradiquer le lignage de Satan ? J’ai 
déjà mis le monde spirituel en ordre.

Vous ne le savez peut-être pas, mais 
je poursuis toute cette œuvre. J’ai atteint 
un tel rythme que même le monde spi-
rituel et tous les ancêtres peuvent être 
bénis après avoir été libérés. Du fait de 
leur libération, il est maintenant possi-
ble à ceux qui sont morts dans la petite 
enfance ou qui sont partis dans le mon-
de spirituel sans se marier d’entrer dans 
la sphère de la Bénédiction.

En accomplissant cela, la racine de 
Satan sera exterminée. Aussi ai-je don-
né des instructions, voilà une vingtaine 
de jours, avant de revenir en Amérique, 
pour que même les esprits dans le mon-
de spirituel puissent faire la cérémonie 
des trois jours, tout comme elle se fait ici 
sur terre. C’est compliqué. C’est la même 
chose que sur terre. Puisque les jeunes 
se marient ici, je donne la Bénédiction à 
des hommes et des femmes non mariés 
dans le monde spirituel de la même 
façon. (301-212, 1.5.1999)

Puisque j’ai béni tout le monde, y 
compris les nourrissons, le monde spi-
rituel entier va venir. Qu’est-ce que la 
Bénédiction dans la terminologie du 
Principe ? C’est la part de responsabili-
té de chaque personne. Notre responsa-
bilité est de recevoir la Bénédiction. Si 
l’être humain avait rempli sa part de res-
ponsabilité, il se serait tenu dans la posi-
tion de fils et fille parfaits de Dieu. Il 
aurait exercé sa domination sur le mon-
de angélique. Pour cette raison, avoir un 
lien avec la Bénédiction fera la différence 
dans votre registre familial. C’est comme 
quand un Coréen obtient la citoyenne-
té américaine. Il est alors sous le régime 
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des lois américaines. On n’est pas enco-
re dans ce monde-là. Pour y mettre bon 
ordre, je suis en train d’égaliser le ciel et 
la terre et de transposer la position du 
fils aîné du premier fils né d’une famille 
et d’une tribu. Le monde spirituel tient 
encore les droits du petit-fils premier né 
individuel, et des fils premiers nés de la 
tribu, de la race, de la nation, du mon-
de, et de l’univers. Je suis maintenant en 
train de restaurer ceci en sens inverse. 
(301-189, 26.4.1999)

Sur le chemin de l’amour, on ne 
peut se diviser. Il doit y avoir équili-
bre. Puisque l’amour est toujours égal, il 
ne disparaît pas simplement parce que 
votre fils est décédé. Il va dans le mon-
de spirituel et croît avec la même qua-
lité de relations. Même quand les bébés 
meurent après la naissance, ils croissent 
dans le monde spirituel. Les gens n’en 
savaient rien. L’Église de l’Unification 
doit en être consciente. Aussi à l’ave-
nir, si vous avez un enfant qui va dans 
le monde spirituel, s’il n’a pas chuté, il 
reviendra vivre avec vous.

Puisque j’ai autorisé la cérémonie des 
trois jours pour ceux qui sont bénis avec 
des personnes du monde spirituel, les fidè-
les de l’Église de l’Unification qui décè-
dent à partir de maintenant peuvent venir 
sur terre vivre avec leur mari ou leur fem-
me. Les personnes spirituelles n’ont pas été 
autorisées à venir sur terre dans un lien 
de Bénédiction jusqu’ici. J’avais dit que la 
Bénédiction de réconfort ne pouvait être 
donnée à ceux qui ont plus de 49 ans. Nous 
n’avons pas fait ainsi jusqu’à présent. J’ai 
donné la Bénédiction de réconfort mais 

elle est désormais pour les gens qui ont 
moins de 50 ans. Je vous dis à présent de ne 
pas la donner à ceux qui ont plus de 49 ans. 
Pourquoi donc ? C’est parce que j’ai per-
mis à ceux qui sont bénis avec des person-
nes dans le monde spirituel de faire la céré-
monie des trois jours. (301-189, 26.4.1999)

Avec le Seigneur du second avène-
ment, on est dans la restauration subs-
tantielle, et non la restauration condi-
tionnelle, par l’indemnité. C’est à cause 
de tous ces combats que j’ai menés. Tout 
comme j’ai lutté dans le monde spirituel 
pour amener la victoire sur terre, je dois 
restaurer par l’indemnité la sphère subs-
tantielle sur la base de la victoire spiri-
tuelle. C’est ainsi que la sphère culturel-
le chrétienne aurait dû s’unir à moi et 
m’accepter. Si le christianisme m’avait 
accepté, je n’aurais pas connu pareille 
persécution. J’aurais immédiatement 
trouvé et restauré un certain nombre 
de gens qui étaient préparés par Dieu. Il 
n’y avait qu’une seule épouse. Il n’y a pas 
de solutions terrestres temporaires pour 
les questions spirituellement compli-
quées. Si nous ne passions pas par le che-
min substantiel de la restauration, nous 
devrions tout refaire depuis le départ au 
niveau mondial pour pouvoir dépasser 
le niveau national.

La Bénédiction consiste en 
Bénédiction d’Église, Bénédiction natio-
nale et Bénédiction mondiale. Je dois 
accomplir cela, car je serais accusé si j’al-
lais dans le monde spirituel sans le fai-
re. Les choses étant ce qu’elles sont, cela 
pourrait prendre des milliers d’années 
pour dénouer la situation et, sans l’ac-
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complir, vous ne pourriez pas vous lan-
cer dans des activités même après être 
entrés dans le monde spirituel. Vous 
seriez tous retenus en salle d’attente. 
Alors veuillez saisir toute l’importance 
de la vie terrestre.

Les positions s’inversent donc : le 
grand-père devient le petit-fils, le père 
devient le fils, et le fils devient le père. 
C’est pourquoi, avec le Seigneur du second 
avènement comme axe, Adam devient le 
premier père, Jésus devient le deuxième 
père et le Seigneur du second avènement 
devient le troisième père. Maintenant le 
Seigneur du second avènement a indem-
nisé les échecs des premier et deuxième 
pères et se tient au-dessus du domaine de 
la perfection. Les fils et filles de ces trois 
catégories d’enfants vivent non seulement 
dans ce monde mais aussi dans le monde 
spirituel. (236-330, 9.11.1992)

Vos regards se tournent vers moi 
tant que je suis encore dans ce monde, 
mais que ferez-vous après mon départ 
dans le monde spirituel ? À partir de 
maintenant, où iront les futures géné-
rations de l’Église de l’Unification ? 
Elles essaieront de suivre exactement 
le cours de mon histoire passée. Les 
tribus d’Israël devaient suivre les pas 
de Jacob ; la nation d’Israël devait sui-
vre la voie tracée par Moïse ; et les 
chrétiens ont dû suivre le même che-
min que Jésus. De même, aujourd’hui, 
les unificationnistes doivent suivre 
le chemin que j’ai pris. C’est la route 
à suivre. Faute de quoi, ils ne seront 
pas libres de franchir les vastes océans 
pour aller du pôle Sud au pôle Nord 

comme les oiseaux migrateurs. Vous 
devez voler. (142-168, 9.3.1986)

Cette fois encore, je vous ai tous 
fiancés, mais je n’ai même pas regardé 
les femmes qui ont envoyé leurs photos. 
Au cours des fiançailles, il n’y avait pas 
assez de femmes, j’ai donc pris des pho-
tos d’un album avec des clichés d’envi-
ron mille personnes du Japon ; j’en ai 
sélectionné une en disant : « Voici ton 
mari. » Or, ces Japonaises ne disent pas : 
« Comment pouvez-vous nous fiancer 
sans même regarder ? » Elles vivent avec 
la personne sur cette photo. N’est-ce pas 
fantastique ? C’est pour cela que l’Église 
de l’Unification peut rectifier le monde. 
C’est cela qui est fort.

Vous ne m’aurez pas toujours sur cet-
te terre. Il n’y a jamais eu de personne 
comme moi dans le passé, il n’y en aura 
pas dans le futur. Il n’y a qu’une seule 
fois, et c’est maintenant, alors que je vis 
sur cette terre, dans ce monde physique. 
Pensez au fait d’avoir été marié par une 
telle personne Vous pouvez en tirer fierté 
dans le monde spirituel en disant : « J’ai 
été béni par le Père. » (165-90, 20.5.1987)

Jusqu’à présent, si vous et votre 
épouse bien-aimée sur terre deviez aller 
dans le monde spirituel, vous étiez sépa-
ré d’elle. Quand vous allez dans le mon-
de spirituel, votre position est fonction 
de votre degré spirituel. Une fois que 
vous entrez dans le monde spirituel et 
appuyez sur un bouton, il y a une sor-
te de vidéo, et tout ce que vous avez fait 
en ressort. Tout est enregistré. Alors, 
votre numéro est appelé, et la person-
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ne qui vous emmène se trouve déjà là. 
Puis vous allez à votre place. Même s’il 
y a dix personnes dans une famille, elles 
sont toutes séparées parce que le niveau 
de leur spiritualité est différent. Elles ne 
peuvent se rencontrer les unes les autres. 
Maintenant, ceci a été libéré. Après avoir 
reçu la Bénédiction, alors, pendant que 
vous vivez sur terre, s’il y a une person-
ne que vous avez aimée – qui est main-
tenant dans le monde spirituel – vous 
pouvez la bénir. C’est ainsi que j’ai béni 
Dae-mo nim, et Dae-hyeong nim, mon 
frère aîné. J’ai même béni Chung-mo 
nim (la mère du Père). J’ai béni des per-
sonnes dans le monde spirituel.

Cette porte sera ouverte. Alors seu-
lement il sera possible de libérer l’enfer. 
Alors seulement le modèle d’une com-
plète réorganisation du Ciel, avec une 
voie d’accès unique pour entrer au Ciel 
– le monde originel non déchu du jardin 
d’Éden – pourra être implanté au plan 
mondial, en passant par tous les indi-
vidus et familles qui étaient séparés sur 
terre. En ajustant ceci d’un seul coup, 
la sphère unie du Royaume de Dieu sur 
terre et au ciel sera créée, amenant l’âge 
au cours duquel Dieu pourra être libéré. 
(283-146, 8.4.1997)

Les Vrais Parents donnent la 
Bénédiction dans le monde physique, en 
dépassant les frontières raciales et reli-
gieuses. En s’y rattachant, la libération 
de l’individu, la libération de la famille, 
la libération de la tribu, la libération du 
peuple et la sphère libérée de la nation 
peuvent se faire sur cette terre. Cette 
sphère libérée, ce n’est pas dans le mon-

de spirituel qu’elle est créée. Ainsi, puis-
que la base pour se relier au monde de 
l’amour du Ciel et de l’amour universel 
se trouve sur terre, le monde spirituel et 
le monde physique peuvent s’unifier en 
prenant pour centre les Vrais Parents. 
Et cela pour liquider toutes les dettes et 
parfaire la Bénédiction de l’individu, de 
la famille, de la tribu, de la race, de la 
nation, du monde et même de l’univers.

Ainsi, en créant un domaine harmo-
nisé de familles bénies commun aux deux 
mondes spirituel et physique, il est possi-
ble d’établir le fondement pour l’idéal du 
Ciel fondé sur l’Adam non déchu. Ce fon-
dement amène même toutes les familles de 
l’histoire à avoir la même valeur. Lorsque 
le Royaume de Dieu se manifeste sur terre 
et dans le monde spirituel, Dieu peut des-
cendre résider sur ce fondement. Dieu est 
le parent vertical. Les Vrais Parents sont le 
parent horizontal qui peut égaliser la ter-
re. Aussi, à partir de Chilpaljeol, la sphère 
du sabbat universel des Parents du ciel et 
de la terre a été proclamée et un nouvel âge 
a commencé. Ainsi Chilpaljeol marque le 
début d’une nouvelle ère. (303-257, 9.9.1999)

Maintenant, sur la base de Chilpaljeol, 
vous avez tous à présenter une « offran-
de d’indemnité totale. » Cette « offran-
de d’indemnité totale » est une cérémo-
nie de libération du ressentiment. Une 
cérémonie de libération doit avoir lieu. 
Il vous faut soulager Dieu de Son res-
sentiment et Le libérer. Non seulement 
cela, vous devez libérer l’univers, et cet-
te « offrande d’indemnité totale » sera 
capable de vous libérer tous.
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Avec l’entrée dans l’âge de la libéra-
tion, vous n’avez pas idée combien l’uni-
vers chante ses louanges, en se concentrant 
sur cette terre. Vous ne savez pas combien 
ce jour les met en joie. Depuis le début de 
cette année jusqu’à aujourd’hui, c’est une 
atmosphère d’allégresse. Maintenant, la 
fortune céleste nous suivra et nous appor-
tera son concours dans tout ce que nous 
dirons et ferons. On était habitué à courir 
comme des fous après la fortune céleste, 
mais maintenant c’est elle qui nous suivra 
pour nous venir en aide. Cela signifie que 
le temps est venu pour Dieu et le monde 
spirituel de mobiliser de nombreux ancê-
tres et quantité de bonnes personnes pour 
nous aider sur la terre. Nous pouvons éta-
blir une sphère de libération. L’âge de la 
transformation est venu.

Maintenant, vos familles doivent 
devenir des familles idéales et servir 
directement Dieu et les Vrais Parents 
pour devenir les représentants des Vrais 
Parents. En devenant tous des familles 
qui représentent les premier, deuxiè-
me et troisième Adam – les messies qui 
sont venus dans les âges de l’Ancien, du 
Nouveau Testament et du Testament 
Accompli – vous en êtes venus à servir 
Dieu. Toute l’humanité peut donc aller 
directement au Ciel. Voilà comment 
nous entrons dans l’âge des Bénédictions 
pour la libération de la sphère du qua-
trième Adam.

Abreuvez de vin sacré toutes les nations. 
Tout le monde ne doit-il pas revenir à la vie 
après avoir bu le vin sacré ? La libération 
de la sphère déchue en sera accélérée. Vous 
devez le donner même à toute la création. 
Tout reviendra alors du côté de Dieu. Je 

vais maintenant faire pleuvoir le vin sacré 
sur le monde entier en le déversant par avi-
on. Même si je n’atteins pas tout le monde, 
j’en déverserai sur les grandes métropoles 
en priant. Sachez combien sont redouta-
bles les prières des Vrais Parents. Si je prie 
pour la destruction d’une nation, elle sera 
anéantie. Elle ne pourra y échapper.

3.4. L’enregistrement dans le Ciel 
des familles bénies

3.4.1. Les conditions de 
l’enregistrement

À ce jour, personne ne s’est enregis-
tré dans le Royaume de Dieu. Le royaume 
n’avait pas de nation. Il n’avait ni famille ni 
nation. Quand vous alliez dans le monde 
spirituel, vos parents, et – si votre famille 
comporte dix personnes – tous les dix 
membres de votre famille étaient sépa-
rés. Or il n’en sera plus ainsi dorénavant. 
Sachez qu’à l’origine, si l’être humain 
n’avait pas chuté, le Ciel serait l’endroit où 
vous entreriez avec mère, père et clan.

Si vos grands-parents, vos parents, 
votre couple et vos enfants s’unissent 
dans l’amour vrai en obtenant l’amour 
vrai de Dieu qui vit pour les autres, même 
Dieu voudra absolument lui obéir. Dans 
le monde qui s’évertue à vivre pour les 
autres – un monde mû par l’amour fidèle 
à cette tradition de vivre pour les autres 
– la base de la paix s’installera, quels que 
soient les obstacles. (210-354, 27.2.1990)

Ceux qui s’enregistrent autour des 
Vrais Parents deviendront les ancêtres 
de leur lignage dans le futur. Ils devien-
dront les ancêtres dans le monde spiri-
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tuel et leur enregistrement s’organisera 
en priorité autour des tribus principales, 
des races centrales et de toutes les per-
sonnes apparentées à la famille de façon 
collatérale. Vous devez donc vous enre-
gistrer. L’enregistrement ne va pas se fai-
re tout seul.

Vous devez accomplir 160 familles ou 
bien 180 familles. Ceux qui n’y arrivent 
pas, tant pis pour eux. Le temps n’est plus 
où vous pouviez vous prévaloir d’être 36 
couples et puis quoi encore. Nous sommes 
dans l’âge de l’égalisation, il s’agit donc 
ici de savoir qui sera le premier à accom-
plir ces nombres. Dans l’Église de l’Uni-
fication, c’est un avantage d’avoir un clan 
nombreux. (286-247, 11.8.1997)

Puisque le lignage a changé, sans 
transférer votre lignage, vous ne pouvez 
avoir de lien avec la nation de Dieu ni 
vous y enregistrer. Le lignage est la pro-
priété de Dieu. Puisque l’être humain a 
hérité du lignage déchu, s’est livré à la 
rapine et a maltraité les biens de Dieu, 
ceci ne peut être rectifié qu’en se liant 
au lignage de Dieu grâce à Son amour. 
Aussi vous faut-il changer de ligna-
ge. La parenté a changé du fait de l’ac-
te d’amour lors de la chute. Le lignage 
ayant été retourné, il n’est pas possible 
de revenir vers Dieu sans changement de 
lignage. (258-287, 20.3.1994)

À propos de la Bénédiction, il est 
essentiel pour vous de passer par une 
Bénédiction au niveau de l’Église et par 
une Bénédiction au niveau national. C’est 
seulement en allant dans le monde spiri-
tuel et en passant par la cérémonie de la 

Bénédiction éternelle qu’il peut y avoir 
un chemin pour retourner dans le mon-
de originel. Dire que vous recevrez la 
Bénédiction de l’Église de l’Unification, 
ou que vous recevrez la Bénédiction en 
coup de vent, sans vous fatiguer, et dis-
crètement, sans que je le sache, ne rime 
strictement à rien. Vous devez passer par 
la Bénédiction nationale. Là, toute votre 
histoire passée sera révélée. Il faudra alors 
passer à la Bénédiction mondiale. Quand 
les Vrais Parents iront au Ciel, passeront 
par les grandes cérémonies d’admission 
et d’enregistrement, parachèveront l’orga-
nisation des douze tribus, et siègeront sur 
leur trône – prendront leur position et leur 
siège – dans l’autre monde, avec Dieu au 
centre, alors seulement tous les peuples, 
en séquence, prendront leurs positions et 
leurs sièges. (185-36, 1.1.1989)

Il est essentiel que vous changiez 
votre lignage, les titres de propriété, et 
la sphère du cœur. Par sphère du cœur, 
entendez la tribu. Ceci doit être changé. 
Aussi faut-il restaurer la tribu. Jésus est 
venu restaurer la nation mais il n’a pas 
réussi à s’enregistrer. Il n’a pu créer de 
registre familial. Ceci doit être restau-
ré par l’indemnité. L’Église de l’Unifi-
cation n’a donc pas laissé les gens com-
mencer leur vie de famille tant qu’ils 
n’avaient pas atteint l’âge de 33 ans. L’âge 
est maintenant ramené à 30.

Vous en êtes au point où vous pou-
vez vivre ensemble à l’âge de 30 ans, 
l’âge où Jésus quitta son foyer. Une 
fois que la Corée du Nord et la Corée 
du Sud seront unifiées, tous ces che-
mins de souffrance seront surmon-
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tés. Dans l’Église de l’Unification, 
la Bénédiction comporte donc la 
Bénédiction d’Église, la Bénédiction 
pour l’âge de la réunification de la 
Corée, et la Bénédiction pour l’âge de 
l’unification du monde. Vous pouvez 
gagner la position de libération seule-
ment après avoir franchi les trois gran-
des bénédictions. (252-140, 14.11.1993)

Sans une nation, vous ne pouvez vous 
enregistrer. Vous pouvez être enregistrés 
au niveau de l’Église, mais pas au niveau 
national. Avec l’unification de la Corée 
du Nord et de la Corée du Sud viendra 
l’âge de l’enregistrement. Ce temps va 
venir, et je vous incite donc à restau-
rer rapidement vos 160 familles en vous 
appuyant sur les messies tribaux. Quand 
cela arrivera, et quand la réunification 
de la Corée du Nord et de la Corée du 
Sud aura lieu, je serai enregistré comme 
la première génération et je deviendrai le 
premier ancêtre. Ceux qui seront enre-
gistrés après cela sont ceux qui auront 
béni 160 familles. L’ordre de préséan-
ce ancestrale dépend de votre enregis-
trement. Même si plus de 1 600 person-
nes étaient assises ici et avaient reçu la 
Bénédiction, il y aurait une différence de 
1 600 générations. (256-332, 14.3.1994)

À l’avenir, le monde entier doit s’en-
registrer et faire partie des douze tribus. 
Quand ce jour viendra, vous aurez à rap-
porter en détail votre vie entière – tout 
depuis le temps où vous avez adhéré à 
l’Église de l’Unification jusqu’à ce jour. 
Tout devra être rapporté ; tout ce que 
vous avez fait dans l’Église, même s’il 

s’agissait juste d’emporter un mouchoir. 
Si cela ne cadre pas avec les données enre-
gistrées dans le monde spirituel, vous ne 
pourrez pas entrer. (212-56, 1.1.1991)

Vous tenant sur la sphère du cœur de 
la famille royale, vous aurez un accueil 
chaleureux dans le royaume ; on n’y 
trouve ni murs ni chemins escarpés. 
C’est une plaine ouverte. Tout le mon-
de vous accueillera, en relation avec le 
monde de l’amour perpétuel. Vous serez 
en position de maîtres des lieux. Votre 
clan deviendra comme cela. Vous serez 
enregistrés et entrerez dans le Royaume 
de Dieu en portant la valeur du monde 
spirituel, où tout votre clan restauré sera 
rassemblé. Vous n’allez pas vous enre-
gistrer ? Comme guide tribal de la libé-
ration complète, comme messie et com-
me parent, je vous amènerai de force 
pour que vous puissiez être enregistrés 
à nouveau et entrer dans le Royaume de 
Dieu. (218-358, 22.8.1991)

Vous verrez bien en allant dans le 
monde spirituel si j’ai tort ou raison. Les 
femmes doivent être mobilisées selon 
mes instructions. Je ne fais pas cela pour 
les guider dans une fausse direction. Je le 
fais pour les enregistrer dans le Royaume 
de Dieu. Alors, quand j’enregistre leurs 
enfants, leurs maris sont également 
enregistrés. Ce faisant, ils vont au-delà 
du col originel et du 38e parallèle. Dans 
le monde unifié de la volonté de Dieu, 
la famille sera bénie à nouveau et com-
mencera à partir du modèle céleste ori-
ginel non déchu.
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Ils donneront ainsi naissance aux 
personnes non déchues du Royaume de 
Dieu et suivront le chemin qui va droit 
au Ciel. J’ai ouvert le chemin à cette posi-
tion où il n’y a pas besoin du Messie. 
Je m’efforce de guider les gens vers cet 
endroit, mais sans passage à l’acte dans 
ce monde, ils périront. (230-250, 8.5.1992)

Il est essentiel pour vous d’être enre-
gistrés. Où devons-nous aller pour nous 
enregistrer ? Vous ne pouvez éviter votre 
destinée de retour à la terre des origines. 
Si vous n’y arrivez pas de votre vivant, 
vous irez dans le monde spirituel et serez 
là à tourner en rond pour l’éternité, et il 
n’y aura pas de chemin pour vous libérer 
de l’emprise de la sphère déchue qui doit 
être vaincue dans les larmes et la désola-
tion. Je vous l’ai donc expliqué en détails, 
en espérant que vous prendrez le che-
min direct. N’oubliez pas ce que j’ai dit 
et gravez-le dans vos cœurs. Je prie pour 
que vous puissiez hériter de la royauté 
qui vous permettra de franchir les por-
tes du Ciel et transmettre cet héritage. 
Je prie aussi pour que vous puissiez éta-
blir votre adresse permanente au Ciel, la 
terre des origines, et y être enregistrés. 
Ceux qui le feront, levez les deux mains 
et faites-en le serment. (177-351, 22.5.1988)

3.4.2. Le domaine uni du monde 
spirituel comporte un 
monde intermédiaire 
et une prison

Les couples qui ont été bénis sur ter-
re seront ensemble, même en allant dans 
le monde spirituel éternel. Qu’importe 

le nombre de couples et d’enfants dans 
ce monde, ils sont éparpillés et séparés 
dans le monde spirituel. Ils sont sépa-
rés et ne savent pas où chacun a atter-
ri. Il leur est difficile de se rencontrer. 
Sans une base de réciprocité, ils n’y arri-
vent pas. Tous sont séparés dans le mon-
de spirituel selon le niveau et l’état de 
leur spiritualité. C’est extraordinaire. Si 
leur famille entière peut s’unir sur une 
base d’amour, les couples bénis sur ter-
re pourront être ensemble dans le mon-
de spirituel. Est-ce joyeux ou affligeant ? 
(250-334, 15.10.1993)

Quand on va dans le monde spirituel, 
personne ne vous dit d’aller en enfer. On 
y va tout seul. Vous allez au niveau qui 
vous correspond. Même dans l’Égli-
se de l’Unification, alors que le but est 
d’aller dans la même sphère, vous gar-
derez vos différents niveaux et l’état de 
votre spiritualité. Mais alors, en quoi 
les familles bénies sont-elles différen-
tes ? Les familles bénies ne peuvent être 
disjointes, même en essayant de toutes 
nos forces. Quand elles arrivent dans 
le monde spirituel, si l’épouse de quel-
qu’un a échoué dans sa responsabilité, le 
mari prendra une part de la responsabi-
lité pour la libérer. Même si c’est l’épou-
se qui va de travers, les deux seront 
accusés ; même si c’est le mari qui va de 
travers, les deux seront accusés ; même 
si les enfants vont de travers, tous seront 
accusés. (242-108, 1.1.1993)

Dans la sphère céleste du monde spi-
rituel, on demeure à l’endroit de son 
rang. Une fois qu’on est là, la période 
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d’éducation prend beaucoup de temps. 
Ce monde-là n’appartient pas à la sphè-
re déchue. Il découle du domaine du 
Principe du côté de Dieu. Si le citoyen 
d’un pays commet un péché, ce sera 
considéré comme une infraction com-
mise par une personne de cette nation. Si 
un citoyen de la nation céleste transgres-
se la loi de la nation céleste, il sera trai-
té par cette loi et toute infraction contre 
cette nation sera passible d’un jugement 
qui soutiendra le but de l’ensemble.

Dorénavant, le paradis sera créé dans 
le monde spirituel céleste. Il faudra atten-
dre là. Un monde spirituel intermédiai-
re y sera créé. L’enfer sera créé au ciel. 
Une prison y sera créée. En comprenant 
cela, vous savez clairement où vous irez. 
La connaissance vous est donnée. Le 
saviez-vous, oui ou non ? Je vous ensei-
gne en toute franchise. (295-135, 19.8.1998)

Avoir été bénis mais sans réussir à 
s’enregistrer, c’est être comme la famille 
d’Adam qui a chuté. Quand vous irez 
dans le monde spirituel, une prison sera 
créée du côté céleste. La sphère intermé-
diaire du monde spirituel sera créée. Un 
paradis pour familles bénies sera créé. 
Les témoignages de Sang-hun ces jours-
ci sont devenus représentatifs du monde 
spirituel. Même dans le monde spirituel 
intermédiaire, ceux qui ont péché doi-
vent se déplacer avec des badges qui indi-
quent leurs péchés sur terre. Ils doivent 
être sanctionnés pour leur degré d’écarte-
ment avec l’angle droit. Il n’y aura aucu-
ne dérogation. Il faut les remettre dans le 
droit chemin même par la force.

Les angles aigus auront à être coupés 
et arrondis. Sans quoi, il faudra les iso-
ler dans des lieux comme le pôle Nord et 
le pôle Sud. Cet âge-là viendra, vous ver-
rez cela dans le futur. Ainsi va le monde 
spirituel. (300-158, 3.3.1999)

Ces 36 couples qui sont allés dans le 
monde spirituel se trouvent dans un lieu 
glorieux. Le Dr Lee Sang-hun n’a-t-il pas 
tout dit sur la réalité du monde spirituel ? 
Les 36 couples qui ont été bénis ont un sta-
tut de gloire. Mais s’ils ont fait des fautes, 
ils déambuleront avec leur badge. Il y aura 
là un enfer. Il y aura un paradis. Quand le 
monde satanique sera éradiqué un jour…

Le ciel est le ciel, mais ce n’est pas 
réellement le Ciel. Les gens seront enfer-
més dans une région particulière de la 
sphère intermédiaire du monde spiri-
tuel – la prison du monde spirituel. Une 
nation de type infernal n’est pas bien 
loin de chez vous, elle existe dans votre 
vie quotidienne. La vie sur terre existe 
dans la sphère du temps, mais là-bas, les 
gens vivent avec le concept de vivre peut-
être un an. Voilà le genre de différences 
qui sera créé. (299-315, 21.2.1999)

Il faut que tous ces gens en enfer 
reçoivent les bienfaits de la libération, 
aient une famille et puissent revoir 
leurs enfants. En réunissant leurs petits-
enfants et en franchissant les portes du 
Ciel, ils doivent y entrer dans la même 
position que la famille de l’Adam non 
atteint par la chute. Il s’agit d’une sphè-
re à l’écart de l’emprise du monde sata-
nique et des accusations de Satan, la res-
tauration s’y fait rapidement.
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Ne vous avais-je pas dit que, dans 
le monde spirituel, le Dr Lee Sang-hun 
est dans la plus haute position parmi les 
familles bénies ? Le monde spirituel qui 
sera créé à partir de maintenant prendra 
pour modèle cette position suprême. Ce 
sera le modèle. Il y aura le Ciel et un para-
dis pour familles. Le niveau intermédiai-
re du monde spirituel pour les familles et 
l’enfer pour les familles seront créés. C’est 
un âge où tout ce qui reste d’ombre dans 
votre conscience par rapport à vos vies 
actuelles sera vu jusqu’au tréfonds de votre 
être, comme en plein jour. Les excuses ne 
vous seront d’aucun secours. N’ai-je pas 
parlé de prison ? Oui, il y en a une.

Même quand les familles bénies 
entreront dans le monde spirituel ou au 
Ciel, il y aura des niveaux et certaines 
familles iront plus près de Dieu et pour-
ront se rapprocher des Vrais Parents. 
(295-300, 24.9.1998)

4. La Vraie Famille et les œuvres 
du monde spirituel

4.1. Heung-jin nim  
et l’établissement du droit 
d’aînesse dans le monde 
spirituel

Par l’ascension de mon fils Heung-
jin dans le monde spirituel, Abel et les 
anges, qui avaient été complètement 
séparés comme la terre et le monde spi-
rituel, ont été reliés comme des jumeaux. 
Quand ils se sont unis, les parents ont pu 
être mobilisés sur ce fondement. Telle est 
la vision du Principe de l’Unification.

Heung-jin est le fils de type Abel. 

Quand il est allé dans le monde spiri-
tuel, il avait pour fondement des condi-
tions d’indemnité pour la sphère du 
règne sur la base des résultats acquis 
en accord avec le Principe, établie grâ-
ce à l’amour des Vrais Parents. Il est allé 
dans le monde spirituel après l’établis-
sement du règne direct, sur le fonde-
ment de victoire sur le règne de Satan. 
À ce titre, il a atteint le statut de fils qui, 
pour la première fois depuis la chute, est 
allé dans le monde spirituel avec la qua-
lification de la perfection. À l’origine, si 
l’être humain n’avait pas chuté, ceux qui 
seraient allés dans le monde spirituel 
auraient atteint les qualifications de maî-
tres, de fils, ou d’héritiers, par l’établis-
sement d’une famille où l’amour aurait 
été au centre, famille dans laquelle les 
sphères du règne direct et du règne sur la 
base des résultats acquis en accord avec 
le Principe auraient été unifiées autour 
de la sphère du cœur des Vrais Parents. 
Le Principe veut que vous ne puissiez pas 
atteindre la sphère du règne direct sans 
être dûment qualifiés. (131-52, 1.4.1984)

J’ai célébré la Cérémonie de l’Unifica-
tion avant le décès de Heung-jin. Après 
avoir tout préparé pour cela, j’ai don-
né mon accord aux médecins pour lui 
retirer le masque à oxygène. Voilà com-
ment je l’ai envoyé après lui avoir ouvert 
le chemin. Dans ce monde, les gens me 
traiteraient de fou d’avoir fait ce genre de 
choses alors que mon fils se mourrait.

Je l’ai offert au Ciel. Dans cette ère 
triangulaire de l’histoire, je l’ai offert 
pour l’humanité, le peuple de Corée et 
l’Église de l’Unification, pour ce mon-
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de et pour le monde spirituel. Jésus est 
revenu après son ascension au ciel, et 
bien des phénomènes similaires se pro-
duiront. Ainsi, du point de vue du mon-
de spirituel, Heung-jin est le second avè-
nement du Seigneur. Il est le sauveur du 
monde spirituel.

Heung-jin est celui que les Vrais 
Parents ont envoyé comme le Messie de 
l’amour. Puisque Heung-jin assiste les 
Parents sur terre, l’âge de la résurrec-
tion et d’un monde unifié peut venir sur 
la terre. Aussi le temps est-il venu pour 
la deuxième génération de recevoir la 
Bénédiction. Comprenez-vous ce que je 
suis en train de dire ? (225-86, 2.1.1992)

Comment célébrer la Cérémonie 
de l’Unification ? Vous ne pouvez l’ef-
fectuer en prenant n’importe quoi au 
hasard. J’ai célébré cette cérémonie pour 
Heung-jin en tenant son organe sexuel. 
C’est seulement en effectuant la cérémo-
nie de l’Unification de l’amour pour ce 
fils qui est parti sans accomplir le but de 
l’amour qu’il peut être directement lié à 
Jésus. Même notre Mère n’en a rien su. 
En effectuant la Cérémonie de l’Unifi-
cation pour lui, alors qu’il était en train 
de mourir, nous surmontions tout ce 
qui était sous le regard des démons. Il 
ne s’agissait pas de pleurer. Il ne s’agis-
sait pas de la mort d’un fils et de ver-
ser des larmes. Il s’agissait de savoir ce 
qu’est une famille aimée de Dieu. Dans 
cette situation, alors que tous avaient de 
la douleur, je devais écarter tout cela. En 
tant que père, je devais ouvrir le chemin 
pour que mon fils puisse aller de l’avant. 
(212-93, 2.1.1991)

Puisque j’ai envoyé Heung-jin com-
me une offrande vivante, il est devenu un 
pont. Il est le pont depuis le monde céleste 
fondé sur l’amour, avec sa famille derrière 
lui. Ainsi, même Jésus doit suivre Heung-
jin. Ne savez-vous pas que Jésus doit pas-
ser par le pont de la famille ? En défini-
tive, Heung-jin fut le seul à aller dans le 
monde spirituel comme une offrande vic-
torieuse, après avoir été aimé des Vrais 
Parents sur cette terre comme leur fils. Il 
peut donc gouverner avec toute l’autorité 
du Ciel. (280-281, 2.1.1997)

Avec sa mort comme descendant 
aimé des Vrais Parents parti dans son 
adolescence, Heung-jin en vint à se tenir 
dans une position d’unité avec le mon-
de spirituel et ceci est lié à la famille des 
Vrais Parents. Il devient le premier fils et 
le frère aîné dans le monde spirituel.

Par conséquent, le domaine d’amour 
des Vrais Parents est étendu au mon-
de spirituel. Aussi les chrétiens dans le 
monde spirituel qui ne pouvaient avoir 
de contact avec la terre peuvent main-
tenant le faire par le biais de Heung-jin, 
et pour toutes les autres religions, c’est 
pareil… Jésus doit se mettre au service 
de Heung-jin comme frère aîné. Ce fai-
sant, Jésus peut entrer en contact avec la 
terre. Par ces développements, le soutien 
spirituel dans ce monde va enfler rapide-
ment à cause des esprits qui reviennent 
sur terre, et le monde satanique va com-
mencer à s’écrouler. Il va entamer son 
déclin rapide.

Les frontières créées après la chute 
entre le monde spirituel et le monde phy-
sique vont toutes être abolies. Avec l’as-
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cension de Heung-jin, la terre est liée au 
monde spirituel sur la base de la sphère 
d’amour des Vrais Parents. Aussi les murs 
entre le monde terrestre et le monde céleste 
se sont-ils écroulés et nous sommes entrés 
dans un âge de communication entre les 
deux mondes. (225-86, 2.1.1992)

Dans cet âge, comment le domai-
ne des enfants en ligne directe et celui 
des enfants adoptifs vont-ils échanger 
leurs places ? C’est là une responsabi-
lité importante pour Heung-jin. Il doit 
mettre de l’ordre dans le monde spirituel 
avant la venue de ce temps. Jésus et tous 
ceux qui sont allés dans le monde spiri-
tuel jusqu’à maintenant n’ont pas eu de 
lien de parenté avec les Vrais Parents et 
sont sans relation aucune avec la chair et 
le sang des Vrais Parents.

Ils n’ont pu de surcroît établir de 
relation avec l’amour des Vrais Parents. 
Ainsi, tous ceux qui sont allés dans 
l’autre monde y sont en tant qu’hommes 
et femmes célibataires, non mariés. C’est 
le cas de Jésus lui-même. Ils doivent donc 
revenir sur terre pour entrer en relation 
avec l’amour des Vrais Parents. (225-85, 
2.1.1992)

N’ai-je pas béni Heung-jin en maria-
ge ? Étant en position de commandant en 
chef des familles dans le monde spirituel, 
il devait être béni en mariage. Le mon-
de tout entier est relié sous sa direction. 
Et autour de Dae-mo nim et Chung-mo 
nim dans le monde spirituel… Quand 
les gens vont dans le monde spirituel, il 
est essentiel qu’ils reçoivent la bénédic-
tion de Dae-mo nim. Maintes dénomi-

nations, et des religions comme l’islam, 
la chrétienté, le catholicisme, doivent 
s’unir… Une grande migration va alors 
commencer. Ils ne peuvent se relier qu’en 
s’appuyant sur les Vrais Parents sur ter-
re. Pour ce faire, ils doivent devenir des 
enfants de piété, des serviteurs loyaux et 
des saints. Telle est la tradition. (292-226, 
17.4.1998)

Dorénavant, j’ai permis à la famille 
de Jésus et à la famille de Heung-jin de 
vivre sous un même toit. Heung-jin et 
Jésus ont à vivre dans une demeure com-
mune. Le fils adoptif de Jésus doit être 
confié aux soins de Heung-Jin. Dieu ne 
peut faire cela. C’est aux Vrais Parents 
de le faire. Les Vrais Parents doivent fai-
re ce que Dieu ne peut pas faire. Dieu 
n’a-t-Il pas demandé à Adam de nom-
mer les animaux ? Vous comprenez ? 
(292-327, 27.4.1998)

Il me faut maintenant aller à 
Cheongpyeong et m’occuper de la famille 
de Jésus, le laisser nouer un lien fraternel 
avec Heung-jin et bénir tous les apôtres 
du christianisme. L’Église de l’Unifi-
cation est en position Abel et le chris-
tianisme en position Caïn. Comment 
peuvent-ils s’unir ? D’un point de vue 
spirituel et physique, je dois tout réunir. 
Heung-jin, le Vrai Enfant, se tient en 
position d’Abel et de fils premier-né… 
Le fils premier-né du côté Caïn est Jésus. 
Je relie le monde terrestre au monde spi-
rituel et je bénis les membres de l’Église 
de l’Unification et des Églises chrétien-
nes d’un seul coup.
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Je bénis également des Blancs et des 
Noirs ensemble afin qu’à l’avenir ils aient 
des descendants métis. Alors, il n’y aura 
plus de conflits. Qui résoudra la ques-
tion raciale aux États-Unis avec tous les 
problèmes que cela engendre ? Qui met-
tra un terme à ce conflit ? C’est quelque 
chose que nul aux États-Unis ne peut 
faire, ni aucune institution. Même les 
sphères religieuses ne peuvent résoudre 
ce problème. Ce n’est possible que par le 
révérend Moon. (292-312, 27.4.1998)

J’ai annoncé l’unification des mon-
des spirituel et physique au peuple des 
États-Unis, la nation fils aîné de la sphè-
re culturelle chrétienne. Heung-jin et 
Jésus se sont unis. Heung-jin, qui est 
axé sur les Vrais Parents et l’Église de 
l’Unification, et Jésus, qui est axé sur le 
christianisme, sont dans une relation de 
sujet-objet. Ceci est Caïn. Ceux qui se 
sont opposés à l’Église de l’Unification 
se sont maintenant rendus pour se tenir 
en position du frère cadet, et l’ex-frère 
cadet se tient en position du frère aîné. 
Puisque Heung-jin et l’Église de l’Unifi-
cation sont unis, Jésus se tient en posi-
tion de frère cadet.

Les États-Unis n’ont pas l’exclusivi-
té de la position de fils aîné. Alors que 
l’unité s’est faite quand le peuple a ser-
vi les Vrais Parents, l’Église de l’Unifica-
tion, Heung-jin et les membres de l’Égli-
se de l’Unification, après que l’unité ait 
été réalisée entre ces personnes et l’Égli-
se de l’Unification, ils ont pris la posi-
tion de fils aîné. En se tenant en position 
de fils aîné du monde céleste et du mon-
de terrestre, ils unifieront ces deux mon-

des, accompliront le Royaume de Dieu 
sur terre et iront au-delà d’une sphère 
unifiée. Amen ! (293-79, 24.5.1998)

Pour le monde spirituel, le jour où 
ils ont reçu Heung-jin fut le jour le plus 
joyeux de l’histoire. Heung-jin a ouvert 
les portes du monde spirituel comme 
le Messie d’amour et il a ouvert le che-
min d’un martyr modèle sur terre. Voilà 
pourquoi les membres de l’Église de 
l’Unification doivent aimer Heung-jin. 
Par conséquent, Heung-jin peut laisser 
la sphère du fils cadet hériter de la béné-
diction et de la fortune de la sphère du 
fils aîné. Satan a voulu empêcher cela en 
pillant l’héritage, mais Heung-jin, qui 
se tient maintenant en position d’aîné, a 
donné toutes les bénédictions qu’il avait 
à la terre. C’est pour cela que la relation 
peut se faire. Heung-jin n’a cessé de se 
battre pour y arriver, malgré la farouche 
opposition du monde satanique. (131-52, 
1.4.1984)

Puisque Heung-jin est dans le monde 
spirituel, il doit prendre la responsabilité 
de servir de barrière protectrice. En édu-
quant les gens, il doit les entraîner pour 
qu’ils se déterminent à faire des efforts 
et éliminent leur honte par rapport à ce 
qu’ils n’ont pas su faire sur terre. Les Vrais 
Parents ne sont pas une simple coquille 
vide. Ils avancent avec une autorité tota-
le par rapport au monde spirituel. C’est 
pour cela que je peux bénir les personnes 
dans le monde spirituel. Puisque l’auto-
rité bien réelle des parents existe dans le 
monde spirituel, je donne la Bénédiction 
unifiée à la terre et au monde spirituel ; 
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ceux qui ont été bénis peuvent donc aller 
dans le Royaume de Dieu. Le Royaume 
de Dieu est vide. Pour pouvoir le rem-
plir, la Bénédiction doit être donnée sur 
terre. Sans Bénédiction sur terre, il ne 
peut y avoir de Bénédiction dans le mon-
de spirituel. (304-306, 12.11.1999)

Je suis maintenant en train de bâtir 
un complexe expérimental d’éducation, 
même dans le monde spirituel. Il ensei-
gnera les traditions du monde de la foi et 
du monde de la religion. Il doit également 
enseigner les philosophies apparentées 
dans le monde. Il doit enseigner la Pensée 
de l’Unification. Je dois créer un départe-
ment d’éducation dans ce style. Le monde 
spirituel est ignorant de ces choses, car il 
est complètement divisé et séparé. Nous 
avons à leur enseigner que Dieu est notre 
parent, et les éduquer pour établir une 
famille idéale en devenant Ses fils et filles 
bien aimés. (300-314, 15.4.1999)

Avec la naissance de Shin-choon 
dans ma famille, celle-ci compor-
te à présent 40 membres. Il y a exacte-
ment 40 personnes. Le nombre 40 a été 
atteint. D’où son nom de Shin-choon. 
Que signifie « Shin-choon » ? Le carac-
tère chinois shin signifie « croire » plutôt 
que « nouveau ». Le printemps est venu 
dans l’Église de l’Unification en termes 
de foi.

C’est le cas quand on voit le nom-
bre de l’indemnité et tout le reste. Ma 
famille aura beaucoup d’enfants dans 
l’avenir. Beaucoup de petits-enfants naî-
tront. Combien ai-je d’enfants ? Douze ? 
J’en ai eu treize, mais Hye-jin est décé-

dée huit jours après sa naissance. Dans 
le futur, Heung-jin doit également adop-
ter un enfant. Faut-il pratiquer la limita-
tion des naissances ? Le monde satani-
que doit la pratiquer, mais nos familles 
bénies ne doivent pas le faire. Encore 
que, si votre corps est souillé et que vous 
estimez ne pas devoir engendrer d’en-
fants tels que vous êtes, il vaut mieux 
vous en abstenir. (213-189, 20.1.1991)

La famille des Vrais Parents, qui repré-
sente toute la sphère historique de victoi-
re, a acquis cette position en passant par 
une histoire de purification à la racine. Si 
Hye-jin fut sacrifiée pour couper le ligna-
ge de la femme déchue du jardin d’Éden, 
Hee-jin est de l’âge de l’Ancien Testament. 
Elles sont de mères différentes.

Hee-jin appartient à l’âge de l’Ancien 
Testament et Heung-jin est de l’âge du 
Nouveau Testament. Il n’était pas marié, 
tout comme Jésus. Depuis, il a été marié, 
et la terre a été reliée au monde spirituel ; 
et cette Bénédiction a aussi pour effet de 
relier le fondement physique parfait du 
christianisme avec l’œuvre consistant à 
amener la perfection spirituelle de ceux 
qui n’ont pas été bénis dans le christia-
nisme. La Bénédiction de niveau familial 
est ainsi mise en relation avec le monde 
spirituel. (304-304, 12.11.1999)

4.2. Les œuvres 
de Cheongpyeong 
et la cérémonie de libération 
des ancêtres

Pourquoi est-il essentiel pour vous 
d’aller au centre de formation de 
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Cheongpyeong ? Vous avez à purifier tout 
ce qui est spirituellement embrouillé avec 
vous et à libérer tous vos ancêtres. Vous 
devrez être contrôlés et agréés. Heung-
jin travaille à Cheongpyeong. Heung-jin 
est le premier fils le plus élevé du mon-
de spirituel. De qui Heung-jin est-il le 
frère cadet ? Le frère aîné de Heung-jin 
est Hyo-jin, non ? Mais Heung-jin est 
en position d’aîné pour Hyo-jin, et il est 
en position de frère aîné le plus élevé du 
monde spirituel. Tout le monde doit l’y 
servir comme roi. (299-309, 21.2.1999)

Nous voici entrés dans l’âge de la 
nation. Ajustez votre regard vers ce but. 
Je donne maintenant des Bénédictions 
de libération dans le monde spirituel. Il y 
aura des Bénédictions jusqu’à 120 généra-
tions d’ancêtres. Dans le passé, c’étaient 
quatre générations. Quel serait le degré 
de proximité en termes de parenté pour 
quatre générations ? Cela comprendrait 
la parenté au huitième degré. Quand il 
s’agit de sept générations, il y en a même 
davantage. Cela ferait des centaines de 
familles, voire des milliers de familles, 
dans le cas d’une famille prolifique. Il y 
aura des Bénédictions pour quatre géné-
rations, puis pour sept générations. Si sept 
générations sont bénies, cela va au-delà du 
clan, n’est-ce pas ? 120 générations couvri-
raient alors le monde entier. Puisque nous 
faisons cela à Cheongpyeong, sachez que 
toutes les familles bénies devraient riva-
liser entre elles pour libérer leurs ancê-
tres, et elles ont la responsabilité de leur 
ouvrir les portes de la Bénédiction. (299-
307, 21.2.1999)

Vous avez tous assisté à la cérémo-
nie de libération des ancêtres ? Il vous 
faut libérer les sept premières généra-
tions. Seulement après en avoir libéré 
sept, vous pouvez continuer et arriver 
jusqu’à 120 ; en vous concentrant sur ces 
ancêtres, ils seront tirés d’affaire et 120 
générations pourront être bénies ensem-
ble. Voilà comment tout le monde sera 
alors complètement béni. Les murs de 
l’enfer seront-ils alors détruits, ou pas ? 
Le paradis, où réside Jésus, et le niveau 
intermédiaire du monde spirituel, ont 
été créés à cause de la chute. Même le 
monde spirituel est structuré selon un 
système de paires. Si je ne faisais pas ces 
choses, je serais dans une situation diffi-
cile en allant dans le monde spirituel. Je 
ne peux laisser les choses prendre cette 
tournure. Quand le monde spirituel sera 
mis en ordre, le sort de la terre devrait 
être réglé très vite. (301-205, 26.4.1999)

Je vous dis d’aller à Cheongpyeong 
et d’y être formés pour pouvoir libérer 
120 générations de vos ancêtres. Quand 
j’ai donné des instructions pour libé-
rer quatre générations, ils étaient pani-
qués à Cheongpyeong. J’ai alors dit de 
pousser jusqu’à sept générations, et ils 
ont accompli. Maintenant je parle d’al-
ler jusqu’à 120 et les gens disent : « Mon 
Dieu » ; ça veut dire quoi « Mon Dieu » ? 
J’ai demandé à Heung-jin et à Dae-mo 
nim d’être prêts à faire l’impossible 
pour les Bénédictions d’ancêtres. Ainsi, 
quand vous libérerez 120 générations, 
vous les appellerez pour venir.

Quand Adam entrera enfin dans le 
Royaume de Dieu, pensez-vous qu’il se 
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sentira bien s’il entend pleurer les cou-
ples qui vivent dans la sphère intermé-
diaire du monde spirituel et sangloter 
les gens en enfer ? Ils ne doivent pas se 
trouver là, non ? Ça ne cadre pas avec le 
Principe. C’est pour cela que je les libère. 
J’ai proclamé 4.4 Jeol à Kodiak mais j’ai 
déclaré le 4.4 Jeol universel le 8 janvier à 
Punta del Este. (300-96, 1.3.1999)

À part Dae-mo nim, il y a aussi 
Chung-mo nim et mon frère aîné Dae-
hyeong nim. Maintenant, si j’en donne 
l’ordre, ma famille peut aller n’impor-
te où et faire ce que Dae-mo nim a fait. 
Bien que Heung-jin n’ait pas été éduqué 
par Dae-mo nim, il la guide. J’ai beau-
coup d’enfants, et si j’ajoute le nombre 
de petits-enfants, cela dépasse les 40. Or 
personne ne se tient prêt à les recevoir 
et à les servir. Vous sentez-vous concer-
nés ou pas ? Parce qu’il m’arrive de faire 
des plaisanteries, vous prenez mes paro-
les à la légère, mais c’est sérieux ! (298-165, 
1.1.1999)

Madame Kim Hyo-nam [Hun-mo 
nim], vous devez créez un centre de 
formation comme Cheongpyeong sur 
chaque continent. Faites le tour des six 
continents tous les deux mois et établis-
sez des chapitres. Faire venir les gens en 
un seul endroit, comme Cheongpyeong, 
c’est très onéreux pour les participants. 
On n’a pas besoin de cela. Établissez 
des chapitres locaux sur les six conti-
nents pour pouvoir vous y rendre seu-
le et faites-le pour plusieurs milliers de 
gens à la fois. Cela réduira alors les coûts, 
mobilisera le monde spirituel pour les 

œuvres du Saint-Esprit, et vous per-
mettra de toucher les Africains. Créez 
d’autres Cheongpyeong sur les six conti-
nents. Vous devez permettre aux nations 
d’avoir des infrastructures équilibrées 
pour l’éducation spirituelle au niveau 
mondial. En cas d’échec de votre part, je 
vous mets à la porte de Cheongpyeong. 
Hun-mo nim doit cesser de faire ce 
travail toute seule à Cheongpyeong. 
Confiez cela à quelqu’un d’autre et allez 
en Europe et sur d’autres continents. 
Heung-jin, Dae-mo nim et Chung-mo 
nim, iront tous ensemble, et au bout 
d’environ trois mois un chapitre local 
devrait s’ouvrir. Dans le futur, beaucoup 
de gens communiqueront avec le monde 
spirituel. (294-197, 14.6.1998)

5. Le dernier souhait de la vie

Plus vous êtes persécutés, plus vous 
irez dans un lieu idéal et élevé. Quand 
vous irez là, ce sera pour devenir un 
noble citoyen du Ciel. Dieu vous regar-
dera en disant : « Celui-ci est mon fils 
bien-aimé ! » Vos cinq sens seront grisés 
de l’amour de Dieu. L’univers entier vou-
dra s’incliner et vous adresser sa louan-
ge. Voilà le monde qui vous attend, com-
me si c’était la venue d’un saint. Tel est 
notre but ultime. Comprenez-vous ? 
(294-96, 14.6.1998)

Je n’ai pas rendu les coups. J’ai encais-
sé, encaissé et encaissé jusqu’à la fin, et 
j’ai marché en faisant le dos rond. À force 
de persévérance, j’ai vu que ce chemin-là 
me permettrait d’accéder à la plus haute 
position – la position où je pouvais rece-
voir les droits d’héritage de Dieu sans 
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rendre les coups. Loin de périr, j’ai rem-
porté la victoire sur le monde qui vou-
lait ma perte et atteint l’hégémonie. J’ai 
créé un environnement où je pouvais 
être accueilli au-delà de la nation et au-
delà du monde. J’ai achevé toutes ces 
tâches d’égalisation du monde terres-
tre et même du monde spirituel. Je dis : 
« Amen ! Amen ! » (302-207, 13.6.1999)

Fini pour moi le temps de m’arracher 
les tripes pour servir la Corée. À partir de 
la nation, les choses se mettent en place 
à présent. Je vous ai montré l’exemple, 
vous devriez dire : « Avant de mourir, je 
travaillerai même plus dur que le Père, 
et laisserai quelque chose de digne après 
ma vie sur terre. » Sinon, vous ne pou-
vez suivre les pas des parents du monde 
céleste. Vous avez reçu les droits d’héri-
tage, alors sachez influencer l’entourage 
de votre famille dans votre nation, même 
si ce n’est que l’ombre de l’exemple des 
parents. Si vous n’arrivez pas à devenir un 
tronc, devenez une branche. Si vous n’ar-
rivez pas à devenir une branche, devenez 
une feuille. Vous faites partie de l’arbre. 
Vous pouvez rassembler le monde spiri-
tuel autour de vous. (267-279, 20.1.1995)

Quand je dormais la nuit poings fer-
més, ma main se raidissait et, une fois, 
Dieu me prit la main, la détendit et me 
dit de ne pas faire cela. Je vis alors que 
les choses allaient se résoudre. Pourquoi 
s’en faire quand on est quelqu’un qui 
croit en un tel Dieu ? Des miracles et 
des œuvres comme cela, on en trouve à 
la pelle dans les coulisses de l’Église de 
l’Unification.

Les témoignages que Sang-hun a 
donnés sur le monde spirituel ne sont 
rien. Je sais tout cela. Le monde ne croit 
peut-être pas, mais pour moi, c’est une 
certitude. Ce n’est pas que je crois ; 
je le sais à 100 %, à 1 000 %. Les êtres 
humains doutent de ces choses-là, mais 
parce qu’ils doutent, le Ciel ne les aide 
pas. Quand ils iront dans le monde spi-
rituel, ils devraient m’en être reconnais-
sants.

Même Sang-hun Lee pensait devoir 
souffrir dans le monde spirituel pour 
avoir cru en l’Église de l’Unification. Or 
il travaille depuis la plus haute position, 
là-haut. C’est un prodige bien réel dont 
il n’avait jamais rêvé. Pourtant, il ne peut 
passer son temps à sourire. Il doit enco-
re traiter un problème sérieux. Si vous 
ne croyez pas ces choses, plantez un cou-
teau dans votre flanc et priez très fort, 
car vous mourrez si vous somnolez. Il 
faut vous vous lancer dans de telles priè-
res désespérées. On ne peut pas faire les 
choses à moitié. (302-270, 17.6.1999)

Je ne suis pas quelqu’un de banal. 
Une fois que je me souviens de quelque 
chose, je ne l’oublie pas. J’en fais mon 
affaire. Vous ne savez rien… Je suis 
encore loin d’être sénile. J’ai beau être 
un vieil homme de quatre-vingts ans, je 
me porte bien et j’ai toutes mes facul-
tés. Vous devriez voir en moi un vieux 
monsieur auquel un ordinateur vien-
drait présenter ses respectueuses salu-
tations. Si je me mets quelque chose en 
tête, je ne l’oublie jamais. Je m’en sou-
viendrai même après être allé dans le 
monde spirituel. Si vous avez mal agi 
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sur cette terre, il faudra le résoudre. 
(298-129, 1.1.1999)

Après les années 1960, j’ai souvent 
gravi les hauteurs pour aller chasser. 
Pour m’acquitter de toutes mes respon-
sabilités envers la nation, dès 1963, je me 
suis lancé dans des projets maritimes, en 
allant au-delà du monde animal. Je dois 
occuper à la fois la mer et la terre. Je dois 
offrir des rites sacrificiels pour repren-
dre ces lieux occupés. Personne d’autre 
que les Vrais Parents ne peut établir un 
tel lien d’avoir aimé Caïn – un lien qui 
prouve son amour – sur le fondement 
d’Abel, en faisant des offrandes sacrifi-
cielles. Personne d’autre ne sait le faire.

Les membres de l’Église de l’Unifica-
tion ne peuvent pas le faire. Tout ce qui 
a été séparé à cause des faux parents doit 
s’accomplir grâce au vrai parent. Aussi, 
qu’il neige ou qu’il pleuve, j’ai travaillé 
en me concentrant sur la mer. Est-ce que 
la libération ne viendra pas dans le mon-
de spirituel pour tous ces esprits sacri-
fiés sur la mer et tous ces esprits qui 
vécurent en enfer sur terre ? Leur cas 
est le même. Si j’ai béni tous ces esprits 
qui sont morts en mer, c’est dans ce but. 
Sachez donc combien j’étais sérieux en 
introduisant ce terme capital de « Vrai 
Dieu. » Comprenez-vous ce que je dis ? 
(298-19, 31.12.1998)

À des gens purs et incultes com-
me vous, qui ne pouvez comprendre les 
combats que j’ai menés, j’entends trans-
mettre la position de roi. Je gagnerai 
librement et facilement le monde spi-
rituel, sans bagages. Puisqu’un monde 
meilleur, le monde spirituel est prépa-

ré et m’attend, que puis-je bien amener 
avec moi depuis la terre, moi qui brûle 
d’un ciel meilleur ? (299-239, 17.2.1999)

À présent, tout est fait ou presque. Je 
vous ai tout enseigné. Ce monde com-
pliqué finit par me fatiguer et me ren-
dre malade : j’y ai été éreinté, pestiféré, 
rejeté. C’est épuisant à la fin. Je vais donc 
vivre dix ans à regarder un pin dans un 
lieu tranquille ; et dix ans à scruter un 
rocher. En faisant cela, je me prépare-
rai à aller dans le monde spirituel. Ne 
dois-je pas mettre de l’ordre dans toutes 
les choses compliquées du monde spiri-
tuel ? Le saviez-vous ? (296-286, 10.11.1998)

Puisque je devais ouvrir le chemin 
pour toute l’humanité, je suis aussi 
devenu l’ami des repris de justice ; j’ai 
porté des menottes avec les voleurs, j’ai 
partagé ma pitance avec eux et je les ai 
réconfortés. Voilà quelque temps, je suis 
même allé à Las Vegas afin de prier pour 
ceux qui étaient détenus en prison. Si 
j’ai acheté l’Hôtel New Yorker, c’était 
pour dégager les pires repaires de Satan 
à New York et bâtir un nouveau fonde-
ment. Je devais y aller, me mêler à eux et 
les réconforter. Alors seulement, je peux 
ouvrir le chemin et tracer la voie, même 
pour tous ces condamnés dans des cer-
cles et des niveaux variés du monde sata-
nique. Ouvrir le chemin sur terre, c’est 
la seule façon de pouvoir ouvrir les bar-
rières dans le monde spirituel afin que 
le monde puisse s’unir. Alors, j’ai aussi 
donné les mariages interraciaux aux 
noirs comme aux blancs. J’achèterai des 
maisons pour les blancs et pour les noirs. 
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Voilà comment je fais des choses comme 
on n’en a jamais fait dans ce monde. (91-
160, 6.2.1977)

Je suis outré en pensant au traite-
ment que j’ai reçu de cette nation. Pas 
mal de gens dans l’Église de l’Unification 
voient en moi un bâton usé jeté par un 
vieil homme. Ils voudraient m’employer 
à creuser un petit trou à caca. Allez dans 
le monde spirituel voir un peu ce qui se 
passe. Ils ne savent pas quel malheur les 
y attend ; ils n’en finiront pas de pleu-
rer de chagrin en gardant cette douleur 
chevillée au corps pendant des millions 
d’années devant les tribunaux de leurs 
grands ancêtres. Le sachant, je suis arri-
vé où j’en suis. (263-221, 4.10.1994)

Quelqu’un peut venir la nuit asper-
ger de poison ceux qui dorment en paix, 
profanant ainsi le chemin de millions 
d’années. Je mets donc ma vie en jeu et 
je vis comme si j’étais assis sur un cous-
sin d’aiguilles. Je ne me suis jamais assis 
ni endormi avec l’esprit en paix. Je dor-
mais pelotonné sur le côté. Mes mem-
bres ne peuvent se tourner vers le ciel à 
moins de remplir ma mission. Ma vie, 
c’était ça. (247-81, 21.4.1993)

Vous portez tous des cravates, mais 
je suis vêtu plus simplement. Je suis prêt 
à partir à tout moment. Je suis en avan-
ce sur tout le monde. Chez moi, je reti-
re mes chaussettes et me promène pieds 
nus. J’essaie de vivre sans habits autant 
que possible. Pourquoi ? Ces choses sont 
comme des dépôts d’argent. Je donne 
pour les personnes qui meurent de faim. 

C’est devenu une habitude et cela m’en-
nuie de porter des chaussettes, d’ailleurs. 
J’ai calculé combien de semaines il y a 
dans ma vie et combien je pouvais éco-
nomiser. Quand j’irai dans le monde 
spirituel, si cela fait plusieurs milliers 
de dollars, je ferai un dépôt qui servi-
ra à sauver les malheureux en Afrique. 
Je pense établir un fonds avant de par-
tir. (279-308, 22.9.1996)

Quel est l’idéal original de Dieu pour 
la création ? C’est de bâtir un royaume au 
ciel et sur terre au nom des Vrais Parents. 
Le Royaume de Dieu ne peut être créé 
sans les Vrais Parents. Jésus est le pre-
mier fils bien aimé de Dieu, mais quand 
on demande aux chrétiens aujourd’hui 
comment il se fait que Jésus soit au para-
dis plutôt que dans le Royaume de Dieu, 
ils ne savent quoi répondre. Le Royaume 
de Dieu sur terre et au ciel ne peut s’éta-
blir que par la perfection des Vrais 
Parents et sur le fondement de l’amour. 
Unifier le royaume dans le monde spi-
rituel est la mission des Vrais Parents, 
personne d’autre ne peut le faire. (131-
182, 1.5.1984)

Ma vie tout entière fut un combat de 
vie ou de mort. Dans ce monde, on évite 
ce qui fait mal, mais cette tâche-là, on ne 
peut pas l’éviter. Elle ne peut s’accomplir 
ni par la force brute ni par la puissance.

Si vous ne vivez pas selon les princi-
pes et les lois, vous ne pouvez pas éviter 
les flèches qui pleuvent en tous sens. Ce 
combat est plus ardu que lorsque Dieu 
créa le ciel et la terre. Quand ce combat 
faisait rage, vous n’imaginez pas, même 
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en rêves, comment j’ai pu établir les fon-
dements spirituels et poser les condi-
tions d’indemnité. Ce fondement est la 
base d’une victoire universelle pour éta-
blir ce point de transition.

J’ai triomphé du chemin de la mort 
des centaines de fois pour tracer ce 
chemin. Je suis celui qui a fait pleurer 
Dieu des centaines de fois. Dans l’his-
toire entière, nul n’a jamais aimé Dieu 
autant que moi. Alors, le monde peut 
bien essayer de toutes ses forces de dis-
poser de moi, je ne périrai jamais, car 
Dieu me protège. Entrez, vous aussi, 
dans cette sphère de vérité que j’ensei-
gne, et alors Dieu vous protégera. (279-
256, 15.9.1996)

Vivez avec la fraîcheur d’un nou-
vel esprit qui innove, et vous ne vieilli-
rez pas. De tempérament, je ne mour-
rai pas allongé ; je bougerai jusqu’à ma 
mort. Je bougerai même si je dois ram-
per. Ma vie a été une souffrance conti-
nue. Rien ne serait plus insultant que 
de continuer à vivre jusqu’à un âge très 
avancé, sous l’attention et les soins de 
l’entourage. Puisque je connais le mon-
de spirituel, quelle liberté j’aurai après 
avoir pu me débarrasser de mon corps ! 
Dans le futur, si vous avez un système 
de pensée qui embrasse l’océan – l’eau – 
vous aurez la domination sur le monde. 
L’eau est la ressource la plus importan-
te. Aussi, avant de partir pour le monde 
spirituel, je dois lancer des projets dans 
ces vastes domaines. Je crois que si j’ai pu 
enseigner sur tout et parler de tout, les 
futures générations l’accompliront. (276-
296, 10.3.1996) 

Ce n’est pas dans ma nature d’aller 
dans le monde spirituel et d’y donner 
des ordres, juste assis sur mon trône. En 
allant dans le monde spirituel, je devien-
drai le brave soldat qui aura ouvert une 
dimension plus élevée du cœur de Dieu, 
un monde dépassant l’imagination des 
personnes dans le monde spirituel et qui 
jusqu’ici ne pouvait être trouvé et reven-
diqué. (276-75, 4.2.1996)

Un spiritualiste avait prié pour savoir 
si j’étais vrai ou faux, et se mit à pleurer 
très fort. Il pleurait si amèrement, mal-
gré lui. Il pleura un jour, puis deux, puis 
chaque jour. Pourquoi cela ? Me connaî-
tre, c’est goûter le cœur des larmes amè-
res. Sans quoi, on ne peut me connaî-
tre. Qui peut connaître la situation dans 
laquelle je pleure de chagrin, embras-
sant l’amer chagrin de milliers d’an-
nées, quand j’entends quelqu’un dire 
quelque chose sur ma vie ? Si je n’avais 
pas connu Dieu, je n’aurais pas été vili-
pendé de la sorte. À cause de mon cri-
me de connaître Dieu trop bien… Que 
c’est triste pour Dieu, qui ne peut placer 
Sa confiance qu’en moi ? En vingt ans, 
j’ai dû restaurer par l’indemnité l’histoi-
re qui était emmêlée depuis deux mil-
le ans. Est-ce si simple ? Est-ce si facile à 
dire ? (137-183, 1.1.1986)

Quel sera mon plus grand espoir en 
allant dans le monde spirituel ? Au com-
ble de l’amour qui me dévorait quand j’ai 
fait l’expérience du cœur la plus profon-
de, j’appellerai le Père. J’aspire à ce niveau 
dans lequel j’ai reçu l’amour du Père. (282-
311, 7.4.1997)
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Dieu et l’humanité se sont séparés 
dans les larmes. Aussi, après que Dieu ait 
tant pleuré, Il embrasse Son fils en pleurs 
et lui dit : « N’est-ce pas ce que tu as dési-
ré ? ». Je sais que c’est seulement par la 
transmission et la réception des paroles 
de bénédiction que l’autorité victorieu-
se des Vrais Parents, celle d’une victoi-
re éternelle, peut être léguée. C’est une 
affaire sérieuse. J’offre ma vie entière 
pour ce jour. (288-153, 27.11.1997)

Quel cadeau vais-je apporter à Dieu 
en allant dans le monde spirituel ? J’ai 
cette préoccupation. J’ai travaillé pour 
la nation et le monde que Dieu a dési-
rés, et j’ai vécu pour éduquer les futu-
res générations qui établiront la société 
idéale et le monde idéal à venir. Je les ai 
aimés comme Dieu.

Il serait donc naturel pour moi de 
continuer sur ma lancée, même en 
allant dans le monde spirituel. Ce sera 
le prolongement exact de ma vie, ni plus 
ni moins. Je poursuis mon entreprise. 
Puisque Dieu établit Son Royaume, je 
serai auprès de Lui et accomplirai cet-
te tâche avec Lui. C’est pourquoi Dieu 
peut dire avec fierté : « Ma nation est 
ta nation. » Pourquoi donc ? Dieu dira : 
« Avec un amour immuable, tu n’as pas 
changé après M’avoir connu. Avec Mon 
amour, tu as été constant quand la tem-
pête faisait rage ; même quand tu étais 
en prison et souffrais le mépris ; même 
quand des individus, des familles, des 
sociétés, des nations, le monde et le 
monde spirituel entier étaient contre 
toi. Avec la même attitude immuable 
que Moi, tu as poursuivi cet amour et 

cet idéal. Ainsi, la nation que tu as éta-
blie est Ma nation ; ce que tu as restau-
ré pour l’humanité est sûrement Ma 
nation. » (205-212, 2.9.1990)

Quel est mon unique et seul désir ? Il 
s’agit de savoir comment Dieu me trai-
tera quand j’irai dans le monde spiri-
tuel. Quand je serai en Sa présence, Dieu 
sera assis sur Son trône, mais Il ne pour-
ra Se retenir de bondir comme une flè-
che. M’étreignant et me couvrant de bai-
sers pour mes durs travaux, Il dira : « Que 
Mes bénédictions éternelles puissent être 
sur toi. » Mon souhait est de voir ce jour. 
Je ne peux pas mourir, même si je le vou-
lais, sans laisser derrière moi ces œuvres 
sur la terre. Telle est la situation des Vrais 
Parents, sachez-le. (264-63, 9.10.1994)

Quand la famille est sauvée, c’est au 
tour de la nation de l’être ; après le salut 
de la nation, viendra le salut du monde ; 
et quand le monde sera sauvé, il faudra 
sauver l’univers. Plus tard, même Dieu 
doit être libéré. Même Satan et même 
Dieu doivent être libérés. On n’en est pas 
encore là. Il me faut y arriver. Si je devais 
aller dans le monde spirituel sans avoir 
rempli ma responsabilité, il me faudrait 
vivre dans la honte d’avoir failli à ma res-
ponsabilité, tel un criminel. Je risque ma 
vie. Je suis en train de libérer le monde 
spirituel tout entier. Après l’avoir libéré, 
je ne vais pas dire : « Je vous ai tous libé-
rés, alors vivez pour moi. »

Dans le monde spirituel, je leur dis de 
vivre pour Dieu, de venir s’appuyer sur 
moi afin de vivre pour le monde. Tel est 
le cœur de piété filiale et le cœur d’un 
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serviteur loyal. Le moi ne peut pas deve-
nir le centre. (301-187, 26.4.1999)

Quand Adam a failli à sa responsabi-
lité, la route vers la vallée de l’enfer s’est 
ouverte. Nul ne sait toute la souffrance 
du cours de la restauration qu’il a fallu 
pour redresser cela et rouvrir un che-
min de vie tout en essuyant les humilia-
tions et les persécutions, le cœur plein 
d’amertume. Dieu seul le sait.

Quand les spiritualistes prient pour 
savoir qui est le révérend Moon, le cœur 
de Dieu ne peut répondre que par des 
larmes. Quand j’entends cela, je dis 

simplement : « Père, ce n’était rien… » 
Combien de larmes de gratitude Il verse-
ra ! En déclarant ces choses après m’être 
avancé avec cette sorte de cœur, Dieu a 
été libéré de Son emprisonnement. Vous 
devez tous en prendre conscience. Le 
but de ma vie était de savoir comment 
redonner vie au cœur du Père Céleste 
pour que, à mon entrée dans le monde 
spirituel, Il veuille bien m’accueillir avec 
joie, et me recevoir comme un être dont 
la valeur est des milliers et des dizaines 
de milliers de fois plus grande que celle 
d’Adam. (301-187, 14.6.1999)




